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Sautez ! 


Le saut 


à ouverture automatique 


Ce départ est adopté par la plu- 
part des pilotes civils. tous les tou- 
ristes de l'air et les militaires pilo- 
tant des avions de performances 
moyennes, 

En bref, voici son fonctionne- 
ment. au-dessus de la calotte de 
ia voilure se trouve une corde atta- 
chée à un mousqueton par son 
autre extrémité. 

Avant le départ, le pilote fixe 
ce mousqueton à {a carlingue. 

Au moment du saut, la corde- 
lette reliée à l'avion se déroule, 
puis extrait la voilure qui se 
déploie. La chute du pilote pro- 
voque alors une traction: trop forte 


sur la cordelette qui se rompt et 
libère le parachutiste de l’appareil 

L'ouverture automatique permet 
un abandon rapide de l'aéronef, car 
les différentes phases du saut s'ef- 
fectuei&t en- l'espace de quelques 
secondes. _ 

Ce . procédé de lancement ne 
demande au parachutiste que le 
minimum de qualités de sang- 
froid. 

Une fois le saut exécuté, toute 
la manœuvre du déploiement s'exé. 
cute automatiquement sans l’inter- 
vention du pilote, 


Sans crainte et sans entraîne 
ment préalable, l'aviateur peut set 
confier à sæ bouée aérienne: Il & 
la quasi-certitude. d'arriver au sol 
parachute déployé. 


ES Cz S.JE 
VIENS DAPPRENDRE QUE 
NOS TROURES ON7 PRi® 
CONTACT AVEC LES 
MUTINS ! 


HORS-BORD OU VOL A VOILE 


L'Aviation..." La Marine. 

Deux activités humaines qui pas- 
sionnent au même titre la ieunesse 
moderne ! 

Deux professions sportives où le 


Les frères Robertson ont cherché 
eux aussi à répondre à la fois à 
l'appel de l'eau et de l'air. Es ont 
construit le bizarre appareil que 
vous voyez ci-dessus, et goûtent 


code d'honneur passe avant la CuD1- Cies puusirs simultanés du vol 4 


dité et l'intérêt particulier. 

Faut-il s'étonner de ce que plus 
d'un jeune indécis se soit senti 
également attiré par l'Air et la 
Mer ? 

L'Aviation et la Marine, loin de 
se concurrencer, se complètent au 
contraire admirablement. 

Dans le domaine des transports, 
elles répondent chacune à un but 
bien défini et différent. 

Le bateau reste le moyen de 
iocomotion idéal pour véhiculer à 


‘ bon marché le fret Iourd et encom- 


brant. Si la vitesse a? grande impor- 
tance, c'est l'avion qui s'impose, 
Dans le domaïne sportif et pro- 
fessionnel, il n'y a aucune rivalité 
entre les « vrais s marins et les 
€ vrais » aviateurs De nombreux 
officiers de marine savent piloter. 
Beaucoup d'aviateurs pratiquent le 
yachting, et le meilleur yachtman, 
Alain Gerbault, est un ancien 


pilote. 
À la suite de l'article paru 
dans le numéro 48, nous 


de tevte morse à déchiffrer. 
: Ê SR : 


Pour donner satisfaction à to 
nous transformons la renrési 
tation des signes du code de 
“otte manière. 
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: LORS DE £A 

D PRISE DE LEUR CITE. /LS ONT 
REUNI TOUS LES MAUVAIS 
GARÇONS DES ENVIRONS, 


voile et du yachting. 


La descriptior. de ce e planeur- 
hors-bord » est aisée. Il repose sur 
l'eau au moyen de deux coques: 
Celle de l'avant supporte le siège 
du pilote, les commandes et les 
ailes du planeur Celle de. l'arrière, 
le moteur et le gouvernail. 

A l'arrêt, les deux coques repo- 
sent sur l'eau, mais dès qu'une 
certaine vitesse est atteinte. les 
ailes deviennent porteuses et sou- 
lèvent la première coque à une 
hauteur de 2 mètres 50. Le moteur 
actionné à distance, maintient la 
vitesse constante et celle-ci peut 
ätteindre 100 km. pour un moteur 
de 7 chevaux seulement. 


Voilà un sport nouveau, que’ le 
C. S. A. pourrait adopter après la 
guerre... 


Qu'en pensez-vous ? 
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. = FUN 


NOTRE LIEU DE RETRAITE 
(} NOUS PASSERIONS Ur 
MAUVAIS QUART D'HEURE ! 


Sachez reconnaitre 
les voiliers 


Si une goélette esi un bateau 
dont les mâts: généralement au 
nombre dé deux, ne supportent - 
pas de vergues, 1} ne faut pas en 
conciure que tous les deux mâts 
de cette catégorie sont des goé- 
lettes. 

Lorsque le second mât est placé 
à une certaine distance du premier 
et que sa hauteur est moindre 
que celle de celui-ci, {e voilier est 
gréé en « ketch » 


Dans certaines embarcations, ie 
second mât est planté à proximité 
de la poupe; son importance est 
tout à fait secondaire et on l'ap- 
pelle « mât de tape-cui » Un ba- 
teau doté de,ce mât est un <yawl», 

Si le voilier n'a qu'un mât uni- 
que gréé en voile latine, il s’agit 
d'un « côtre ». Le + côtre » est 
particulièrement apprécié par les 
yachtmen amateurs Un équipage 
restreint peut le faire naviguer 
sans trop de difficultés C'est sur 
un e côtre » qu'Alain Gerbault. l- 


plus grand navigateur moderne, fit 
le tour du monde et traversa seul 
l'Atlantique. Georges CEB. 


Par 
D HT 
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ceux qui nous ont envoyé leurs vœux pour 
1943, Si leurs souhaits s’accomplissent, il n'y 
aura pas sur terre plus heureux personnage 
que notre cher Spirou, revenu à ‘son «æmbon- 
point d'autrefois. 

Né pouvant répondre .à chacun, j'annonce 
à tous et à toutes une grande nouvelle +: l’ins- 
cription de Poussette 36090, entre Blanche- 
Neige 35999 et Cendron 86001, marque un 
pas de plus vers le Carré des Quarante Milie, 
notre prochain objectif, que nous atteindrons 
rapidement, grâce au dévouement des vaillants 
recruteurs. 

Trente-six mille membres ! Des messages de 
sympathie ! Des 
chaque représentation du Théâtre du Farfa- 
det, et des applaudissements à tout rompre 
œuand paraissent Spirou et Spip! L'année 
commence donc bien, et je serais tout à fait 
content si je n'avais pas à vous communiquer 
une décision de la Direction : le. secrétariat 
n'accepte plus de nouveaux abonnements 
depuis le ler janvier, pour ne pas faire tort 
aux marchands de journaux déjà touchés par 
la réduction du tirage, Bien entendu, lorsque 
les abonnements en cours viendront À expi- 
ration, ils pourront être renouvelés, ce qui est 
Jusie,; en, somme, nous limitons le nombre des 
abonnés au chiffre actuel. 

Cette mesure ne me réjouit pas, vous le 
pensez bien, puisque j'avais un fai pour les 
abonnés, mais je me console un peu à l'idée 
que ceux qui ont suivi mon conseil se disent 
aujourd’hui: Le Fureteur avait raison. Ces 
chançards se frottent les mains en constatant 
que Spirou tient parole en tout point et main- 
tient la tombola mensuelle tirée entre les 
abonnés, Cette fois, un beau livre échoit à : 
Jean Dury, à Chiny-Florenville; Robert De- 
soil, à Fontaine-Valmont ; Ingelaere, rue J. 
Leclercq, 40, à Forest ; Robert Otto, rue Jean 
Colin, à Flawinne ; Léon Lallemand, Grand- 
Rue, 197, à Fléron. 


Le Fureteur avait raison... Il ne s’est pas 
trompé non plus en vous invitant à placer sur 
votre table de travail Spirou et Spip, VOTRE 
mascotte, dont la troisième série est en vente 
au prix de 25 francs. Plusieurs copains m'ont 
déjà confié que la vue de cette œuvre artis- 
tique de Jijé les encourage à travailler : « J’ai 
limpresson que la statue me regarde et me 
surveille, écrit Jean Valhardi 13209, et 11 ne 
me viendrait pas à l’ésprit de broncher pen- 
dant mes heures d'étude. » 

Cette assiduité a inspiré à ‘notre ami plu- 
sieurs ‘questions : Quel est le plus ancien 
royaume ? me demande-t-il entre autres. Une 
fois “encore, force m'est de répondre que 
Forigine de la royauté se perd ans la nuit 
des temps. Selon le vers de Voltaire : 


Le premier qui fut roi fut un soldat heu- 
[reuæ. 

En effet, dès que des hommes se furent 
groupés en tribus, ils sentirent le besoin d’une 
autorité pour mieux se défendre contre les 
périls extérieurs, et ïls choïisirent pour îles 
diriger le plus vaillant d’entre eux. Cette di- 
gnité fut longtemps personnelle, avant de 
devenir héréditaire, comme l'usage s'en est 
conservé dans les monarchies. 

Le même camarade voudrait savoir si l’on 
peut faire du savon avec les marrons sauvages. 
Je ne connais pas de recette à ce sujet, mais il 
est probable qu’il est possible d'extraire un 
corps gras de ces fruits et de le soumettre à la 
saponification. Reste à voir.si le jeu vaut la 
chandelle, ce dont je doute, le résultat n’étant 
pas une compensation suffisante du travail de 
transformation. Nous n'en dirons pas autant de 
la margarine, Aviateur Axdennais 21928, ce 
« beurre végétal » étant obtenu normalement 
au moyen, d’hüile d'olive ou d’arachide, aux- 
quelles on ajoutait du beurre noturel et des 
jaunes d'œufs. Actuellement, on est parvenu à 
traiter ja graisse de bœuf de facon satisfaisante 

Je ne connais pas la 
formule, mais j'ai pu 
communiquer à plusieurs 
correspondants un moyen 
très pratique de tanner 
une peau de lapin. Com- 
mencez par l’étendre et 
la fixer sur une planche 
avec des clous de sabot, 
poils à l’intérieur, c’est- 
à-dire contre le bois. En- 
levez alors prudemment 


2 
les déchets de peau qui adhèrent encore. Pré-. 
parez à sec un mélange d’alun et de sel de 
cuisine, à parts, égales, et frottez pendant plu- 
sieurs minutes, avec la paume de la main, de 
façon que sel ‘et alun pénètrent bien dans 


la peau, Recommencez deux ou trois fois 
Yopération à deux jours d'intervalle, en pre- 
nant soin de laisser la peau dans un endroit 
see ; il est bon de l’essuyer chaque fois. Vous 
la détacherez enfin, après l’avoir laissée sécher, 
pour la saupoudrer de talc et lui rendre sa sou- 
plesse en la broyant entre les maïns ; elle se 
conservera sous forme de gants où de col, à 
moins que vous préfériez en garnir”un eoussin. 

Puisque nous parlons d'ouvrages, je signale 
que Colonel Nemo 13845 désire avoir le modèle 
d’un passe-montagne au tricot, Merci d'avance 


salles pleines à craquer à 


ESS 


à l’aimable A: d. S. qui me transmettra ces 
renseignements à son intention. Pourtant, ñe ne 
crois pas que notre ami ait l'intention de se 
rendre dans des ‘régions glacées puisque les 
carrières coloniales l’intéressent particulière- 
ment De plus, l me demande si toutes les îles 
du Pacifique sont occupées, Ouvrons l'atlas et 
nous constrterons que les grandes puissances 
se les sont appropriées. Si tu veux aller plus 
tard vérifier la chose sur place, par le chemin 
des écoliers, ta croisière peut t’amener à tra- 
verser le. Canal de Panama, qui.coupe.en deux, 
en Amérique Centrale la république du mêmèê 
nom et relie directement, depuis 1914, l’Atlan- 
tique et le Pacifique. Les villes de Panama et 
de Colon se trouvent chacune à un bout de cet 
ouvrage d'art d'environ 70 Kilomètres. Le nom 
de Panama est resté tristement célèbre en 
France à la suite d'un scandale financier : on 
avait formé en 1880 une société pour le perce- 
ment de l’isthme et l'exploitation du futur canal, 
sous Ja direction de Ferdinand de Lessep:, pro- 
moteur ‘du canal de Suez, Les travaux furent 


abandonnés, ‘et les actionnaires perdirent leur 
argent, ce qui les mit de mauvaise humeur, 
chose fort compréhensible, 

Ferdinand de Lesseps était diplomate de car- 
rière, et plaira de ce fait à J. D. 35069, qui 


VOTRE MASCOTTE 


SPIROU & SPIP 


Le groupe artistique de JIJÉ : 25 Francs 


réclame des précisions sur le métier d'ambas- 
Sadeur, En realité, on ne s'établit pas ambassa- 
deur comme on s'établirait épicier. De façon 
générale, les diplomates sont choisis dans le 
personnel des ambassades, et ils sont appelés à 
résider dans divers pays, où ils se créent pour 
leur pays beaucoup de relations. Le traitement 
d’un ambassadeur est très élevé, mais il est 
astreint à de grands frais de représentation, et 
je ne serais pas étonné si, en fin de compte, il 
n’y mettait pas de sa poche, 

En tout état de cause, @e n’est le moment 
pour aucun de mous de commencer pareéille 
carrière ; ceux qui seraient en âge de s’y prépa- 
rer suivront utilement les couts d’une école 
supérieure de sciences commerciales et con- 
sulaires : les langues vivantes et la géographie 
économique tiennent là une place importante 
dans le programme. 

Au fond, beaucoup de questions me donnent 
à penser que les jeunes d'aujourd'hui se sentent 
à l'étroit en Belgique. Peut-on nous en faire 
un grief ? C'est lé même désir d'évasion que 
je devine chez Bri, Brä. 3539, qui voudrait en 
savoir davantage au sujet de Jules Verne, :0- 
mancier du XIXe siècle, dont les œuvres res- 
tent justement en vogue. Le créateur du roman 
d'anticipation naquit à Nantes en 1828, le 8 fé- 
vrier plus exactement. En 1850, il était à Paris, 
où il étudiait le droit, mais comme il avait la 


plume faeile, fl écrivit des pièces de théâtre, 


comédies, vaudevilles, livrets d’opéras et d’'opé- 
rettes. Quelques années plus tard, il publia le 
premier roman géographique, « Cinq semaines 
en ballon », voyage de découvertes, dans «Le 
Magasin d'Education et de Récréation », « Jour- 
nal de Spirou » de l'époque. Le succès fut si 
grand que les lecteurs réclamèrent, comme vous 
le faites, édition de l’ouvrage en volume, Ainsi 
encouragé, .Jules Vernes comprit qu'il avait 
trouvé sa voie, et nous lui devons toute la série 
de livres que vous connaissez. Jules Verne ne 
fut pas un voyageur, mais il avait l'esprit scien- 
tifique, et savait présenter les choses sérieuses 
sous une formé “agréable, Ce qui est devenu, 
j'ose le dire, la formule Spirou, 

Jijé s'en est rendu compte en réalisant son 
« Don Bosco », œuvre qui a réuni les suffrages 
de tous. Autant que vous, nous avons regretté 
Ja nécessité de réduire Les dimensions des plan- 
ches, mais nous vous réservions ‘une surprise de 
plus: dès à présent, vous pouvez vous réser- 
ver, au prix de 30 francs, un exemplaire de 
l'album Don Bosco, contenant toutes les illns- 
trations de l’œuvre en dimensions normales, 

Saint Jean Bosco, dont Jean ‘ 
Vaïlhardi 13209 a fait le patron 
de sa section. fut un ‘bienfaiteur 
de la jeunesse. Pourtant. vous 
l'avez constaté, il resta toute :sa 
vie un humble “prêtre sans 
titres de noblesse, Son ‘humilité 
l'aurait empêché de les æaccep- 
ter, Aw XVe siècle, de même 
scrupule n'arrêta pas les ouvriers : 
du verre. Leur industrie était si #4 
importante aux yeux des gou- 
vernements qu'ils obtenaient lettres de noblesse 
et droit de porter l'épée, ainsi que le rappelle 
Sans Peur 13885, El y avait des géntilshommes 
verriers, comme on Îles nommait, dans l’Entre- 
Sambre-et-Meuse, et Ami de la Wimbe, tou- 
jours fidèle à Spirou, malgré les années, sait 
sans doute qu’une verrerie existait à Vonêéche, 

Dans æertaines familles de 
Ja région, on conserve encore 
des services de verre, sortis 
de ces ateliers; ils sont à 
la vérité assez irréguliers, ‘et 
je serais ‘très “étonné si on 
y avait produit de ces len- 
tilles de précision employées 
pour les télescopes, Tintin la 
Souris, passionné d’astrono- 
mie, a construit lui-même 
une lunette dont il est à bon 
droit très fier, et il ne refu- 
serait pas, j’en suis ‘sûr, d'en communiquer les 
plans à un‘contrère astronome, Joyeux A, d. 8. 
préférerait peut-être des jumelles pour voir 
venir de plus loin les voleurs, visiteurs impor 
tuns qui se sont présentés dernièrement chez 
lui et ont proprement assommé la bonne. Celle- 
ci n'est pas blessée, heureusement, et les male 
faiteurs ont été mis à l’ombre, expression qui 
s'explique, Lampistrac, par le fait qu'autre 
fois les “cachots n'étaient pas éclairés. 

Le ‘régime des prisons est devenu plus hue 
main, Sans que ce soient des lieux de délices, 
et chaque cellule est dotée d’une ampoule élec- 
trique Le néon, gaz rare extrait de l'air, n’est 
pas utilisé à l’éclairage proprement dit, Robine 
son 35577 ; 
sans éblouir, on le réserve aux enseignes lumi- 
neuses, dans des tubes aux formes aussi variées 
au’originales, Le néon a été aussi mis à contrie 
bution par la télévision, 

Un jour, peut-être, la télévision servira-t-elle 
à nous mettre en rapports avec les habitants de 
la planète Mars, R.R. 85715, Jusqu'ici, la com- 
munication n’a pas été établie, bien que l'on ait 
déjà ‘pensé à envoyer là-haut un obus-fusée, 
cette idée loufoque, qui ne viendrait certes pas 
à nôtre brave Fantasio, est restée sans suite, 
Heureusement, car voyez-vous les Martiens 
répondant de la même manière ? 

Plus modeste, un original:se présenta un jour 
dans un bureau ‘de radiotélégraphie et tendit 
une dépêche destinée à Mars, L’employé, fleg- 
matique, transmit le message... mais la réponse 
se fait encore attendre, 

Le même sort ne vous attend pas quand vous 
écrivez 41, rue Destrée, à Marcinélle, seule 
adresse de « Spirou », mais n'oubliez pas 
d'ajouter votre adresse, Faute de cette indica- 
tion, Josse se demande pourquoi je ñe. ui 
réponds pas. et ce n’est pas ma faute! Plus 
attentif, Marco Polo 2966, sait combien je suis 
heureux de le savoir admis dans la € 
des. Ecureuils. Vive Spip, et, comme tou 
Spirou ami. partout. toujours ! 


LE FURETEUR, 


LE TRÉSOR DANS L'ABIME 


Grand roman d’aventures per J. de la HIRE 
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comme il se signale de très loin 


Moi? QUI 


ÇA, MOI 2. 


OM 


UN MESSAGE D'AMITIÉ D 
Tes DOUZE ADMIRATEURS / 


LÂCHE TA SERINGUE 
FISTON, OÙ JE r” 


ÊT.CHARGEANT 

ALLÉGREMENT | 
SON CUENTSUR 
SES ROBUSTES | 


POURSUIT D'UN 


-FPAS TRANQUILLE 


SAPETITE TOUR: 
NÉE DINS PECTIO 


ET MAINTENANT, RACONTE CE QUE 
TES PETITS COPAINS ET TOI, VOUS 
MANIGANCEZ ICI ? 


Mol pre Non, î £ REA Tout le monde C'est hlen dans son 

penser tante c'est ; a été pénible- caractère d'avoir voulu 

duchrsse fmpos- Comment ment surpris / {Sauver les chevaus. &t 

sible ! £st-ce arrivé, pourtant, je ne puis 
eucore croire 
à sa 
Le feu s'ust À mort... 

dérlaré aux éru.' 
ries, et ellé +st 
morte çu vou- ; 
sauver {es 


chevaux. 2% 


Hi n'y avait quo pru de La lettre que J'at ü 
e à e doit être Arinur. fi 
chuse à eusevellr uprés reçue m'informait qu'elle À administre le ranch en 
NPORRGE ECS avait des démélés avec un): attendant que te Tritu- 
tepusonl. sur Je flranger qui se préten- ant te confirme duns 


Buite Blanche, dait son frère. sës Rs 


Nous aflons commencer par Vous verrez 

readre nos devoirs à la Du- Arthur, un type 

Chesse sur lu Butle Blunrho, rudement 

et de 1à, nous irons au ranch. antipathique 
Au revoir, Shériff, F 


Moi toujours pus : ; 7-11 y a quelque rhose 7 La duchesse m'avait 
croire tante duchesse plus, + A de très bizarre dans tout 
s $ et elle mourir. 


Castor : : ceci... parlé de fui 


7° Peut-être Arthur 
savoir quelque chore ; 
et pas vouloir dire. =: 


Mais toi sûrement À Regurde, Cavalier Rouge, voila 1 ti] durhesse est morle et jé ne 
trouver véeilé. étranger, Peut-être est-ce tui ; de pre lolérerai pas des vauriens 46 
qui se prélenire frère d é : Javreux ur le ranch. 
ns la duchesse... & F Altez-vous-en Î 


LES MENACES N'ONT RIEN 
FAIT, IL FAUT AGIR CAR 
SIL GACGNE Nous 


L DERNIER MATCH ‘ÉLimM- 4 
Le NATOIRE LES CINQ° 
TRL SL ? ki VONT ExÊCUTER LE 
LU ER ä M rca CONÇU PRR 

D 28 A M EUX 


Sæ- Voir suiie en dérnière paë 


L'’Elaboration du Calendrier 


e 


de Football. 


Un A. d. S. m'écrit pour me dire qu'il est 
émerveillé de voir la façon dont sont organi- 
sés les championnats de Belgique de football. 
« Comment se fait-il, écrit-il, que les matches 
ne se fassent pas davantage concurrence et que 
J'on parvienne aïnsi à alterner les rencontres, 
les équipes jouant à tour de rôle chez elles et 
au dehors ? » 

Notre camarade à bien raison. L'élaboration 
d’un calendrier de football tel qu'il est conçu 
par l’Union Bélge de Football (dont les diffé- 
rents rouages sont “expliqués dans le livre 
« Football », par Jacques Lecod, en vente con- 
îre 20 francs à verser au C C. P. 8621.59, de 
la Maison Dupuis, à Marcinelle — indiquer le 

” motif du versement au talon ‘du chèque pour 
æecevoir le livre à domicile) l'élaboration d’un 
tél calendrier, dis-je, est une pure merveille. 


Comment procéde-t-on ? Il y a différents 
stades : 


1) La composition des séries ; 
2) Les concurrences à éviter ; 
8) L'ordre des matches, 


LA COMPOSITION DES SERIES. 


Quand on repart pour une nouvelle saison de 
football, les différentes catégories: division 
d'honneur, division I et promotion — pour ne 
tenir compte que des divisions supérieures — 
sont mélangées, Il y a 16 clubs de division 
‘d'honneur, 31 en division I, 58 en promotion 
ra il y'a pour l'instant quelques clubs inac- 

s). - 

Certains de ces clubs sont montés de caté- 
gorie, sont Champions provinciaux. D’autres 
descendent de catégorie, n’ont pas pu se main- 
tenir dans la division plus élevée. 


La composition de la division d’honneur est - 


toute simple: elle groupe évidemment les meil- 
leures formations. _ 3 


En division I, cela devient déjà un petit peu 
plus compliqué : il faut mettre un des descen- 
dants d'honneur dans une série, et l’autre dans 
Yautre. Il y a quatre montants promotionnaires, 
ïl faut en mettre deux d’un côté et deux de 
Yautre. 

Même chose en promotion. Il ÿ a quatre des- 
cendants de division I, Il faut les placer un par 
série. I1 y » douze montants de division Il 
qu'il faut caser à raison de trois par série de 
facon à équilibrer la force des séries et éviter 
que les meilleurs se trouvent tous réunis. 


LES CONCURRENCES A EVITER. 


En division d'honneur et en division I, les 
séries sont nationales, C'est-à-dire que l'on ne 
s'occupe pas du siège des clubs pour former les 
séries, Cependant, si deux clubs voisins désirent 
figurer dans la même série (pour jouer des 
derbies) il faut leur permettre ce désir légitime, 
"C’est le cas pour certains clubs comme les deux 
Renaix, l'U. S. Centre et Charleroi S. C. qui 
“ment être ensemble, Seraing et Fléron, Uccle 
“et Daring, etc. Il faut toutefois éviter que des 
“clubs voisins se fassent concurrence en jouant 
ensemble, C’est pourquoi, :il faut établir les 
séries en tenant compte de‘ces voisinages, Quand 
un des deux clubs de Renaix jouera chez lui, 
l'autre ira en déplacement, et ainside suite 
pour tous les clubs. Cela semble tout simple à 

mière vue, mais comme il faut tenir compte 
de tous les clubs ét que les calendriers se che- 
vauchent, la chose est, ‘en réalité. de grande 
complication. 


L'ORDRE DES MATCHES. 


Quand on a casé les derbies et formé les 
séries promotionnaires sur un plan régional, 
car les clubs peu riches ne doivent pas être 
astreints à de grands déplacements, il faut bien 
veiller à ce que l'équilibre des forces soit res- 
pecté et que tous les forts ne soient pas mis du 
même côté. 

Ensuite, on a examiné,la question de concur- 
rence entre clubs de e série, Il faut main- 
tenant éviter les concurrences entre clubs de 
même ville, A Malines et à Lierre, à Charleroi, 
il y a deux clubs dans la ville qui ne jouent 

as dans la même catégorie. Il faut éviter que 

public de ces villes soit appelé à:assister à 
deux matches le même dimanche et n'ait rien 
à se mettre sous les yeux le dimanche suivant. 
T3 faut donc faire alterner les matches de ces 
deux clubs. ‘ 

Vous concevez donc toute la difficulté de 
cette organisation, les multiples écueils à évi- 

- fer, car le changement d’un seul match veut, 
par voie de conséquence, amener dix ou douze 
autres changements, Et quand vous saurez que, 
de surcroît, il faut éviter que les clubs doi- 
vent disputer tous leurs matches durs à Ja suite, 


“vous concevrez toute Yampleur de la tâche 


imposée à la Commission des Championnats. 

Gageons que vous n'avez pas songé à tout 
É as vous avez achété votre caléndrier des 
matches. 


Les Avis A. d. S. 


MALAISE-OVERISCHE. — Les joueurs de 
football de 13 à 17 ans qui désirent jouer sous 
l'égide de « Spirou », doivent s’adresser à Albert 
Collier. 7, avenue Smet, ' 

LEIGNON. — Une équipe de football À. à. S. 
a été formée, En font partie : B.) Adam; Arr.) 
Deville et Hottais; D.) Piton, Jottard et A. 
Jottard ; Av.) Detaïille, Grigniet, L. Jottard, 
Fourneaux et Wouters. A l'exception d’un seul, 
tous ces joueurs sont À. d. S. Bravo ! Ceux qui 
veulent conclure des matches avec Leignon doi- 
et s'adresser à André Adam, route. de Cor- 

ion. 

LAEKEN-BRUXELLES. — Un joueur de foot- 
ball A. d. S. se recommande aux capitaines 
d'équipes, car il voudrait jouer dans un « onze » 
A. d. S. I1 peut jouer keeper ou intérieur droit. 
Maïcel Vandegoor, 93, rue Marie-Christine, 

CHATELET. —. Club sportif A. d. S. cherche 
joueurs de football de 12 à 16. ans. S’adresser 
à André Bohaïin, 79, rue du Beau Moulin. 


Equipements Sportifs. 


ROUX. — Echangerait souliers de football 
pointure 37,5 contre enveloppe de ‘ballon de 
football. Michel Vatriau, 22, rue Jean Friot, 


La Vie Sportive-des A. d. S. 


CINEY. — Un match entre une équipe de 
série A, Etoile Namuroïse, et une équipe de 
série B, Ciney, s’est déroulé à Ciney. Les Cina- 
ciens livrèrent une jolie partie et l'emportè- 
rent par 4-L Compte-rendu envoyé par Ger- 
miat, 104, avenue Courtejoie. 

FAGNES. — Voici les derniers résultats com- 
muniqués du championnat des Fagnes : Nismes 
C - Oignies B : 3-1; Vierves - Nismes B: 5-3. 
Le premier match, Nismes - Oignies a vu Nis- 
més partir à fond et marquer deux buts coup 
sur coup. Par la suite, ce fut plus partagé et 
même achaïné sur la fin. Victoire normale de 
Nismes C qui alignait: B.) Hayot; Arr.) Mi- 
geotte et Collin; D.) Namurois, Delporte et 
Villarmet ; Av) Delporte J. et R., Metens, Col- 
lin et Hayot. Ce n’est que pendant les derniè- 
res quinze minutes que se décida le sort de la 
partie entre Vierves et Nismes B. À ce moment, 
on était encore à 3-3, Vierves ayant mené par 
3-1 et Nismes ayant égalisé à 3-3 pour devoir 
faïsser finalement la victoire à Vierves. Vierves 
alignait : B.) Werion ; Arr) Werion V. et Pi- 
raux; D.) Collin, Patriest et Lavaux; Av.) 

nciaux, Delcans, Moens, Caporali et Anciaux, 

mptes-rendus envoyés par Roger Delvaux, 
Place d'Avignon, 12, à Nismes. , 


SAINT-GILLES-BRUXELLES. — Notre ami 
Paul Moulard, 90, rue de Mérode, grand ani- 
mateur du Cénacle de Saint-Gilles, nous fait 
part de l'activité vraiment méritoire de son 


Le ns du né à 
Voyez-vous les Erreurs ? 


Toujours disposé à se poser en redresseur de 
torts, Fantasio veut nous donner une leçon. 
Tout n'est cependant pas parfait dans ce qu’il 
nous dit aujourd’hui. Trouverez-vous ce qu'il 
y a à reprendre dans ses observations au sujet de 


LA COLERE 


Je bous littéralement d'indignation ; ma main 
tremble, tant je suis énervé, et le typo lira 
sans doute de travers ce que j'écris. Gare à Jui 
cependant s'il ose se présenter devant moi 
pour me demander de lui épeler tel ou tel mot ! 


Je lui ferai une scène terrible ; je serais capa- 


ble de l’étrangler, et sans remords encore, J'en- 
rage, Messeigneurs, le mot n’est pas trop fort. 
Mes dents crissent, et mes yeux lancent des 
éclairs. Le Fureteur m'a demandé ce que j'avais; 
je l'ai envoyé à tous les diables en lui claquant 
la porte au nez. Si je suis dans cet état, c’est 
que j'ai rencontré un homme en colère ; j'ai 
entrepris de lui démontrer qu'il était ridicule. 
Il m'a fort mal reçu ; je me suis emporté, outré 
de son obstination à ne pas comprendre que la 
maîtrise de soi est la plus belle qualité, 
FANTASIO. 
CORRIGEONS 
Farticle de la semaine dernière intitulé 


PARLONS SIMPLEMENT 
La lecon de Fantasio est certainement très 
sage, et nous la suivrons, Nous savons mieux à 
présent qu’il est ridicule de parler avec emphase, 
parce que l'exemple qu’il nous donne lui-même 
de ce travers est suffisamment clair. Profitons 
de la leçon, maïs n’imitons pas Fantasio, 


matinée réeréative qui a ‘été fort goûtée par les 
habitués du Cénacle, Dans le rayon sportif, nos 
braves A. d. S. ont parachevé cela en allant 
rengontrer Féquipe des K. A. J. (la J. O. C. 


flamande) de Schaerbeek. Bien que les Kajot- 


ters £ussent pour la plupart ‘athlétiquement 
supérieurs, le Cénacle, pratiquant un bon jeû 
de football, a gagné par 2-1. Le Cénacle ali- 

ait: B.) Deldique ; Arr.) Buyl et Mordant; 
.) Bauwens, Debucker et Duhoux ; Av.) Van 
Hoye, Pourbaix, Bueken, Duhoux G. et 10 
dique R. C’est Couturier, 


k: 


“groupement. lle 6rsanisé le 8 décembre te 


le capitaine de la! 


Folle Equipe de Saint-Gilles qui a bien voulu | 


NAMUR, — Voici quelquesxésultats du cham- 
pionnat namurois de football A. d. S. Le vain- 
queur de ce tournoi sera qualifié pour la finale 
nationale de Spirou », qui se jouera aux frais 
du journal, Devons-nous rappeler le mécanisme 
de cette finale? Les A. d. S. ont joué des 
championnats régionaux ou bien, dans ‘les ré- 
gions éloignées, ont joué souvent contre d’au- 
tres équipes. Ils ont envoyé régulièrement le 
compte-rendu de leurs matches à Kiki, 41, rue 
Destrée, à Marcinelle-Charleroi. Ils n’ont pas 
oublié d’indiquér sur leurs lettres : nom, pré- 
nom, adresse complète et numéro d'A. d. S. ls 


-arbitrer cette partie à la satisfaction générale, 


ont chaque fois joint un timbre de 1 franc pour |! 


les frais. Muni ‘de tous ces renseignements, Kiki 
a ouvert un grand registre dans'lequel il tient 
note scrupuleusement de tous les comptes-rendus 
qu’on lui envoie, En février, il demandera à 
€éhaque chef de section de désigner l’équipe 
championne de sa région. Il sélectoinnera lui. 
même l’une ou l'autre équipe éloignée qui aura 
bien travaillé et fait de la bonne propagande. 


Il choisira enfin HUIT équipes championnes ou | 


méritantes qui seront appelées à jouer,-aux frais 
du journal, la finale nationale de « Spirou », 
laquelle sera jouée sous forme d'élimination 
entre 8, 4 puis 2 équipes. Dès à présent,, notre 
ami Roland De Bosscher, un A. d. S. bruxel- 
lois particulièrement actif, nous a promis le 
terrain d’Ixelles S. C. (son père est président 


de ce club) pour jouer la finale de « Spirou », ! 
L'an passé, cette finale avait été disputée à | 


La Louvière, au terrain de l’A. A. L. Tems 
pleuve, en battant Familleureux par.3-0, avait 
été sacré champion par l'arbitre M. Jacques 
Lecoq, l’auteur du livre « Football », que vous 
connaissez tous. Nous. avons demandé cette 
année encore à M. Lecoq d’arbitrer cette finale, 
Espérons qu’il accédera à notre demande, car il 
aime les À. d. S.æet leur mouvement, 


Rappelons donc les résultats namurois : Pro 
fondeville - Astrid : 0-5; Namèche - Namur! 
1-3; Namèche - Profondeville : 5-0; Astrid 
Corroy : 2-1; Huy - Namur: 2-3; Namèche - 
Profondeville : 5-0 ; Namur - Astrid : 8-0. Clas- 
sement de série A : 1) Namur, 10 pts ; 2) Astrid; 
3) Huy ; 4) Namèche ; 5) Corroy ; 6) Profon- 
deville, Dans la série B, Schaltin et Ciney dis- 
puteront la finale. Le ehampion de série A 
rencontrera ensuite le champion de série B pour 
désigner l'équipe namuroise qui participera à la 
finale de « Spirou ». Chef de section de Namur: 
Paul Ravignat, 32a, rue du Chêne, à Namèche, 


BRUXELLES, — Evere a joué un bien beau 
match contre le Sporting de Saint-Gilles, en 
championnat de Spirou. Il marqua un but au 
début, puis, en seconde mi-temps, poussa son 
avantage jusque 4-0, Evere alignait: B.) De 
Kelver ; Arr.) De Vroome et De Rayemaecker; 
D.) Vanden Bossche, Thys et Remu; Av} 
Hebbelinck, Brisson, Vanden Eynde, Martin et 
De Rycke. Compte-rendu envoyé par René Thyë, 


LIEGE. — Voici quelques résultats de tennis 
de table: Donald-Spirou : 2-2; A. d. S. - 
Mathurin : 4-0 ; Soleil - Etoile: 0-4. Au classe- 
ment général, À. d. S. mène devant Spirou, 
Etoile et Donald. Compte-rendu envoyé par 
Robert Bourgogne, 3, Quai du Barbou. 


CORROY-LE-CHATEAU, — L'équipe de Cor- 
roy a rencontré en partie amicale la formation 
de Sart-Dames-Avelines, Corroy alignait tous 
jeunes A. d. S., tandis que l'adversaire faisait 
appel à des joueurs déjà chevronnés. Sart 
domina au premier time, mais la défense de 
Corroy. tint magnifiquement tête aux assauts, 
Le score n'était pas entamé au repos. Corroy 
attaqua et marqua à Ja reprise, mais immé- 
diatement Sart marqua deux fois. Ravignat 
égalisa, Sart marqua encore et Corroy égalisa 
une nouvelle et dernière fois après une partie 
superbe. Toute l’équipe de Corroy est à.féli- 
citer. Il alignait: B.) Gillot; Arr.) "Noël et 
Viautour ; D.) Marique, Ravignat et Corbeau ; 
Av.) Michaux, Herman, Schlitz, Dufeyen et 
Mignon. Pour les matches: Jos. Latour, route 
de Gembloux, à Corroy-le-Château. 


BRUXELLES. — Roland De Bosscher, 22, rue 
Jean Paquot (qui se recommande pour arbitrer 
des matches) donne les résultats du champion- 
nat de Bruxelles : 


Evere - National Star : 5-0; OND Gilles «= 
F,. C. Saint-Gilles : 0-6; Centenaire - S. C. 
Saint-Gilles : 5-0 ; Etterbeek B. - Spirou: re- 
mis ; Marollien: II - Marollien I: 0-6; Etter- 
besk A - Laeken: 5-0; Stuivenbergh - Sava: 
5-0, 

LE CHAMPIONNAT DES FRONTIERES, 
Notre ami Roger Delvaux, 14, Place d'Avignon, 
à Nismes, qui est déjà l’initiateur du champion- 
nat des Fagnes, s'est mis en rapport avec des 
amis du côté de Chimay pour monter le cham- 
pionnat des Frontières, Bravo et bon souhaîit 
de réussite ! Ceux que la chose intéresse peu 
vent s'adresser à Delvaux ou bien à Daniel Gé- 
rard, à Chimay. 


Le Sonstruction du » 
ttendent que 


ci 


se Em % 


T ar 


Bons Mots 


| REPLIQUE 
Le malade lau chirurgien). 
= Vous autres, chirurgiens, 
vous êtes tous des charcutiers | 
Le chirurgien. — Peut-être. 
Mais alors, comment appelez- 
vous nos clients ? 


HISTOIRE PAS VRAIE 
_— Allo, le Commissaire de 
* police ? 
— Oui. Que désirez-vous ? 
— C'est moi, Mme Legios, 
qui vous ai téléphoné hier que 
mon mari avait ‘disparu Figu- 
rez-vous que je viens de le re- 
trouver. Il avait oublié d'enle- 
ver son pardessus en rentrant 
avant-hier soir, et quand y'ai 
pendu le manteau au vestiaire, 
mon mari est si petit que je 
n'avais pas remarqué qu'it était 
resté dedans ! 


DE L'AUDACE 

— Cela devrait suffire que je 
vous réclame une seule fois les 
dix francs que je vous ai prè- 
tés ! 

— Parfaitement. Et voilà 
plus de dix fois que vous le 
répétez ! 


ANT A OURS. TRE 


DEVINETTES 

D. — Pourquoi, dans le Midi 
fait-on la cuisine à l'huile ? 

R. — Parce que Marseille, 
Jura Aisne, Aube, Eure. 

(Si vous ne comprenez pas, 
prononcez à haute voix ces cinq 
noms géographiques}. 

D. — Quelle auto peut-on 
mettre en poche? 

R. — L'autographe. 


essayent d'entrer en Contact avec 


se 


\ 


V of 
» À 


JE PENSE... ; 
PERS LES 


Lr: 


vous ? 


NE @, 
NE POURRIEZ-VOUS 
ME FAIRE ENTRER 

AVANT DE ME 
QUESTIONNER ? 
EN PE, | 
he 
\ 


Le 


NOS MOTS CRO:SES 


HORIZONTALEMENT : 


1. Habitants d'une province 
belge. 

2. Chant des petits oiseaux 
dans les branches — Oiseau 
à plumage blanc et noir et 
que l'on dit voleur. 

3. Qui rend service — Par- 
couru des yeux. 

4, Particule qui renforce une 
affirmation — Qui contient 
du sel. 

5. Surprise. 

6. Action de mettre un bateau 

sûà l'eau. 

7. Toile très fine — Grand ca- 
chet employé pour rendre 

_ un-acte authentique. 

8. Un des principes des hui- 
les grasses — Epoque. 

9. Pronom — Bord d'un fleuve 
— Sans vêtements. 

10. Liquidé nourricier, qui cir- 
cule dans les diverses par- 
ties des végétaux — Table 
de pierre, ménagée dans 


une cuisine pour lé lavage 
de la vaisselle. 


VERTICALEMENT : 


1. Ce ne sont pas des « pro- 
vincioux 3% 

2. Animal rongeur à longue 
queue — Stature du corps. 

3. Empesé avec de l‘amidon 

4, Siège suspendu entre deux 
cordes et sur lequel les 
enfants se divertissent por 
un mouvement de va-et- 
vient. 

5. Temps écoulé depuis: la 
naissance — Une façon fa- 
milière de lire « non ». 

6. Négation — Fils de Nné 
— La première femme: 

7. Vagues dela mer — abré- 
viation postale indiquant 
qu'une lettre est destinée 
à la ville même d'où elle 
est expédiée. 

8. Abondance, grande richesse, 


9: Conjonction — Logé :t 
nourri dans un étaslisse- 
ment d'instruction. 

10. Convenable -“— Adjectif 
possessif : 


tAMIEUC 


Solution du problème 209 


EXCUSEZ-MOI ‘| 
ENTREZ, JE 
VOUS PRIE... 

[7 A 


4 


Un autre jour se passe et les, 
versaires ne tentent toi 


ISIEUR SME”, 
VAIS VOUS PAR- Nous v 
R — voici{ 


Petits Problèmes 


LES TRENTE-SIX CASES. 


Construisez un carré. Divisez 
chaque côté en six parties égas 
les. et joignez fes pointé des 
côtés parallèles. Vous avez ainsi 
divisé la figure en 36 cases Il 
s'agit de supprimer exactement 
six cases, de telle manière que, 
dans le sens vertical comme 
dans le sens horizontal, 1! reste 
toujours un nombre pair de 
cases. 

Comment vous y: prendrezss 
vous ? 

Solution la semaine prochaine. 


SOLUTIONS 
des problèmes de le sem. dern. 
LA RIVIERE 

Jean et Jacques traversent 
d'abord, et Jean ramène la ba”- 
que. Puis, le père’ traverse seul 
et Jacques ramène la barque: 
Puis les deux frères vont rejoin- 
dre le père, et Jean ramène le 
bateau Alors, l'oncle trave se 
seul. Enfin, Jacques vienr cher- 
cher son frère et tous deux tra- 
versent 


TROIS EGALE QUATRE 

Voici la solution Les quatre: 
allumettes que vous avez enle- 
vées ont servi à former le ca’ré 
qui se trouve au bas du dessin: 
Vous n'en avez donc plus «jueæ 
trois, ainsi qu'on vous: l'avait: 
demandé 


Le 


DESCENTE DE POLICE 


Le gibier a fui. Dans un coin, un 
papier déchiré. Le texte reconstitué 
permet à Flup de découvrir.le nou 
veau repaire de la bande. 

(Voir solution dans notre prochain 
numéro}. 


Solution du dernier problème 


CHARLEROI. 
L'autre moitié de l'alphabet: repré 
sente les mêmes signes dans un 


ordre inverse, c'est-à-dire : un. -carré 
égale un rond, d'où 


KW == 
ee 


o 
6 


DE GOBBE.ET DE où EURE DE Gù PICUE 
à E DE SA RICHEGHE.. 
PUIS UN TISSERAND,ÇA MEURT si LENAVAT PUS ; 
DANSLA /DANS SON LIT. TANDIS em ? - c EUNG 
|| ste é gif. JE LE SAS ER PRENDHLE COMME MOUSE] | 
É M LAcoPPo.. PENDANT TN PROCH 
VOYAGE /. D'ACCORD 


ENO 
PET 


DE SPIROU (uit) 


S'EST BIEN PASSÉ. 


MAIS MESSIEURS, SUIVONS FA TAGS -TOI, TOUT 
"LA PUCE”" JE vous, & Fano SALE TEE 
PRE LD, Ve LES \MÔME + 
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Sautez ! 


Le saut à ouver- 
ture automatique 
présente (1) de 
nombreux avanta- 
ges. l ne peut 
convenir malheu- 
reusement pour 
tous les Cas. 

La vitesse de 
chute d’un homme 
ne dépasse que ra- 
rement 250 km.-h, 
Cette vitesse peut 
même être encore 
ralentie par une 
position appropriée 
qui. .augmente au 
maximum la ré- 
sistance de l'air. Cette vitesse est 
de beaucoup inférieure à celle des 
avions modernes qui réalisent cou- 
räamment des moyennes de 500 km. 
et davantage. 

Un parachutiste qui se, lance 
d'un avion a donc une vitesse hori- 
zontale plus grande que sa vitesse 
de chute. A l'ouverture du para- 
chute, le choc sera trop violent. 


I) a donc fallu chercher un 
moyen de retarder l'ouverture: jus- 
qu’à l'instant où la vitesse. hori- 
zontale — qui diminue assez rapi- 
dement dès l'instant où l'aviateur 
ne fait plus corps avec l'avion — 
devient nulle ou presque. | 


Les militaires qui se confient au 
parachute ont aussi intérêt à ce que 
l'ouverture. se fasse près du sol. 


Pour donner à tous satisfaction, 
on a imaginé des parachutes à 
ouverture commandée, C'est le 
pilote’ lui-même qui, après quelques 
a Las do rhnte tire ”sir: 1me 
poignée accrochée à une sangle 
d'attache Cette poignée libère un 
ressort qui expulse un petit para- 
chute. Celui-ci s'ouvre et sa -sur- 
face présentant une certaine résis- 
tance à l'air, déploie la voilure du 
grand parachute auquel il est 
accroché. 


Le saut à ouverture commandée 
exige unCertain sang-froid et une 
habitude-du parachute. 2 

- C. 


= — 


+ Voir « Spirou » ne 1, 1943, 


LE COIN DES À 
#4 CENTRALES 


CENTRALE DE SOIGNIES 
Les lecteurs de Braine-le-Comte, 


\ Ecaussines, Le Rœulx, Neufville 
Lens et Jurbise, sont invités à 
| entrer en relation avec André 
DELHAYE, 54, chemin du Tour 


| 
Petit Château, Soignies. | 
CENTRALE DU HAINAUT | 
Un appel est lancé par R. LE- | 
CLERCQ, 462, rue Albert ler, à | 
Frasnes-lez-Gosselies, à tous les 
membres de Nivelles, Genappe, Fleu- | 
rus, Ransart et Gosselies. Î 


NE SEULE SOLUTION ! 


ENEZ CE QUE VOUS AVEZ 


PRÉCIEUX, QOUREZ AU QUAI 


NT PAS NOUS 


1|1TConme cELn fs NE 
| POURRO! 


Un sport aquatique et aérien ? 


L’Aquaplane Volant 


L'aquaplane volant. a été lancé 
par quelques habitués des plages 
de Floride et de la Côte d’Azur, 
mais rien nè nous empêchera de 


l’adopter sur notre littoral et de. 


le vulgariser le long des beaux 
fleuves et sur les nombreux 
canaux de chez nous. 

Ces « conceptions hybrides » 
ne présentent aucun intérêt, di- 
ront les esprits pratiques, et 
nous ne voyons pas-leurs appli- 
cations commerciales ou militai- 
res éventuelles. On leur trouve- 
rait difficilement une utilité pra- 
tique. 

Est-ce une raison pour les dé- 
daigner ? Nous ne le pensons pas. 


Les sports de la Mer et du Vol 
placent leurs adeptes dans des 
conditions d'hygiène particulière- 
ment favorables. L'esprit se re- 
pose; la santé se fortifie et l'orga- 
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nisme tout entier bénéficie de ces 
exercices vivifiants, 

Mais, revenons à notre aqua- 
plane volant.:Il s'agit d'un ski nau- 
tique d’un genre assez particulier. 
Sa principale caractéristique réside 
dans le morceau d'aile qui sur- 
monte l’ensemble. Malgré sa fai- 
ble envergure, cette aile transforme 
les bonds rapides ordinaires en 
des ralentis superbes et très spec- 
taculaires. Les décollages et ameris- 
sages se font sans heurt malgré la 
vitesse considérable du canot  re- 
morqueur. Un bon aquapianiste 
parvient aisément à se soutenir 
dans l'air plusieurs minutes. Un 
véritable vol ! Le sportif règle l’in- 
cidence des ailes par une traction 
plus ou moins accentuée sur les 
rênes. Une sangle passée sous ses 
bras le soutient en équilibre et ses 
pieds calés sur une traverse de 
bois ne peuvent glisser... 


LE RETOURNEMENT 


p BEN;r1ON VIEUX, 
JE CROIS QUE C'EST, 
LA MEILLEUR. 


SOLUT/ON ! 


ATTENTION! CAR 
LS" SONT CAPABLES 


d’un horizon fictif 


PLus R/EN! 
ous SE 
PA 


SAUVÉS?! 


récits de voyageurs 
se ressemblent. Dès que leur na 
vire a subi une tempête un pel 
forte, vous pouvez être presque sût 
de subir la description de vague 
atteignant 30; 35 mètres de hauts 
voire même davantage. fl 


Bien des 


Or, ü est scientifiquement. 
prouvé qu'EN PLEINE MER, uné” 
vague ne dépasse jamais 16 mètres 


Encore, cette hauteur n'est-e 
atteinte que très rarement, dans” 
des conditions atmosphériques « 
absolument détestables :et seule 
ment dans les mers australes, 
Dans l'océan Atlantique, pa 
exemple, où les flots ont cependa 
bien mauvaise-réputation, la u 
teur. des. vagues n'excède 
12 mètres. 4 
D'où provient cette différencé 
d'opinion de la Science et dé 


récits de voyageurs * entièrem 
dignes de foi? 
D'une illusion d'optique, tou 


simplement ! > 
La hauteur d'une vague est me 
k 


surée par la verticale réunissal 
sa crête à la ligne de l’hori 
réel. L’inclinaison du bateau indu 
en erreur les passagers qui 
blissant instinctivement à “à 
zontale, créent une ligne ms ls 
(voi ess 


I et Il). 


NOUS ENTRAINE EN 
PLÉINE MER ET NOTRÉ, 
ESSENCE EST 
= ÉPUISEE ! 


PET PE 


Au moment précis où je trempais dans l'en- 
crier ma bonne plume de Tolède, Fantasio 
-entré en déclarant d’un petit air dégagé : « El 
‘fait vraiment frisquet, ce matin. » J'aurais dû 


Me méfier, notre étourdi ignorant d'ordinaire 


Fétat de la température. 


Il a alors sorti un thermomètre médical de 
la poche intérieure de son gilet, a soufflé des- 
gus, puis il a ajouté, en le.voyant monter à 
37 degrés 2: « Ah! cela va mieux ». J'attem- 
dais la suite, intrigué, devinant une boutade, Je 
ne n'étais pas trompé: « Savez-vous, me de- 
Manda Fantasio, quels :sont les citoyens belges 
les plus frileux ? » Sans me laisser le temps de 
reprendre haleine, il répondit pour moi: « Ce 
sont les gens...d'Houyet, » 


Là-dessus, il est sorti, majestueux, me lais- 
gant digérer ce: nouveau ealembour, digne de 
tous ceux que m'a déjà assénés notre fantai- 
siste rédacteur, Hier encore, il m'affirmait froi- 
dement que le livre de comptes du ménage 
devrait être nommé « état de légitimes dépen- 
ses ».… J'en passe, et des meilleurs ! 


J'aurais cependant tort de me plaindre, car 
Vintrusion de. Fantasio me fournit l’occasion de 
donner à Zig Homard II une explication du mot 
calembour, Ce serait, paraît-il, une déformation 
de l'italien calamajo burlare, c’est-à-dire plai- 
santer avec la plume. D'autres disent que 
ætalembour vient de Kalenberg, nom d’un ambas- 
sadeur venu de Westphalie à la cour de Louis 
XV, et qui, connaissant mal la langue française, 
faisait involontairement des jeux de mets. 


Cette dernière origine est livrée, comme la 
première, sans garantie ; au surplus, il est inté- 
ressant deconstater que des jeux de mots de 
ce genre se retrouvent dans les langues les 
plus anciennes. Comme ils ne se traduisent pas, 
et pour eause, je me dispenserai d'en donner 
des échantillons dus à Plaute, Aristophane et 
autres auteurs célèbres. Rabelais, Dante, Sha- 
kespeare-en commirent aussi plus d’un, et Cicé- 
ron, l’un des plus grands orateurs de tous les 
“temps, ne dédaignait pas d'en Ælisser dans ses 
“discours. : 

Plusieurs copains m'ont déjà réclamé le sens 
de l'expression : On ne prête qu'aux riches. Au 
pied de la lettre, cela revient à dire: On ne 
prête pas aux pauvres, qui en auraient pour- 
tant besoin, parce qu’on n'est pas sûr de revoir 
son argent. Dans le langage courant, on répète 
cette locution plutôt pour signifier : Si tel per- 
sonnage n’a pas commis telle faute, qu'on lui 
attribue, il en est bien capable. 
La chose pourrait se vérifier à 
propos des bons mots, que 


ouche de plusieurs person- 
hes.' Ainsi, vous connaissez Ja 
réflexion du monsieur qui ren- 
contre un gavroche fumant un 
énorme havane: « Cigare, où 
vas-tu avec ce petit garçon ? » 
Eh bien ! il y a plus de deux 
mille ans, Cicéron, voyant son 
gendre, qui était de taille mi- 
: nuscule, portant épée au côté, 
s'écria : « © glaive, où vas-tu donc avec mon 
beau-fils ? » 


“Mais le roi des faiseurs de calembours reste 
assurément, même depuis que Fantasio s’en 
mêle, le marquis de Bièvre, qui mourut en 
1789, sous la Révolution Française, à Spa, où il 
avait émigré. Son dernier bon mot fut même : 
« Mes amis, je m'en vais de ce pas, » Pour qu’il 
persévérât de la sorte, fl fallait que le mal fût 
profond, et de fait, en toutes circonstances, 
_ M. de Bièvre ne vit que l’occasion d’un calem- 
_ bour de plus. Il eût-préféré perdre un ami en 
le blessant plutôt que de renoncer à un jeu 
.de mots. Le eiel de lit deM. de Calonne s'étant 
détaché pendant la nuit, M. de Bièvre s'écria, 
en apprenant que le courtisan avait été à moitié 
assommé : « Juste ciel! » Une autre fois, il se 
brouilla avec un:com- 
merçant enrichi qui 
venait d'être anobli. 
Pour ses armoiries, 

M. de Bièvre lui avait 
| conseillé un coq sans 
ge avec la devise : , 

og imparfait, ce qui 
se ‘prononce aussi 
bien Coquin parfait. Coquin pareil 
+ . On lui attribue cette 

histoire baroque où il est question du Père Ma- 

nant, du Père Fide, du Père Pétuel, du Père 

Sévérant et autres tels que l’abbé Car, l’abné 

Mol et l'abbé Quille. 


Esprit plaisant, M. de Bièvre dut sans doute 
prendre plaisir aux aventures d’un autre abbé, 
Weigand von Theben, curé de Calémberg, per- 
sonnage populaire en"Allemagne pendant tout le 
moyen âge ; la légende lui attribue autant de 
bons tours qu’à Uylenspiegel. Contentons-nous 
dé rappeler ‘un trait. du"malicieux caractère du 
curé de Calemberg qui, en réalité n’a jamais 
existé : Il se présenta:un jour à un roi, et le 
décida à lui confier, moyennant de bons écus 
sonnants, la décoration d’une grande salle de 
son palais. 11 avait ajouté, comme condition, que 
personne n'entrerait là avant qu'il eût fini son 
œuvre. Or, le farceur ne savait guère manier 
un pinceau. Mais quand le délai fut expiré, il 
prévint le roi et ses courtisans : e La salle est 
ornée de magnifiques peintures, assura-t-il ; seu- 
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Mnous-retrouvons souvent dans 
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lement, je me suis servi de couleurs magiques ; 
seuls, les gens de bien, qui ont la conscience 
tranquille, les apercevront. Les méchants ne 
verront, comme auparavant, que des murs nus, » 
Bien entendu, tout le monde prétendit remar- 
quer tous les détails du chef-d'œuvre imagi- 
naire, et le malin curé s’en alla, salué très bas. 

L'histoire est plaisante, mais n'est-ce pas 
manquer de respect à un prêtre que'de le-pré- 
senter dans le rôle d’un farceur ? Au moyen 
âge, les bonnes gens n’y voyaient pas malice, 
Au contraire, c'était un hommage qu'ils ren- 
daient ainsi.à. leurs.pasteurs, en faisant d’eux 
les héros d'histoires populaires. 

C'était une façon dé reconnaître la protection 
que leur accordait l'Eglise en proclamant leur 
dignité d'hommes. Dans le monde païen, en 
effet, l'esclave était traité avec autant de mé- 
pris qu’un animal,-et la doctrine du Christ 
bouleversa ‘en les condamnant, tous les abus 
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LE FARFADET 


AU PROGRAMME : 

LE MENESTREL 
—Conte moyenägeux en deux actes 
d'André MOONS 
d'après une légende du Xllle siècle 


LE MUSIC-HALL 
présenté par . 
SPIROU & SPIP 
en personnes 
avec la collaboration de 
Tif & Tondu, Fantasio 
et toute la troupe du Farfadet 


Deux heures d’un spectacle -féerique ! 


AUJOURD'HUI MÊME 
RETENEZ VOS PLACES : 


Taverne du « Varia » 
tous les jours à partir de 14 heures 
Participation aux frais : 4,6, 10 francs 
À. d. S.: 5 francs : 


du paganisme. Vous n’imaginez pas, à vingt 
siècles de distance, ce que signifiait pour beau- 
coup le précepte’: « Tu ‘aimeras ton prochain 
comme toi-même », surtout quand les grands 
devaient admettre que ce prochain, c'était aussi 
bien que leurs égaux le plus humble des êtres 
vivants. Lil G. 35778 s’est laissé conter, sous 
bénéfice d’inventaire, que l’on a reconnu une 
âme à la femme seulement lors du Concile de 
Trente.» Entendons-nous : les Pères de l'Eglise 
ont, à cette occasion, précisé que par homme il 
fallait entendre la créature humaine, et non pas 
uniquement l'élément masculin de l'humanité. 
D'ailléurs, si l’on avait cru que Ja femme n'avait 
pas d'âme, aurait-elle été admise au baptême 
et aux cérémonies du culte ? 

Le christianisme a-dès ses débuts rendu à la 
femme sa dignité d’épouse et de mère, et le 
culte de la Vierge en est à lui seul une preuve 
suffisante. N’avons-nous pas entendu, au temps 
de Noël, les vieux cantiques célébrant la Mère 
du Christ? Beaucoup de ces mélodies sont si 
jolies qu’elles ont été enregistrées sur disques, 
et Msélo-Tala-Tala 24708 a constaté que les sil- 
lons creusés dans la cire varient selon l'inten- 
sité sonore. Cela s'explique, si nous nous rap- 
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pelons que les vibrations produites par la voix 
ou par les instruments sont transformés sen 
vibrations électriques qui influencent aiguille 
enregistreuse. Au microscope, on peut d’ailleurs 
en suivre les sinuosités, RS 

Merveille de l’ingéniosité humaine, toujours 
en éveil, et qui finit par ne-plus nous étonne», 
tant ses trouvailles sont: multiples, la-.torpille, 
engin particulièrement meurtrier,est dotée d’im 
moteur, Gérard de Jurbise, qui en fait un 
bateau autonome, Grâce au gouvernaïül, elle 
peut être lancée dans une diréction parallèle à 
celle du but à atteindre. Le sou opère 
rarement en surface, parce qu’il s’offrirait lui- 
même en cible à la proie gonvoitéé ;-grâce au 
périseope, la torpille peut être.lancée en plon- 
gée avec une précision suffisante, 

Pitche 5610 s'intéresse davantage à Ja navi- 
gation pacifique, puisqu'il me demande pour- 
quoi le yacht « Princesse Alice »; du prince de 
Monaco, était muni d’un dispositif pour. com- 
battre le roulis et le tangage. Il-était d'autant 
plus intéressant d’assurer l'équilibre du bâti- 
ment qu’il s'agit d’un navire équipé en vue 
d'observations océanographiques, ayant à -bord 
des instruments de précision #très “sensibles, et 
dont les indications risquaient ‘d'être faussées. 
Les très grands traneatlantiques résistent au 
tangage et au roulis à cause de leur masse ; 
pour les bâtimentside moindre tonnagewon avait 
étudié l'installation de gyroscopes iques, 
mais l'encombrement. eût été trop grand ; force 
fut de se contenter de profiler la/ywcoque de 
façon plus rationnelle. 

Maïgré le danger de faire.un cog-älâne, je 
ne puis remettre de parler, \à intention ide 
Grand Chef des Aucas 3938, du poète burles- 
que français Paul Scarron, qui vécut. au XVIIe 
siècle. Certes, tout n'est pas exemplaire dans son 
existence, mais je le citerai cepeñdant à nos 
copains cloués sur leur lit par da maladie : il 
n'avait pas trente ans: lorsqu'il futt frappé de 
paralysie, et jusqu’à:sa mort, survenue: plus de 
vingt ans après, en 1660, il: ne æcessa: d’émer- 
veiller son entourage. par-sonesprit: caustique 
et par sa bonne humeur. If était sur ‘son: Hit de 
mort lorsqu'une crise de hoquet effraya les 
médecins. penchés.à son chevet :. « Ah !.si.j'en 
réchappe, dit-il, quelle belle ssatire :je ferai sur 
le hoquet !» 5 

11 s'était marié avec Françoise d’Aubigné,. la 
future Madame de Maintenon, quirm'était pas 
plus riche que lui. Comme le-notaire deman- 
daitce que la fiancée apportait au ménage : 
«< Deux yeux mutins, un bon cœur,…æt beaucoup 
d'esprit, répliqua le poète. » — «%Quelle dot 
lui assurez-vous donc ? » — «_L'immortalité.-> 

Scarron ne s'était pas trompé ; on neit-plus 
guère ses œuvres, mais il a laissé le souvenir 
d'un homme spirituel. L’épitaphe qu'il eomposa 
lui-même est bien connue : 

Celui qui €y maintenant dort 
Fit. plus de pitié que d’envie, 
Etsouffrit mille fois la mort 
Avant que de- perdre la vie. 
Passant, ne fais ici nul bruit, 
Garde bien quetu ne léveilles 
Car voici la première nuit 

Que le pauvre Scarron sommeille, 


Ces quelques vers donnent une idée de Viro- 
nie du poète, humain et sensible malgré “son 
attitude affectée de cynisme et-de défi, 


Retenons donc seulement la leçon de Courage 
et gardons-nous du reste : un A. d.'S. épargne 
le prochain — relisez votre Code ‘d'Honneur... 


Tiens, si nous le citions en entier, notre 
Code, pour ne vas l'oublier ? En caractères bien 
lisibles, s'il ve:s plaît, ami typographe : 

Un Ami de Spirou est franc et droit, 

Un Ami de Spirou a du cran, il sait 

“dire oui ou non. 

Un Ami de Spirou aime la discipline 
libre et joyeuse. 

Un Ami de Spirou gst fidèle à Dieu 
et à son pays. . 

Un Ami de Spirou est l’ami de tous 
mais surtout des faibles. 

Un Ami de Spirou sait se rendre utile, 
se déranger pour les autres et se priver. 

Un Ami de Spirou n'a pas peur de se 
salir les mains, mais veut se garder 
prôpre-dans ses pensées, ses paroles et 
ses actes. 

Un Ami de Spirou est toujours gai et 
de bonne humeur, même devant la dif- 
ficulté. 

Un Ami de Spirou s'engage à ne dé- 
voiler à personne la clef du code. 


Résolution pour 1943, nous resterons fidèles 
au Code d'’Honneur. Et ce noble souci nous 
fera répéter avec plus d’ardeur le cri de rallie- 
ment du Club: Spirou ami partout. tou- 
jours ! LE FURETEUR, 
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Le classement des équipes. 


‘Le classement des équipes dans un champion- 
mat de football n’est pas aussi aisé qu’on pour- 
xait Je croire. Beaucoup me demandent com- 
ment Von procède. 


D'après des règlements de Flinternational 
Board qui sont d'application partout, on accorde 
2 points par match gagné, 1 point par match 
pul, et zéro point par défaite. En cas d'égalité 
de points, l’avantage est accordé — en Belgique 
tout au moins — à l’équipe qui totalise le moins 
de défaites. A égalité de défaites, durant la 
saison, on fait intervenir le goal-average, c’est- 
à-dire le quotient obtenu en divisant le nombre 
de goals pour par le nombre de goals contre. En 
fin de saison pourtant, ce quotient n'intervient 
d'aucune manière, A ce moment, en cas d'éga- 
lité de défaites et. de points, il. faut jouer un 
test-match ou match supplémentaire, soit pour 
désigner une équipe montante, soit pour dési- 
gner une équipe descendante, 

Cette question de classement à égalité de 
points n'est pas, elle, du ressort de l’Internatio- 
nal Board, qui s'occupe pourtant des règles du 
jeu. L'International Board a “estimé que cha- 
que fédération était maîtresse de juger, dans son 
ressort, de ses championnats. La Belgique a 
adopté cette. méthode de classement ‘au plus 
petit nombre de défaites. En Angleterre, le clas- 
sement se fait. strictement au goal-average, 
c'est-à-dire que l’on peut condamner un club 
parce que le quotient obtenu en divisant le 
nombre de goals pour par le nombre de goals 
contre est inférieur de quelques dixièmes au 
chiffre d’un adversaire, ‘Æn Allemagne, on a 
choisi une autre méthode encore, On fait la 
différence entre goals pour et goals contre, et 
celui qui obtient le chiffre le moins élevé est 
condamné. Cette méthode semble plus équi- 
table que la méthode ‘anglaise, vraiment trop 
2 mais nous-pensons que la méthode 

æÆ e. e es 
d'application, elle n’a donné lieu à aucun inci- 
dent sérieux. : 


La Belgique, précurseur. 


‘Nous ne saurions d’ail- 

leurs assez. signaler com- 
FUnion Belge des 
Sociétés de Football est 
à la page. Ses règlements 
sont'merveilleusement dé- 
taillés, son organisation 
est digne d'être citée en 
exemple à toutes les fédé- 
rations du monde, Non 
seulement au point de vue 
administratif ou au point 
de vue championnat, la 
Belgique est à la tête des 
nations européennes, mais 
encore son statut du 
joueur indépendant est 
cité en exemple partout 
où l'on pratique la balle ronde. 


Dans certains pays, on a établi une cloison 
étanche ‘entre joueurs professionnels et ama- 
teurs. On ‘a estimé qu'il fallait faire une dif- 
férence sensible entre les joueurs qui pratiquent 
le football par esprit de lucre et Ceux qui font 
du sport uniquement par délassement. En Belgi- 
‘que, on a été beaucoup plus tolérant, et la pra- 
tique a montré que la fédération avait vu 
juste, Chez nous, le joueur indépendant n'a pas 
fde contrat d'emploi qui lui assure un chiffre, 
un appoiñtement, mais il lui est permis de tou- 
cher des avantages pécuniaires intéressants, sans 
que rar constitue ceperidant une obligation pour 
son club. 


On a beaucoup exagéré cette question de 
l’âämateurisme et du professionalisme d’ailleurs. 
Comme Jacques Lecoq le dit très justement 
dans le livre «, Football », édité par la Mai- 
son Dupuis, 41, rue Destrée, Marcinelle, quand 
un amateur :se présente au théâtre, le cachet 
qu’on paie au ténor intéresse peu le specta- 
teur. Pourquoi les gens qui s'occupent de 
sport s’intéressent-ils tant au statut matériel des 
joueurs qu’ils applaudissent sur le ‘terrain? 
Dans le livre en question, Jacques Lecoq, qui 
est un de nos bons journalistes spécialisés en 
football, étudie le système de paiement des 
joueurs, les divers proféssionalismes, ainsi qu'il 
fait le procès de l'amateurisme intégral. Vous 
apprendrez ainsi quel est le statut des fameux 

ofessionnels britanniques, et vous conviendrez 
avec l'auteur que leur sort n'est pas toujours 
favorable. Pour avoir le livre « Football », ver- 
sez la somme de 20 francs au C. C. P. 3621.59, 
de la Maison Dupuis, 41, rue Destrée, Marcinelle. 
Indiquez le motif du versement sur le talon 
du chèque, et le livre vous parviendra à domi-, 
cile endéans les huit jours, 
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L'Union Belge 
est à la page. 
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Le championnat national 
. de « Spirou ». 


C'est en février pro- 
chain que nous clôture- 
rons la liste des divers 
championnats régionaux 
joués sous l'égide de 
« Spirou ». Acette épo- 
que, nous choisirons les 
huit équipes ayant fait 
preuve du plus d’acti- 
vité et de la meilleure 
propagande durant cet 
hiver et nous leur don- 
nerons les possibilités de 


jouer les finales de Nous clôturerons la 
« Spirou » aux frais du liste des championnats 
journal. ; régionaux... 


Si cette sélection de- 
vait être accomplie actuellement, les ‘équipes 
suivantes prendraient le départ de la finale spi- 
routiste : 

1) Bruxelles ; 2) Sart (Ardennes) ; 3) Ourthe; 
4) Namur ; 5) Templeuve (champion « Spirou » 
1942) ; 6) Gand ; 7) Fagnes ; 8) Deuxième équipe 
de Bruxelles, 

Telle est la désignation proposée par notre 
inexorable carnet d'activité sportive spirou- 
tiste, Bien entendu, des régions comme le Cen- 
tre-Charleroi ou bien Liége et Louvain ont éga- 
lement leur mot à dire, mais jusqu'à présent, 
elles ne sont pas encore entrées en compéti- 
tion avec ceux que nous avons cités plus haut 
et à qui nous souhaîtons de se maintenir à un 
poste aussi favorable afin de profiter des avan- 
tages réservés par « Spirou » aux huit meil- 
leures équipes sélectionnées. 


Les avis des A. d. S. sportifs. 


LENS. — Une équipe de football a été. for- 
mée par un de nos ‘plus. anciens A. d. S. I 
s'agit de la formation de Robert Canon, 18, rue 
de l'Eglise. Cette équipe de football qui demandé 
des matches (principalement du côté de Ath- 
Tournai) comprend : B.) Berlanger; Arr.) De- 
lahaye et Delattre ; D.) Cordier, Fontaine et 
J. Canon; Av.) Salamañder, Lenfant, R. Ca- 


non, Scarcez et Bonnier. Pour les matches : 
Robert Canon. 

LIEGE. — Nous ss 
avons dit souvent "3 


FA 


€ 


qu’il ne faut pas 
pratiquer la boxe 
sans obtenir les con- 

i éclairés d’un 
professeur  compé- 
“tent, L'ancien cham- 
pion de Belgique 
des poids plumes, 
Joé Cornélis, tim- des 
meilleurs boxeurs 
belges de son poids, 


se met à la disposi- les conseils éclairés 
tion des A, d. S. d'un professeur. 
sportifs pour dJeur 


enseigner le « noble art » de la boxe. Le prix. 
des leçons est de 15 à 20 francs par mois pour 
les À. d. S., ce qui nest vraiment pas Cher. 
Joëé Cornélis donne ses leçons au Casino de 
l'Union, Place Sainte-Foix, à Liége (Coron- 
meuse, Avis aux amateurs et merci au sympa- 
thique champion, au nom des A. d. S. Liégeois. 
PERUWELZ. — Une équipe de football A.d.S. 
a été formée. Elle comprend : B.) Lepreux ou 
Guy Gussac : Arr.) Paris, Mercier et Hainaut; 
D.) Cambier, Armand et Marc; Av) Hano- 


Vovez-vous les Erreurs? 


Lisez attentivement ce que Fantasio nous 
conte aujourd’hui. Très probablement, vous 
ne devrez pas attendre jeudi pour rétablir la 
vérité au sujet de : 


LA LOI DU TALON D'ACHILLE 


La légende veut que la mère du guerrier 
Achille le plongea dans le Styx pour le rendre 
invulnérable, Comme elle le tenait par le talon, 
cette partie du corps de l'enfant resta exposée 
aux coups, et c'est ainsi qu'il périt, aticint 
par une flèche -empoisonnée. Il venait de tuer 
Hector, et subit en somme le même destin. 
C’est de là qu’est venue l’expression : subir la 
loi, la peine du talon. d'Achille, bien qu’on 
l'emploie aussi pour désigner le sort d’nn 
adversaire complètement battu. Renvérsé, 
étendu à terre, le malheureux est piétiné à 
coups de talon, sans conserver la moindre 
énergie pour se défendre, 

FANTASIO. 


RECTIFIONS 
l'article paru la semaine dernière et intitulé 


LA COLERE 


Fantasio a raison d'affirmer que la maîtrise 
de soi est une qualité magnifique, et que la 
colère nous rend ridicule. Mais il aurait bien 
fait de montrer Féxemple, de ne pas se laisser 
emporter lui-même par l'énervement, et de ne 
pas rendre les autres victimes de sa mauvaise 
-humeur. 


tiaux, Lagage, Houssière, Hainaut, Baie. Ré- 
serve: Tonneau. Pour:les matches, s'adresser 
à Maurice Moerman, 43, rue Sondeville 

HUY. — Un A. d..S.. désire fonder une 
section d'athlétisme. S’adresser à Willy Perquin, 
18, rue Gosuin, à Wanze-lez-Huy. 

UCCLE-BRUXELLES. — Equipe de football 
A. d S., moyenne : d'âge: 17 ans, désire des 
matches, «Si possible, le dimanche. après-midi, 
S'adresser à J. Pulinckx, 170, rue de la Pêche- 
rie. 

ANVERS. — Une équipe de football A. d. S, 
est en voie de formation, à Anvers. Ceux que 
la chose intéresse sont priés d'écrire ou de 
venir le samedi, de 1 heure à 3 heures, chez 
Jackie Smolderen, 44, rue aux Pommes, à Bor- 
gerhout. 

TOURNAI. — Un bon joueur de football 
A, d. S. sachant jouer au centre-avant, désire 
étre-incorporé à une équipe d’A. d, S. S’adresser 
à Roger De Vriese, 7c, quai aux Taille-Pierre, 


L'activité des sections sportives. 


BRUXELLES. — (Cdmpte-rendu du match 
Marollien - RAC Evere. envoyé par René Theys, 
930, Ch. de Louvain. Les Marolliens prirent un 
excellent départ et maintinrent leur pression 
durant la première mi-temps. Au repos: 1-0, 
À la reprise, Evere émergea enfin, égalisa, puis 
s'imposa et parvint à l'emporter par 3-1. Les 
deux équipes fournirent un jeu eorrect, Evere 
bien que n'alignant que dix hommes, mérfie 
d'être félicité. Les vainqueurs alignaient : B,) 
De Kelver ; Arr.) De Cafmeyer et Hebbelinck ; 
D.) Thys, De Raymaecker et Brisson ; Av.) Mar. 
tin, Absil, Van Nérom et De Rycke. 

BORINAGE. — Les efforts de motre ami Yvon 
Jonas, 93, rue de Boussu, à Dour, notre chef 
de section, n'ont pas-été compris comme ils le 
méritaient. Il y eut de nombreux forfaits dans 
son championnat que gagna SC Dour devant 
Maurage, Maisières, Pâturages et Dour. 

MELLIER. — Voici une équipe bien sympa- 
thique et qui multiplie'les efforts de propagande 
en faveur de « Spirou », Mellier a réussi jus- 
qu'à présent les résultats. suivants : 

Petitvoir - Mellier : 2-3 ;.Les Fossés - Mellier: 
1-0 ; Mellier - Les Fossés: 3-2; Marbehan - 
Mellier: 7-4; Mellier 1 - Melliet Il: 7-3; 
Mellier - Neufchâteau : 5-3. 

Notez que certains “adversaires alignent des 


_Le-qui-rend d'au | 


joueurs de plus de vingt ans, 
tant plus méritoire la performance de Anûté 


‘Fays, 91, rue de Fays, à Mellier, et de ses 
camarades qui sont tout prêts à pénétrer parmi 
les huit candidats aux places finales de « Spi- 
Trou ». & 

ATH-TOURNAISIS, — Avec quelque retard, 
mais avec une foi qui ne s'est pas démentie, 
notre ‘ami. Francis Deleplanque, chef de sec- 
tion Ath-Tournai, et capitaine de l'équipe cham- 
pionne de « Spirou » 1942, nous envoie les 
résultats du championnat de sa-section. Tem- 
pleuve a partagé avec"Néchin : 2-2, et le elas- 
sement des-équipes donne: 1) Templeuve, 7 pts; 
2) Néchin, 5 pts ; 3) Warcoing et Tournai, 4 pts; 
5) Blandaïn, 3 pts. Chef de section : Francis 
Deleplanque, 13, rue de Néchin, à Templeuve. 

BRUXELLES. — La Folle Equipe a joué con. 
tre le Céraële et a fait 2-2. Très beau match 
de Willems, Stels et surtout Testaert. La Folle 
Equipe ’alignait : B.) Marquette; Arr.) Can- 
naërts, Testaert, Scholtus, Willems et Vander- 
heyden, Compte-rendu envoyé par Roger Thee- 
“ten, 152, rue de Mérode, f 

IIEGE. — Notre camarade Robert Bourgogne, 


“3, “quai du Barbou, nous envoie les résultats 


de son tournoi de tennis de table : fs 

A. d. S.- Spirou : 3-1; Mathurin - Etoile : 
0-4 ; Soleil - Donald : 0-4. Classement : 1) A.d.S, 
7 pts; 2) “Etoile et Donald 6 pts. 

BRUXELLES, — A soû tour, notre ami Paul 
Moulart, 90, rue de Mérode, nous envoie le 
compte-rendu du match: Cénacle - Folle Equipe, 
Le Cénacle ouvrit le score et menait 1-0 au 
repos. Par après, le match fut plus partagé. et 
même fort animé. Cénacle mena 2-0, puis, la 
Folle Equipe se déchaîna et parvint à égaliser. 
Mention spéciale à Bueken, Deldique et à la 
Folle Equipe pour son courage en fin de partie. 
Le Cénacle alignait: B.) Deldique; Arr.) Beyl 
et Mordant; D.) Duhoux, Jaspar, Schmetz; 
Av.) Pourvais, Van Hoye, Duhoux P. et Del- 
dique R. 

BRUXELLES. — C’est par un score bien 
curieux que se termina le match entre Etter- 
beek B et Sporting de St-Gilles : 7-6 en faveur 
des Etterbeekoïs. Il convient de dire toutefois 
que si la défense etterbeekoise fut faible, elle 
le doit au remplacement de sept bons joueurs 
aui durent être remplacés au pied levé. L'équipe 
victorieuse, nous dit Roland De Bosscher, 22, 
rue J, Paquot, à Ixelles, comprenait : B.) Die- 
rickx; Arr.) Demanez et Fivers; D.) Van 
Damme, De Bosscher et Ghalloy ; Av.) Moer- 
man, Debaets, De Coster, Gérin et De RS 
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Qut, ICI ZORA M SMET 
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« Nos Mots Croises - 


HORIZONTALEMENT : 


da. 


i navi bo-d Fe ; 
6 Sion vo que  l. Réunion de maisons, 
l'air » 2. Période qui précède Noël.’ 


Abris fermés pour avions 
ou. dirigeables — Métal 
précieux: 


d'Attila — Vestibule d'un 
appartement, 


VERTICALEMENT : 


S EN PRIE CECI VOUS 
* IMCERNE 


UNE OE VOS GRANDES AMIES 


ESIRE vOU: 


> 


CTI 


3. Application de l'esprit à un — Qui a satisfait sa faim. 
objet, réflexion. 3. Habitation — Plante qui 
4. Pronom — Fleur blanche porte aussi le nom de mar- 
— Partie intérieure du jolaine. 
pain. 4, Petite gaillette. 
5. lle annulaire formée par 5. Tragédie de Corneille — 
-des coraux — Tamnis pour petit poème. 
passer de la farine. 6. Roues à: gorge de poulies 
6. Action d‘un - corps . contre — Pièce d'artillerie. . WLACIGOGNE VIENT D'ESCAMOTER TROIS ANIMAUX: UN CHIEN, 
un corps qui agit sur lui. 7. Connut — Grande familles UN PORC, ETUNE VACHE. POURREZ VOUS LES 


j VOULEZ 
: gion. à . Courroie à +R de la= SOLUTION LME 
; Nom populaire d'un gen- quelle le cavalier dirige sœ # # 
darme. MALE Rivière de Bet du problème paru la sem. dern, 


10. Barbare qui 
Gaule sous la 


: Manifeste dela gaîté — 


Arbre à bois léger dés ré- 
gions tempérées humides. 


. Affecté à une certaine ré- 


ravagea la 
conduite 


dont plusieurs membres 
ont régné en Angleterre. 


8. Faire de mauvais vers. 
9. Petit de l'oie. 
0 


gique. 
JAMILUC. 


RETROUVER DANS CE DESSIN? 


Petits Problèmes 


LES TRENTE-SIX CASES 


) A WINUGENTS 


FAUTES ONT ETE COMPNISES 
INTENTIONNELLE MENT DANS 


UNE DEVINETTE 


Voici quels étaient les carrés 
à supprimer pour que, dans le 
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D. — Quel est le comble de 


sens vertical comme dans lé sens l'amour de la profession pour 
horizontal, il reste toujours Un ‘un médecin réputé ? 
nombre pair de carrés. R. — Panser ce qu'il dit. 


Flup poursuit un marin qui vient 
de commettre un vol important. 

Notre marin entre dans un débit 
de boisson. Le. bouge ‘est cerné. IL 
y a quatre clients à l’intérieur qui 
prétendent avec le patron que pers 
sonne n’est entré dans la place 
depuis plus de deux heures. 

Flup. trouve le voleur. 

Pourrez-vous en. faire 
avant jeudi ? 


NT 


Il 


autant 


Solution du dernier problème 

Voici le texte recunstitué : 

« Partez tous à Jemappes (1792), 
Police arrive. Refuge chez Jean: le 
boulanger. — DEDE. » 

(Jemappes 1792 indique Hainaut). 
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MAS, JE NEUX PARTIR AUSSI... 7 
MOi AUSSI ,JE SERAI MARIN... 
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Savez-vous pourquoi 
les pilotes sautent en 
parachute ? 


Les trois précédentes rubriques 
vous ont montré lés diverses façcas 
d'exécuter le grand saut dans le 
vide. Dans les futurs mectings 
d'aviation, aux actualités cinémato- 
graphiques, ou en examinant les 
photos des revues spécialisées, 
vous pourrez maintenant distinguer 
d'un seul coup d'œfl l'ouverture 
automatique de l'ouverture com- 
mandée ou préalable. 

Et maintenant que vous connais- 
séz les trois façons de sauter, je 
devine cette question sur vos lé- 
vres: « Pourquoi saute-t-on en 
parachute ?  L'aviation n'’a-t-elle 
pas fait assez de progrès pour ren- 
dre inutile cet appareil, pratique 
certes, mais coûteux et encom- 
brant ? Le-parachute est très utile 
aux-aviateurs qui risquent de voir 
leur appareil endommagé pat les 
projectiles ennemis, mais de quel 
intérêt, peut-d être aux touristes 
de l'air ou- aux: pilotes des trans- 
ports civils qui n'ont en main que 
des appareils de toute sécurité, du 
moins s’il faut en croire les affir- 
mations des compagnies de trans- 
port et celles de la presse aéronau- 
ique mondiale ? Si la pratique de 
l'aviation présentait aussi peu de 
danger que l'on se plaît à le pro- 
oelamer, la présence d'un parachute 
à bord ne serait-elle pas inutile ? » 

Voilà des arguments souvent 
entendus et auxquels nous tâche- 
rons de répondre de notre mieux 
au cours de ce petit article 

Tout d'abord, il est faux de dire 
ue la présence à bord d’un para- 
Chute est une preuve de l'insé- 
curité de l'appareil. En temps de 
paix, les naufrages des paquebots 
transatlantiques sont  rarissimes. 


La traversée ne présente pratique- 
ment aucun risque. Cependant, 
jamais un paquebot n'a pu quit- 
ter le port sans être équipé de 
ses-canots de sauvetage. Ce n'est 
pas parce que ses pneus sont de 
mauvaise qualité que l'automobi- 
liste se charge d'une roue de re- 
change. Prévoir un accident n'est 
pas le provoquer. 


Mais si toutes les causes d'ac- 
cidents pouvaient être éliminées, 
direz-vous ? 

Cela est impossible, car est 
de nombreux accidents qui he dé- 
pendent pas du matériel employé, 
mais sont rovoqués par des 
erreurs de tage ou par toute 
autre eause imprévisible. 


Plusieurs enquêtes ont été fai- 
tes au coeurs de ces dernières 
années pour connaître les eauses 
d'abandon dé bord par les pilotes : 


Chute en vrillé: 22 %: 

Collision : 20 2; 

Avion embarqué : 19 %,; 

Avarie à bord : 11 % ; 

Chute en piqué: 18 %: 

Incendie : 8 %; 

Mauvaises conditions météoro- 
logiques : 6 %; 


Rupture en vol des ailes ou de 


l’empennage : 3 %; 
Divers: 1 %, 
Examinons ce tableau: il est 


éloquent. E 


C'est la vrille qui a le triste 
honneur du plus grand pourcen- 
tage d'accidents. Le mécanisme de 
cette acrobatie (pas toujours vo- 
lontairei' vous a: été expliqué par 
le chef. pilote Nous voyons que 
les: accidents causés par la vrille, 
les avions embarqués, la chute en 
piqué, l'incendie et la rupture des 
plans en vol pourraient être en 
partie évités par une construction 
plus étudiée encore et surtout par 
un entretien plus sérieux. et des. 
révisions plus régulières Ce serait 
toutefois une erreur de rejeter la 
cause de ces accidents sur le’ cons- 
tructeur et les mécaniciens: 

La construction aéronautique est 
plus- surveillée uu’aucune autre, 
et les mécaniciens d’aviation re- 
présentent l'élite de leur corpora- 
tion. Connaissant leur responsabi- 
lité, ils s’acquittent presque tou- 
jours de leur tâche avec une con- 


C’est dans le: plan vertical que 


le pilote dessine ces acrob 


aties. 


Les «S» sont composés de demi- 


loopings. Le 


a«S» 


en montée 


exige un moteur surpuissant et 
un excédent de vitesse aw départ 


[LES VERNCAL EN MONTÉE 


Tir un naVRE 
MARCHAND CHILIEN ? 
NOTRE CHANCE 

REVIENTA 


Queire 
N RÉCEPT/ON 
(A ALLONS. Nous 
AVOIR ? 


JE SUIS HEUREUX 
DE RENCONTRER LES 
DEUX AS TIF ET 

Tonpu! 


MOWE Du caNor? 
Qui ÊTES vous ? 


Do vEeNEz vous? 


LORS, çh 
PTE. TERME 
DE rION VOIRE . 


science professionnelle qui leur 
fait honneur. £ 
Très souvent, ce n’est pas ie 


matériel qui est à incriminer, mais 
le pilote, Une vrille involontaire 
eut lui faire perdre son sang- 
oid, ou il peut cumuler des fau- 
tes de piletage qui entraineront 
fatalement l'accident, 

Un pilote imprudent est. tenté 
de faire une mauvaise utilisation 
de l'appareil dont il tient en main 
le manche à balai L'avion de 
« petit tourisme » n'est pas conçu 
comme un®e racer » d'acrobatie ; 
si son pilote s'obstine à lui de- 
mander plus qu’il ne peut, donner, 
s'il le pousse en survitesse ou 
soumet sa cellule à des efforts 
ekagérés, il se met en danger de 
mort. 

Si un accident arrive, l'aviation 
ne peut être rendue responsable, 
pas plus que l'automobilisme ne 
peut être accusé des dégâts cau- 
sés par un chauffard qui s'amuse 
à accélérer dans les virages et 
près des carrefours. 

Comme on le voit, il est. de très 
nombreux accidents qui se pro- 
duisent régulièrement et qui se 
répéteront encore malgré les pro- 
grès de la technique. Le parachute 
sera donc toujours un auxiliaire 
précieux. 


Parmi 
d’acciden 
collisions 
éviter 
des r 


4 m 
et les 
les acci- 


dents imprévisibles (le "plus ca- 
ractéristique est -celui" qui arriva 
il y a quelques années à:.ce tou- 
riste aérien qu eut l'aile @e son 
monoplan abimée par un aigle.) 


Et pour terminer, je voudrais 
rappeler à tous les jeunes qui 
brûlent de pratiquer un ‘jour 
l'aviation, cette phrase de Lind- 
bergh : « Je ne: cherche pas à 
être le plus 
grand aviateur 
du monde, mais 
j'aimerais de- 
venir le plus 
vieux » 

Aussi; Lind- 
berghk ne s'en- 
vole. jamais 
sans être mur 
de so: para- 
chute, et à trois 
reprises déjà 
il a eu la vie 
sauve grâce. à 
sa bouée aé- 
rienne. 


MONDE REDUCTIO 


La commande en vol 

Les modèles réduits sont auto- 
stables et se rétablissent d'eux- 
mêmes si le vent ou un courant 
cherche à rompre leur équilibre 
de vol. 

Cela est bien connu, et je n'ai 
pas à revenir ici sur l'intérêt du 
dièdre ou l'avantage de la flèche. 
Mais de nombreux modélistes, 
après avoir fait voler impeccable- 
ment leur avion à moteur caout- 
chouc; aimeraient varier le vol 
rectiligne de leur appareil. 

Voici un dispositif de commande 
automatique qui leur donnera sa- 


tisfaction. Sur l'axe d'hélice est 
interceptée une ‘vis sans -fin qui 


'LEAÇOIN. DES MOD 


FAC 


actionne une came. Celle-ci agit 
sur le gouvernail de profondeur 
par l’intermédiaire d’un doigt assez 
long: La forme de la came peut 
varier à l'infini, et chacune de ces 
variations transformera la ligne de 
vol de l'appareil. 


(De la revue « Samolek »). 


Petits moteurs à essence: 


Les moteurs à essence sont assez 
difficiles à trouver pour le mo- 
ment. Ce n'est pas une raison 
pour ne pas en parler. L'ère du 


(/Deux 

Fute 

JLS DISENT 5E NOMME 
1F ET TONDV, 


= PE 


DE CETTE viLue DES 
NAVIRES VOUS MENERONT) 
DANS TOUTES LES 


il 


JOIE D'ECOUTER VOS 
DERNIÈRES AVENTURES! 


S':REDbITS 


4 1 IT Re Rates ana 


pain blanc reviendra tôt ou tard 
en Europe, et avec elle celle des 
moteurs, 

Le modéliste aura encore à 
choisir avec circonspection le mo- 
teur qui lui convient Les expé- 
riences parfois coûteuses de- aînés 
pourront alors le servir. Le grande 
vogue a été, avant-gueïre, pour 
le 3 centimètres cubes de cylin- 


drée. C'est un bijou qui pèse envi” 


ron 140 grammes (300 avec l'équi- 
pement complet). Mais comme les 


gb € Le p 
Éons 


“PETITS. MOTEURS 


objets de luxe, il demande à être: 


manié avec précautions: » 

Tous les modélistes n'ont pas 
des doigts de fée, et souvent le 
moteur causa bien des déboires à 
son propriétaire. La 
se fit pas attendre. et on vit, en 
1939, de nombreux appareils équi- 
pés de moteurs de 10 centimètres 
cubes Ce sont des avions surpuis- 
sants, réalisant des départs à la 


verticale et des vols rapides. Trop! 


souvent, malheureusement, le bon 
demi-kilog du moteur constitue un 
véritable danger public. Soyez rai- 
sonnable : coupez la poire eu deux 
et choisissez, quand vous le pour- 
rez, un 
Il vous donnera satisfaction 
(Recueilli d’une conversation 
avec GEMS SUZOR, champion. de 
France et du monde des moto- 
modèles d'avions et de bateaux. 


BALSAERO: 


DEUX FATTEUX 
GLOBE-TROTTERS } 


Al 


ENFIN LA TRANQUALIT, 
LES AVENTURES 
SONT FINIES! 


réaction ne: 


bon 5 centimètres cubes. | 


2 te gros défaut 


. Pour pau RUE nous, les SS de 
avaient été pro es. Pour : je sup- 
F # elles sont à présent terminées, On se 


œemet au. travail, sans regret, avec l'idée du 
1 eau d'Honneur qui réunira en juiliet, une 


dis de plus, les nons des A. d. S, lauréats sco- 


Rires. Peut-être aurons-nous place pour publier 
Jeurs portraits ; qui sait? En tout cas. Spirou 
continue à stimuler ses amis René la Terreur 
28497 ne me démentira pas, lui qui, en trois 
mois, est passé de la septième place à la pre- 
mière, pour qu’un À. d. S. soit en tête de la 
classe. Le début de l’année est le moment des 
bonnes résolutions, N'en prenons pas trop à 
la fois; nous risquerions de n’en tenir aueune, 
mais attaquons-nous avee persévérance à notre 
Si nous avons tendanee à 
égoïsme, forçons-nous à passer notre exem- 
laire du Journal de Spirou à un copain qui ne 
uve plus à se le procurer. Si nous cédons 
parfois à la négligenee, fäisons-nous violence 
pour restituer rapidement, et en parfait état, 
les numéros qui nous sont ainsi prêtés. N’atten- 
dons pas les grandés circonstances pour nous 
révéler : comme les petits ruisseaux font les 
grandes rivières, les menus efforts font les 
nobles caractères. 5 
Bon courage à tous et à toutes pendant ce 
deuxième trimestre, qui sera long en 1943, Pâ- 
ques tombant le 25 avril. N'ayez. pas peur, le 
temps passe vite, le printemps ne se fera pas 
trop attendre, et tu pourras bientôt ranger défi- 
nitivement tes skis, V. 17488. Ces chaussures 
propres aux sports d'hiver sont faites de lon- 
ges planches de sapin, bois choisi sans doute 
parce qu'il est léger. Fantasio insinue que le 
frêne a été éliminé parce qu'il. freine dans les 
descentes, mais notre ami ne sera jamais sérieux 
vous le savez, et sans l'écouter, je vous signale- 
rai qu'il y a soixante ans, on disait encore 

« la skie », ; 
Bien des noms ont ainsi changé de genre au 
cours des siècles : on a dit autrefois un comète, 
un affaire, une acte, une -archevêché, une car- 
rosse, une horoscope, une espace, etc. Pour d’au- 
tres noms, l’usage n'est pas bien fixé, et des 
auteurs cotés emploient 


ee À les uns au masculin, les 
LS )}) autres au féminin: au- 
TA, tomne, après-midi, pa- 

/ labre, interview, auto- 
ANT mobile. Il faut bien 

nous y résigner, les lan- 


gues vivantes subissant 
ainsi constamment de 
lentes modifications, 
admises officiellement après avoir été consa- 
crées par l'usage. : 
Bien des termes techniques, mots de métiers, 


Les langues vivantes... 


. sont dans la bouche des gens des diverses pro- 


J 


; 


I 
Cz RCA 


| 


fessions avant de venir aux oreilles des gram- 
mairiens, et il y eut un temps où aiguillage, 
par exemple, était considéré comme un barba- 
risme, On ne connaissait pas alors, Etoile 
Argentée 21108, les freins à air comprimé en 
usage sur les voitures de nos tramways. Le 
principe de leur mécanisme est cependant sim- 
ple : les mâchoïires qui freinent par friction sur 
les tambours, sont maintenues écartées par la. 
pression de l'air comprimé ; lorsque le conduc- 
teur actionne la manette de commande, la pres- 
sion diminüe progressivement, et les mâchoires 
se refermént, Les tramways n'ont pas de pont- 
arrière comme les autos, les moteurs attaquant 
directement les essieux des roues motrices. 
Ding ding ! le tram repart. Quel chemin par- 
couru — c’est le cas de le dire — en moins de 
cinquante ans, depuis le. temps des trams trai- 
nés par des chevaux ! C'est le progrès, mais 
beaucoup de traditions disparaissent. Parmi cel- 
les qui survivent, il faut citer l'arbre de Noël, 
dont Rôbosse 18279 me réclame l’origine. Cette 
touchante coutume nous vient des pays nofrdi- 
ques, des régions de gel et de neige, où l’on 
célèbre avec d'autant plus de ferveur les fêtes 
en famille. L'usage en est si ancien que seules 
des traditions sans base sérieuse proposent des 
explications à ce sujet. 
La fête de Noël est aussi populaire dans les 
pere protestants que dans les pays catholiques. 
reste, le rapprothèment entre les deux reli- 
gions chrétiennes s’affirmait au cours des @er- 
nières années; Je regretté cardinal Mercier 
avait beaucoup fait pour une réconciliation défi- 
nitive, qui aurait fait oublier les querelles san- 
glantes de jadis, en réunissant tous les fidèles 
sous la houlette d’un seul pasteur. Gai Luron 
16944 fait allusion dans une lettre qu’il m'adresse 
, à la guerre des Camisards 
qui désola le Languedoc 
de 1702 à 1704 A cette 
époque, Louis XIV, roi de 
France, venait de décider 
la Révocation de l'Edit 
de Nantes, retirant à peu 
près la liberté du culte 
aux protestants, Ceux-ci 
résistèrent, et formèrent 
des bandes de guérillas 
qui, sous lé nom de cami- 
sards, tinrent longtemps 
en échec les troupes 
royales, Le dimanche, 
prévenus secrètement du 
lieu de réunion, ils se 
retrouvaient dans les 
montagnes pour prier et 
chanter des psaumes et 
des cantiques. Le soir, 


Sous le nom de 
Tamisards 


pe 


prêts 
à faire le coup de feu. On distinguait les cami- 
sards noirs, protestants, et les eamisards blancs, 
appartenant à des formations de cathokques 
qui guerroyaient eontre les premiers. 
Heureusement, ces tristes épisodes des guer- 
res de religion ne sont pour ainsi dire que vieux 


les combattants regagnaient leur camp, 


souvenirs. L'histoire nous en est parvenue, 
Paul Cartier 81365, par de nombreux documents 
écrits. En comparant entre eux ces témoignages 
divers, souvent contradictoires, on a peu à peu 
dégagé la vérité historique. Il a fallu plus de 
prudenee encore pour apprendre quelque ehose 
des événements plus anciens, parce que les 
écrits sont plus rares à mesure que mous reman- 
tons le temps, Nous avons endant pu con- 
naître beaucoup de traits de l'histoire des Gau- 
lois par le récit qu’en fit Jules César le s2on- 
quérant, dans son « De Bello Gallico », traduit 
en classe par plus d’un de mes lecteurs. César 
ne pêche pas par excès de modestie, mais les 
hisioriens ont réussi à contrôler beaucoup de 
ses affirmations en eonsultant d’autres écrivains 
de Son temps ou venus après lui Les monu- 
ments, surtout ceux qui portent des inscriptions 
lapidaïres, les tombeaux, les moindres sujets de 


Dimanche 24 Janvier 1943 
à 15 heures 


Ruche Verrière 


LODELINSART 


LE JOURNAL DE SPIROU 
vous présentera en exclusivité le théâtre 


LE FARFADET 


AU PROGRAMME : 
LE MENESTREL 


Conte moyencaeux en deux actes 
d'André MOONS : 
d'après un légende du XIlle sièéle 


LE MUSIC-HALL 


présenté par 


SPIROU & SPIP 
- en personnes 
avec la collaboration de 
Tif & Tondu, Fantasio 
et toute la troupe du Farfadet 


Deux heures d'un spectacle féerique ! 


RETENEZ VOS PLACES : 
AUJOURD'HUI MEME 
Participation aux frais : 4, 6, 10 francs 
A. d. S.: 5 francs 


la vie domestique servent aussi non seulement 
à nous prouver l’existence des peuples anciens, 
mais également à nous documenter sur leurs 


mœurs, - 

C'est ainsi, J, V. 
25866, que nous sa- 
vons que la balance 
est en usage depuis 
des temps "Immémo- 
riaux, Nous compre- 
nons d’ailleurs sans 
peine le besoin de cal- 
culer le poids d’une 
marchandise dès que 
des hommes eurent 
quelque chose à ven- 
dre, Les premières ba- 
lances #Æfurent sans 
doute grossières, mais 
les Romains en utili- 


La balance est en usage saient une à poids 
depuis des temps mobile que l’on faisait 
immémoriaux.… glisser le long du 
fléau, principe qui 


est encore exploité de nos jours. La balance à 
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deux plateaux, qui n’a pas encore été détrônée, 
dans tous les magasins par la balance automa- 
tique, fut imaginée en 1670 par Roberval, pros 
fesseur de mathématiques à l’Université de Paris, 
s’il vous plaît. Elle nous paraissait toute simple, 
maîs à l’époque elle fit sensation: 

Cela prouve une fois de plus que, selon le 
proverbe arabe, une merveille ne dure que sept 
jours ; après quoi, la œuriosité des hommes est. 
satisfaite. La Direction de Spirov le saît bien, 
et c'est pourquoi nous nous ingénions à vous 
“donner toujours du nouveau Bien sûr, poux 
le moment, le manque de, place nous handicape, 
mais patience, nous avons des projets, et on 
verra ce qu'on verra. 

En attendant, au risque de me répéter, il me 
faut répondre À Paul Cartier 81865 que les 
crayons sont faits de plombagine agglomérée 
en cylindres qui sont logés dans le creux du 
boïs, les deux -sections étant ensuite collées, 
I y a pas mal d'artistes du érayon parmi nos 
leeteurs, et j'ai eu l’occasion de montrer cer- 
tains essais à notre ami Jijé. I des encourage 
à persévérer et à travailler d'après nature, sans 
se contenter de reproduire es croquis d'autrui. 
Le conseil est sage; il y ‘a un monde entre 
copier un rest s’en inspirer : nous vièn- 
drait-il à l'idée copier ‘les œuvres d’un ro- 
mancier pour écrire aussi Hien que lu ? Notre 
‘vieil ami Scarron 3230, un “habitué du Coin des 
Lecteurs, a continué à suivre l'inspiration -de 
sa Muse, et il m'a envoyé les plus belles 
étrennes, deux gentilles pièces envers ; je pré 
fère « Les Trois Bateaux :» à « enade: », 
bien que ce dernier morceau soit aussi très 
frais et très gentil, 

Ours mal léché 5796 — encore un ancien — 
rêve de théâtre, et il se dispose à former une 
troupe d'acteurs à Belgrade-lez-Namur. Je lui 
transmettrai volontiers !es offres de Collabora- 
tion qui me parviendraient à son intention. Son 
répertoire n’est pas encore fixé, et je profite 
de l'occasion pour sgnaler aux amateurs qué 
Spirou peut leur procurer pièces et sketches à 
très bon eompte. Flèche d'Argent 21693 aime 
aussi le théâtre, mais vu des fauteuils, du côté 
des spectateurs. Elle a assisté à une séance du 
Farfadet, présenté par Spirou, et elle en a gardé 
comme toute l'assistance une impression inou- 
bliable, Dame, Spirou fait bien les choses, parce 
qu’fl y met tout son cœur : formule Spirou, qui 
explique à elle seule son succès. 

Beaucoup de copains me demandent : quand 
Spirou viendra-t-il donc chez nous ? Nous vou- 
drions voir le Farfadet, nous aussi. Je ne puis 
préciser, car sa tournée est longue, et on le 
réclame en bien des endroits. En attendant son 
passage, signalez à vos amis que le Théâtre du 
Farfadet accorde une réduction aux A. d. S. 
porteurs de leur insigne, qui se remplace, une 
fois perdu, contre 4 francs, V. 14424. C’est un 
argument de plus pour vous aider à atteindre 
le Carré des Quarante Mille, notre prochain 
objectif. Aussi recopierez-vous souvent le ‘bul- 
letin ci-dessous, à l'intention de nouveaux ‘fil- 
leuls et filleules, 


Vous ajouterez sans doute «un petit mot en 
l’envoyant 41, rue Destrée, à elle, seule 
adresse de Spirou-et de tous ses collaborateurs, 
Ceux-ci vous envoient leur ‘plus amical souve- 
nir et vous invitent à répéter : Spirou ami. 


partout. -toujours ! ; 
g LE FURETEUR. 


ieu, 


Je recommande au souvenir :de tous 
les À. 4. S, Raymond sd'Acoz, et Phi- 
lippe Langenscheid-d'Ixelles, gui mous ont quit- 
tés pour un monde meilleur, Vous #’oublierez 
pas ces amis, ainsi que je l’ai promis à leurs 
mamans désolées. 


« 


BULLETIN D’ADHESION 


L 
Nom …….… PTÉNOMS. .… NE 16 mms 
Demeurant Q ES QUE miss MO ie 

Je désire être inscrit : 

Aux À. d. S. seulement (5 fr.) # 

Aux A. d 8. et au ©. S. À., avec insigne 
A. d, 8. (6 fr.) # 

Au À. d. 8. et au ©. 8. À., avec insigne 
©. S. À. (6 fr.) * ä 

Aux À. d. $S. et au OC. S. À. avec les deu 
insignes (10 fr.) * 

Je respecterai le Code d'Honneur et je ne 
révélerai pas la clef du langage secret. 

Je choisis pour pseudonyme : ; 

Si un ami vous a engagé à vous inscrire, 
Il devient votre parrain. Dans ce cas, 
ajoutez : Mon parrain est : (nom, prénom, 
pseudo et muméro d'inscription). 

Je verse 1a somme de …… fr. au O0, Ps 
362159, ow je l’insère en billets et en timbres 


à 5 ow 10 centimes. 
SIGNATURE. 


* Ne recopiez que les mentions utiles. 

N.-B. — Il ne sera plus donné suite aux 
lettres ne contenant pas les renseignements 
suivants : nom, prénom, adresse complète et 
numéro d'inscription. 2 


A 


45 fr. ;: 6 m.: 28 fr.; 3m: 12 fr 


an: 10 fr,; 6 m,: 35 fr, ; 3 m,.: 18 fr, ©, C. P. Paris 140967, de 


D PRSONNIER VIENS 
VITE, MAÎTRESSE, 
ÇA VA ALLER MAL! 


VOILA MA RÉPONSE 
LÂCHE / 


pres 


FOU DE RAGE, 
L'EPERVIER TEND 
TOUSSES MUSCLES DANS 
UN EFFORT SURHUMAIN 


| 


ALLONS ABATTEZ - 
LEGARÇONS: 
QUEN ENANISSÉ 


TÉZ MON ONU 
JE VOUS EM PRIE NE DEVENEZ 
PAG UN ASS ASSIN À. 


ÉPERVIER DANS UNE 
MINUTE TU AURAS CESSE 
DE VIVRE ! 


POLICE, $.0.57 POLICE … ICI, LA PUCE ,SPIROU ALTOUT PERDU ; MON 

|A DISPARU + ODi.OUI.… LE CÉLÈBRE 5PIROU |, oo SPIROU, ET MON 
QUE TOUT LE MONDE CONNAÎT ! IL ME FAUT PÉTICHE COIN COIN C'EST 
SPIROY! IL FAUT RETROUVER dd | FINI, MOI JAMAIS PLUS 


* Mol entendre & bruit 
5 Angus 
 Œ ee L peut-être : dehors, Cavalier Rouge. 
du ranch denuis la ÿ ses raisons, ? ’ 
mort de In Duchesse, Hank. 
Cavalier Rouge. é 


. Baissez 
ta lampe. 


rôde autour Qui va 7? 
maison. Répondez ou js 
tire ! 


: NT Le on tu 
chien de” s a tiré 
la bu- +) "4 = A une balle 
chesse ! “ 114 a Le : dans la 
É paite ! 


Lul parler langue est bien 


E ; 1 original. 
des chiens... >: av r 


Cest MOI, LA ME VOIC ! So PETIT SPIROU | D'OÙ VIENS = È 
LS h FAUT PARTIR À L'ENTR ai- | | +0? où ÉTAIS. T5? Moi, AVOIR CANARD. 


“COIN -Con” 


2 Voir suite en dernière page. 


Le championnat de « Spirou ». 

Je ne sais pas si d'ici février les positions 
seront considérablement modifiées au classement 
du championnat national < Spirou » de foot- 


ball. Comme vous le savez, sur un total de 
près de 500 équipes, nous en choisirons huit 
a se sont particulièrement distinguées, à la 

s par leur bon jeu et leur classement dans 
des épreuves régionales et par leur activité 
spiroutiste, I1 ést évident qu'une équipe comme 
celle de Gand, par exemple, a infiniment 
moins joué qu’une formation bruxelloise, mais 
Al y a fort peu de spiroutistes à Gand. et 
Yeffort de notre ami Houtskier mérite d'être 
pris en considération. 

A l'heure actuelle, si j'ouvre mon grand car- 
net à la page d'activité sportive, je découvre 
les huit noms suivants comme lauréats : 


H Bruxelles ; 2) Limbourg (qui vient de 
reprendre son deuxième championnat) ; 3) 
Ardennes  (Sart) ; 4) Templeuve (champion 


« Spirou » 1942) ; 5) Région des Fagnes (Nis- 
mes) ; 6) Gand (Houtekier) ; 7) Namur; 8) 
Place à conférer probablement à la région de 
l'Ourthe. La deuxième équipe bruxelloise et 
Wandre sont également candidates à cette 
place. A voir l'avance prise par les autres 
ormations, il est probable que les sept pre- 
miers inscrits ne seront plus changés et que 
le dernier mois de compétition provinciale ou 
sppeis ne verra plus que lattribution de la 
huitième place pour laquelle Wandre-Liége, 
Ourthe et Bruxelles sont très près l'un 
de l’autre. Bruxelles II + certainement 
l’équipe qui a fait preuve de Pactivité spirou- 
tiste la meilleure, mais la région de l'Ourthe a 
fortement travaillé au début de la saison et 
paraît disposée à repartir. Wandre est le. moins 
qualifié, car il se trouvait dans une région 
fort riche (Liège) où l’on n’a pas fait tout 
l'effort voulu. 

‘On remarque donc que de nouvelles régions 
se sont ouvertes à « Spirou » depuis l’an der- 
der : Les Fagnes, les Ardennes, la région de 
POurthe, entre autres, ont remarquablement 
mprospecté. Par contre, Centre-Charleroi, Liége 
“et Mons-Borinage n’ont pas donné ce que la 

ison dernière laissait espérer. Centre-Char- 
LR qui avait casé une équipe en finale l'an 
passé (dans la grande finale disputée à La Lou- 
vière), n’a pas 
active, étant 


8 équipes . maîtres- 
ses. Mons-Borinage 

a eu assez de dif- 

ficultés, car les dé- 

placements étaient 

malaisés dans la ré- . 
gion, Liége Ville a 

donné moins. On y 

a beaucoup joué au 

football sous l'égide de « Spirou » mais étant 

donné le nombre d’ A. d. S. (tout est relatif, 

n'est-ce pas ?) Liége aurait dû donner autant 

que Bruxelles, ce qu’il n’a pas fait, 


Le classement bruxellois. 


Le championnat bruxellois a été disputé par 
un très nombreux lot d'équipes. Il est pro- 
bable que devant ce succès d'engagement, le 
championnat ne sera pas terminé pour le 
81 janvier, dernier délai. Dans ce cas, quelle 
est l'équipe qui sera appelée à participer à 
la finale de « Spirou » ? Deux solutions s’of- 
frent : 1) ou bien classer l'équipe ex tête: 
2) ou bien procéder à une sélection parmi les 
meilleurs joueurs bruxellois, sélection que nous 
gonfierons à un trio qui a beaucoup travaillé : 
D ee Roland De Bosscher et Paul 

oulart, 

Les Bruxellois décideront de cela entre eux. 
S'ils se décident pour l’équipe en tête du cham- 
pionnat, ils devront tenir compte de la diffé- 
rence de matches joués. En ce cas, quel que 
soit le nombre de points acquis, ils désigne- 
xont l'équipe championne au plus petit nom- 
bre de points perdus. Ceci est une décision 
formelle prise par « Spirou », 
afin que les équipes dont les 
matches ont été remis par 
suite de cause indépendante 
de leur volonté ne soient pas 
écartées, C'est d'ailleurs un 
système en usage à la fédé- 
ration de football. Que ceci, 
toutefois, ne soit pas un pré- 
texte à ne pas jouer en jan- 
vier : ce n’est qu’en cas d’im- 
praticabilité du terrain ou 
par suite d’impossibilité gé- 
nérale que l’on peut remettre 
un match. 


Les avis sportifs A. d. S. 


Liége, — Equipe de football en formation 
comprenant déjà six joueurs, désire se com- 


Les déplacements étant 
malaisés…. 


LL 


.…€n Cas 
d’impraticabilité 
du terrain. 


pléter et conclure des rencontres. En font par- 
tie:..Ostrowski, Noben, nus, Guldemont, 


Holstein, Wagner. S’adresser à Pierre Wagner, 


rue Dothée, Liége, 

Ixelles-Bruxelles. Section d'athlétisme 
en formation 0 l'été. A. Jodenir, Chaussée 
de Waterloo, 652. 

Saint-Jean-Geest. Equipe de football 
A, d. S ayant déjà joué une vingtaine de 
matches dans lès environs (mais ayant pré- 
venu bien tardivement de ses résultats, malheu- 
reusement) cherche de nouvelles rencontres. 
Louis Bauwin, à Saint-Jean-Geest, par Jo- 
doigne. 

Marchienne-Charleroi. — Equipe A. d. S. 
ayant déjà joué plusieurs rencontres, désire 
s'entraîner encore. Jaeques Blairon, 60, rue 
Georges Tourneur. 

Uccle-Bruxelles. — Joueur de football A.d.s. 
sachant jouer extérieur droit, centre, avant ou 
arrière droit, demande à jouer dans une équipe 
À. d. S. de Bruxelles, rre Maeck, Chaussée 
d’Alsemberg, 1175. 

Namur. — Nouvelle équipe A. d. S. cherche 
rencontres sur terrains adverses, car elle ne 
possède pas de ballon. Georges Dassy, 54, rue 
de la Chapelle. 

Ensival-Verviers, — Equipe A. d S. compre- 
nant une quinzaine de joueurs cherche à con- 
clure des rencontres dans les environs. Joseph 
Deby, 73, rue de Pepinster, à Ensival. 


Equipements sportifs à céder. 


Liége, — On échangerait beau jeu de tennis 
de table contre un ballon de football ou une 
paire de souliers de football. Pierre Wagner, 
4, rue Dothée. 

Namur, — On échangerait une machine à 
vapeur avec centrale électrique (jouet) contre 
une paire de souliers de football 38 ou 39. 
Léon Marchal, 15, Avenue des Combattants. 

‘Gages. — Paire de souliers de football, poin- 
ture 39, à vendre : 200 francs. Léon Bossart, 
59, rue de Brugelette. 

Anderlecht-Bruxelles, — Enveloppe cuir de 
ballon de football à céder. Prix, à convenir. 
Marcel Teeuwen, 39, rue Plantin. 


La vie des sections sportives A.d.S. 


Bruxelles, — Notre ami Roland De Bosscher, 
22, rue Jean Paquot, Ixelles, nous communique 
les derniers résultats du championnat bruxel- 
lois. 10e journée : Evere - National: Star 5-0 ; 
OND Gilles.- Folle Equipe 0-6; Centenaire - 
Sporting 5-0; Etterbeek B - Spirou 5-0; Ma- 
rollien  - Marollien I 0-6; Etterbeck A - 
Laeken 5-0: Stuivenberg - Sava 5-0. 

lle journée : Laeken - CO St-Gilles 0-5; 

irou - Stuivenberg 0-5; Le In - 
Etterbeek A 5-0; Sava - OND Gillés 0-5; 
Sporting - Evere 0-4; Maroilien I Etterbeek B 


2, ; 
Wandre-Liége— Wandre a battu Oupeye par 
-8, Oupeye n'alignait que neuf hommes. Au 
repos, Wandre menaîit par 3-2. Leenaerts, Bailly 
et Defourny ont été les meilleurs. Oupeye s’est 
courageusement défendu et ses vainqueurs lui 
rendent hommage. L'équipe victorieuse alignait : 
B) Leenaerts; Arr.) Bolland et Sauveur ; D.) 
Wild, Baïlly et enen ; Av.) Havar, Defourny, 
Chaïlier, Hend et Cerfontaine. Compte-rent 
envoyé par G. Quoilin, 183, rue du Pont. 


Limbourg, — La section du Limbourg qui, 
durant tout le début de saison avait fait preuve 
d'une très grosse activité. s’est réorganisée sur 
d’autres “bases afin d'éviter les gros frais de 
déplacement. Plusieurs sections locales ont fu- 
sionné. Songez que Maeseyck se trouve à 30 kilo- 
mètres du centre er Beerinsen à 
20 km., Diest à 40 km. et St-Trond à 25 km. 
Dans ces conditions, l'activité des spiroutistes 
limbourgeois est tout simplement remarquable 
et fait honneur à l'animateur de la section pro- 
vinciale limbourgeoise, notre camarade Stanis- 
las Uïbrykx, 115, Gordellaan, à Waterschei. 

Douze équipes restent imscrites dans le cham- 
pionnat limbourgeois qui donnait un gros suc- 
cès : R. C. terschei, F. C. Waterschei, Daring 
Waterschei, FUR Winterslag, OL Genck, F, C. 
Genck, OI Zwartberg, Et. Hasselt, Excelsior 
Hasselt, F. C. Tongres et R. S. Tongres. Des 
sélections ont été faites et les meilleurs joueurs 
de Waterschei (des trois clubs) joueront sous 
le nom de Stade Waterschei, les meilleurs de 
Winterslag et de Genck sous.le nom de F,.C. 
Winterslag : l'Union  Hasseltoise groupera 
Zwartberg et les deux Hasselt ; et, sous le nom 
de Cercles Tongrois, on retrouvera les éléments 
des trois équines de Tongres. Ce sont ces for- 
mations qui lutteront en finale de « Spirou », ou 
tout au moins-la meilleure d’entre elles, puis- 
qu’une place est réservée parmi les huit équipes 
à nos camarades du Limbourg qui méritent 
‘d'autant plus de crédit qu’ils habitent une région 
flamande, où « Spirou » est naturellement moins 
lu que « Robbedoes ». 

Charleroi. — Notre camarade Jean Coster- 
mans, 142, rue Cayauderie, se plaint que les 
A. d: S. de Charleroi ne jouent pas assez au 
football, Il demande à conclure des rencontres 
dans sa région. 

Etterbeek-Bruxelles, — Voici quelques mots 
sur F. C. Marollien I - Etterbeek B, gagné par 
2-1 par Etterbeek. Etterbeek mena 1-0, les Ma- 
rolliens égalisèrent, puis Etterbeek prit défi- 
nitivement l'avance. Regrettons qu'on ait joué 
trop dur cette partie entre amis. Les A. d, S 
doivent pourtant donner le signal de la spor- 
tivité. Les vainqueurs alignaient: B.) Detry; 
Arr.) Demarez et Wageman ; D.) Van Damme, 
De Bosscher et Penne:; Av.) Mahaux, Debaets, 
Dambrée, , Zivers et Paulus, Compte-rendu 
envoyé paï Roland De Bosscher, 22 rue Jean 
Jaquot, Ixelles, 


* 
Namur. — En championnat de e Spirou s, | 
| 


Corroÿ a joué contre Etoile Namur. Namur la 
emporté par 2-1. Corroy mena 1-0, Namur éga- 
lisa et, en seconde mi-temps, Namur l’emporta, 
Decehamp. Parmentier, Lefrancg et Perot, ainsi 
que, le nouveau Pasque, ont surtout bien joué, 
Les vainqueurs alignaient : B,) Bigneron ; Arr.) 
Dechamp et Dubois; M.) Perût, Lefèvre et 
Thoron ; Av.) Marchal, Pasque, Lefraneq, Par- 
mentier et Gérard. Compte-rendu envoyé par 
Marcel Dombret, 40, rue Lucien Namèche, à 
Namur. 


Aywaille, — Vous savez que le premier eham- » 
pionnat de l’Ourthe a été remporté :par Harzé : 


devant Aywaille et Sprimont. En l'absence de 
notre ami Valère Mahy, c'est le camarade Geor- 
es Piret, 1, rue du Rivage, à Aywaïlle, qui 
irigera la section de l'Ourthe. On y jouera 
encore quelques matches pendant le mois de 
Janvier : nos amis de là-bas savent que leur 
qualification à la finale de « Spirou » est quel. 
ue peu difficile, car ils n’ont plus manifesté 
’activité depuis un mois, 


Saint-Gilies-Bruxelles. — Le Cénacle de Saint- 


Gilles à la tête duquel se dévoue Paul Moulaert, : 


90, rue de Mérode, continue à bien jc#er au 
football. I a battu le Sporting par 7-0 Au 
repos, toutefois, il ne menaïit que par 1-0. Le 
Cénacle alkgnaït : B.) Deldique ; Arr.) Jaspar 
et Schmetz; D.) Zwoboda, Duhoux G. et F,; 
Av.) Van Hoye, Van Malder, Bueken, Pourbaix 
J. et Deldique R. 


Laeken-Bruxelles. Notre camarade Van 
Steenwinckel François, 152, rue E. Wauters, 
nous communique le palmarès de l’équipe du 
Centenaire. Il a battu Etterbeek A par 5-0, Lae- 
ken par 5-0, Sava par 5-0, Sporting par 5-0 et 
Stuivenberg par le même score. Il a été battu 

ar Spirou 7-3, Evere .5-3, National Star 8-0, 

lle Equipe 4-2. 

Liége, — Le championnat liégeois de tennis 
de table organisé par Robert Bourgogne, 3, quai 
du Barbou, vient de se terminer. En voici les 
derniers résultats : A. d. S. - Donald 3-1 ; Etoile 
- Spirou 3-1; Mathurin - Soleil 0-4. Classement 
final : 1) A. d. S., 9 pts; 2) Etoile, 8 pts; 
3) Donald, 6 pts; 5) Spirou, 5 pts ; 5) Soleil, 
2 pts; 6) Mathurin, 0 pt. 


Mons-Borinage. — Le championnat de « Spi- 
rou » dans cette région a été plus maigre que 
Yan dernier. Yvon Jonas, 93, rue de Boussu, à 
Dour, n'a pas été récompensé comme il l’auraîft 
mérité de ses efforts, ear il y eut trop de for- 
faits causés par la difficulté et la longueur des 
déplacements. Le Standard de Dour et le FC 
Spirou Maurage se sont le mieux comportés 
dans cette compétition et se disputeront le 


Sougné-Remouchamp. — Une nouvelle équipe 
A. d. S. (qui pourrait peut-être bien participer 
aux épreuves du championnat de l’'Ourthe) vient 
d'être constituée à Sougné-Remouchamp par 
René Rouhet, rue Ladry. L'équipe a joué contre 
Aywaïille une première partie d’entraînement. 
Remouchamp joua très 
menait par 8-0. Aywaïille réagit, revint à 8-4, 
mais succomba par 11-4 Score trop lourd qui 
laisse croire que les défenses ne sont pas ‘au 
point. Remouchamp alignait : B.) Lagass= ; Arr.) 
Gillard et Léonard ; D.) Horrion, Pirnay et Ho- 
rion L.; Av.) Rouhet, Laboulle, Wislez, Bon- 
homme, Thomenon. Aywaïille faisait appel à 
B.) Piret; Arr.) Hulemans et Ferrières ; D.) 
Lemaire, Rixhon et Corbesier : Av.) Laval, Le- 
maire, Mallanée, Rixhon et Bourguet, Norbert 
Lagasse arbitra À la satisfaction générale, No- 
tons que Laboulle a marqué 6 buts, 


Gouy. — Une nouvelle équipe A. d. S. s'est 
formée dans ce village. Elle a déjà disputé 
deux rencontres contre Courtil Le premier 
match à Courtil s’est terminé par une victoire 
de Gouy par 6-4 Dans le second match, Cour- 
til fut peu sportif, abandonnant le terrain sur 
une décision de l'arbitre. Or, vous savez _ 


« qu'on ne doit jamais discuter une décision arb 


trale.. Les arbitres sont des dévoués qui méri- 
tent le respect. Vous le saurez d'autant mieux 
si vous avez lu le livre « Football », par Jacques 
Leeoq. Ce livre, édité par la Maïson Dupuis, 
41, rue Destrée, à Marcinelle-Charleroi, traîte 
de tous les problèmes du football. Il est indis- 
pensable à un A..d. S. sportif, digne de ce nom. 
Tous les règlements de football y sont détail- 


és. En versant 20 francs au C. C. P. 3621.59,-de 


la Maison Dupuis et en indiquant le motif du 
versement sur le talon du chèque, vous recevrez 
le livre à domicile endéans les huit jours. 


Pour en revenir au compte-rendu envoyé par ! 


Marc Poncin, 166, rue de Beho, à Gouy, sachez 
que Cuvelier, Boulanger, Renard et Guillot ont 
été les meilleurs de l’équipe de Gouy. 


Templeuve. — Francis Deleplanque, 13, rue 
de Néchin, capitaine de l’équipe championne 


de « Spirou » 1942, nous annonce que son équipe ‘ 


a joué contre Villers. Templeuve a gagné par 
4-1, Au repos, la marque n’était pas entamée. 
Gaillet a été excellent de bout en bout, 

Fagnes. — Roger Delvaux, 14, place d'Avi- 
gnon, à Nismes, qui dirige le championnat des 
Fagnes, nous communique les derniers résul- 
tats : Nismes B - Nismes C 4-1; Oïgnies B - 
Nismes A 0-4; Nismes À - Vierves 5-0, Nismes 
A mène par 10 points devant Vierves (8 pts) et 
Oïgnies et Nismes B (6 pts). À la 20e minute 
du match Oiïgnies - Nismes A, les Nismois 
menaient par 2-0. Oignies réagit mais ne mar- 
qua pas. À la reprise, le jeu eut à peu près la 
même physionomie, Nismes marquant encore 
deux fois. Masson et la défense ont bien joué 
à Nismes, La défense de Oignies a particuliè- 
rement bien joué, 


KIKI. 


| 


ort et, dès le repos, 


NE VOUS INQUIETEZ 
R MOI, CES 


QUELLE HISTOIRE ! 
QUE FAIRE ? 


ET, D'AUTRE PART, JE NE DEVAIS} }/ 
"APRES ETRE 
avec LU! 


ESSAYER L'AVION 
ENTRE EN RELAT! 
ALORS ? 


CONDITIONS, IL NE ME} 
ISSERAIT PAS PILO- N 
R LE P-40 


Bons Mots 


— Que cherches-tu dans le 
garde-manger, Toto? Tu sais 
Pourtant que je te l'ai dé- 
fendu.….. 

— Oui, maman, mais... je 
m'entraîne à résister à la tenta- 
tion ! 


ms re ——— 


Le pianiste (après avoir ioué 
pendant une heure). Que 
voulez-vous que je vous exécute 
maintenant ? 

— N'importe 
simplement pour 
voisins ! ; 


C'est 


quoi ! 
les 


ennuyer 


M. le bourgmestre aperçoit 
un jour le secrétaire communal 
planes dans la lecture du ta- 
leau des publications de ma- 
riages 

— Que faites-vous là? Vous 
regardez si vous. êtes sur la 
liste ? 

— Non, je compte s'il y a 
plus d'hommes ou de femmes 
qui se marient... 


Problème 212 


ÉVIDEMMENT, 
VEZ 


LA VIE 
ÉCHANGE DU P-40 1 
FAUT OBEIR, PUIS 


Dé ROSA EN 


Voyez-vous les Erreurs ? 


RECTIFIONS 
l'article de la semaine dernière 
LA LOI DU TALON D'ACHILLE 

Fantasio a résumé exacte- 
ment la vie d'Achille et la lé- 
gende de son talon Mais il n'y: 
a aucun rapport entre ce conte 
et la loi du talion, coutume qui 
condamnait un coupable à subir 
la même peine que celle infli- 
gée par lui : œil pour œil, dent 


pour dent. Le talon d'Achille 
est cité uniquement pour dési- 
gnèr le point faible de quel- 
qu'un. * 


Fantasio a bon cœur, mais il 
est impulsif. Vous trouverez 
jeudi, à moins que d'ici là vous 
le découvriez vous-mêmes, ce 
qu'il y a à reprendre au portrait 
qu'il nous trace d’ 


- Nes Mots Croiïises - 


HORIZONTALEMENT : 


1. Appareil  hermétiquement 
fermé, mais approvisionné 
d'air, dont se servent les 
plongeurs pour travailler 
sous l'eau. 

. Fruit — Ancienne forme: de 
« oui >». 

3, Nom particulier des ca- 

deaux offerts à une cer- 
taine période de l'année. 


4. Pronom. démonstratif  — 
Fautes ossières ou pro 
pos d'igñorant. 

5, Action d‘épier — Possédés. 

6. Rivière de Suisse — Dis- 
pose de ses: biens pour le 
temps qui suivra so mort. 

7. Instrument à vent, d'un son 
éclatant. 

8. Point de l‘horizon où le 
soleil se lève — Canaux 
qui alimentent les marais 
salants. 

9: Gâter, avarier — Fleuve 
d'Italie. É 

10. Bagatelles, choses insigni- 
fiantes — Genre de pal- 
miers. . 


VERTICALEMENT : 


1. Personne qui assiste à une 
représentation. 

2. Os des parties latérales de 

la poitrine — Endroit de- 

venu. fameux par son saint 

curé. 

. Fluide que nous respirons 
Caverne creusée par 
l'art ou par la nature. 

4. Partie couverte d'une cour 
de récréation — Période. 
. Plante dont on extrait une 
teinture pour les. cheveux 
qui a une couleur intermé- 
diaire entre le vert et: le 

bleu. 
. Qualité de ce qui est pro- 
re, sans souillure. 
e pas reconnaître 
Allongeo en tirant: 
: Somme que l'on fait dans 
la journée. ; 
: Lettre grecque — Celle des 
neuf muses qui présidait à 
la musique. 
: Partie nord de la Grande- 
Bretagne —— Partie de la 


charrue. 
JAMIEUC. 


U1 


© œ nu o 


Si QUE FAUT-IL 
NOS , FAIRE DE 


A PROPOS OÙ P-40, Si VOUS 
N°Y VOYEZ PAS D'INCONVE- 
NIENT. J'AIMERAIS LUI 
FAIRE FAIRE UN PETIT 
TOUR AUJOURD'HUI 


UN MODELE 

J'ai rencontré un homme 
admirable. 11 m'a dit :.« Vous 
avez devant vous, mon ami, un 
citoyen comme il y en a peu. 
Mägnifiquement doué à tout 
point de vue, je me suis dis- 
tingué; moi, dès l'enfance, par 
ma. vive intelligence, ma mé- 
moire prodigieuse et mon heu- 
reux caractère, Parlant cinq: ou 
six langues, je suis parvenu à 
une haute situation, 
mais je suis resté, 
moi, simple et bon 
pour mes inférieurs 
Oubliant très sou- 
vent mes propres 
intérêts, je me suis 
sacrifié pour les au- 
tres, moi, sans jia- 
mais en tirer vanité 
Et c'est là, Mon- 


sieur, ma plus belle Je suis 
qualité, remarquable noms 


chez un homme de 
ma valeur, je suis modeste, moi, 
ce qui me rend.plus respectable 
encore. » 

J'ai salué très bas cet homme 
de bien, et je vous conseille de 
suivre son exemple. , 


FANTASI9. 


LOIRE 
| 


So ve nu + w + à 


Solution du problème 211 


Flup surprend un filou mettant une 
lettre dans la boîte de la maison. de 
son complice. Ayant vu le message, 
il le remet en place, et plus. tard; 
il fait arrêter les deux filous-en fla- 
grant délit de vol. 

Pourrez-vous également 
frer ce message ? 


déchif- 


SOLUTION 
du problème de la semaine dernière 


ES 
UHAUUE 


Le coupable est Pierre. On peut le 
reconnaître à son costume : manches 
avec galon et pantalon avec liséré 


LES ANNÉES DAOSENT  CHRISTO- 
IPHE EST MAINTENANT UN Mafli 

\ ET PLEIN D'EXPERIENC 
MAIS UN JOUR:,EN VUE 
DES CÔTES PORIUGAISES 8 


er ne. 
>: VA 


ENTANT 
1489 
6T 


AVEZ BIEN CO ORTEZ LES 


2 PRISE Pi 
GANTS DE "LA PUCE DANS LA LOGE 


VOBINE ,CEUX-Q 2, SONT POUR ‘LA PucE"! 


RS DRE | 


Charleroi 27514, 


PUBLICATION HEBDOMADAIRE 
6° Année, -- N° 4, 
DR Janvier 1943. 


- Un message à nos amis français - 


Depuis la guerre, Spirou a trouvé dans le Nord de la France 
de nouveaux amis qui, si j'en juge par les lettres que nous rece- 
vons, ont adopté avec enthousiasme le héros sympathique de la 


AVIATION 


jeunesse belge. LES VAGUES 
LA  COOUELUCHE Hélas ! certaines circonstances ne nous ont pas permis d'ac- A ja lecture des derniers arti- 
1 PTE : ë l 
ET L'AVIATION  : cueillir les jeunes Français comme nous aurions voulu le faire. cles, plusieurs lecteurs ont ét 
Ceci pourrait être le titre d’une Par suite des rigueurs douanières, il nous est impossible, pour  £tonnés d'apprendre que les Var 


gues de l'Atlantique ne dépassent 


ble loufoque ou d’un article du : : : » 
fable si! le moment du moins, de les inscrire au C. S. À. Nous ne pouvons ais la hauteur de douze mètres. 


; : J 
ni n'en est rien bas davantage leur envoyer l'insigne du club. Cette hauteur nous semble cepen- 
L'aviation, ce mode de trans- Mais s'ils ne peuvent être inscrits dans notre club, rien ne dant appréciable et suffit d’ail- 


port des temps présents et plus Îles empêche de se réunir en sections locales comme leurs omis Dar LA sq yes TS 
Encore de l'avenir, vient de trouver belges. C'est avec plaisir que nous lancerons ici même les appels Savez-vous, par exemple, que la 


RS da l'evlaiion destinés à faciliter ces formations. Puisqu'il leur est impossible force exercée par une pareille va- 
sanitaire transportant les malades de recevoir la carte de membre, nous leur signalons que le mes- Sue sur la coque d'un navire peut 
Perdus dans la brousse vers l'hôpi- sage du C.S.A. paraît en morse. Îls trouveront cet alphabet dans le pe — me qe ire re 
Le Le ME ne béstienE D get dictionnaire. Nous leur rappelons simplement que les signes ont de côté une pression équivalente 
jeter en parachute pour donner les été transformés par le chef-pilote, qui a donné, il y a quinze à celle de six longs camions de 
premiers soins aux blessés. jours toutes les explications concernant ce changement. PA tonnes ? ss 

y PRE AL rc, Lens Signalons encore à nos amis que nous avons en suspens de très 1e PS SMRRT COR LAOUS à 
É Ne LE EE RDPRIEE nombreuses demandes de lecteurs belges qui cherchent à corres- 
sont cependant les vols exécutés pondre avec un ami français. Donc, si vous désirez échanger des 


à la recherche des naufragés ou lettres avec un lecteur belge, n'hésitez pas à nous le faire savoir. 


pa AN PET A but humaniaire. Nous vous mettrons aussitôt en relations avec un ami de votre 

profité de la vitesse de ses ailes 99 qui partage vos goûts, et dont les occupations sont similaires L ÿ 
one lui ner ls DrégIeUx sérum, aux vôtres. Nous ne doutons que grâce à ce à nous par- 1m? | 
érnier espoir d'une vie humaine  venions encore à resserrer plus étroitement les iens qui unissent avons parlé de la hauteur des va- 
se débattant contre la mort à des géjà nos deux pays. Georges CEL. gues en pleine mer. Il est évident 


centaines, voire des milliers de ki- 
lomètres de là ? 

Tout cela, vous le saviez déjà. 
Ce que vous ignoriez peut-être, 
c'est que l'avion vient de se faire 
adopter par certains médecins pour 
guérir la coqueluche. Il paraît qu'il 
suffit au malade de faire quelques 
vols à haute altitude pour voir 
cesser aussitôt les toux spasmodi- 
dues qui caractérisent cette ma- 
ladie, Nos petits frères vont avoir 
de la chance ! Atteints de la coque- 
luche, ils pourront, dès que ce 
traitement sera adopté universel- 
lement, prendre leur baptême de 
l'air, alors que nous avons dû nous 
contenter d'avaler d'infâmes mix- 
tures plus ou moins efficaces... 

Voici la coqueluche vaincue par 
l'avion. Je gage que si la grippe 
pouvait se guérir de cette façon, 
nous aurions l'occasion d'enregis- 
trer cette année une épidémie par- 
ticulièrement importante parmi les 
membres du C. S. A. 


que lorsqu'elles rencontrent un 
obstzele, elles peuvent s'écraser 
contre lui et atteindre alors des 
hauteurs plus importantes, On cite 
le cas d'un phare de la Manche 
qui, mugré ses 50 mètres, a été, au 
cours d'une opère complètement 
recouvert par une lame, 
Re St She Une dernière précision pour les 
désire acheter une cape amateurs d'océanographie : la lon-| 
scoute kaki et une paire gueur des vagues est toujours pro- 
de souliers de marche portionnelle à leur hauteur, Celle-1 
(pointure 39) pour parti- ci est de 250 mètres dans l’Atlan- 
ciper aux sorties d'hiver tique, tandis que la distance. qui 
de sa patrouille : J, Ger- sépare deux crêtes voisines peut 
behaye, 1, rue de la Cha- atteindre 450 mètres dans les ETS 


pelle, Bruxelles. du sud. G. 


AMIE SeeT1on$ 


Appel aux lecteurs de Visé, 
Mons, Piéton, Soignies 
Manage et Jette 
Si vous désirez faire partie 
i d'une section locale, écrivez- 
nous sans tarder, en nous 
rambelant dans votre lettre le 
numéro SP14 Vous serez 
aussitôt mis en relations avec 
une section proche de votre 

domicile. 
Hâtez-vous ! 


Voici un exemple de la nouvelle 
présentation du message morse. 
Observez et revoyez l'article paru 
dans le numéro 1 de 1943. 


d: FRE 


LE COIN DES À 
#4 CENTRALES 


Le « S » en descente est une va- 
riante du piqué. Cette acrobatie 
a été dessinée la première fo's 
par le Français CHEVILLARD, 
avant la guerre de 1914. 


Liége, — Lecteurs et com- 
mandants des environs | Pour 
devenir membres actifs, 
entrez en relations avecwle 
| secrétaire de la Centrale Lii- 
| geoise: Roger Dardenne, 4, 
place Barthélemy, Wieillevoye 
(Vennes). 


: ——— 7 
Ce nesr pas rror L]VA rene. ir RÊVE À LA] 
TÔT! JE Vais TROUVER }|] MER'EN MER. ÎL ASPIRE 
LE CAPITAINE POUR AU PLANCHER DES 


Ÿ Pas ETONNANT QUE 
VOUS SOYEZDES 4ANORMA 
NAVOUS N'ETES JAMAIS of 


| Vous POurRONS 


PJALOUX LE DERNIER DES 4 
| BfENTÔT DÉBARQUER 


HABITANTS DE 


TE 
QT 3 
x 


PT rennes ee 
OO 


[TE vais cuiTER La [NON Hars.… JE Veis TL ÉTAIT MOINS CINQ!) Reoûre Vo 
&UNE ! VIENS ET TENVOYER UN PRUNEAL) Tu me sais DONC , 


VRE Mauvais:} 
DANS TA SALE JAMAÎÏS RESTER TRANÇULLE æ 


CARCASSE .… 


1 


APR Dee EL 
ouQrprerplo to 


titi 


LCR EAU L LU HN] 


Oui, oui, oui, Spirou ira chez vous, amis et 
amies qui m'écrivez, rassurez-vous, sa tournée 
triomphale le conduira de ville en ville, où il 
présentera, pour votre émerveillement, le Théâ- 
tre Farfadet et ses marionnettes, Et vous éprou- 
verez certainement, à l'issue du spectacle, les 
mêmes impressions que Ame qui chanté 220659 : 
« Je rentre de notre belle réunion de cet après- 
midi, m'écrit-elle, et je tiens à te dire combien 
je me suis amusée Tout en admirant les nom- 
breux numéros, les splendides décors, les costu- 
mes si variés, les magnifiques jeux de lumière, 
j'ai compris ce que la réalisation de la joyeuse 
bande du Farfadet a dû coûter à la Direction du 
journal. » 

« Tu étais certainement près de nous, cet 
après-midi-là ? continue cette aimable corres- 
pondante. Qui es-tu? Le monsieur en gris ? 
Celui qui le suivait toujours ? Ou celui qui 
nous a parlé au début de la séance 2. » * 

Hélas ! je ne püis rien dire. afin de rester 
.A vos yeux le Copain Inconnu. On a insinué que 
je ne faisais qu'un avec Fantasio (qui s'en est 
indigné !) ou que j'étais le rédac’chef, ou encore 
Georges Cel.… Vains essais: je suis et reste 
l'A. d. S. numéro 1, l’ami dans la coulisse, le 
Fureteur et rien que le Fureteur, pour vous 


: servir. 


Pour vous servir sans réserve, Même quand 
vous me demandez des choses compliquées, dans 


: des limites raisonnables, je ne vous renvoie pas 


aux calendes grecques, autrement dit, je ne 
vous laisse pas tomber, L'expression vient de 
ce que le calendrier romain comprenait des 
calendes, premier jour du mois, alors que le 


À : calendrier grec ne connaissait pas cette divi- 


sion. Les calendes grecques se situent donc aux 
environs de la semaine des quatre jeudis, Flèche 
Noire 13440. J'espère que ce dernier sera satis- 
fait de ma réponse. Sinon, je serais tenté de 
déclarer familièrement : C’est la fin des hari- 


cots, pour dire, selon une expression d’argot : ‘ 


Ïl n’y a plus rien à faire. Maïs Flèche Noire 
ne me traînera pas aux gémonies, ce mot dési- 
gnant à Rome l'endroit où étaient exposés les 
cadavres des condamnés à mort par strangula- 
tion, avant d'être jetés dans le Tibre, Ce fut 
longtemps une aggravation de peine, et l’expres- 
sion est encore employée, au sens figuré natu- 
rellement, pour indiquer qu'on livre quelqu'un 
au mépris public. 


Pareil traitement ne te menace pas, Na. Pin. 
36106, si tu ne portes pas continuellement en 
poche ta carte de membre du club. Je te rap- 
belle cependant que le port de l’insigne est auto- 
tisé uniquement pour les À. d. S. régulièrement 
inscrits, et qu'ils peuvent être amenés à devoir 
en produire la preuve, Ceci s'applique seule- 
ment à ceux qui circulent sur la voie publique; 
et non aux camarades retenus chez eux par la 
maladie, Parmi ceux-ci — à qui je souhaite 
prompte guérison — (il de Lynx 15983, aux 
prises avec une vilaine bronchite, s'ennuie par- 
fois ; il serait reconnaissant aux A. d. S. ixel- 


| ‘lois qui lui préteraient livres et revues, en par- 


ticulier d'aviation. Son adresse: Albert Go- 
ylemir. 652; chaussée de Waterloo, Ixelles, qui 
| remerciera par un petit air 
d’accordéon. I1 répondra aussi 
volontiers à un gentil corres- 
pondant de 12 à 14 ans, ca- 
tholique et féru des choses 
de l'air. Œïl de Lynx me 
pose un problème d’orthogra- 
phe : un jardinier tient un 
ver de terre d’une main, un 
verre de bière de l'autre. 
Effrayé par un coup de ca- 
non, il laisse tomber les 
deux... verres ? és deux... 
vers? Ni l’un. ni l’autre ; il 
différentes, et si même 
identique, on ne pour- 
on ne peut addi- 
nature, 

de m'avoir 


de 
l'orthographe 
'rait réunir les deux noms : 
tionner que des choses de même 

Je soupçonne d’ailleurs le copain 
gentiment posé une colle, autrement dit d’avoir 
tenté de m'’attraper. L'expression est probable- 


choses 
était 


s'agit 


ment empruntée au langage estudiantin, la 
colle signifiant la retenue, en une image fort 
claire, la colle nous fixant cruellement à notre 
banc. Certaines colles contiennent de la gomme 
farabique, mais ce n’est pas là le seul usage de 
cette substance qui se solidifie sur la tige de 
é certains arbres : on l’emploie pour la fabrication 
} de l’encre, du papier, le lustrage des étoffes et 
des rubans, etc. La résine des sapins est une 
variété de gomme. 

+ Puisque nous sommes dans la forêt, citons un 
texpédient employé par les trappeurs surpris par 
‘un incendie en brousse pendant la saison sèche. 
{ Tournant le doc au feu, ils font flamber la 


. végétation devant eux, et avancent alors dans 


la partie calcinée, ainsi que le rappelle R. KR. 


15414 Leur geste se justifie, puisqu'ils sauvent 


"A 
Ï daction et Administration de « Spirou » : 41, rue Destrée, 
C. P. Bruxelles 3621.59, de J. DUPUIS, Fils et Cie. — Pour la 


ainsi leur vie,-et ils n’ont pas à en répondre 
devant le shérif, dans les pays où l’on appelle 
ainsi les magistrats chargés de l’ordre dans les 
régions rurales. La police montée les aide beau- 
coup, mais ces corps de police emploient sur- 
tout motos, autos et même avions dans les pays 
fort étendus et à faible population, comme il 
s’en trouve dans je Nouveau-Monde. Pas plus 
que chez nous, il ne se produit encore là-bas 
des attaques contre les diligences, R. R. 14471, 
pour la bonne raison que ce moyen de trans- 
ports en commun est tombé dans l'oubli. El y 4 
cent ans, il n'était pas rare que des bandits 
se mettaient en em- 
buscade pour assaillir 
le cocher : le mélo- 
drame « Le Courrier 
de Lyon » repose sur 
une base historique, 
et si cette affaire a 
fait tant de bruit, c’est 
à cause de la condam- 
aation d’un innocent, 
Lesurques, arrêté à 
cause de sa fatale res- 
semblance avec un 
des malfaiteurs. 

Au temps des dili- 
gences, il n'existait pas de 
34773. Quelques omnibus 


Jean 
les 


tramways, 
transportaient 
habitants, des plus grandes cités d’un point 


à un autre. Du reste, les premiers trams 
étaient traînés par des chevaux. Par crainte 
des accidents, ïil leur était interdit dans 
certaines villes, de dépasser dix kilomètres à 
l'heure. Cette limite ferait rire à présent les 
vieillards les moins hardis, mais je constate 
souvent que bien des voyageurs se tiennent de 
façon imprudente sur les plates-formes, alors 
que le tram roule à toute vitesse. N'ayons pas 


Dimanche 31 Janvier 1943 
à 15 heures 


Cercle Paroissial 


MARCHIENNE-AU-PONT 


LE JOURNAL DE SPIROU 
vous présentera en exclusivité le théâtre | 


LE FARFADET 


AU PROGRAMME : 
LE MENESTREL 


Conte moyenageux en deux actes 
d'André MOONS 
d'après une légende du XIllle siècle 


LE MUSIC-HALL 
présenté par 


SPIROU & SPIP 
en personnes 
avec la collaboration de 
Tif & Tondu, Fantasio 
et toute la troupe du Farfadet 


Deux heures d'un spectacle féerique ! 


RETENEZ VOS PLACES : 
AUJOURD'HUI MEME AU CERCLE ! 


Participation aux frais : 4, 6, 10 francs 
A. d. S.: 3.50, 5, 9 francs 


ses à éviter les accidents : on ne vit qu’une 
ois 

Si Fantasio lit ces lignes, il est capable d’exa- 
gérer les précautions, à la façon du brave pro- 
vincial qui évitait de passer par la Place de la 
Concorde à Paris, craignant de recevoir sur la 
tête l'Obélisque de Lougsor. Ce monument, 
constitué par une seule pierre, date du XIle 
siècle avant J.-C., Claude 4645, ayant été taillé 
sous Ramsès Il, roj d'Egypte. Il mesure plus 
de 22 mètres et pèse quelque 220 tonnes. C’est 
donc un cadeau encombrant que fit là, en 1831, 
le pacha d'Egypte à Louis-Philippe, roi de 
France, Le brave Méhémet-Ali ne s'étant pas 
chargé du transport, il fallut construire à Tou- 
lon un navire spécial qui remonta le Nil jusqu’à 
Louqgsor, et revint ensuite, remorqué par un 
brick de guerre, par Gibraltar et Cherbourg, 
remontant alors la Seine jusqu’à Paris, L'érec- 
tion d’une pareille pièce coûta beaucoup de 
calculs à l'ingénieur, J.-B. Lebas. Une seule 
erreur, et l'obélisque se brisait, perdant toute 


R. Coley, 1, avenue Gambetta, Paris XXe, 


sa valeur, puisque ce qui lui donne de l'intérêt 
est le fait qu'il s’agit d’un monolithe. Aussi est 
il compréhensible que l’on ait sculpté sur le 
socle la reproduction des treuils et cabestans 
imaginés par M. Lebas ; celui-ci était tellement 
certain de ses calculs qu’il se tint en-dessous 
de l'obélisque, pendant que les câbles soule- 
vaient cette masse colossale. Il avait tout prévu, 
sauf l'échauffement des eâbles, prétend-on, et 
une catastrophe fut évitée par le sang-froid d’un 
ouvrier qui pensa à les mouiller pour les empê- 
cher de prendre feu par le frottement. 

Si le canal de Suez avait 
été percé avant 1498, Vasco 
de Gama aurait peut-être vu 
l’obélisque de Lougsor en 
allant reconnaître la route 
des Indes, T. V’Invincible 
20183. Jijé nous retracera 
sans doute un jour l'épopée 
de ce grand navigateur por- 
tugais. Parti en 1497 avec 
quelques caravelles manœu- 
vrées par 160 matelots, il 
doubla le Cap de Bonne- 
Espérance, ouvrant la route 
des Indes, Fêté à son retour, il entreprit en 
1502 une deuxième expédition, attristée cepen- 
dant par ses sanglantes représailles contre les 
princes de l'Afrique orientale et contre les indigè= 
nes de Calicut, qui avaient massacré des come 
merçants portugais. Il mourut à Cochin, où äl 
s'était rendu en 1524, avec une flotte considéra- 
ble, Avant d'arriver dans l’Inde, voyant ses équi- 
pages terrifiés par une soudaine tempête : 
« N'ayez pas peur, leur dit-il, c’est la mer qui 
tremble, à notre approche | » 1] laissa deux fils, 
Etienne, qui s’appauvrit au service de son pays, 
et Christophe qui tomba aux mains du chef ture 
Gragné le Gaucher et fut écartelé parce qu'il 
refusait d'abjurer sa religion. 

Tous les grands chrétiens n’eurent pas l’occa= 
sion de mourir en martyrs, et je gage que beau- 
coup d'A. d. S. ont une dévotion particuiière 
pour saint François d'Assise, surnommé le Pove. 
rello, ou le petit pauvre. Fils d'un riche com« 
merçant, il Se signala dès sa jeunesse par une 
charité que son brave homme de papa quali- 
fiait de prodigalité. Cité devant le tribunal et 
sauvé par l'intervention de son évêque, il se 
retira alors dans les bois, vivant en ermite, puis 
réunit autour de lui des, disciples, pour for: 
ainsi Dre Mr rs des #- D iga e 
François prêchait en plein , sur mps 
de foire, sans chercher de grands effets, mais 
son éloquence, venue du cœur, touchait le cœur 
des simples qui l’écoutaient. Il mourut à Assise, 
où son tombeau est conservé et, deux ans plus 
tard, le 16 juillet 1228, le pape Grégoire IX le 
canonisait. 

Le Poverello, qui parlait aux oiseaux, aux 
poissons, et qui louait le Seigneur pour le don 
du soleil, de la lune, du feu, de l’eau, du vent, 
en un cantique touchant, n’aurait pas souci de 
la question de Lune d'Argent 141952: Quel âge 
a Spirou ? 

Je comprends très bien qu'il s'agit ici non 
pas du journal, mais du personnage, du héros de 
tant d’aventures que nous avons vécues aveg 
lui, semaine par semaine. A-t-il douze ans ? 
A-t-il quinze ans ou davantage ? Eh bien, c’est 
fort simple : Spirou a l’âge de chacun d’entre 
nous, comme Jean Valhardi, parce que ces amis 
représentent nos propres rêves, parce que nous 
ne faisons qu’un avec eux quand nous admis 
rons leurs prouesses. 

Nous savons que vous les aimez, parce qu'ils 
vous inspirent souvent des croquis que vous 
m'envoyez, Ainsi, cette semaine, Gordon l’Intré. 
pide 82172 m'a fait hommage d’un Spirou par 
ticulièrement réussi, Encore une fois, j'engage 
tous ceux qui aiment dessiner à se perfection 
ner. Sait-on jamais de quoi on aura besoin ? Et 
si même nous ne tirons plus parti de notré 
talent pour gagner notre vie, c’est une distrac- 
tion fort agréable. C 

3. S. 23742 deviendra confiseur ou agent de 
publicité, car il me suggère de donner plus tard 
le n2m de Spirou à une marque de chocolat. 
Certains protesteront : manger Spirou tout cru, 
quelle offense ! En attendant, sa statue, en bis- 
cuit, ne tente pas la gourmandise des acqué- 
reurs, Ils l’ont payée 25 francs (il en reste 
encore) pour la conserver, et ne songent pas à 
devenir des « Spirouphages ». 

L'aérophagie est une tout autre chose, Aigle 
Blanc 23619 : cette affection d'estomac consiste 
à avaler trop d'air en mangeant, ce qui pros 
voque un ballonnement désagréable après les 
repas. Le remède ? Hé! je ne suis pas le Docs 
teur Tant-Mieux, des « Bonnes Soirées. », ni 
même un docteur tout court. Mieux vaut s'adres- 
ser à un médecin, dans votre intérét Surtout, 
ne demandez pas conseil à Fantasio ; il serait 
capable de vous suggérer une soupape de sûreté 
en plein estomac ! 

Mais vous le connaissez, et vous avez raison 
de lui envoyer simplement des amitiés, réser- 
vant vos questions aux autres rédacteurs, à” qui 
vous écrirez, 41, rue Destrée, à Marcinelle, 

A jeudi donc, et, comme toujours : Spirou 
ami. partout. toujours, 


LE FURETEUR. 


Marcinelle-Charleroi. — Abonn, Belg. 1 an : 45 fr. ; G m.: 23 fr.s 8 m,: 12 fr. 
ance : 1 an: 10 fr.; 6 m.: 35 fr, ; 3 m.: 18 fr. C, O. P, Paris 140967, de 


EZPRRENeX sen vous Etes | LE ME DEMANDE SIAE NE out 
CACÉANUNE BELLE BANDE | [RAI PAG OUI! CE SERAIT 
AUDE nésodranrs/ | ÎUNE BIEN RONNE BLAGUE L. 
| di 


(LA LANE où sous | 
MARIN BIEN DIRIGÉ 


ET VOILA LLE TUBE LANCE-TORPILLE 
EST PARE / 


Fe 


D UNE LUNE PAISIBLE INONDE 0€ 
À AE SALUMIÈRE LE BUNGALOW 
2 POSE AU FOND DE LA CRIQUE.. 


45 PAS,JE VRAIS TÉLÉ 
PHONER À'ALEX'LE 
SE RETOURNERA | 


NOTRE con vER- (A ps ACONTRE NOUS ! #! 


Aucun chien dont 
la maîtresse vient 
de mourir m :1iral 
de la 
sorte. 


Non, son prétendu 
frère ne. voulait 
pas ouvrir, Le 
cercueil. 


Tu sors encor : Out, je vais à 
ce soir, Cava- la Butte Blanche. 
lier Rouge ? #* Je veux savoir. 


Attends plutôt, Ca- 
valier Rouge, Je n'aime 
pas de visiter les tombes Æ 
la nuit... 


Prète-moi seulement 


une pelle, 


Petit Castor avoir tro 
pelle. Lui non plus 
aimer excursions noctu 
nes, mais quand mêm 


Ÿ, Regarde, Hank, Le 

d'irai avec : chien ne désire pus 

toi, Cavalier NX du tout visiter le tom« , 
Rouge. | a à de ë 


il préfère Se ; 1) $ La semaine 


rester au ranch  : 7, la Butte 
de tante. S É Blanche 


cz NE }, prochaine : 
VA - UNE 


| 2); ee RENCONTRE 
A age 7 WZAUT 


quittera pas le ranch 


de la duchesse pendant 
ë noire absence. 


VOUS VOYEZ IL N'Y A RIEN 

À CRAINDRE / SPIROU,S! MATCHES NOUS CONSACRERONS LE CHAM- 
REVIENT ARRIVERA TROP PION DU MONDE ! 

rARD / ALLONS -Y, DU L F- 

CRAN, VOYONS , IL y VA 

DE NOTRE FORTUNE // 


ALLO, ALLO, ICI LE 

PATRON «« A9 -TU 

vu SPIROU DANS 
LES PARAGES /? 


Ë GRAND SOIR EST ARRIVÉ L'ARÊIVRE PRÉSEN- 
TE LES BOXEURS « 6 PIROU EST INVISIBLE 


ar Voir suite en dernière page 


de 1.4 


Le match Sys-Olek. 


Vous avez sans doute lu le résultat de la 
finale de ja compétition de boxe des poids lourds 
qui s'est réceniment disputée à Bruxelles. La 
capitale étant sous le coup de sanctions, la 
grande finale entre Karel Sÿs et Steve Olek a 
été disputée à Anvers, dans le vaste hall du 
Sportpaleis, devant plus de 12.000 spectateurs. 

Si, contrairement à notre habitude, nous trai- 
tons cette semaine d’un match de boxe, d’une 
« actualité », c'est que cette rencontre a fourni 
plus d’un enseignement qu’il n'est pas mauvais 
qu'un A. d. S. sportif connaisse. 

Vous connaissez la ré- 
putation de Karel sys 
Célui-ci, après avoir été 
un de nos tout bons poids 
moyens, est devenu mi- 

urd, puis lourd. Fous les 


poids en se développant 
et en. vieillissant. A 

| ans, Karel Sys est en 

pleine condition physi- 

que ; il a probablement 

| atteint son complet épa- 


ess 


nouissement, puisqu'il est 
entendu qu’un poids lourd 
atteint son apogée vers 
la trentaine, 

Karel Sys a été cham- 
pion de Belgique des mi- 
lourds, puis des lourds. 
À ce moment, encore jeune, estima-t-il qu’il 
était « arrivé » et qu'il n'avait plus rien à 
âpprendre en boxe. Toujours ést-il qu'il prit 
certaines manières déplaisantes : il méprisait 
ses adversaires, er par une mimique fort 
peu gentille qu'il faisait peu de cas de leur 
valeur, Bref, Karel Sys était tout doucement 
en train de se rendre antipathique sur tous les 
rings belges Où, pourtant, quelques mois plus 
Li on l'applaudissait à tout rompre. 

ys était tellement convaincu de sa force, 
de sa valeur, qu'il négligea de s'entraîner sérieu- 
sement. Puisqu'il était le meilleur, il était inu- 
tile, pensait-il, de continuer à travailler la 
boxe. uence : dans un sport aussi rude 
ds la boxe, la « rouille » est néfaste. Karel 


Les boxeurs pren- 
nent du poids en 
vieillissant. 


ys perdit ses titres de champion de Belgique 

es lourds contre Gustave Roth (qui lui-même 
les céda peu après à Paul Goffaux). Karel Sys 
n'étant plus champion, n'étant même plus sym- 

athique, avait perdu tout le bénéfice de ses 
les années, 

Au lieu de déses , Sys comprit qu’il avait 
fait fausse route, recommença par lé com- 
mencement. Il s'engagea dans la compétition 
des poids lourds qui est un tournoi ouvert aux 
16. meilleurs boxeurs à ce poids, Au début, il 
était sifflé et hué par la foule à chacune de ses 
he sur le ring. En demi-finale encore, 
il était hué, de façon presque excessive même 
par le pub:ic qui espérait bien — pourquoi le 
cacher — le voir battu, 

C'est. qu’en même temps que Karel Sys déce- 
vait ainsi ses partisans, un autre boxeur poids 
lourd devenait le favori de la foule. Il s’agis- 
sait d'un jeune Parisien nommé Steve Olek. 
Celui-ci était venu chez nous pour boxer contre 
le Carolorégien Miel qu’il battit en deux rounds. 
Il avait fai 
ét Steve Olek s’engagea lui aussi dans la com- 
pétition des poids lourds. : 

Olek manjait une droite extraaxdinairement 

ureuse qui lui permit de RER chaque 
combat avant la limite. Olek it un tout 
jéune boxeur de 2% ans, extrêmement réservé 
et sympathique, pas cabotin pour deux sous. 
1 fut immédiatement adopté par le public 
bruxellois qui espérait voir en lui le futur vain- 
queur de Sys, le boxeur qu'il n’aimaït plus. 

Olek et Sys se trouvèrent donc en le’ de 
la compétition. Sys pesait 86 kilos et avait 
r ans. Olek ne pesait que 80 kilos et avait 

ans. 

A cette occasion, tout au long des dix rounds, 
Karel Sys boxa comme il le: faisait jadis. Il ne 
sousestima plus son adversaire ; il boxa sérieu- 
sement, avec intelligence, faisant admirer. sa 
vitesse et sa technique, Steve Olek était lour- 
dement handicapé au poids et il n'avait pas 
l'expérience de Karel Sys. Le Belge gagna lar- 
gement aux points, 

Première conclusion à tirer: Karel Sys a 
retrouvé les sympathies unanimes du public 
qui ne demandait d’ailleurs qu’à les lui rendre, 
Il à enfin boxé comme il le fallait. Il a eu le 
courage, après avoir connu les plus grands hon- 
neurs, puis les plus grandes déceptions, de repar- 
tir à zéro et de refaire tout le chemin sotte- 
ment perdu. 

Deuxième conclusion: en boxe plus peut- 
être qu'en un autre sport, il n'y a pas moyen 
de percer sans expérience, Steve Olek sera pro- 
bablement d'ici quelques années un des plus 
beaux poids lourds européens. Il est encore 
trop jeune maintenant pour battre un homme 
de la valeur de Sys. 


Troisième conclusion : le-handicap de poids, 


oxeurs prennent ainsi du 


grosse impression, On le redemanda , 


en boxe, est toujours insurmontable. On le vit 
khien, il y a vingt ans, quand Carpentier suc- 
comba devant Dempsey, alors que le « Grand 
Georges » était meilleur boxeur. On l’a vu une 
nouvelle fois lors de Sys-Olek : les six kilos de 
différence pesèrent lourd dans la balance. N'ou- 
blions pas que plus un homme est lourd plus 
son poing a de la vigueur et plus aussi il est 
difficile de le repoussér en corps-à-corps, quand 
les deux hommés se fouillent les flancs, asc- 
boutés l'un à Fautre, épaule contre épaule. C'est 
bien pour cela qu'en boxe, on a eréé les eaté- 
gories de poids dont nous avons déjà touché un 
mot en vous indiquant les limites auxquelles 
elles correspondent : mouches, cogs, plumes, lé- 
gers, welters, moyens, mi-lourds et lourds. 


Les avis sportifs A. d. S. 


Herstal-Liége, — Deux équipes de football 
d. S. demandent des mätches : l'une de 2 

16 ans, l'autre de 9 à 12 ans. Georges Fran- 
cotay, 4, rue G., Delarge 

Mons. Equipe de football comprenant : 
B.) Broze; Atr.) Rombeau et Briatte; D.) Vi- 
chard, Joarlette et Van Cascade; Av.) Guy, 
Rousseau, Liénard, Durant et Roose, demande 
des matches. S’adresser à Georges Joarlette, 44. 
rue St-Lazare. 

Uccle-Bruxelles. _ 
Ceux qui s'intéressent 


à l'athlétisme sont priés 


de faire signe à Georges 
Liégeois, 1058, chaussée 
d’Alsémberg. 
Courcélles. — Equipe 
de football en formation 
demande des joueurs de 
15 à 17 ans, ainsi que. 
des rencontres. Georges 
Rousseau, 1, rue Wéry. 
Roux. — Equipe de 
football A. d. S. appe- 
lée Blue Sta, compre- 
+ B.) Painvain; 
Vandevoorde et 


TS Ê 
ei © 
Suplis ; D.) Draye, Joyé 


et Délanoy ; Av.) Pierre, Maes, Allard, Boutrix 
et Marlier, demande des rencontres, S’adresser 
à Maurice Joyé, 96, rue de Gohissart. 

Grivegnée-Liége. — Equipe de football A.d.s. 
en formation demande des joueurs: Louis Ter- 
monia, 72, rue du Fourneau, 

Charleroi. — Joueur de football A. d, S. sa- 
chant jouer intérieur droit de préférence, jouant 
à l’Olymbpice, demande à renforcer une équipe 
A. d. S, de la région. Gilbert Beeckmans, 62, 
rue Léopold, 

Boitsfort-Bruxelles. Equipe A. d. S. de 
football cherche encore quelques joueurs et 
demande à conclure des rencontres. Roger Theys, 
102, avenue de la Tenderie, x 

Vilvorde, Nouvelle équipe de football 
A. d. S. demande des rencontres contre des 
formations de Bruxelles. Elle comprend : B.) 
Gesquières ; Arr.) Verbéssel et Pieters; D.) 
Brouwers, Jorenart et Hondermarck ; Av.) Tyn- 
heer, Debare, Theunis, Mettior et Schaessens. 
Ecrire à Roger Gesquières, 18, av. J.-B. Nowé, 
Vilvorde. 

Châtelet-Charleroi. — Les A. d. S. de Châtelet 
et environs qui voudraient constituer une équipe 
de football peuvent s'adresser à René Dhérin- 
nes, 10, rue du Bosquet. 


Equipements sportifs à céder. 


Leuze, — On échangerait ballon de football 
contre bottines de football 40-41. Roger Baudrv, 
75, Grand'’Rue. g 

Warchin-lez-Tournai. — On échangeraïit paire 
de patins à roulettes contre patins à glace, Da- 
niel Bonchaux, chemin de l'Hôpital. 

Templeuve, — A céder pour 250 francs ballon 
de football, 18 pièces, vessie d’avant-guerre. 
Francis Deleplanque, 13, rue de Néchin. 

La Bouverie. — Echangerait enveloppe de bal- 
lon de football contre une paire de gants de 
boxe, André Aucquier, 119, rue Léopold. 


La vie des sections sportives A.d.S. 


Etant donné l'ampleur prise par notre mou- 
vemént sportif et le nombre de comptes-rendus 
qui nous sont parvenus, nous sommes Obligés 
d'écourter ceux-ci. Qu'on nous excuse, mais 
nous tâchons de fairé plaisir à tous les’ À. d. S. 
qui veulent bien nous entretenir de leur activité 
sportive en écrivänt à Kiki, 41, rue Destrée, à 
Marcinelle. Qu'ils n’oublient pas d'indiquer leur 
nom, prénom, numéro d’A, d. S., ni de joindre 
à leurs lettres un timbre de 1 franc pour les 
frais de. réponse et d'insertion. Sinon, il ne 
sera pas donné suite à leurs lettres. 

Mevergnies, — L'équipe A. d. S, a battu en 
football Bauffe par 4-1. Résultat envoyé par 
Edmond Fleurquin, 121B, Grand-Marais. 

Région des Fagnes. — Voici les derniers résul- 
tats du championnat organisé par Roger Del- 
vaux, 14, place d'Avignon, à Nismes, champion- 
nat dont le vainqueur participera en février à 
la finale nationale de « Spirou » aux frais du 
journal, ainsi que les sept autres équipes choi- 
sies parmi les plus actives et les plus méritantes 
des À. d. S, 


+ 


& 


Nismes A - Nismes C 8-0; Nismes B - 
Oignies À 2-3; Oignies B - Vierves 1-7. Nismes 
A mène au classement en compagnie de Vierves, 
Tous deux totalisent 12 points, mais Vierves & 
joué un match de plus. 

Nismes - Oignies a été le match le plus dis- 
puté, Nismes ouvrit la marque: par Jacques. 
Oignies égalisa tout aussitôt. Nismes gagna fina- 
lement sur penalty, chaque équipe marquant 


encore une fois. La fin de match de Nismes fut 


moins belle, l'équipe se relâchant un peu. 

Région. de Bruxelles, — Nous vous avons dit 
que le classement du championnat bruxellois — 
qui ne sera pas terminé pour fin janvier — se 
fera à ce moment par points perdus, étant 
donné Ja différence de matches joués. C’est le 
mode de classement le plus juste quand les 
équipes n’ont pas joué le même nombre de 
matches. À ce classement, on trouve : 1. Etter- 
beek, 1 pt; 2. CO St-Gilles, 2 pts; 3. F. C. 
St-Gilles, 3 pts; 4 Evere, 4 pts; 5. Marols I, 
National Star et Marols II, 5 pts... etc. 15 équi- 
pes ont participé au championnat bruxellois 
monté par Robert Defort, mais dont Roland De 
Bosscher, 22, rue Jean Paquot, à Ixelles, est 
devenu le véritable animateur, 

La Louvière. — Une section vient de renaître. 
Elle est dirigée par Robert Vandermeeren, 226, 
rue de Bouvy. L'équipe de football comprend : 
B.) Vandermeeren ; Arr.) Bonde et Van Bene- 
den: D.) 
Av.) Bielvelde, Baise, Vandemeeren R., Bonde 
J. et Motte, Réserves : L. Delhelle, Van Herpe. 
Ce sont tous A. d. S. qui jouaient à la pelote 
l'été et qui maintenant tâtent du football. Ceux 
qui veulent conclure des rencontres doivent 
s’adresser à Robert Vandermeeren. 

Péruwelz, — Péruweiz a gagné par 5-0 con- 
tre Basècles. Résultat envoyé par Maurice Moer- 


man, 43, rue de Sondeville, 
Championnat du Centre-Charleroi. — Notre 
chef de section Henri Lamouche, 27, rue du 


Moulin, à La Louvière, nous communique les 
résultats de sa section : 1, La Louvière, 2 pts; 
2. Houdeng, 2 pts, Il annonce que les équipes de 
Fontaine et de Charleroi n’ont pas encore joué. 
La section n’a pas été très active, mais Lamou- 
che a été malade. Nos vœux de rétablissement 
complet. É 

Région des Ardennes, — Ainsi que vous le 
savez, l'équipe championne - des Ardennes, 
championnat organisé par Robert Fraiture, à 
Rencheux-Vielsalm, est qualifiée pour les fina- 
les du championnat national de « Spirou », En 
attendant, une sélection des A. d. S. de la région 
a reçu l’équipe scolaire du C. S. Verviers. La 
sélection comprenait : B.,) Daes (Vielsalm) ; 
Arr.) Massos (Sart) et Longrée (Salm) ; - 
D.) Cuvelier (Vielsalm), Pirlot (Rencheux) et 
Orban (Sart) ; Av.) Bastin (Vielsalm), Pairoux 
(Lierneux), Leclerc (Sart), Warnotte (Ren- 
cheux) et Moise (Sart). à 

L'équipe de Verviers arriva dès le matin, Un 
dîner lui fut offert chez le secrétaire du comité 
des À. d. S. Jean Bruyère. Un match de lever 
de rideau fut ensuite disputé entre deux sélec- 
tions d'A d. S. L'équipe de Liége gagna contre 
léquipe du. Luxembourg par 2-1. La coupe du 
championnat fut ensuite remise à Sart, cham- 
pionne, au milieu d’un beau concours de monde, 
On présenta les deux équipes de Verviers et des 
A. d. S., tandis qu’au pick-up on annonçait les 
noms et j’on disait le classement du champion- 
nat À. d. S. Devant plus de 500 personnes, le 
match débuta sous la direction de M. Bruyère. 

Verviers gagna par 7-2, marquant ses qua- 
tre derniers buts en 10 minutes, alors qu’un 
joueur A. d. S. blessé avait quitté le terrain. 
Un score de 4-2 eût été plus équitable. Leclere, 
Cuvelier et Orban furent les meilleurs À. d. S. 
Verviers a livré un match magnifique et mérite 
d’être félicité pour sa correction. 

Signalons enfin qu’un goûter fut servi aux 
joueurs et que les délégués de Verviers remirent 
200 francs au comité de « Spirou » en lui pro- 
mettant d'organiser le match retour. Le comité 
régional des Ardennes _ A..d, S. remercie tout 
spécialement le C. S. Vielsalm pour son dévoue- 
ment et l’organisation de cette” belle fête spi- 
routiste. 

Beyne-Heusay. — Les équipes A. d. $S. de 
football continuent. à s'entraîner ferme, Voici 
quelques résultats : Beyne - Neuville 10-0 ; Neu- 
ville - Beyne 2-4; Beyne-Vaux 7-8, Voiei les 
résultats des matches des plus jeunes : Beyne - 
Fléron 7-3; Fléron - Beyne 3-2; Beyne - 
Romsée 1-4; Beyne - Heusay 10-3; Heusay - 
Beyne 5-11, Résultats. envoyés par Léopold Ren- 
neaux, 81, rue de Magnée. 

Région du Limbourg, — Voici les résultats du 
championnat A. d. S. monté par Stanislas Ul- 
bryx, 115, Gordellaan, Waterschei : Winterslag - 
Tongres 1-3; Exc. Hasselt - Union Hasselt 0-0; 
St-Trond - Zwartberg 2-0; Genck - Waterschei 
2-1; F. C. Waterschei - S. C. Winterslag 5-3 ; 
F. C. Winterslag - S, C. Tongres 1-0. 


Christian, Quintellier et Delhelle ;: 
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| CA, MAIS C’EST LE SEUL 
|_ MOYEN DE SAUVER ROSA. 


[F0 APPELLE 2 mac |'auo por cesre mac + | 
| ji 7-0 2 MAG... [QUI VOUS APPELLE... DON-? À 
VITESSE De + NEZ-NOUS LA TEMPERA- { 


D TOUT VA BIEN... J| 


\ non, s'iRAI SEUL. | 
\ROSA ATTENDRA | 
L'ESSAI OFFICIEL, 


2 MAC APPELLE P-40 Ÿ 
IREPONDEZ, P-40. .: 


= CRE. 


PT'ÉOMMUNICATION ENTRE LE P-40 ET 
STATION DE COSTEL EST SOUDAIN INTER- 
IROMPUE PAR UN BRUIT FORMIDABLE... 


a ds "Ye 

\ AT R 
© 

Ma Es 


LE FAKIR-AMATEUR 
Voici un petit tour de magie 
qui amusera tous vos amis : 
Vous quittez la salle et, pen- 
dant votre absence, une per- 
sonne inscrit sur une feuille de 
papier un chiffre compris entre 
1 et 10. Quand vous rentrez, 
vous devinez le chiffre choisi. 
Voici le secret : il y a un com- 
plice dans la salle qui place le 
bapier à un endroit de la table 
correspondant à la position du 
chiffre choisi, indiquée sur la 
figure. 


Jeannot, 7 ans, s amuse au 
cerceau dans la rue. |! rencon- 
tre un ami de son grand-père, 
85 ans 

L'ami. — Et comment va ton 
grand-père, mon petit gars ? 

Jeannot, — Pas mal, merci. 
Et le vôtre ? 


SN 


AE à 


1 
“ 
3 
$ 
5 
6 
f 
ë: 
ÿ 


Em EU mi r k ma. 


é ; L pe 
ES | x LE d 4 
54 | “HEC Lt 
Æ "= > ; 2 
cu | Far 
: En Cats - 
1g À “ 1 
ei | s' A 
Fr 
. Je LH = 
s rs Æ 


- A. : LR Fr | " 
| + PU CHR AT Ja à. # Hur 
4 OL je à Reg r io | : + 
#* Ê Fr] Fig r 
j L Fr + ‘e CL 
- | PE L | 
Le 
ù 


Ta Te, SR 
ne EC? Le 


| # ee Se, 7 
45 on 4 +. 
a Le a 


L 


_ Si vous les lisez avec atten- 
tion, vous trouverez  Vous- 
mêmes, sans attendre jeudi, 
l'erreur qui s'est glissée dans Îles 
lignes que voici sur 
LES PAUVRES CHIENS 

On a bien raison de dire une 
vie de chien pour désigner une 
existence particulièrement mal- 


heureuse. On m'objectera peut- 


NOS MOTS CROISES 


HORIZONTALEMENT : 


1. Poète français, dont les 
fables sont universellement 
connues. 

2. Envahisseurs de l'Europe 
vaincus à Poitiers, em 732, 
par Charles Martel — Fils 
de Noé. 

3, Voiture à deux roues, où 
le cocher est installé sur un 
siège élevé placé à l'arrière 
_— Ville suisse, qui est le 
siège de la Croix-Rouge 
Internationale, 

4, Rivière de Lombardie, af- 
fluent du Pè — Ville d'AI- 
gérie, chef-lieu du dépar- 
tement du même nom. 

5, Souverain. d'un Etat — 
Ville célèbre par le premier 
miracle qu'y fit Jésus. 

6. Une des cinq parties du 
monde —- Patriarche qui 
échappa au déluge. 

7. Synonyme de moisson, in- 
diquant l'époque à laquelle 
elle se fait —— Ancienne 
ville de Chaldée, où naquit 
Abraham. | 

8. Terminaison de la 2e con- 
jugaison —— Liera. 

9. Pardonnes —— Petit poème. 

10. Sortes ‘de grands cerfs 
d'Europe et d'Amérique — 
Assemblées où l'on danse. 
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VOYEZ-VOUS LES ERREURS ? 


être que des vieilles personnes 
gâtent leurs toutous, et qu'elles 
exagèrent même en prodiguant 
à des animaux une tendresse 
qu'elles refusent aux êtres vi- 
vants : elles embrässent leur 
chien et n'accorderaient pas une 
caresse à un enfant, un encou- 
ragement à un malheureux. 


Mais les chiens ainsi traités 


VERTICALEMENT : 

1. Dominicain français, l'un 
des plus brillants prédica- 
teurs du XIXe siècle. 

2. Grand savant du XIXe siè- 
cle — Ville de Russie. 

3. Petit conte en vers du Xlle 

siècle —— Adjectif posses- 

sif. 

4. Fleuve de Russie —— Abré- 
viation — Pronom ou pré- 
position. | 

5. Commerçants. 

6. Moitié d'une mouche afri- 
caine très dangereuse par 
ses piqûres — Petit fleuve 
de Thrace, près duquel Ly- 
sandre détruisit la flotte 
athénienne. 

7. Mot de refus — obtenu, 
possédé. 

8. Massif et col des Alpes 
Grées — Roi d'Israël qui 
fut assassiné par un de ses 
généraux. 

9. Fleuve de Russie qui arrose 
Léningrad et se jette dans 
le Golfe de Finlande — 
Fleuve de Russie qui se 


jette dans la Mer Cas- 
pienne. 
10. Corrigerais, réformerais. 
JAMILUC. 
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sont la minorité, et j'ai surtout 
pitié des chiens de trait trai- 
nant à grand'peine une Char- 
rètte 
les poils 
tout trempés de sueur, sous un 
soleil implacable. 


FANTASIO. 
RECTIFIONS 
l'article paru la sem. dern. 
UN MODELE 
Notre brave Fantasio est trop 
bienveillant : son personnage 
est un orgueilleux et un van- 
tard: la preuve en’ est qu'il 
répète « moi » à tout bout de 
champ. Sa familiarité envers les 
inférieurs ne signifie pas le con 
traire : il se sent tellement au- 
dessus d'eux qu'il 
plus le besoin de les tenir à 
distance. S'il parle plusieurs 
langues étrangères, il en con- 
naît exactement le nombre: 
est-ce cinq ou six? Le trait 
frise l'imposture., Et pour com- 
ble, il se dit modeste ! Non, 
Fantasio, nous ne suivrons pas 
son exemple, il n'est pas re- 

commandable. 
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Solution du problème ÿ à 


lourdement chargée, la 
Jangue pendante et 


n'éprouve : 
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Il pleut sans arrêt depuis deux jours, 


ÿ pe j Se rendant chez le financier Durand 
ne SES qui l’avait fait mander dans son châ« 


teau, Flup croise sur sa route Arthur, 
homme d'affaires véreux. F 

Durand s'explique : 

— Ce matin, j'ai retiré de mon cof 
fre en banque un écrin contenant un 
collier que je devais emporter ce soir 
à Paris. Jugez de ma stupeur lorsque, 
deux .heures plus tard, je constatai sa 
disparition de ce tiroir. J'habite seul 
ce château. Je n'ai qu'un domesti- 
que, Jean. | | | 

Quel est le coupable ? 

._ (Réponse la semaine prochaine). 
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… Solution du dernier problème 

| Cette nuit, à 3 h. au carrefour, à 14 
| : maison « Les Marguerites », pas de 
| + police, fenêtre ouverte. Argent dans 
armoire du buffet. Ar el 
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ALORS « IL RESTE À MOI, UN SEUL 
CHAMPION À METTRE KNOCK OUT / 
JE SUIS PRÈT, SPIROU ET FAIM 
FÉTICHE "COIN. COIN" !/ —— 
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L'aérostation a. depuis près de 
30 années déjà, été détrônée par sa 
sœur cadette : l'aviation. Mais 
les ballons nous sont maintenant 
moins familiers, ils n’ont pas pour 
cela perdu tous leurs partisans, 

La coupe « Gordon-Bennett » se 
disputait encore chaque année, et 
le +« Belgica » un ballon de 
chez nous — a plusieurs fois ra- 
mené la coupe.dans notre pays, 
Son aéronaute, Demuyter. est lé 
meilleur d'Europe. 

Grâce au ballon. stratosphérique 
du professeur Piccard, la Belgique 
a encore montré la voie en éta- 
blissant un nouveau record d'alti- 
tude mondial en réalisant le plus 
grand aérostat du monde et en 
mettant au point une technique 
particulièrement délicate: celle dn 
vol stratosphérique 

Si nous avons un moment pos- 
sédé le plus grand ballon du 
monde, c’est à Santos Dumont que 
évient l'honneur d’avoir réalisé le 
lus petit, Alors que les aérostats 
ordinaires ont une capacité variant 
de 500 à 2000 mètres! cubes, celui 
de Santos Dumont était de 113 mè- 
tres cubes seulement. Le poids de 
l'enveloppe entière ne dépassait pas 
3 kg. 500, lé filet 1 kg 500, et la 
nacelle elle-même n'atteignait pas 
5 kgs. Ce ballon. le « Brésil »v, du 
nom du’pays de son constructeur 
— était très maniable en vol et, 
arrivé au sol, on pouvait mettre le 
tout dans la nacelle formant valise 
et prendre le train le plus proche 

Ün tel ballon mériterait d'être 
vülgarisé à nouveau pour relancer 
en Belgique le beau sport de l’aéro- 
station 


AUX LECTEURS 
d 


u 
GRAND-BRUXELLES 


Inscrivez vous dans une 
escadrille, I] en existe une 
| à proximité de chez vous. Si 
vous désirez la connaitre, 
renseignez-vous auprès de 
J.-J. Oblin, 196, avenue Van 
Volxem, Bruxelles, l'anima- 
7 üe la Centrale de Bruxel- 
les, 


chers 


amis, * 
Depuis près de deux mois, mon 
cours est consacré aux figures de 
voltige aérienne que nous appe- 
lons — improprement d'ailleurs — 
acrobaties. 


Ce n'est pas vous, j'en suis sûr. 
qui demanderez l'utilite de toutes 
ces évolutions. Vous savez qu’elles 
familiarisent je piloté aux traîtrises 
éventuelles de l’atmosphère, L'avia- 
teur, après s'être mis volontaire- 
ment sur le dos. en vrille ou en 
perte de vitesse, pourra se réta- 
blir normalement, sans fausse ma- 
nœuvre, si un coup de vent où un 
tourbillon le place, malgré lui. 
dans une de ces positions. 


La haute voltige aérienne n'est 
pas un divertissement créé pour 
amuser les cCasse-cou; c'est une 
science au service de la sécurité. 
En temps de guerre, l’acrobatie 
rend encore des services importants 
et plus. d'un pilote de chasse mo- 
derne a eu la vie sauve grâce À sa 
virtuosité 


Aussi, ne faut-il pas s'étonner 
dé voir la pratique des acrobaties 
rendue obligatoire dans toutes les 
écoles de pilotage. 

Si la virtuosité aérienne est de- 
vénue une véritable science et que 
seuls quelques rares. pilotes par 
viennent à les accomplir toutes 
d'une façon impeccable, il ne. faut 
pas en conclure que seuls quel- 
aues privilégiés peuvent se hasar- 


REDRESSEMENT 
PAR _ DEMI : LOOPING 
INVERSÉE AL ENVERS 


PASSAGE SUR LE DOS 
PAR 
DEMI-LOOPING. NORMAL 


der à boucler le ioopmg. Tous les 
pilotes un tant soit peu expéri 
mentés peuvent tâter, sans danger, 
de l’acrobatie, Pour cela, il suffit 
de s'y prendre à une altitude rai- 
sonnable et dé suivré  quél- 
ques leçons spéciales de double 
commande permettant de vaincre 
les premières appréhensions. Cel- 
les-ci disparues, notre aviateur 
pourra dessiner lui aussi et. tant 
bien que mal, les principales figu- 
res artistiques. IL sera encore, ce- 
pendant, à des lieues d'égaler les 
virtuoses qui exécutent. aVec une 
maîtrise parfaite, les figures les 
plus complexes que malheureuse- 
ment le profane n’apprécie pas tou- 
jours à leur juste valeur. 

Puissent ces quelques leçons vous 
avôir  familiarisés un peu avec 
l’acrobatie aérienne. Dès la fin dé 
la guerre, vous apprécierez mieux. 
les acrobaties des as du manche à 
balai, lors des -prochains meetings 
pacifiques 


REDRESSEMENT 
PAR DEMI -LOOPING 
INVERSÉE 


PASSAGE ur LE DOS 
DEMI - LOOPING A L'ENVERS 


EN PLUS LA POLICE NINOUS DEVON 
VEILLE, ET CONDUIT 
EN PRISON QUICONQUE 
NEST PAS EN RÈGLE 


Les phares sont connus #de la 
plus haute antiquité, Les Egyptiens 
possédaient déjà, le long des côtes, 
des temples-surmontés d’une tour. 
Celle-ci permettait l'observation de 
la mer pendant le jour, et à son 
faite s’allumait chaque nuit un 
fanal. 

Le poète Leschès, qui vivait 700! 
ans avant notre ère, parle d'unek 
construction. élevée près des Dar- 
danelles pour signaler la rade aux, 
navires, C’est le premier. témoi-» 
gnage écrit que l'on ait de l'exis- 
tence de ces tours Mais la plus 
célèbre de l'Antiquité est celle “le: 
vée dans la petite ville de Pharw 


en l'an 283 avant J.C. Elle donna 


son nom de «< phare » à tous les 


«6. PHARE D ALEXANDRE 
Canaris" 


édifices du même genre construit) 
ultérieurement. Ce « phare » indis 
quait aux bateaux du: large l'ens 
trée du port d'Alexandrie: Cons 
truit en marbre blanc, entouré 
d'un escalier en spirale, il guidalt 
les. navigateurs le jour par li 


fumée et la nuit par les flammé 
de son foyer. E 
Célèbre dans toute la Méditer, 


ranée, il était considéré comm 
une des: sept merveilles de l'An: 
tiquité 


Les lecteurs belges ou 
Nord-Français qui con- 


naissent un local pouvant 


éventuellement être mis 
à la disposition des esca- 
rilles du C. S. A. sont 
priés d'en avertir Spi- 
rou-Aviateur qui trans- 
mettra aussitôt à la sec- 
ion intéressée 


A DES FLICS PARTOUT y 
C'EST COMME DE LA 
AUVAISE HERBE. 


Vous savez —. où 


engagé un pari avec 
Fantasio au sujet 
du nombre des 
abonnements, J'étais 
en passe de le: ga- 
gner, en -triplant 
les effectifs, quand 
une décision de la 
Direction nous a 
forcés de J'annuler, 
parce que les cir- 
constances m'avan- 
tageaient trop... 
Fantasio allait me 
proposer un autre 
défi, prétendant .que 
je n'atteindrais : pas 
: en 1943 le Carré-des 
centenaire, à QUARANTE MILLE 
quand trois lettres 


Superman 27558 
nouveau 
qui nous transmettrons 
volontiers tous renseigne- successives de Su- 
ments concernant le bate- perman 27.558 l'ont 
lief Jacques Jacobus, à ;endu plus prudent, 
bord du €haland Rachel, 7 y avait de quoi! 


de Gand. Ces trois. lettres 

m'annonçaient J'ins- 

cription de 120 -nouveaux filleuls et filleules ! 
Cela lui fait 185 victoires ! 


Moralité : imitez Superman 27558, et Fantasio 
sera corrigé définitive- x 
ment des paris témé- 
raires. Les adhésions 
nous, arrivent d’ailleurs 
‘de tous Jess coins de 
Belgique,” en même 
temps que les souscrip- 
tions à l'album ‘Don 
Bosco, Celui-ci-n'a pas 
encore paru, mais Je 
tirage sera: forcément | 
lfmité, et des -souscrip- 
teurs peuvent dormir 
sur leurs deux oreilles: 
ayant versé leurs trente 
francs, soit en billets 
dans une lettré, soit par 
virement au Compte Chèques Postaux 8621.59, 
de J. Dupuis, Fils et Cie, ils sont certains. d'être. 
servis ‘dès sortie de presse, Se 

Même s'ils doivent attendre un peu, ils n'ima- 
‘gineront pas que Spirou a pris la poudre d'es- 
campette avec leur argent. Cette expression 
familière vient du vieux verbe escamper, dé- 
Camper, Allo Janine 36397; c’est sans doute 
Par analogie avec poudre d’escopette, sorte de 
mousquet, qu’on l’emploie ironiquement. Je gage 
‘au'un voleur prendrait vite la poudre d'escam- 
pette, s’il se trouvait nez à nez avec tous les 
membres du Club marchant à la file indienne, 
«c’est-à-dire l’un derrière l’autre, selon une for- 
mation favorite des anciens Peaux-Rouges sur 
le-sentier de la guerre, Fria 28158. 


Grands chasseurs devant l’Eterne!, les Indiens 
ne traquent cependant pas le kangourou, pour 
la simple raison que ces intéressants représen- 
tants -de Jla-famille des -marsupiaux habitent 
exclusivement l'Australie et. les jardins. zoo- 
logiques, Je n’insisterai pas sur la forme bizarre 
de leur corps, presque conique, tant le buste 
et les pattes de devant sont peu développés en 
comparaison. de l'axrière-train, Tout le monde 
a vu un kangourou, sinon en chair et en os, 
du moins représenté par l'image ou la photo. 
La queue ne sert pas seulement de point 
d'appui, mais également de ressort, en quel- 
que sorte, chaque fois que l'animal veut bondir. 
Quand il est poursutvi, il franchit ainsi d’un seul 
coup jusqu'à dix mètres, et cette rapidité seule 
lui a permis d'échapper à l’extermination, Les 
premiers marins qui apérçurent des kangourous, 
au début-du siècle dernier, purent s'en appro- 
cher sans Jes mettre" en fuite, mais Ja chasse 
qu'on leur fit ensuite les rendit méfiants, ce 
qui prouve que le caractère des ‘bêtes, aussi 
bien que celui dei hommes, dépend des circons- 
tances dans lesquelles elles vivent. 


Les sauvages australiens apprécient la chair 
jdu kangourou, dont la queue fournit un excel- 
lent bouillon. Is voient en lui un cadeau du 


RANSARIT 


Dimanche 7 Février 1943 
à 16 heures 


Salle de F 


HOTELLERIE OUVRIÈRE 


RUE DU VIGNERON 


Fantasio sera 
corrigé... 


F 


Location tous les jours 
à |!" « Hôtellerie Ouvrière » 


vous ne Savez pas , 
encore — que j'avais ; 


“sister à nouveau sur la nécessité de connaître 


Ciel, et vont même jusqu’à affirmer qu’il fut 
créé avant le soleil, la lune, les étoiles et les 
arbres ! C'est un peu naïf, d'autant plus qu'il 
s'agit d'un herbivore: c'est 
même un tableau charmant 
que de voir le petit sortir la 
tête de la poche où sa mère 
l'abrite et brouter au passage 
l'herbe à sa portée: 

Voilà un beau reportage à 
faire, YX,'D, 35069. Je te vois 
d'ici, camera en main, à la 
façon d'un chasseur d'images. 
je-te vols dit Maereueent, ces een 
caméra en MAÏR. LS à cause du petit nombre 
des journaux, politiques pour la plupart au sur- 
plus. #Æn général," on devient journaliste par 
goût, sans avoir fait d'études spéciales, “bien 
au’il existe à Bruxelles, Sous le patronage de 
l'Association de la Presse-Belge, un Institut 
pour Journalistes, Une formation littéraire est 
nécessaire, et si l’on n’est pas passé par l’Uni- 
yersité, il faut “avoir au moins terminé ses 
Éumanités,. anciennes de préférence, Une fois 
en place, on a très peu à écrire: la besogne 
consiste surtout à faire la mise en page et à 
Caser les dernières «nou- ï : 
veles ‘reçues par'l'inter- 
médiaire des agences. 
Croyez-moi, ceux qui se 
font du journaliste l'idée 
d'un globe-trotter se 
trompent : pour un voya- 
geur, combien de rédac- 
teurs restent sempiter- 
neHement au bureau ! 

N'exagérons cependant 
pas dans l'autre sens. On 
a dit souvent que le jour- 
nalisme mène à tout. à 
condition d'en sortir, mais 
nombreux sont ceux qui 
ne voudraïicrt pas chan- 
ger de métisr, En pro- 
vince, il y avait souvent, dans chaque ville, deux 
journaux rivaux qui engageaient des campagnes 
passionnées de polémique. On ne se ménageait 
guère, traitant l'adversaire de tous les noms, 
et cela n'empéêchait pas les rédac’ chefs de se 
rencontrer dans une ville voisine et d'y boire 
le verre de l'amitié. Un humoriste a conté 
l'histoire d’un jeune et«bouïillant rédacteur qui 
coïllaborait aux deux feuilles locales sous deux 
noms différents, et qui avait fait monter. le 
tirage en s'attaquant lui-même! Tout allait 
bien jusqu'au jour où il fut si virulent que 
l'un de ses patrons lui dit : « C'est trop. fort. 
veus allez demander une réparation par les 
armes à ce paltoquet qui vous insulte! » 

Ii ne suffit pas d’avoir la plume facile pour 
devenir journaliste ; il faut, qualité rare, pos- 
séder une orthographe impeccable, et connaî- 
tre un peu de tout. Inutile d'essayer si l’on est 
brouillé avec Ja géographie, Flèche d'Argent 
21693, Tu me dis que cette branche est ingrate. 
Ouvres-tu assez souvent ton atlas ? Consulte- 
le chaque jour, et tu enrichiras tes connais- 
sances, parce que les notions de ton manuel] ne 
éeront plus abstraîtes. Petit à petit, elles for- 
meront un tout qui te passionnera, Tu appren- 
dras ainsi bien des choses sur les pays qui 
forment notre planète, et peut-être pourras- 
tu dire à Petite Veltigeuse 36373 ce que signi- 
fie lé passage d'oies sauvages en formation dé 
herse et criant très fort. Qui me renseignera 
à ce sujet ? J'avoue n'avoir pas trouvé réponse 
satisfaisante. È 

Par contre, il ne m'est pas difficile de dire 
à Aviateur Inconnu 27686 que le droguiste lui 
vendra un produit pour teindre les peaux de 
lapin du côté opposé aux poils, sans doute 
pour en faire des moufles. Tu mettras vrai- 
semblablement celles-ci au cours de l'hiver 
prochain, à moins d’un retour offensif du froid, 


Revenant au journalisme, ai-je besoin d'’in- 


Un journaliste 
n'est pas 
un globe-trotter. 


Les Célèbres Marionnettes 
” d'Art Parisiennes du 


FARFADET 


dans un programme merveilleux 
présenté par 


SPIROU en personne! 


UN SPECTACLE INOUBLIABLE ! 
Participation aux frais : 
4,6, 10 frs — A, d. S. 3,50, 5 et 9 frs 


Retenez vos places aujourd'hui même ! 


- pides, il faut aller vite. 


-tails sur les plus récents 


“gues vivantes. Comment 


des langues vivantes ? Le métier vous oblige à 
lire les- journaux des autres pays, et vous 
pouvez aussi devenir correspondants de presse 
pour j'étranger. En notre : 

époque d'informations ra- 


toujours plus vite, et 
c'est Je secret du succès 
des agences de presse ca- 
pables de fournir des dé- 


événements. Futurs jour- 
nalistes, et vous tous qui 
voulez être ces ‘citoyens 
utiles, apprenez les lan- 


s'est-on assimilé celles-ci Il faut aller vite. 
au temps où il n'y avait 

ni méthodes ni professeurs ? Par la pratique, 
Flèche d’Argent, uniquement par la pratique. 
C'est aussi par la pratique que l'on devient 
expert en graphologie, ou art de décrire Île 
caractère d'après l'écriture. Note bien que l’on 
ne s’improvise pas graphologue, maïs qu’il faut 
tout d'abord étudier les rudiments de cette 
science, ; 


Cœur Loyal ?4210 préfère les choses moins 
Savantes, puisqu'il me demande où l'on fait je 
vin.de Moselle, Mais tout simplement dans la 
vallée de cette rivière, affluent du Rhin. Les 
vignobles y sont nombreux et appréciés, bien 
que de moindre renomméerque les grands crus 
du Rhin. Vin rouge et vin blanc te sont sans 


doute interdits, Lleutenant de Frécourt 10854, 
puisque tu souffres de la jaunisse. Cetté affec- 


tion ‘du foie porte. scientifiquement le nom 
d'ictère, mot venu du gree ikteros, mais dont 


Vorigine n'est pas eofñnue avec plus de pré-” 


cision. 

Console-toi, c’est moins grave que le cancer, 
tumeur qui envahit certains tissus et que l'on 
traite par le bistouri. électrique; ou le radium, 
ou les rayons X, ét moins grave aussi que la 
lèpre, Bu. Bi 35727. Cette dernière maladie, À 
peu près inconnue en Europe de nos jours, 
nous était venue d'Afrique et d'Asie au moment 
des campagnes de Pompée. Lors des croisades. 
l'infection s'intensifia, et l'on dut isoler les 
mialades dans les Jéproseries : il y en eut jus- 
qu'à cinquante en egique. On les appelait 
aussi maladreries, mot-veñu de ladre, Cet adjec+ 
tif ne s'applique pas seulement aux avares : 
il désignait autrefois les lépreux, probablement 
par ressemblance avec Lazare, personnage bibli- 
que couvert de plaies,-rappelle le Larousse. 


Il-est regrettable -qüe ce dictionnaire ne 
parle pas du Père Damien, l’apôtre des lépreux, 
dont ja dépouille mortelle fut ramenée solen- 
nellement à Louvain, il y a une dizaine d’an- 
nées, à bord du navire-école Mercator. Pareil 
hommage, en présence des autorités civiles et 
religieuses, était certes dû au saint prêtre, qui 
passa sa vie au milieu de ces infortunés, per- 
dus dans une île de l'Océanie, Au Congo Belge, 
il y a environ 60.000 lépreux, et c'est seulement 
depuis 1873 que l'on connaît l'origine micro- 
bienne de l'infection : le Norvégien Hansen n 
découvrit alors le bacille. 

La lèpre atteint aussi les enfants, et bien des 
innocents meurent ainsi sans avoir reçu le 
baptême. Ils ne peuvent aller au Ciel, Jean 
Valhardi 27918, mais tu te tromperais en leur 
assignant pour résidence l'enfer ou le purga- 
toire, puisqu'ils n’ont pas péché. As-tu oublié 
que le catéchisme enseigne l'existence des lim- 
bes, où l'on ne souffre pas ? 


Une fois de plus, me voici au bout de mon 
papier sans avoir pu répondre à tout le monde. 
Ce _ sera done pour la semaine prochaine, Le 
mal n'est pas grand, puisque je fais de mon 
mieux pour ne, pas Jaisser s’accumuler le cour- 
rier direct. J'espère donc que vous me garde- 
rez votre confiance, et que je continuerai à 
recevoir vos lettres, 41, rue Destrée, Marcinelle, 
Le beau. papier à lettre est rare, Vous ne serez 
pas gênés pour cela, puisque vous pouvez tou- 
jours vous en procurer à l'effigie de Spirou, au 
prix de 10 francs pour 30 feuilles et 30 enve- 
loppes, 4 francs la pochette de 10 feuilles et 
10 enveloppes. : 


Spirou ami. partout... toujours ! 
E LE FURETEUR. 


ROUX 


Dimanche 14 Février 1943 
à 15 heures 
Salle du 


CERCLE Sf-MICHEL} 


PLACE GAMBETTA 


Location tous les jours 


au Café du Cercle 


€ 


_— É. LE PLAFOND POUR FMRE 
EXADRON SE EL Louer L'ENTRÉE ET POX 


CHAUER LE MITES / 


p* }: ] mi nt 
“éper/ier B'QU HERTULS 


PERCUTE AVEC 


À EH BIEN VOILÀ CE 
QUE J'APPEUE 
LUN FEU DARTIFICE 


HHCHB-OUS LE CHOC 
DÉPROPMERS L ARRIÈRE 


CEUX-LA SONT MORTS,SHE BA...) 


MESDAMES ET MESSIEURS # : JON VA MANGER DU PAS TOUT DE SUITE … ENT 

JAI L'HONNEUR DE VOUS } : J CANARD, SPIROUP/ REGARDE LES QUATRE -_ Pr Sin rer 

PRÉSENTER ‘LA PUCE 6. del Qui NOUS SUVENT… | lbAiRE DISQUALIFIER 
er scaccis 4 


Toutes # : - 
Citons: 4 -_ É:N2 se PE cn moiTu ÉTAIS 
* 2. ; ŒUCE | FINI: 


{Moi pas aimer 


| Maîtrise tes nerfs, 
creuser, Petit Castor! 
Cavalier 
Rouge... 


de ton avis, 
casier 
ouge 


Cavalier Rouge n'a pas 
le droit de profaner le 
tombeau de ma sœur ! 
Va chercher le sheriff ! 


ALLO: L'HOPITAL sn. 101, 

LE GRAND PALAIS … {1° 
ENVOYEZ UNE AmBu-hHf 
LANCE ET DES INFIR: 
En CEST 


Peut-être... Mais 
je ne le pense pas. 


Si tu crois que la duchesse 
n'est pas morte, qu’ res 
tu trouver ici, Cavalier Roug2? 


Veux-ty déposer 
cette pelle, grand 


QUE DIRAIS-TÙU D'UNE TOUR - 
NÉE AUTOUR DU MONDE ? 
Tous DÉJA TRÈS RICHE TU 
GAGNERAIS CE QUE 


Le seul moyen de 

prouver, c'est de 

creuser ! Tenez la 
lanterne ! 


L'ARGENT, ,95PiRoU, & 
MOI. JE VOUDRA NN 


æ Voir suite en dernière page. 


L'esprit et le jeu de coupe. 


La semaine prochaine, nous pourrons publier 
Jes-noms définitifs des HUIT équipes qui, aux 
frais de « Spirou » joueront la finale nationale 
de « Spirou », Nous donnerons par la même 
occasion le calendrier des quarts de finale de ce 
championnat « Spirou ». 


On connaît la formule des éliminatoires. Près 
de 500 équipes jouèrent, chacune dans leur 
région, depuis septembre jusqu'à fin janvier, 
des matches amicaux, des tournois, voire des 
Championnats régionaux Certains de ces cham- 
pionnats connurent un très grand succès de 
participation, tél celui de Bruxelles, du Lim- 
bourg, de Namur ou des Ardennes, Ailleurs, 
des-équipes assez éloignées tinrent malgré toutes 
les difficultés à conclure des «rencontres, à 
jousr sous l'égide de « Spirou », Nous avons 
aissé travailler nos chefs de sections et nos 
capitaines d'équipes. Nous estimons qu'un véri- 
table A. d. S. doit savoir se débrouiller, s'orga- 
miser, Nous devons reconnaître que, presque 

rtout, nos hommes ont été à la hauteur de 
eur tâche. Ils ont entrepris une œuvre d'assez 

€e haleine, et l'ont menée à bonne fin. 
Cela prouve qu'ils ont de j'initiative et de l'es- 
prit de suite. Pour notre part, nous nous som- 
mes bornés. à : f 


11) Servir d’intermédiaire entre les différents 
capitaines d'équipes, de façon à faciliter leur 
tache d'organisation ; : 


2) Répondre aux demandes de renseignements 
des nouveaux venus à « Spirou » désireux de 
jouer les championnats ; 


3) Insérer les avis. les appels et les comptes- 
rendus dans le’ journal ; É 


4) Servir parfois d'arbitre, quand de légers 
8 ou malentendus survenaient entre les 


5): Tenir scrupuleusement note"dans un grand 
registre des différentes performances qui nous 
étaient communiquées, 


Désormais, la tâche des A. d. S. sera diffé- 
rente. La très très grosse majorité des Spirou- 
tistes va continuer à jouer des matches  ami- 
caux ou des rencontres régionales sous sa /pro- 
pre responsabilité HUIT équipes . cependant 
seront prises en main par « Spirou » lui-même, 
Ces huit équipes seront sélectionnées sans appel 
par Kiki, aidé de la direction du jourmal, Com- 
ment seront-elles choisies ? En tenant compte 
de différents facteurs : 

1) Leur activité sportive (nombre de mat- 
ches, envoi des comptes-rendus durant la.-sai- 
son, etc.) ; 


2) Leur classement dans d'éventuels cham- 
pionnats -organisés en section sous l'égide de 
*# Spirou » ; 


3) Leur bonne volonté spiroutiste. Il est évi- 


dent que des équipes très éloignées ont infini- 


ment moins de facilités pour jouer au football 
due des équipes situées à,Bruxelles ou à Liége. 
Ainsi, une équipe située dans un petit village 
éloigné et qui aurait: joué la moitié des mat- 
€ches d'une équipe bruxelloise, a toutes les chan- 
ces d'être préférée à cette équipe bruxelloise. 


Pour pouvoir jouer au football, ces A. d. S. 
auront dû faire des déplacements difficiles, dé- 
couvrir des terrains, des installations, Ce n'est 
guère facile, D'autre part, une. équipe eomme 
celle de Gand, qui ne rencontre guère de Spi- 
routistes dans la région flamande du pays (où 
on lit de préférence « Robbedoes ») a fait un 
bel effort et mérite d'en être récompensé. 


Patience huit jours encore donc ! Vous con- 
naîtrez alors la liste des huit équipes choisies 
(sur 500, répétons-le), la liste des huit équipes 
qui essayeront de reprendre la succession de 
Templeuve, champion « Spirou » 1942. 


Comment se disputera cette finale nationale 
de « Spirou »? Il ne peut évidemment être 
question d’organiser un championnat national 
en matches_aller et retour. C'est infiniment trop 
difficile. Les huit équipes joueront les quarts de 
finale, Nous établirons ces quarts de finale en 
nous basant sur les moyens de communications 
entre les. différentes équipes. Quatre équipes 
seront éliminées à la suite de ces quarts de 
finale, Il restera donc quatre équipes en course. 
Ces quatre équipes joueront deux matches de 
demi-finale, Ïl restera donc deux équipes in- 
vaincues. Ces deux équipes joueront enfin la 
finale de « Spirou », sur le terrain d’Ixelles SC, 
à Bruxelles, terrain que nous devons à la géné- 
rosité du papa d’un excellent A. d. S., Roland 
De Bosscher. F: 


Où se joueront ces matches de quart et de 
demi-finale ? Nous désignerons lés deux équipes 


appelées à se rencontrer ; 
Le ut 


ur 5» Sri 
taines en rapport et leur 
demanderons de s’enten- 
dre pour fixer la date, 
Fheure et le terrain, A 
‘eux de trouver la meil- 
leure solution. « Spirou » 
règlera les frais de dé- 
placement (12 tickets de 
chemin de fer ou de 
tram) des joueurs appe- 
jés à jouer ces matches. 
Dès que le capitaine, vain- 
queur nous aura chvôvé 
le compte-rendu du match 
nous règlerons ces frais 
par mandat au nom des 
deux capitaines d'équipe 
qui voudront bien nous 
établir leur note. 

IL y- aura done : sept 
matches de finale. Rien que le déplacement 
des équipes coûtera à « Spirou » plusieurs mil- 
liers de francs, récompense qu'il donnera bien 
volontiers à ses fidèles camarades sportifs. Tou- 
tefois, comine l'an passé, à l'issue de Ja finale, 
des souvenirs, des médailles et une belle coupe 
récompenseront de surcroît ceux qui se seront 
le plus distingués. Enfin, nous envisageons de 
donner à chacune des huit équipes finalistes un 
diplôme-souvenir âttestant de sa.performance. 

Il faudra, camarades spiroutistes xetenus-pour 
la finale nationale, envisager de façon toute 
différente vos matches de finale et vos -anciens 
matches de championnat, C'est qu’une épreuve 
jouée comme celle-ci, sous forme de coupe 
réelame d’autres qualités qu’une partie de cham- 
pionnat. Dans un long championnat, les équi- 
pes doivent être écbnomes de leurs forces, elles 
doivent se ménager. elles doivent calculer, doser 
eur effort. Dans un maïch-de coupe, il faut 
gagner coûte que coûte, réussir. un bon  résul- 
taf. car en cas de défaite, on est éliminé. 
‘Dans la plupart des pays où l’on pratique le 
football, il existe d'ailleurs, à côté du champion- 
nat national, une coupe par élimination. Géné- 
ralement, cette coupe est ouverte à toutes les 


CRTENES 


Le capitaine 
vainqueur... 


équipes, ce aui permet à des formations de 
valeur «très différente de s'affronter et — par- 
fois — de causer des surprises. 


Nous manquons ici de la-place voulue pour 
examiner ce ‘aue sont les coupes de France, 
d'Angleterre, la coupe von Tschammer en Alle- 
magne, la.Mitropacup. Les A. d. S. qui vou- 
draient connaître quelques anecdotes concernant 
ces épreuves, connaître mieux la façon de les 
jouer, liront avec fruit un livre que tout A.d.s. 
sportif doit avoir lu : « Football », par Jac- 
ques Lecoq: Ce livre est édité par la Maison 
Dupuis, 41, rue Destrée, Marcinelle. En versant 
vingt franes au C. C. P. 3621.59 et en indiquant 
le motif du versement au verso du chèque, vous 
nu le livre à domicile endéans les huit 
ours. 

Dans ce livre, vous trouverez trois parties 
distinctes : la première traite de l'histoire du 
football: Elle dit comment le football a été 
inventé, comment il s’est développé depuis l'an- 
tiquité. (l’auriez-voaus éru ?). Elle explique les 
grandes manifestations modernes. du . football, 
parle de l'historique du“football en Belgique et 
à l'étranger, donne les palmarès des champion- 
nats et des matches internationaux. La deuxième 
partie traite des problèmes du football. On y 
parle dé l'entraînement, de la sélection des 
équipes, de la meïlleure façon de jouer, La troi- 
sième partie enfin parle des règlements ‘détail- 
lés du football. Grâce à elle, vous connaîtrez 
enfin des règlements aussi touffus et difficiles 
à appliquer que l'off-side ou le hands. 

Ce livre de vulgarisation a connu un très 
grand succès dans les milieux compétents, Nous 
le recommandons d'autant plus volontiers à nos 
A. d. S. que M. Jacques Lecoq, son auteur, est 
un ami de « Spirou ». Il a accepté, l’an der- 
nier, d’'arbitrer la finale du championnat de 
« Sbirou », et il nous a promis, malgré ses 
absorbantes occupations dé journaliste sportif, 
de diriger cette année encore la finale des 
A. d. S. à Ixelles SC. \ 


Les avis A. d.S. 


Marchienne-Charleroi. — Trois équipes font 
déjà partie de ja section de football montée par 
les A. d. S. de Marchienne à l'initiative de 
Jacques Blairon, 60, rue Georges Tourneur, Que 
les À. d. S. de Charleroi qui désirent jouer au 
football contre Marchienne s'adressent à Blai- 
ron. 

Huppaye (Brabant). — Notre camarade Paul 
Close, rue d’Emines, voudrait grouper les A.d.s, 
de la région pour monter une équipe de foot- 
ball, I] nous demande les conditions: 1) 
Avoir au moins 3 A. d. S. dans l'équipe 
(l'idéal est d'en avoir 11) ; 2) Ne pas aligner 
des joueurs nés avant le ler septembre 1922; 
3) Respecter le Code d'Honneur et être digne 
d'êtré A. d. S.; 4) Tenit Kiki au courant de 
son activité sportive A. d. S. Pour cela, lui 
écrire souvent en n’oubliant pas de mentionner 
dans ses lettres : nom, prénom, num. d’A.d.S,, 
ni de joindre aux missives un timbre de 1 franc 
pour :les frais. 

Nous l'avons dit souvent, et pourtant que 
d'A. d. S. oublient d'indiquer leur numéro ou 
négligent le timbre à un franc. Ils ne se figu- 
rent ce qu'est la recherche d’un nom ou l'af- 
f@hchissement d’un courrier destiné à 36.000 


À. d S.! + 
Bruxelles. — Les A, d S. qui désirent 
pratiquer l'athlétisme peuvent indifféremment 


s'adresser à Georges Liégeois,: 1958, Chaussée 
d’Alsemberg, à Uccle, ou à Albert Godenir, 
652, Chaussée de Waterloo, à Ixelles. Ces deux 
A. d. S. travaillent de concert et, préparent la 
prochaine saison A. d, S. x 


_ Liége. — Une bonne nouvelle x les A.d.S, 
PET A CE NE UV EC 


| été quelque peu paresseuse ces derniers temps.+ 
Ce que voyant. notre ancien chef de section, 


lequel, avait dû cesser son activité faite de 
temps, sæest remis à la tâche. IL demande à 
tous les A. d. S. liégeois, désireux de pratiquer 
le sport, de se mettre en rapport avec lui pour 
réformer l’Amicale des Sections Sportives Spi- 
routistes de Liége, amicale qui eut une jolie 
activité l’an dernier. Ecrire à Georges Bon- 


gaerts, 65, rue Montagne Sainte-Walburge, à 
Liége. 

Verviers. — Décidément, la région liégeoise 
se met à'se remuer ferme, C’est Charles Drèze 


127, avenue du Chêne, à Heusy-Verviers, qui 
demande à tous les A. d. S. verviétois de 
lui écrire pour former une fédération des 
A. d. S. sportifs verviétois. 

Chimay. — En collaboration avec Roger Del- 
vaux, 14, Place d'Avignon, à Nismes, notre 
camarade Daniel Gérard, Chemin Vert, Chimay, 
lance un appel aux A. d. S, de la région pour 
organiser un championnat de football. Ecrire 
à ces adresses, 

Hermalle-sous-Huy — Une section de tennis 
de table a été fondée à Hermalle, par Paul 
Renoir, 279, rue Jos, Wauters. Il sera aidé par 
Wéry, Gounaerts, Léonard, Féran et Plumier, 
Avis aux amateurs ! 

Tournai. — Un A. d. S. désire jouer au foot- 
ball comme extérieur gauche. Hubert Tangoni, 
18, rue des Ingers 

Schaerbeek-Bruxelles, — Un A. d. S. désire 
jouer au football Eui écrire: Pierre Dubois, 
27, rue Guido Gezelle. 


Equipements sportifs. 


“Tournai. — A. d. S. échangerait paire sou- 
liers de football, pointure 37, contre chapeau 
de scout, pointure 52, Guy Roelandts, 98. rue 
des Patriotes Fusillés. 

Assesse, — Souliers de football, pointure 33, 
à céder pour 100 francs, René Pairoux, 39, Flo- 
rée-Assesse. 

-Koekelberg-Bruxelles. — Echangerait souliers 
de football, pointure 42, contre une”paire:poin- 
ture 43. Pierre Schoep, 58, rue de FUsine. 


La vie des sections sportives. 


Bruxelles. — L'équipe de Lichtert a joué 
contre une formation etterbeekoise qu'elle a 
battue par 3-2. Au repos, Etterbeek menait 1+0. 

Bruxelles, — En championnat A. d. S. de 
Bruxelles, Etterbeek a \ 
battu Centenaire par 
5-0, A ce moment, le 
Centenaire, ayant en- 
caissé 5 goals en 17 mi- 
nutes, se découragea et 
quitta le terrain, ce qui 
n'est pas sportif, car 1l 
faut savoir encaisser la 
défaite avec le sourire, 
Les vainqueurs ali- 
gnaient, nous dit Ro- 
añd De Boscher, 22, 


rue Jean Paquot, à 

PET De ixelles : B}): Zivers; 

Le Centenaire Arr.) : Wageman.et De- 
quitta le terrain... marez ; D.): Debaets, 
Sambrée et Detry ; 

Av.) : Mahaux. Van Damme, Thirion, Mel- 


laerts et Paulus, 

Etterbeek a d’autres résultats à son actif: 
Victoires par 7-6 contre le Sporting de Saint- 
Gilles ; par ‘2-1 contre les Marols, et par 5-1 
contre La Folle Equipe. Au classement par 
points perdus qui doit désigner l'équipe finaliste 
de « Spirou », Etterbeek#a une grande chance 
de qualification. 

Bruxelles. — Les A,-d. S, bruxellois nous 
prient de remercier et de signaler l'excellent 
arbitrage de football d'un des leurs; Paul 
Moulart, un des dirigeants du Cénacle. Paul 
Moulart mareherait-il sur les traces de Fran- 
ae Theunen et autres grands arbitres bruxel- 

Fagnes. — Voici les derniers résultats enre- 
gistrés dans le championnat des Fagnes, monté 
pe Roger Delvaux, 14, Place d'Avignon, à 

ismes. Le vainqueur de ce championnat sera 
un des huit finalistes de « Spirou », 

Nismes C, - Vierves: 2-15; Nismes A. - 
Nismes B.: 3-0; Oignies A. - Oignies B.: 
5-0. Au classement, Vierves et Nismes A. ont 
k même nombre de points, mais Vierves a 
oué un match de plus. Si Ton doit stopper le 
championnat avant de le terminer pout désigner 
le finaliste de « Spirou », il faudra également 
_— comme. à Bruxelles — faire le classement 
par points perdus. 

Mellier, — Un des plus anciens A. d. S., André 
Fays, 91, rue de Lavaux, à Mellier, a monté 
une section de football des plus florissantes, Il 
nous a souvent envoyé des comptes-rendus, Il 
nous demande de considérer l’activité de sa sec- 
tiôn jusqu’en novembre, car depuis cette date,. 
nous dit-il, la neige empêche de jouer dans sa 
région. Bien entendu, c'est une chose que nous 
ne perdons pas de vue. Mellier pose la candi- 
dature d'une Sélection Mellier-Neufchâteau pour 
la finale de « Spirou ». Nous examinerons cela 
cette semaine, ‘ : 2 

Gand. — Et voici un finaliste probable de 
« Spirou » qui nous tient au courant de la 
marche de sa section. Gand a joué 5 matches 
récemment, Buffalos (équipe A. d, S.) a battu 
Gentbrugge par 2-1. Il fut battu 6-4 par Slei- 
dingen, après avoir été. mené 6-0, mais son inté- 
rieur gauche fut blessé à la cheville, Buffalos fit 
0-0 contre StMartens Lathem, ce qui est sà 
son honneur, car les adversaires étaient physi- 
quement plus costauds que nos ‘A’ d. pas 
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SLJE POUVAIS COMMUNIQUER 
- AVEC COSTEL.. MAIS NON, 
L'ADVERSAIRE INTERCEPTE- 
3 RAIT LE MESSAGE... 


VOYONS OÙ SE TROUVE LE 
POINT QU'I 
INDIQUE... 
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M'oN PAS DE TERRE. 
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PROBLEME 214 


HORIZONTALEMENT : 


1. Cardinal français, ministre de 
Louis XII, — 2. Propriété féodale 
héréditaire . et exempte de. toute 
redevance - malpropre, — 3, Fau- 
tes de langage, dues à des liaisons 
défectueuses - chimiste autrichien, 
inventeur du manchon de lampe à 
gaz. — 4, Lac de Lombardie - 
préfixe - adjectif possessif. _ 
5. Abréviation — coup de dés qui 
marque deux as, au jeu de tric- 
trac. — 6. Partie d'un collège où 
l'on n'admet que les élèves qui 
mangent et logent chez eux. — 
7.. Choque rudement, — 8. Objet 
précieux, caché ou enfoui, décou- 
vert par hasard - princesse mytho- 
logique que Jupiter transforma en 
génisse. — 9, La fable nous apprend 
qu'il fut tout heureux. de rencon- 
trer un limaçon - anciens boucliers 
ou anciennes monnaies, — 10. Pièce 
qui passe dans le moyeu des roues 
et supporte tout le poids du véhi- 
cule - travail de postier qui con- 
siste à grouper les lettres par des 
tinations. 


VERTICALEMEN : 


1. Poète tragique français ayant 
vécu à l'époque de Boileau, La 
Fontaine, Molière - plante dont en 
fait des infusions, — £, Roi légen- 
daire de Troie - ville d'Espagne 
renommée pour ses vins. — 3. Per- 
sotine qui achète des marchandises 
à un commerçant - sorte de len- 
till. — 4, Roi de Judée, respon- 


sablé: du massacre des innocents - 
pronom personnel. — 5, Obtenus - 
fleuve de France qui arrose Lyon 
et Avignon. — 6. Personnage 
d' « Athalie ». 7. Reine de 
Fiance, femme de Charles VI — 
8. Liquide incolore, inodore et insi- 
pide - étroit, rigoureux. — 9, Théo- 
logien musulman - Ce qu'Eiffel a 
laissé à Paris — 10 Savant hol- 
landais, littérateur et philosophe - 


note de musique, 


VOYEZ-VOUS 


LES ERREURS! 


N'y a-t-il rien à reprendre 
dans ce petit récit de Fantasio ? 
Nous. verrons jeudi si tout est 
parfait dans 


LA: VERTU DE SILENCE 

Devant me rendre à Gand, 
je suis monté à Bruxelles-Midi 
dans le train pour Arlon. Man+ 
quant d'allumettes, je deman- 
dai du feu à mon voisin. 1! me 
répondit : « Ce serait avec plai- 
sir, mais trop souvent, c'est là 


SOLUTION 


DU PROBLEME 213 


C'EST CURIEUX. IL N'Y À 

MOINS DE 

CENT KILOMÈTRES DE 
CE-POÏNT. ë 


- bavarder 


E CROIS PAS. 
AIT ARRIVE 
A M 


un prétexte pour engager la 
conversation. Or, je déteste de 
avec des. inconnus. 
mieux, je profite de mes voya- 
ges pour réfléchir à l'aise. Ah! 
Monsieur, si vous connaissiez le 
plaisir de pareilles méditations ! 
Vous. aussi, vous éviteriez de 
perdre votre temps en des papo- 
tages inutiles. Hier encore. j'ai 
écouté mes voisins qui se ra- 
contaient des histoires sans 
intérêt. À ce propos, ma petite 
cousine, pour ses confitures... » 

J'ai écouté jusqu'au bout ce 
sage, et je lui suis encore re- 
connaissant de la leçon reçue 


Ne 1 Try vorcr, mais Su PuIS-3E a T TER] 
RIR ? IL N'Y A RIEN EN VUE QU 


Régardez qui est là ! Ah ! pardon ! le dessin n'est pas-ter- 
miné. Achevez-lé en reliant tous les points dans l'ordre. 


Î PENDANT CE TE 
SURVOLE "LE TPACIRIQUE 
VERS Une DESTINATION 
L 


X2YR X2YR APPELLE 
P-40. POSEZ-VOUS A 
COTÉ DU NAVIRE... 


en l’écoutant jusqu'à l'arrivée. 
FANTASIQ 


RECTIFIONS 
l'article paru la sem. dern, 


LES PAUVRES CHIENS 

Fantasio a raison de*plaindre 
les chiens maltraités, bien que 
les maitres, en général,i ne les 
brutalisent plus; il se trompe 
en parlant de mâtins aux poils 
tout trempés de sueur : le chien 
ne transpire pas, faute de glan- 
des sudoripares. Mais. l'aviez- 


vous déjà remarqué ? 


Mme Cloche, modiste, vient d'être 
victime d’un vol important, Une grosse . 
somme a disparu de son bureau 


Jamais l'un ou l'autre de ses 
employés n'y mettait les pieds 

Pourtant. Flup soupconne l'un 
d'eux Pourquoi ? 

(De g. à dr.: Irma. Louise et le 


garçon de bureau Jules) 
Réponse la semaine prochaine. 


Solution du dernier problème 


Pas de-traces de pluie Le-coupable 
est.Jean. qui a pu remettre le collier 
à-son complice Arthur 


.… Si COMME NOUS L£ TENSONS 
RONDE. ON DEUT AUGO AUX INDES 
COMME Où Y VA FPnfn L'EST. 


CATHAY, ET L'AE 
AIT MAR 
TER » 


CE VOYAGE. SE FERA À 


9... ET Si LE PORTUGAIST 
NOIïe, ET 
EFFRAVE PAS 


1 à \ s + AR 
CAMMAY : CHINE . CIANGU : JAPON ; DANS LE L 


REVOIR MON PAYS 

1 MoN PETIT RO, 

Î LA BROUSSE…. / ES S01S HEUREUX, Æ 
AVOIR UNE | RÉCRIS-MoI! 
FERME ET BEAD- ÿ - 


PUBLICATION HEBDOMADAIRE 
6°:Année, — N° 6. 
11 Février 1943. 


ET: JET ALORS MON DENTAM, QU JE NE US PAS EU, 

Me | MM \Etovous? … QU'EST-CE QUE HevteMà VENSZ VB, | 

à à C'EST QUE CETTE ANS VONT MARR | 
iSOR l.:,49:50NT LA: 


DERRIÈRE LA 


VOS DANOTOT.. ON ARETROUVE L'AMO 
ADANDONNE, PRÈS DE LOA9ÏS AIN | 
EL DAGRA DES TAACES DE PAS GE À 
DIRIGEAIERT VERS LOADIS , . .. né 
CEST TOU 
gi" DEUTBTRE ONT- 
19 DES AMIS 
LA-DPe . 


Gi, LE: GEUTEMANT JOEY. 
MAIS, É VOUS AVERTIO, 


UNE TETE FOLLE. À B 

= PROIT AUX SOÛKS...ET = Eu! 

À RL ANS “ON NE L MAS: : CEST PARFAIT, 
CEST CG QUIL ME 
FAUX....J'A\ MON 


IVE/ ON VA 
RIGOLER... 


—————————— 


MONDE REDUCTION 


OUS avez certaine- 
ment pu constater 
que la petite avia- 
tion connaît actuel- 
lement en Belgique 
une popularité sans 
cesse croissante. Ce 
n'est pas nous qui 
nous en plaindrons 
La jeunesse de no- 
tre pays a enfin compris l'impor- 
tance des modèles réduits dans 
l'aviation. Pour peu que cet en- 
gouement magnifique se main- 
tienne, nous espérons voir les 
nôtres s’aligner avec succès dans 
les futures compétitions internatio- 
nales. Celles-ci ne pourront être 
organisées à nouveau avant la fin 
des hostilités. Ne le regrettons pas 
trop et profitons du répit qui nous 
est laissé par les circonstances pour 
nous préparer dès maintenant. Il 
n'est pas trop tôt, croyez-nous, 

. Les escadrilles sont maintenant 
formées un peu partout. On peut 
se mettre à l'ouvrage. C'est pour- 
quoi, dès aujourd’hui, nous vous 
annonçons que nous avons préparé 
à votre intention une magnifique 
saison d'été. Des concours multi- 
ples entre les membres, les sec- 
tions et les centrales seront orga- 
nisées partout. Ce seront des ‘outes 
amicales. certes, mais âprement 
disputées, où s’affronteront tous 


les modélistes de notre cher clubs 
{A suivre.) 


J.-J. OBLIN, l'infatigable 
animateur de la Centrale 
bruxelloise, organise un 
concours local entre toutes 
les escadrilles et modélistes 
de la capitale et des envi- 
rons. - 

h Les inscriptions à ce con- 
| cours seront clôturées le 
28 février (196, Avenue Van 
Volxem). 


_ — 
HALTE ! JE connais 

LE TRUC ! AVEC Mot 
CELA NE PREND PAS! 
PAS DE PAPIERS ?. 
Au FrosTE! 


TETTEZ-VOUS À 
L'AÏSE.JE VAÏS PREVENIR JE NE vous 


ZIKconners Pas! 


MAIS QUI EÊTES.VOUS 


AS; 


L'AVION A AILES BATTANTES 

Sa conception n’est pas neuve, 
Aux environs de 1870 déjà, alors 
que notre jeune sœur. l'aviation, 
n'avait pas encore réalisé ses pre- 
miers vols, un modéliste célèbre 
le Français PENOD, faisait voler, 
aux Tuileries. un petit ornithop- 
tère. L'essai réussit parfaitement, 
et les performances enregistrées 
dépassèrent les 15 mètres de dis- 
tance en ligne droite avec un gain 
d'altitude de 
5 mètres. Puis 
l'hélice venant 
bousculer tout, 
= tone à ailes 
s ÊTRE attantes re- 
L'ARC tomba momen- 
tanément dans l'oubli. 


Depuis quelques années, les mo- 
délistes, toujours à l'affût de for- 


mules originales, ont remis: cepen- 
dant  l'ornithoptère à l'honneur. 
Les Allemands ont sorts les modè- 
les que vous voyez ici. El s'agit 
d'un planeur dont les extrémités 
des ailes seules sont mobiles Cet 


-reil est néanmoins 


appareil réalise, au lancement- 
mains, des volssdépassant la mi- 


nute Les Suisses se sont laissés 
séduire, eux aussi, par le modèle 
à ailes battantes. Ici, c'est toute 
l’ailette qui se meut pour assurer 
la propulsion du modèle L'’appa- 


muni d'ailes 
fixes de grande envergure, oui 
donnent à l'ensemble le minimum 
de surface portante. 

Cette formule pourrait égale- 
ment être essayée chez nous, et 
nous ne doutons pas que les Bel- 
ges obtiennent, eux aussi, des ré- 
sultats très satisfaisants, 


LE COLOSSE DE RHODES 


Le phare d'Alexandrie, avons- 
nous vu (li, était considéré comme 
une des sept merveilles de l'Anti- 
quité. Le colosse de Rhodes en est 
une autre. Cette statue — 
légende — était. placée à l'entrée 
du port de Rhodes Sa présence 
guidait les navires et sa taille était 
telle que ceux-ci pouvaient passer 


(1) Voir numéro précédent, 


Se PASSAGE EN TRANCHE 


/TL YA ou 


Tu AS UNE VOÎTURE® 


TU VEUX NOUS AMENER AT KILOMETRES DIC/. LÀ 
AVEC FA SUPER- SPORT 


A SANTIAGO ?. BON! 


NE 
Er AZ 


n]'Osuces Dé Qurrrer 
VAL PARAI 50. NOUS AVONS 


h JE SUIS HEUREUX \ 
DE VOUS AVOIR VUS 


VOTRE PATRON 
SERA CONTENT! 


DISPARUES 


BREAÎT! 


entre ses j 


dit la- 


AVEC vous 
À CALLAO 


SES 


ambes écartées, Il s’agit 
donc biensd’un phare de dimen- 
sions colossales Malheureusement, 
ce récit est légendaire. et la sta- 
tue, tellé qu'elle existe, n'a jamais 
existé que dans l'imagination des 


À 
| 
1 
| 


i 
{ 
= Î 
| | 
î 
traducteurs du XVIe siècle, D'après | 
les derniers travaux, le colosse | 
n'est plus qu'une statue de grande : 
taille, certes, mais placée au-dessus # 
d'un promontoire. Une main ten- 
due vers la mer montrait la vole 
aux navires { 
Les traducteurs donnèrent une! 
mauvaise interprétation au texte! 
ancien, et c'est pour: cette raison! 


que le colosse de Rhodes est con- 
sidéré, à tort, comme un des plus! 
grands phares de l'Antiquité 

(A suivre.) 


Les commandants des 
sections sont priés d’en- 
voyer cette semaine un rak- 


ort loyal des activités de 
eur section, 
Je leur rappelle que nous 


publierons toujours avec 
plaisir, dans le Livre d'Or 
du C. S. A. les initiatives 
intéressantes des escadril- 
les. Qu'ils veuillent donc 
bien nous les communiquer. 


SUIVEZ. MOÏ . 


TÜn INSTANT MESSIERN || 
TiF.ET Tonou! JAï DEUx | 


eurs, et comptez 
‘trente-sept mille, | 

Savez-vous ce que vous avez fait ainsi? 
Vous avez parcouru, étape par étape, le chemin 
franchi depuis la fondation du Club des A.d.S. 

‘Oui. il faut compter pour cela jusqu’à trente 
sept mille, car nous avons afteint .un nouveau 
palier vers le Carré des Quarante Mille, par: 
Vinseription de Jean Vaïhardi 37.000, entre 
Spirou 36.999 et La Puce 37.001, premier d’une 
nouvelle série, e + 

Cela vous encourage à nous amener bien 
vite quelques filleuls et filleules, n'est-ce pas ? 
Vous le pouvez, si vous voulez vous en donner 
la peine : Superman 27.558, notre dernier cen- 
tenaire en date, cité à l’ordre du jour la semaine 
passée, a bien 185 victoires à son actif en sept 
mois, alors qu'il est invalide et cloué dans sa 
voiture d’infirme. C’est une belle leçon qu'il 
nous donne à tous ; profitons-en. 

Trente-sept mille’ membres ! Célébrons l'évé- 
nement en procédant au tirage de la tombola 
réservée aux A. d. S. Gagnent chacun un beau 
livre : Alfredo 930, Villers-la-Ville ; Futur Pi- 
lote II 1042, Châtelet ; Marcel 2499, Andaing ; 
L'Aviateur 3033, Alost; Le Ravageur 4043, 
Ixelles ; Frèt-Zambo 5076, Schaltin; Fleur 
d'Italie 6219, Châtelineau ; Petit Castor 7059, An- 
theit; Le Bolide Aérien 8100, Gilly ; Spirou 
9313, Liége ; Terreur Fantôme 10273, Libra- 
mont; Aviateur 11308, Tournai; Reine Daisy 
12078, Marcinelle ; Paul Cartier 13767, Lodelin- 
sart; Jean Raid 140%, Namur; Robin des 
Bois 15225, Seraing ; Corsaire Noir 16205, Char- 
Jleroi ; Black 17040, Là Louvière ; Lilas Rouge 
18214, Ferrières ; Bobonne 19932, Uecle ; Jim- 
my 20806, Anvers ; Aigle Blanc 21415, Etter- 
beck ; Petit Oiseau 223809, Nivelles ; Panthère 
Grise 23212. Blaton ; Cavalier Rouge 24225, 
Couillet ; Petit Castor 25087, Spy; Bob le 
Borgne 26286, Gembloux ;: KR, R. 27161, Huy ; 
Jean Valhardi 28217, Jambes ; Œïl de Faucon 
29508, Gilly ; Petit Castor 30814, Ciney ; Viking 
31332, Flémalle-Haute : Tif 32739, Herstal ; La- 
gardère 33144, Marchienne ; Cavalier Rouge 
84139, Montigny-sur-Sambre ; Brigand 35358, 
Agimont-Village ; Jean sans Peur 36338, Je- 
melle ; Annette 37042, Quaregnon. 

La semaine prochaïîne, nos chers abonnés au- 
ront leur tour. Rappelons que pour prendre part 
à nos tombolas (aussi mensuelles que gratuites, 
dirait Fantasio) il suffit d'appartenir aux caté- 
gories auxquelles elles sont destinées: nous 
ea les listes, le sort aveugle se charge du 
reste. 

J'espère que P. Col. ne se plaindra plus du 
manque de précision. Ce copain m'accusait 
presque de distraction, figurez-vous. Oh! le 
plus gentiment du monde, si bien qu'à son 
intention particulière je répète les conditions 
de souscription à album Don Bosco : Envoyez 
30 francs au bureau du journal, de préférence 
par vérsement au C. C. P. 362159, de J. Dupuis, 
Fiüls et Cie. Vous serez alors absolument certains 
de recevoir un volume cartonné, du format du 
« Journal de Spirou », contenant la série com- 
plète de l’histoire de Don Bosco, telle que 
Jijé nous la conta en images. Je ne puis encore 
dire quand l'ouvrage sera terminé, mais les 
souscripteurs peuvent dormir sur leurs deux 
oreilles, ils seront servis. 

Ne craignez pas que Fantasio emporte votre 
argent ! Les distraits ne sont pas des voleurs ; 
au contraire, il leur arrive plus facilement 
d'oublier leur propre bien que de prendre 
celui des autres, exception faite, en ce qui 
concerne Fantasio, pour jes crayons. Il les met 
en poche machinalement et va les semer un 
peu plus loin. Cela me rappelle#l'histoire ‘du 
pasteur qui n'avait pas retrouvé son parapluie, 
à la sortie de l'office Comme la chose s'était 
présentée plus d’une fois, il afficha un avis 
ainsi conçu : ‘ 


Je connais le nom du distrait qui a emporté un 
PARAPLUIE 
appartenant à autrui. 
Il le rapportera ce soir, ou bien 
J'AFFICHE SON NOM! 


Dès que la nuit fut tout à fait tombée, il se 
cacha dans le temple, attendit un bon moment, 
puis il ouvrit la porte. Surprise ! il y avait là 
25 riflards, de toute qualité et de tout modèle, 
mais aucun n'était à lui! 


ROUX 


Bureau : 14 h. 30 Rideau : 15 h. 


Dimanche 14 Février 1943 
Salle du 


CERCLE St-MICHEL 


PLACE GAMBETTA 


Location tous les jours 
-au Cercle 


: ; lectrices, amis lec- 
ientalement : mille, deux 
mille, trois mille, et ainsi de suite jusqu’à . 


I faut croire qu’il avait affaire à des têtes 
de linotte, dirait G. Boum 27.185, qui s'étonne 
de ce que ces passereaux servent de modèles 
d’étourderie. De fait, rien dans leurs mœurs ne 
justifie particulièrement leur réputation. Elles 
seraient certes plus prudentes en se méfiant da- 
vantage de l’oiseleur, mais ce n'est pas là, à 
proprement parler, distraction. Quant à leur 
nom. il vient du goût de ces bestioles pour 
les graines de lin ; elles ne sont pas pour cela 
à ranger parmi les oiseaux nuisibles à, l’agri- 
culture. 

Je comprendrais mieux la comparaison des 
étourdis avec les étourneaux, non pas parce 
que les deux mots se ressemblent, mais à cause 
de J'imprudence de ces oiseaux : quand le chas- 
seur les tire au vol, ils tournoyent en bande 
autour de ceux qui tombent, au lieu de s'éloi- 
gner, æt offrent ainsi d’autres victimes au 


fusil, 

Les gens de la cam- 
pagne nous diront à 
coup sûr quelles sont 
les chances de beau 
temps en observant les 
allures de certains oi- 
seaux : poules, canards, 
oies. hirondelles, moi- 
neaux ; mais, surtout 
sous notre ciel capri- 
cieux, ces prévisions ne 
sont jamais à longue 
échéance. 1 est même 
à peu près certain, Bel- 
humeur 20837, que la 
lune n’a aucune in- 
fluence sur le temps, 
bien que l’on constate 
parfois plus de ten- 
dance à la pluie après la pleine lune. Je serais 
curieux de-Savoir ce qu’on en dit dans les 
différentes régions du royaume de Spirou, 
autrement dit: de la Belgique et du Nord de 
la France, et je reproduirai volontiers les pro- 
verbes que vous demanderez à ce sujet aux 
anciens du village, 


On répète, par exemple, bien que ce soit 
à propos d’une fête : 

«< Quand le soleil luit à la Chandeleur, 

L'hiver finit ou reprend vigueur >» 

Entre nous, j'auteur de ce distique ne ris- 
quait pas grand'chose ; comme beaucoup de 
devins, il est à peu près certain d’avoir raison 
en tout état de cause! Je serais parfois tenté 
de l'imiter, quand je me trouve devant une 
question embarrassante. 

Ainsi, La Puce 35828 me demande le nom 
de l'inventeur de la por- 
celaine, Comment lui don- 
ner satisfaction, quand on 
sait que les Chinois se 
servaient déjà de vais- 
selle en cette matière, 
bien avant notre ère. 

Lorsque les Européens 
poussèrent jusqu’à leurs 
rives, ils trouvèrent admi- 
rable cette poterie; à la 
fin du ‘XIIIe siècle, Mar- 
co Polo notait dans sa 
relation de voyage : « En 
ceste provence, en une 
cité que est appelée Ti- 
migui, se font escuelles 
de porcellaine grant et 
petit, les plus belles que 
l'on puisse deviser ». Il 


En observant les 
allures de certains 
oiseaux. 


Les Chinois 
se sérvaient déjà 
de vaisselle en 
cette matière. 


Les Célèbres Marionnettes 
d’Ari Parisiennes du 


dans un programme merveilleux 
présenté par 


SPIROU en personne! 


UN SPECTACLE INOUBLIABLE ! 
Participation aux frais : 


4,6, 10 frs — À, d,S. 3,50, 5 et 9 frs 


Retenez vos places aujourd'hui même ! 


FARFADET | MONCEAUS/SAMBRE 


; — est probable que les Romains avaient eu l’occa- 


sion de recevoir des pièces de porcelaine de 
l'Orient, principalement aux plus beaux jours 
de Yempire. En tout cas, les Arabes en ache- 
‘taient aux marchands de l'Inde, comme le 
prouve un texte du IXe siècle : « Il existe en 
Chine une argile excessivement fine, dont on 
fait des vases qui ont la transparence du verre ; 
on peut voir l’eau à travers les vases qui sont 
faits de cette argile, » 


L'’argile en question est tout simplement du 
kaolin ; mais on l'ignora longtemps en Europe. 
La première manufacture de porcelaine fut éta- 
blie en Saxe, au XVille siècle, et les secrets 
de fabrication furent jalousement gardés, ‘Des 
indiscrétions se commirent à la longue, et il 
m'est donc possible de vous retracer, dans leurs 
grandes lignes, les phases de fabrication. Le 
kaolin est réduit en poudre et mélangé à des 
substances analogues, feldspath, quartz, «entre 
autres. Délayée dans l’eau, la pâte ainsi Obte- 
une macère dans des caisses de bois pendant 
trois ou quatre mois, puis elle reçoit, au tour 
à potier, sous la main d'ouvriers habiles, la 
forme de l’objet à fabriquer. On arrive au 
même résultat en se servant de moules faits 
d’une terre absorbante .qui “boit l’eau de la 
barbotine, nom technique de la pâte. 


Le rachevage (aïfnsi dit-on dans le métier) 
consiste à terminer les opérations de J'ébau- 
chage en enlevant les bavures, en ajoutant 
anses-et motifs de décoration, etc. Ce travail 
est particulièrement délicat, à cause de l’ex- 
trême fragilité des pièces. Celles-ci sont alors 
placées dans des cazettes en terre réfractaire, 
et soumises pendant vingt-quatre heures 
l’action du feu d’un four chauffé à 800 degrés. 
Refroidiés progressivement, afin d'éviter la 
casse par un brusque changement de tempéra- 
ture, les pièces sont enfin couvertes d'émail, 
vernis qui leur donne l'éclat brillant, et retour- 
nent au four, d'où elles sortiront entièrement 
terminées. - 


Remarquons que l’émaillage n'est pas néces- 
saire pour obtenir de la porcelaine, Dès leur 
première sortie du four, vases, assiettes et 
tasses possèdent la qualité essentielle : l’imper- 
méabilité, Grès et faïences sont perméables, 
c'est-à-dire qu'ils laisseraient passer les liquides, 
et s'est pourquoi il est indispensable de les 
enduire d'un vernis. 


Comme nous l'avons vu plus haut, la Saxe 
conserva longtemps le monopole de la porce- 
laine, produisant dès 1710 des pièces dans le 
style chinois si minutieusement imitées que les 
connaisseurs en étaient déroutés La manufac- 
ture établie par le grand. Electeur #Æmployait du 
kaolin trouvé par hasard à Aue, en Saxe, et 
employé au lieu de farine pour poudrer ïes 
perruques, Ce serait, paraît-il, en remarquant 
le poids insolite de sa perruque, que le chi- 
miste allemand Boettcher eut alors l’idée d’exa- 
miner de plus près cette poudre et de faire 
des essais. 


Cé fut également un hasard qui entraina le 
développement, en France, de la célèbre ma- 
nufacture de Sèvres : En 1768, la femme d'un 
humble chimiste, Darcet, trouva près de Limo- 
ges une terre blanche et en emporta, pour le 
savonnage du linge, Son mari crut reconnaître 
le kaolin et envoya un échantillon à Sèvres. Un 
an plus tard, la France produisait aussi de da 
porcelaine 


N'est-il pas merveilleux de constater que le 
feu modifie ainsi la nature de vulgaires élé- 
ments pour en faire un objet délicat ? Cyelone 
8389, amateur de chimie, ne restera pas indif- 
férent à la magie de cette transformation. Rap- 
pelons à son intention la différence entre acide, 
base et sel: Un acide est un corps composé 
contenant de l'hydrogène remplaçable en totalité 
ou en partie par un métal; une base est ‘un 
corps composé contenant je groupement Ooxy- 
gène-hydrogène uni à un métal, tandis qu’un sel 
résulte du remplacement de l'hydrogène d’un 
acide par le métal d’une base, 


Nrus devenons savants, n'est-il pas vrai? 
Au fait, nous avons parlé de pas mal de cho- 
ses depuis que vous m'écrivez, 41, rue Destrée, 
à Marcinelle, Et nous avons déjà répété des 
centaines de fois sans nous lasser notre cri de 
ralliement : Spirou ami. partout. toujours ! 


LE FURETEUR,. 


Bureau : 14 h. 30 Rideau : 15 h. 


Dimanche 21 Février 1943 
Salle de 


LA FANFARE ROYALE 


PLACE ALBERT ler 


Locstion tous les jours 
au Café de la Fanfare Royale 


NL 
MERCI DE VOTRE 
INTERVENTION, 
MANEMOÏSE LLE / 


DU POUR EMPÉCHER MON 
UTEUR. DE VOUS ASTAGINER, 
MAÏS,SANS CETTE PRovi- 
DENTIEUE EXPLOSIOnt … 


MIEUX COMME ÇA ..MA MÈR! 
N'AURA PAS SU... PARDON !. 


-ÊTRE POUREAI IE ADOUCIR LES 
RNIERS MOMENTS DE CE MALHEUREUX 
AUEZ VITE CHERCHER VOTRE AMi !.. | 


« LE CÉLÈBRE PROFESSEUR STRATOS 
(VENT DE METTRE. AU POINT UN AP: 
“PARREUL CAPABLE D'ATTENDRE LA 

PLANÈTE 14 PLUS ÉLOGNÉE DELA 


PIROU rERMINE 2258 
VACANCES AU BORD 
DE LA MER, iL EST EN 
QUÊTE DDN NOUVEL 
EMPLOI DANS UN MA; 
GAZLINE il DÉCOUVRE.. 


PLUS POUR | 
UNE HEURE : 


Er 


Ë BOUGRE EST 


CRUQUE SE NE LE VERRAIS PLU 


UM AS EAÎT 
PEUR, VIEILLE 
CHAUSSETTE / 


JE VODDRAIS BIEN VOIR 
LI CET ENGIN DE Tour PRES! 
À GA DOIT ÊTRE RUDEMENT 
INTÉRESSANT ! JE ME DE- 

MANDE QUAND iL VA ! 

VA. PARTIR EN VOYAGE : 


SPIROL À 9BTENU LE Posté ‘ 
DE GARDIEN DE NDIT CHEZ 
LE PROFESSEUR STRATOS 


S 


IL_a: violé la 
tombe de ma 


CELA N'EST PEUT- ÊTRE PAS 
TRÈS CHIC .CE QUE JE VAIS 
FAIRE. MAIS TANT P18,JE 


VEUX VOIR LE BOLIDE 


Je prétends que la 
Duchesse n'est pas dans 
cette tombe ! 


Si la Du- 
chesse est 


Brave 
. Petit 
Gastor ! 


NOM D'UN SPIP QUE 
CEST GRAND: PAR 
OÙ ENTRE -T-ON ? 
MAIS CEQUE CA 
SENT. LE GAZ ct, 


À rée ici ! Comment oses-tu 


Tout le monde sait que * Parce que tu. 
la Duchesse a été enter- crains de me voir 


ouvrir la- tombe ! 
prétendre le contraire ? L ” AR 


er. Demain, 
je--prendrai moi-mêine tribunal 
les mesures à siégera. 


Quand le shériff 
s'apercevra se man 
absence, dis-lui 2% HAS" Toi . . 
j i y, pas t'en faire. 
Gr Pas HS Le à " Petit Castor savoir se 
Duchesse ! ms débrouiller ! 


OH ! PARTIR su 
PARMR À L'AVENT(U 
RE DANS LE GIE 
AU MILIEU DES 
ÉTOILES 


» 


Voici les huit finalistes 
du Championnat National Spirou 
de Football 


Nous avons compulsé bien des documents, 
Hien des comptes-rendus ont été passés au crible 
“de la critique, avant de nous décider à désigner 
“sur les quelque 500 équipes qui ont disputé les 
#“Æhampionnats régionaux de « Spirou », les HUIT 
équipes qui, aux frais du journal, joueront, 
Selon la formule que nous avons exposée la 
semaine dernière, la finale nationale de « Spi- 
xou ». 

Calmons aussitôt vos légitimes impatiences 
“æn vous donnant les noms des huit lauréats 
auxquels nous adressons toutes nos félicitations. 
Champion de Bruxelles ; 

Champion du Limbourg (Winterslag) ; 
Champion des Ardennes (Sart) ; 
Champion de Namur ; 

‘Templeuve, champion de « Spirou » 1942 ; 
Gand (équipe de J. Houtekier) ; 
Champion des Fagnes (Nismes A) ; 
Champion du Borinage (à désigner entre 
Dour et Maurage). 

Ainsi que nous l'avons déjà indiqué plu- 
sieurs fois, il n'y a eu aucune surprise pour la 
désignation des sept premières équipes. La hui- 
tième place a été bien plus malaisée à attribuer 
et ceux qui en ont été écartés ne doivent pas 
nous en vouloir. Les mérites étaient sensible- 
ment égaux. 

Ont_été envisagés pour cette huitième place : 
1) Champion de l’Ourthe; 2) Deuxième équipe 
bruxelloise ; 3) Wandre, Mellier, Louvain. Fina- 
lement, nous avons classé un peu au dessus de 
ceux-là Dour et Maurage, dont les mérites sont 
identiques ou presque; mais qui avaient été 
défavorisés cette année «en ce sens que leur 
championnat régional fut peu fourni, malgré 
leurs beaux efforts. D'autre part, Dour fut 
déjà finaliste l'an dernier et a donné de jolies 
preuves de dévouement A. d. S., tandis que 
Maurage n’échoua que de justesse l’année passée 
devant le finaliste hennuyer : Familleureux. 

Dour et. Maurage doivent précisément, nous 
a dit Yvon Jonas, organisateur du championnat 
“le Mons-Borinage, sé rencontrer en finale de 
cette région, Le vainqueur sera qualifié pour la 
finale dé « Spirou ». 

Voici les ‘raisons 


pour lesquelles d’au- 
tres candidats ont été 


EE écartés : 
TES Wandre a fait preu- 
_ ve d'activité, mais la 
"+ gectian Hégeoise aurait 
u être eaucoup plus 
K p. >; active étant donné 
l'immense champ de 
Wandre a fait preuve recrutement de la ville 


voisine. 

Mellier : fort active, 
ne ses résultats nous sont parvenus tardive- 
ment. E 

Ourthe a été très active en début de saison 
puis a ralenti son action. 

Louvaiñ : « départ» trop tardif. 

Quant à la deuxième équipe bruxelloise, elle 
est tenue en réserve pour le cas où l’un des 
huit finalistes se désisterait, Le championnat de 
Bruxelles a été magnifiquement disputé cette 
année et il mérite cette consécration AE A 
lière. Dès à présent d’ailleurs, nous avons décidé 
de faire jouer la finale de « Spirou » à Bruxel- 
les et M. De Bosscher, président d’Ixelles SC, 
le père d'un de nos bons A: d. S., a accepté 
généreusement de nous prêter les installations 
de son club. Un grand merci ! 


Le calendrier des quarts de finale 


Les quarts de finale se joueront aux frais de 
« Spirou ». Chaque équipe visiteuse aura droit 
au remboursement de 12 tickets de chemin de 
fer en Ille classe ou de tram en Ile classe. Nous 
espérons d'autre part que l'équipe visitée fera 
un effort pour recevoir dignement les cama- 
rades de « Spirou » qui, lui rendant visite, 
auront le handicap du voyage. 

Les matches se joueront en deux fois trente 
minutes. Eventuellement, en cas de match nul, 
il y aura des extra-times de deux fois cinq 
minutes. Si, à l'issue des extra-times, le score 
est encore égal, le tirage au sort désignera 
l'équipe gagnante. 

Le match aura lieu sur un terrain qui sera 
désigné à l'amiable entre les deux capitaines 
intéressés, Ils prendront, en camarades, les dis- 
positions voulues pour conclure la rencontre à 
un jour, une heure et sur un terrain qui leur 
conviendront à tous. Ils désigneront de même 
un arbitre. Si tous deux ont un arbitre à pré- 
senter, la préférence sera donnée à l'arbitre 
visiteur, = 

Le calendrier des quarts de finale a été éta- 
bhi en tenant compte des difficultés de dépla- 
cement et voici comment il se présente : 

der match: Bruxelles contre Winterslag ; 


d'activité... 


É 


2e match : Namur contre Sart 5 

8e match : Dour ou Mâurage contre Nismes A; 
4e match : Templeuve-eon: Gand, 

Dès à présent, nous avons écrit aux capitaines 


intéressés, afin qu’ils se mettent d'accord pour #illon. 


les jours de rencontre, 


L'esprit de nos rencontres 


Maintenant que nous voici arrivés aux mat- 
ches de finale du championnat « Spirou », 
insistons encore sur l'esprit de nos rencontres. 
L'an passé, nous n'avons eu qu’à nous louer de 
la façon dont les matches de finale se sont 
déroulés. Les rencontres éliminatoires ont été 
admirables ; les A. d, S, ont fraternisé à qui 
mieux mieux, et M. Jacques Lecoq qui dirigea 

ee la finale de « Spirou » à 

@— La Louvière — et qui, for- 

cément connaît peu les 

A. d. S, — ne tarissait 
pas d’éloges sur la façon 
dont nos jeunes gens 
avaient disputé ce match, 
Is : jouèrent vraiment 
avec un esprit sportif 
idéal, Puissent les A. d, S. 
de 1943 être dignes de 
leurs aînés et mériter pa- 


Ils jouèrent avec reils éloges, prononcés 
un esprit sportif. par une personnalité spor- 
tive dont certainement 


vous avez lu le livre « Football »(en vente aux 
Editions Dupuis, moyennant le paiement de 
2Q francs au C. C. P. 3621 59). 

La récompense que nous donnons aux A. d.Ss. 
finalistes est double : 1) La posSibilité de faire 
aux frais du journal des voyages en groupe ; 
2) Une coupe et des médailles offertes aux deux 
meilleures équipes. 

Nous voulons qu’à l’occasion de ces voyages, 
nos À, d, S. Se connaissent mieux,/visitent d’au- 
tres régions que les leurs, fraternisent. C’est 
pourquoi nous conseillons aux A. d. S. qui 
seront « visités » de mettre tout en œuvre pour 
recevoir leurs camarades. Ils leur feront visiter 
la contrée, leur ménageront une petite récep- 
tion, bref, agiront en bons copains. Est-ce dit ? 


Les équipes A. d. S. 


Les équipes À. d. S. doivent être composées 
de joueurs de moins de 20 ans. Seuls les 
joueurs nés après le ler septembre 1922 peuvent 
participer à nos rencontres, la date du ler sep- 
tembre ayant été choisie au début de la saison. 
I faut obligatoirement TROIS A. d. S. au 
moins par équipe. 

Le capitaine adverse a le droit d'exiger la 
présentation des cartes d’A. d. S. et même des 
cartes d'identité s'il lui semblait qu’ joueur 
dépasse l’âge “prévu. Cependant, nous insistons 
ici pour que l’on ne mette pas en application 
ces mesures vexatoires. Les A. d. S. doivent 


SEE PEER ARE PEN ASIE 
ANCIEN EDEN. CHARLEROI 
Ce jeudi 11 février 1943, à 14 heures 
Grande séance par les marionnettes du 

FARFADET DS 
au profit des familles des prisonniers. 


EE SE US ES ER RS TERRE DER (TRE NENRE 
avoir suffisamment souci de leur code d’hon- 
neur pour ne pas tricher en alignant des joueurs 
non qualifiés. Nos matches doivent se disputer 
dans un esprit d'union, d’amitié et de gentil- 


lesse. 
Les avis des A, d. S. 


Anvers. — On échange enveloppe de foot- 
ball contre paire de souliers pointure 38. André 
Degives, 11, Belegstraat, Anvers. 

Ciney. — Une équipe de jeu de balle À, & S. 
a été formée. Elle demande des rencontres 
(déjà ?) pour les premiers beaux jours, Elle 
souhaite pouvoir organiser un championnat dans 
la région. Ecrire à Edmond Marsia, 14, rue du 
Commerce. 

Molenbeek-Bruxelles, — L'équipe de « Spi- 
rou » Molenbeek cherche des joueurs de foot- 
ball pour aider Jurdan, Louis et De Ridder, ses 


.ders de se rencontrer, et Nismes a battu Vier- 


s'adresser À Añdré-Chantillon, rue”Garde Dieu, 


54, à Angleur-lez-Liége. 
Dès à présent cette, équipe demande à ren*. 
contrer des formations de Liége. Ecrire à Chan: 


“Marcinelle-Charleroi. — Equipe de football 
A. d..S, demande à conclure des matches Ellé 
voudrait jouer en déplacement car elle n’a pas 
de ballon. Equipe de moins de 12 ans. Ecrire à. 
Robert De Caluwé, 19, rue E, Cliquet. 4 

Antheit-Huy. — Une section sportive A.d.Ss 
a été formée à Antheïit. Elle compte déjà unew 
dizaine de membres. Son président est Victor | 
Dubois, son secrétaire René Pirlot, et son moni“ 
teur en second Jean Ruisseau, Elle a prévu des» 
réunions, des causeries Elle compte mettre. 
sur pied un championnat de football, un de jew 
de balle et un de tennis de table. Ceux qui 
voudraient faire partie de la section où con+ 
clure des rencontres avec elle doivent s'adres 
ser. .à Victor Dubois, 168,- Grandes Ruelles, k 

Ecoutez ce qu'écrit Dubois : « Notre biblio- 
thèque comprend déjà : « Football », par Jaci” 
ques Lecoq, qui est un livre magnifique, « Foot» 
bal] », de Jean Capelle, « Football simplifié », # 
de Bunyan, « Handball », de Loys, « La cul” 
tude physique chez les enfants », par Henri Des 
coin, et « Le cross-country », par J. Keyser. » : 

Nous sommes heureux de l'appréciation flat- 
teuse émise par nos camarades au/sujet du ” 
livre « Football », qui a été édité précisément 
par la Maison Dupuis, éditrice de « Spirou », 5 

Liége. — Le Ping-Pong Club Liégeois À. d. S. 
reprend ses rencontres tous les jours à 6 heures, 
S'inscrire chez Robert Bourgogne, 3, quai du 
Barbou. 

Quevaucamp. — Equipe de jeu de balle A.d.. 
demande des luttes l'été. Moyenne d'âge : 1l-ans. 
A Mgr à André Lambert, 152, rue Jos. Wau- 
ets. 

Taviers. — Les A. d., S de Taviers recommen- 
ceront à jouer à la balle-pelote le 21 mars. Ils 
demandent un adversaire. Joseph Mathy, 46, rue 
de la Gare, attend Jes offres, 


La vie sportive des sections 


Templeuve. Nos champions spiroutistes M 
1942 ont battu Blandain par 4-1, Ils alignaient : 
B) Deleplanque ; Arr.) Agace et Vernier; D.) 
Droulez, Gaïllet et Droulez ; Av.) Delcourt, Van- 
denborre, Schiettecatte, Alavoine et Dubrun- 
faut. Compte-rendu envoyé par Francis Dele- 
planque, 13, rue de Néchin. 

Saint-Gilles-Bruxelles. — Le Cénacle de Saint- 
Gilies continue à faire preuve ‘d'activité. ‘Son 
équipe a battu une sélection Folle Equipe - 
Sporting par 4-0. La défense s’est surtout dis- 
tinguée au Cénacle. Compte-rendu envoyé par 
Paul Moulart, 90, rue de- Mérode, 

Bruxelles. — Le dernier classement par points 
perdus comptant pour le championnat de Bruxel- 
les donnaït : 1) Etterbeek : 1 pt; 2) Evere et 
Maroïs I et Cénacle : 2 pts; National Star et 
Folle Equipe : 5 ‘pts. On voit que la première 
place sera chaudement disputée pour la finale 
de « Spirou ». Détails envoyés par Roland De 
Bosscher, 22, rue Jean Paquot, à Ixelles. 

Région des Fagnes. = Le championnat « Spi- 
rou » des Fagnes vient de se terminer par la 
victoire de Nismes A devant Vierves et Oignies, 
Les derniers résultats ont permis aux deu“ lea- 


ves par 1-0. Match magnifiquement disputé, \ 
Vierves joua l'attaque à outrance avec une 
belle générosité, et Nismes réussit ainsi à mar- 
uer le seul but sur échappade. Victoire méri- # 
ée de Nismes, qui a fourni une belle partie. 
Compte-rendu envoyé par Roger Delvaux, 14, 
place d'Avignon, à Nismes. 

Liége. — En tennis de table, voici quelques 
résultats À, d. S.: Donald - Spirou 2-2; A.d.S. 
- Mathurin 4-0 ; Etoile - Soleil 4-0. Etoile mène # 
avec un point d'avance au classement sur À d.S, 
Compte-rendu envoyé par Robert Bourgogne, : 
3, quai du Barbou. 

Corroy-le-Château, — Corroy a battu Astrid 
de Namur par 8-2 en championnat namurois, 
Très beau jeu de part et d'autre, Le gardien de 
but d'Astrid a fait tout son possible Corroy n'a . 
joué qu’à dix hommes. Compte-rendu envoyé 
par Joseph Latour, 204, route de Gembloux, 


Es 


gr Der SRE dep Maurage. — Voici quelques résultats envoyés 
Mornimont, — Equipe de jeu de balle com- Par Raymond Huart, 31, Place, à Maurage: L 


prenant : C.) Stasse et Dache ; P. M.) “Albert ; 
G. M.) Derese ; F.) Sommeryns (âge moyen : 
12 ans), cherche des luttes à partir d’avril 
Ecrire à Jean-Marie Dache, 42, route de Fosses. 

Mornimont. — Une autre équipe de jeu de 
balle (âge moyen : 14 ans) a été formée par : 
C.) Gubulin et Vanderose ; P. M.) Looze ; 
G. M, Mouthuy ; F.) Jordens. Elle ne joue que 
le dimanche et se déplace dans un rayon de 
7 km. S’adresser à Jean Jordens, rue de l'Hôtel 
de Ville, 13. 

Houdeng-Gœgnies. Equipe de football 
A.d.S. (âge moyen: 13 ans) se déplaçant dans 
tout le Grand La Louvière, demande à conclure 
des rencontres. L'équipe possède un terrain et 
un ballon. Ecrire à Jean Palmhoek, 42, rue du 
Croquet. 

Châtelet-Charleroi. — Marius Buisseret, 4, 
rue du Raccord, groupe dès à présent les capi- 
taines d'équipes qui désireraient jouer en été 
et au printemps un championnat de jeu de balle 
A. d. S. du Grand-Charleroi. S'adresser chez 
lui par écrit, 

Rosières, Une équipe de jeu de balle 
A. d. S. a été formée pour l'été. Ceux qui veu- 
lent dès à présent conclure des rencontres, doi- 
vent s'adresser à André Poncelet, 2, rue des 
Bergères, à Rosières-Saint-André, 

Renory-Liége. — Club de football À. d, S. en 
formation demande encore quelques joueurs, 


tous les A. d. S, 


Maurage - Binche 4-2; Binche - Maurage 6-1; 

Leval - Maurage 6-1. Le championnat du Cen-… 

tre-Charleroi n'ayant pas : 

donné les résultats atten- ! 

dus, Maurage a accepté 

des matches contre des ” 

équipes plus fortes, afin - 

de faire preuve d’acti- « 

vité et d’être classé pour 

Se la finale de « Spirou », M 

> Nous aimons ceux qui 

préfèrent les actes à la 

Ceux qui préfèrent parole, comme l'ont fait 

les actes à la parole, nos amis de Maurage, à 

Maurage doit encore M 

rencontrer Carnières, Neufville et Soignies (col- 
lège). 

Limbourg. — C'est l’équipe de Winterslag qui 
représentera la région du Limbourg dans la # 
finale nationale de « Spirou ». Deux éléments de : 
Waterschei la renforceront. Signalons à ce pro- 
pos que l’équipe championne d’une région sélec: 
tionnée pour la finale de « Spirou » peut par- * 
faïitement se renforcer en faisant appel aux 
meilleurs joueurs A. d, S. ayant participé à ce 
championnat, Ainsi, ce sera davantage la région 
que le club qui sera représentée et c’est bien 
dans la note de notre championnat, ouvert à 


VOYEZ-VOUS 
LES FRREURS! 


Fantasio, toujours pressé, a 
écrit son article trop vite pour 
qu'il soit tout à fait correct. 
Voyez jeudi si vous avez bien 
découvert les inexactitudes qui 
se sont glissées dans 

LA VIE D'ESOPE 

Nous ne possédons pas de ren- 
seignements certains sur Ce pro- 
fesseur. chargé du cours de mo- 
rale, mais on le représente sous 
les traits d'un bonhomme laid 
contrefait et bègue El: était né 
esclave et fut ensuite affranchi. 


il était né 
esclave... 


Admis à la cour du roi Crésus, 
il fut chargé par lui de plusieurs 
missions diplomatiques à cause 
de sa connaissance des iangues : 
on fait encore allusiof aux lan- 
guess d’Esope. I] était très gentil 
puisqu'on dit de lui qu'il était 
un homme affable  Possédant 
une tournure d'esprit ironique, 
il collabora aux journaux de 
l'époque en publiant des nistoi- 
res si comiques que le mot 
d-ésop-ilant en a été tormé. 
FANTASIO 


_ 


RECTIFIONS 
l’article de la semaine dernière 
LA VERTU DE SILENCE 
Précisons que pour aler à 


5 Fi 


m4 


Gand, on se rend à Bruxelles à 
la gare du Nord, Arlon étant 
desservi par la gare du Quartier- 
Léopold. Ce point fixé consta- 
tons que le voisin de Fantasio, 
tout en se disant fervent du 
silence, n'était qu'un affreux ba- 
vard. et qu'il n’appliquait pas les 
ni dont il disait tant de 
én. 


Un petit problème 


Pourrez-vous, avant jeudi, 
inscrire dans les cases vides ci- 
desscus quatre nombres tels que 


le total dans tous les sens soit 
30 ? + 


Réponse la semaine prochaine. 


Pour rire un peu 


Le docteur — Quel est le plus 
que vous ayez jamais pesé ? 


Le gros monsieur — 117 ki- 
los. 
Le docteur. — Et le moins ? 


Le gros monsieur — Je crois 
que c'était six livres et demie. 

— Maman; combien y a-t-il 
de Charleroi à Bruxelles ? 

— Environ cinquante kilomè- 


- 9.. Partie de la 


RC 


NOS MOTS CROISÉS 


Verticaitement : 

1 Ville dont le splendide châ- 
teau est l'œuvre de Louis XIV, — 
2. Tragédie de Sophocle ou d'Eu- 
ripide. - Parcouru des yeux. 
3. Industrie très développée en 


_ 


Belgique. — 4 Prénom féminin où 
personnage de « Polyeucte », de 
Corneille. — 5. Forme seconde du 


préfixe AD, - Expliqué - Habille, 
— 6. Nom par lequel saint Remi 
désigna Clovis, quand il lui ordon- 
na de courber la tête pour recevoir 
l'eau du baptême. — 7. Epouse de 
l’Infant Pierre de Portugal, assas- 
sinée par trois courtisans jaloux de 
son influence. - Un des quatre 
points cardinaux. — 8 Forte hache 
de bûcheron. — 9. Baron, homme 2 


. Problème: 215 


Horizontalement : 


1. Empereur romain. — 2, Per- d'Etat et diplomate belge - Pro- 
cr ss d' « Pre », de ro nom familier — 10 Récipient pro- 
et de RO Ebte Des Cas pre à puiser où transporter de 
soins attentifs. - Le chien je ronge l'eau. - Fleuve de Belgique, 
volontiers. — 3, Ce qui reste dû JAMILUC. 


après un compte fait - Type dont 
les migrations remontent aux temps 
préhistoriques et qui fut absorbé 
par les Romains. — 4, Cachetas, - 
Interjection qui marque la sur- 
prise. — 5 Chez les Romains, cour 
intérieure entourée d’un portique. - 
Partie du corps qui joint la tête 


aux épaules, — 6. Ville d'Espagne, 
à la frontière française. - Ville 
de Belgique. — 7, Chef-lieu de 


canton du département du Cher. - 
Sport qui se pratique avec un bal- 
lon ovoïde. — 8 Peintre hollan- 
dais, qui fut le maître de Rubens. — 
Grèce ancienne, 
dont la ville principale était Olym- 
pie. Port français de la Médi- 
terranée — 10. Transpire, - Perche 
qui soutient une jeune plante pour 
en: diriger la croissance 


Solution du problème 214 


noirs citri rights crctllre tr 


tres, mon enfant. 

— Et de Bruxelles à Charle- 
roi ? 

— Voyons, mais 
chose, évidemment | 


— Pourtant, entre Noël et le 
Nouvel An, il y a huit jours, et 
entre le Nouvel An et Noël il y 
même a près d’un an ! 


la 


Flup poursuit un voleur à !a tire 
qui cherche refuge dans une maison 
délabrée. 

Quand notre détective ÿ pénêtre, fl 
y trouve quatre hommes qui, de dos, 
ressemblent étonnamment à l'homme 
poursuivi. 

Malgré cette ressemblance, 
identifie le coupable. 

Pourrez-vous en faire autant avant 
jeudi ? Sinon, voyez la réponse dans 
notre prochain numéro. 


SOLUTION 
DU DERNIER PROBLEME 


1. Le voleur est un familier, car fl 
n'a rien dérangé dans le bureau. 

2. Il a dû agir précipitamment et 
il a oublié sa pipe sur le bureau 

Le coupable est donc JULES. 


Flup 5 


VU VEUILLE QUE VOUS 
NE SOYEZ DAS DD 


= MALHEUREUN 53 a NOUS 
SUN, PITEUX ÉTAT. LE GRAND |: |AiLON 
MAT À ÊTÉ EMPoQTÉ ET LE 

MÂT D'ARTIMON NE VAUT GUÊÈRE] 
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MiEUX , L'AMr, ATTAGL pevant 
DR VIN DE DORTO... VIENS 
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HE: LA COMPAGNIE. … à IL VA RE. 
VENIR ! EN 


OhHÉ: 
OHÉ ! MONSIEUR SPIROU . 
+ ù LE ATTENDANT F & } > TOIRE , L'APPAREIL 
JEVAIS ALLU- à jÀ DOIT AVOIR ÉTÉ 
MER MA E ; 14 LANCÉ DANS 
PIPE NE” pr L'ESPACE «re 
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LES 4 NOUS SERONS 
AUX ,:... 101 DEMAIN 
À: MINUIT 


Si vous suivez de près les pro- 
grès réalisés en aviation, vous avez 
déjà certainement entendu parler 
de l'avion « canard », 

L'aspect de cet appareil-déroute 


au premier abord, car il donne 
J'illusion d’un avion normal volant 


à l'envers. 

L'aile, en effet, se trouve près 
de la dérive, et le gouvernail .hori- 
zontal est placé à l'avant du fuse- 
lage. L’illusion est encore renfor- 
cée sur les avions qui ont l'hélice 
située derrière la dérive, donc au 
côté opposé au sens de vol. 


Le premier moment de curiosité 
passé, vous vous demandez l'intérêt 
que peut avoir le constructeur à 
réaliser cet appareil. 


S'agit-il .d'uneknouvelle .fantai- 
sie d'ingénieur ? Nous avons déjà 
tant vu de ces appareils hybrides 
qui semblaient conçus ; tout Spé- 
cialement pour remplir les colonnes 
des journaux! L'avion à aile bat- 
tante ou tournante faisait place à 
l'appareil sans héliee ousans fuse- 
lage, Une autre fois. c'était l’em- 


pennäge qui Se promenait à quel- 
ques mètres au-dessous. où au- 
dessus du fuselage, Puis; e’étaient 
les ailes qui disparaissaient plus 
ou moins en vol. À quoi bon con- 
tinuer une énumération qui pour- 
rait être longue ?.… La plupart de 
ces transformations  n’apportent 
aucun perfectionnement à la navi- 


b La section de Quiévrain 
est formée définitivement 
et promet d'être très 
active, N'y aurait“il per- 

à sonne dans les environs 
qui pourrait lui renseigner 
un jocal? Ecrire à Spi- 

°  rou Aviateur qui 
transmettra 


L/ DEMAIN NOUS LUS … 
RENVERRONS LES 


« 


L’Avion «CANARD; va-t-il révolutionner 


| Une enquête de Spirou-Aviateur 


| sur l'aviation de demain ! 


gation aérienne, elles n'ont pas 
survécu à l'actualité, et personne 
avant longtempsne-s’avisera de les 
sortir de l'oubli où elles sont tom- 
bées. Le canard doit-il être assimilé 
à ces fantaisies ou présente-t-il un 
avantage réel su# l'avion “classique. 
Pour répondre à cette question, 
nous avons consulté M. Watteyne 


qui est en Belgique le grand dé- 
fenseur de la formule « canard ». 
M. Watteyne nous 4 confirmé que 
le. « canard »ne se met jamais en 
vrille, Or, celle-ci, occasionne plus 
de 50 pour cent des accidents dont 
sont victimes ‘les avions ‘classiques. 
Si le s canard.» remplaçait partout 
l'avion de tourisme ordinaire, la 
sécurité aérienne serait accrue de 
100 pour cent. Il est donc très pro- 
bable que dans un avenhir plus ou 


MAINTENANT : LE 
TOUF PAR ViRAGE 


ES DE COLLECTION 
JE TIENS 
Ü SONT. 


AUXQUELL. 
BEAL F Ô 


UNE CHANBRE À DEUX 
LiTs. ParFAiîT LET4 


ABITS…. (2 NEME REVIEN A AVEC VUE SUR JARDIN: 


PAS CECPEO: 4] 


CELR: VAT.IL 9 


moins rapproché, les avions de tou- 


risme seront de la formule « ca- 
nard ». Déjà, plusieurs nations bel- 
ligéranteS ont construit des chas- 
seurs de ce type, Des bombardiers 
seraient en cours de construction. 
Le C. S. À. a, en Belgique, montré 
la voie en adoptant pour son Spi- 


rou IV un planeur de la formule 
« canard » de 80 centimètres d’en- 
vergure, et dont le plan a étésdes- 
siné par M. Watteyne lui-même, 11 
y a maintenant-en Belgique plu- 
sieurs centaines de modèles € ca- 
nard » qui. sont construits par nos 
membres. Nous: leur demandons de 
nous tenir au courant des résultats 
et leur conseillons, pour obtenir de 
très bons résultats, de centrer leur 


EZNoOUS NE SOMMES Ph 
DES VOLEURS ! VOS 
PIÈCES SONT DANS 
UNE BOÎTE... EST. CE 


CELLE. © ? 7 
CEE 


CHAñBre 14° IL 
S'AGIT DALLER VÎTE | 
PENDANT QU'ILS SONT 


modèle dé façon à placer le cen- 
tre”"de gravité exactement au 


milieu du 4e et du 5e couples. Ceci ! 
réalisé, vous -obtiendreZ facilement : 


un très beau vol, Au dernier con- 
cours de Soignies, ce fut un pla- 
neur semblable au vôtre qui gagna 
le premier prix, devant tous les 
planeurs de formule classique. Le 
vol du canard est beaucoup plus 
Stable que celui de n’importe quel 


“appareil. Nous vous demandons de 


moter toutes les anomalies de vol 


que vous pourriez éventuellement, 


constater, et de nous en faire part, 
De. cette façon, jes membres. du 
C. S,.Avauront tous collaboré à 
mettre au point une fofmule jeune 
encore et auront ainsi d’une façon 
directe contribué à préparer l'avia. 
tion de demain, 
Georges CEL. 
e 


Le C. S. A. ne vendant pas de 
matériel de Petite Aviation, a con- 
fié cette vente à « L'Hélice », rue 
Lonhienne, 1, Liége, Outre le SP-V 


pour débutants présenté en dé- 
cembre dernier, nos lecteurs ‘peu- 
vent y commander le Spirou IV, 
planeur « canard » de M, Watteyne 
(&frs, le plan seul 5 frs 75), et le 
Spirou 0, petit planeur d'intérieur 
en balsa plein, -de 25 cm. d’enver- 
gure (12 frs, le plan 2 frs). 10 pour 
cent de réduction aux membres du 
C. S. A: qui donnent à la com- 
mande leur numéro. d'inscription, 


Nous allons former une cen- 
trale pour la région de Na- 
mur. Les lecteurs désireux | 
d'en faire partie sont priés 
de nous écrire en inscrivant 
sur le coin supérieur gauche | 
de leur jettre : 
« Centrale Namuroise » 


| 


te grossi: nombreux 
s Spiroutistés qui, ayant. + 


P 
î fadet, tiennent à me 
donner leurs ressions." Et c’est une joie 
de plus pour: mOimd’être-ainsi leur confident, 
ét surtout d’apprémdresque Ce spectacle con- 


paît un succès €) linaire. Une-chose nous 
lait en particuliers suffrages de l’assis- 
ance vont d’abord au istrel/.qui forme la 


bartie sérieuse du prog >. si je puis ainsi 
dire. Cela prouve que no08 le S sont sen- 
Sibles à la Beauté et à l4Poésie,-<e que je 
savais d’ailleurs depuis longtemps. 

Ê : Je prends donc pour 


es f uné boutade la, ré- 
dd” flexion de-Serge de Ju- 
met.. Ce pince-sans- 

Le rire me suggère de 


remplacer les marion- 
nettes par des acteurs 
vivants ! Tout le char- 
me du Farfadet réside 
précisément dans le fait 
- que des poupées créent 


Pillusion de la vie au 
seulariste, Mat 
te seu es. À 'e: 
Touùt_ le. charme André JONS,. autre- 
2 1 ment dit M. Farfadet 


du Farfade 
: æ aime les jeunes, et c'est 


Patte à Ressorts 
intitulée Arc-en-Ciel : 

« Hier, à la < brune #, nous ayons eu une 
peur « bleue ». Un-voisin étant-rentré « gris dE 


composre os amusante de 
36792; qui la 


sa femme, « rouge » de honte, l’a chassé 
la nuit « noire », en fuisen disant, de « fOuteS 4091 
Dégringolant l'escalier, dl/sest la suivre, abatt 


les couleurs ». 
couvert de« bleus » et s’est relevé: @ WeTÉ », 
de-rage. Il en est resté « chocolat », mais Cela” 


né nous aépas empêché de passer une nui 400 


« blanche ». 

Plus.tard,.nous. pourrons organiser. de NnOU: 
veau, à côté de nos Bouts Rimés,.des concours 
de ice genre, les cor£urrents ayant à broder 
Sur. un sujet donné. Naturellement, ïls ne de- 
Yront passe. faire aïîder. Mieux vaut, même 


pourquoi fl joue si bien pour vous. Son: leu est s’il n'est pas parfait, un morreau spontané, tel 


téllementmaturel que vous en oubliez, gage; 
combiem son travail:est délicat. ë 
_Croimiéz-vous que pendant la-séance de mu” 
sic-hall, “alors.que s’agitent danseurs et acro- 
bates, il doit dévancer la musique d’une frac- 
tion de sééonde pour synchroniser exactement 
lesumouvememts et le son, là transmission par 
les, fils n'étant pas absoläment instantanée ? 
Hfautpour cela um touf demain qui Most 
pas donné à tout lesmondeé, ét l'art est dé l'aire 
en sorte que lese spéctateurs ne s’epnapér- 
Goivent pas. C’est €@n Somme la même chose 
qu’en littérature : @equi Se lit facilemet a 
coûté bien des retouches à: l'écrivain, ‘lors 
que l’om croirait .que cela Coule de sourée. 
Es allusions aux AU PORTE 
enté par Spirou. m'amènent à - Ain mot 
Ë Zig Homard me réclame la différence 
entre swing et hot, deux termes à la mode. 
Hot;-quisienifie chaud, est une interpréta- 
tion improviséé de Ia musique dé Jazz. Au lieu 
de suivre docilement le texte au compositeur, 
lés musiciens brodent-sur le thème, sans s'être 
concertés,s. emportés--par-.]la même fougue, 
Swing, qui signifie proprement balancement, 
désigne une facon de marquer la. mesure; les 
exécutants déplaçantsau besoin les temps forts, 
modifiant le mythme, ce qui oblige les dan- 
seurs à redoubler: d'attention pour ne pas. 
faire un faux pas: Est-ce bien ? Est-ce mal ? 
Tout dépend de la valeur des exéçutants, de 
leur sensibilité et de leureonnaissance dt la 
technique et même du 
solfège. Sans solfège, 
un musicien ressemble 
à un-homme de lettres 
qui voudrait écrire, en 
ignorant la grammaire. 
Notons cependant à 
ce sujet que certains 
romanciers ont un style 


.non pas nécessairquent 
2 2 parce qu'ils Jo 
ga + qui {9 : pas-apprise, mais parce 

foues ï À OU  qrils-croient cette for. 
De urs a syntaxe... mule : plus “juste, Tels 
sont, entre autres, Jean Gieno, Ramuz. auteur 
suisse très Œœultivé, Céline, ce dernier affec- 
tant une grossièreté outrée qui rend ses d'vres 
fort peu recommandables, IL ést-bien entendu 
est-ce pas, que si je €@ite ici un-auteur, il 
né #'ensuit pas que ses œuvres conviennent à 
tous mes lecteurs, ou même. àä=une"{raction © 
d'entre eux. 5 

Des correspondants me demandent Souvent 
de leur dresser une liste-de-pomans qui leur 
conviennent. Mission embarrassante, bien -qué 
je puisse. recourir à des personnes d'expé- 
rience, Sans parler-de a difficulté de se pro- 
curer actuellement bien des livres, it faut 
tenir compte de Er 3 du lecteur, de Ses goûts, 
de son caractère. Miëéux vaut donc, chaque fois 
que la chose est possible, s’adresser sur place 
à une personne de confiance. 

La littérature intéresse beaucoup de nos 
amis, et l’on me réclame à cors et à cris le» 
Coin des Lecteurs. Patiénce, vous le retrouve- 


Bureau : 14h. 30 Rideau : 15 h. 
Dimanche 21 Février 1943 | 
Salle de 
LA FANFARE ROYALE 
© PLAGE ALBERT ler 


Location tous les jours 
au Café de la Fanfare Royale 


rez un jour. En attendant, voici une petite | 


Cet’ acrostiche de Guy 18367, dix. ans : 


‘Je. vous rédigekun acrostiche pas triste, 
Et, commé vous aimez çela, 

Avec Tout mon cœur de Spiroutiste, 
Nous allons commencer. ça. 


Dupuis Jean, c'est Un grand imprimeur, 
Un fondateur degrand journal. 

Partout il a dess lecteurse 

Uri A..d. S. est Son souel principal. 

J1 lui donneÆtous ses soins, 

Spirou dès lors est aimé dans tous Les coins, 


Evidemment, ces-versne sont pas de Leconte 
de Lisle, ni de Hérédia, poètes qui ne plaisent 
d'aillcurs pas. à tout ïé monde. ls aprarte- 
naient à ce que Pon 4 appelé l’école.des Par- 
nassiens, Bobêche, et- affectaient un manque 
total de sensibilité, par réaction contre les 
romantiques, cherchant la perfection de la 
forme : leurs poèmes Sont pour la plupart des 
descriptions pures, bien qu'ils communiquent 
une impression d'ensemble. Rappelez-vous le 
chef-d'œuvre de Leconte de Lisle : 


Midi, roi des étés, tombe en nappes d'argent 
Des hauteurs du ciel bleu. 


Un poète parnassien n’est.done pas à con- 
fondre avec un professeur de mathématiques 
Mortifer 15025, et Sully Prudhomme aurait été 
bien embarrassé s’il avait dû parler du sys- 
tèmme duodécimal, comme tu m'invites à le 
faire. Tu sais que la base.de. notre arithméti- 
que cest le système décimal, mais cette notion 
est purement arbitraire ; On aurait tout aussi 
bien pu choisir douze au lieu de dix pour 
racine de V’échelle des nombres. Buffon en 
était partisan, voyant là de grands avantages : 
les grands nombres auraient tenu moins de 

lacezset-les fractions anraient été plus ron- 

essdix est divisible seulement- par deux et 

par @ing, tandis que douze l'est par deux, 
trois, quatre et six. Remarquons avec Buffon 
ue les hommes, ayant adopté lartihmétique 
énaitre, se servent encore de l'échelle .duo- 
dénaire : l’année se divise en douze mois, le 
jour en douze heures, comme Ja- nuit ;. on 
compte bien des marchandises par-douzaines 
et par grosses ou douze douzainés. 

Pourquoi n’a-t-0n pas-réformé Varithméti- 
que Parce qu'il fallait introduire deux nou- 
veaux-signes pour désigner onzè et couze, et 
bouléverser toutes Tes traditions. Buffon le re- 
conBaissait et estimait finalement préférable 
de Tendre le système des-mesures conforine à 
da-nurnérotation, puisqu'il était difficile d'adap- 
tér Ja numérotation au système des mesures. 


Les Célèbres Marionnettes 


: d Art Parisiennes du 


FARFADET 


dans un programme merveilleux 
présenté par 


SPIROU en personne! 


UN SPECTACLE INOUBLIABLE ! 


Participation aux frais : 
4,6, 10 frs — À.d.S: 3,50, 5 et 9 frs 


Retenez vos places aujourd'hui même! 


‘wagons. 


ous continuerons 

e + > 
e 'E ; 
à-falres: 


re 
Es 
)02;;.e1..1 ua 
ras. pas, à > À 
effort pour me À 
comprendre 
quand. je te di. 
rai que: 4 1000- 
nos type At- 
ntic 


14 een ser- 

v. 

ne Prelles. tenait le record , 
Ostende,. stenait mondial. 


dial entré deux pohus, avée la vitesse de 
AGO kiomètressheure en térrain plat. Elle attet= 
it. 150 h. enürdinant cinq wagons de 
“tonnes hLaPacirie Aype I aurait eu peine à 

; ant « ponc » ses _. ns 
en terrain Plat;av Lou 15=wagons de 40 T4 
elle était capable”dun petit 120, réduit, à du 
en palier, Leemachiniste aurait Cependant 
darmé le pion à Son camarade pilotant une 
Pacific 10, ce limaçson se traînant à du 120 
seule, sans réussir à dépasser 16,90 avec 15 


li ne s’agirait pas de dérailler à.la traversée 
d’un pont, dean Valhardi 31995, car les gardes 
fous n’empécheraæient pas le convoi de plonger 
dans le vide. On leuÏ a donné ce nom parce 
que les gens sages ne s’approchent -pas /dan= 
géreusement du bordg cêite protection esf 
donesprévue à l’inténtion-des émules de Fan-' 
tasio qui se sont trop Jongtemps- exposés au 
soleit ! Ton homonyme 4 V. 25168 est intrigué 
par les “étincelles ji au passage d'un 


‘tram, entre la flèche ét le fil oubliante qu'il 


s’agit là d'un phénomène dinductionsquand 1e 
contact n’est Pas pere Quant à l’eau de 
Javel, aïnsi. &ppelée nom où. elle fut 
produite, c’est tout simplement de l’hypo- 
chlorite de potassium, dérivé du chlore poss 
sédant un egrandepouvoir désinfectant. Mals' 
heureusement, -l'éate de Javel possède unêé 
grande affinité pour l'hydrogène, ce qui lui 
confère. également un. pouvoir décolorant : 
gare au tapis sur lequel Om en à laissé tom- 
ber quelques gouttes ! Rassure-toi, Superman 
27558, il n'Y.a pas de chlore dans la marga- 
rine, faite actuellement de graisse de bœuf 
et d'huile de ln. 5 : 
Entoré un Jean Valhardi à satisfaire : 4, W, 
36796 me demande ce qu’on entend par la 
coupe. Œun volcan ; c’est tout Simplement Ja 
représentation dé ce que nous verrions Si nous 
pouvions ouvrit le cratère. La lave qui s'en 
échappe Sous forme ‘de boue brûlante est 
composée des matières en fusion qui se trou- 
vent au centre de la terre. La coulée de lave 
est parfois lente, mais il arrive “aussi qu’elle 
s’étende "très vite. De toute facon, il vaut 
mieux ne pas s'amuser à y faire flotter des 
petits bateaux. : 
Chaque chose en son temps, n'est-ce pas ? 
: Msélo-Tala-Tala 24708 décro- 
che précisément le téléphone 
pour demander l'heure à 
lhorloge parlante. Vous sa- 
vez que dans les grandes vil- 
fes, un dispositif sonore per- 
me de connaître ainsi 
l'heure exacte de façon au- 
tomatique. Comment _a-t-0n 
procédé ? Un speaker à la 
voix claire à enregistré, en 
parlant devant le miero, tou- 
tes les subdivisions de zéro 
à 24 heures, Les .vibrations 
FE “| sonores ont été transforinées 
7 RÉ 3 4 _ FRE de 
_24708 cellule photoéleetrique, 0! 
écisément 1e en. variations magnétiques, 
téléphone. par. enregistrement :SUT une 
“bande d'acier à laquelle est 
présentée une pointe aimantée. 
Ce sont les procédés les plus employés. * 
Au cinquième : t0p, sera exactement. 
temps de prendre congé de, mes lecteurs, en 
promettant prompte réponse à Mmes COTrespon- 
dants. Ce n’est pas ma faute Si je dois par- 
fais faire de longues recherches et m'exécuter 
ayec moins d'empressement que Œil de Chat 
8456, prompt à ‘envoyer le modèle de passe- 
montagne récemment demandé par un copain. 
Allons, tout va bien, puisqu'il ÿ a de la soli- 
darité entre les Spiroutistes. AUSSi avons-nous 
le droit de répéter: Spirou ami... PartOlt.e 


toujours ! 
LE FURETEUR. 


Mont ’Marchienne 


Bureau : 14 h. 30 Rideau : 15 h. 


Dimanche 28 Février 1943 
Salle du 


Café du Théâtre 


Location tous les jours 
au Café du Théâtre 


À ; 5 
ÉUMRNTENANT . 
T EU PANS 


PA ILYA ENCORE UN GRO 
FE DUPNE tÂ: A5, où Li 


54 | PAR SATURNE, URANUS, 
H | PLATON,JUPITER ET 
|] VÉNUS ., ME VOILÀ DANS 
DE BEAUX DRAPS / 
OÙ SE CACHE LE GAR- 
DIEN ? JE VAIS LE 
| METTRE À LA 


LE CÉLÈBRE PROFESSEUR STAATOS NE 
PEUT QUE -CONSTATER LA DISPARITION 
DE SON BOLIDE CHÉR] 


SAÎLLISSANT COMME UNE 


: ÉCHE. AURAS DE LACIME DES ARBRES. UN 


MON POURPRE $ ÉLANCE VERS LE CIEL. 


ALLONS VOIR 
DOU EST PARTI 
L'ANION 74 


Quoi Maintenant, frère 
Angus préparer de 
faire sauter coffre-fort 
de Duchesse 


&i-Fut Pourquoi done : par 
quittes-tu le ranch h 1 As k 4 exemple ? ; 


Ainsi, Angus : 
toire fort. 4 ; ° Ou bien 1 est l'assassin, où ! 
RL AS | ÿ bien le cercueil ést vide !..,: 


L'APPAREIL ÉTAIT PRÊT ET PARÉ POUR 
TOUTE ÉVENTUALITÉ  J'ESPÉRAIS PAR- 
TIR DANS DEUX JOURS « JE METTAIS AU 
POINT LA FORMULE DU GAZ Qui DE- 
VAIT ME PERMETTRE DE REVENIR À. 
MON POINT DE DÉPART … 


RER r à 


LE JOURNAL DU S0iR«« : 
ILE PROFESSEUR STRATOS EST 

ÉDITION SPÉCIALE / ,LE Bouin] : ENLIAISON AVEC LE BOLIDE 
Not e STRATOS S'EsT.| | MAIS SES APPELS PAR TSF, 
ETTE NUIT, ON NE RESTENT; JUSQUE MAINTENANT 

SDT 51 QUELQU'UN SE TROUVE | | SANS RÉPONSE. ON ANNONCE. 

4 > QUE SPIRQU LE GARDIEN DE 


NOIT À DISPARD uw 


LES GANTS DE BOXE 


couvrent les. poings de gros 
gants de cuir.-Selon lamcaté; 
gorie des boxeurs, Jes-- 

sont plus ou moins épais: LB 


* huit onces, 


des gants e 
professionnels por- 


nus, 
; coup! plus mal et la boxe .n€ 
serait plus un sport, mais bien 

ssacre, On se _fend ‘compte :du 
bien. appliqué par: une 


ra 
PEL par-exemple. 4 


‘1 y a-une deuxième raison à cela, C'est que 
es boxeurs veulent se protéger les “mains, Eñ 
éppant à toute volée. à la mâchoire ou sur 
Hô os de l'adversaire, le Boxeur-se. fait mal à 
a main. Les gants empêchent cette douleur, 

ninuént dans de notables proportions les frac- 


ures de doigts souvent constatées chez les 
PE (ce qui vous. donne üne fière idée de 


poings. 


wh véritable. ma 
dat que pourrait produire AfMeoup de 


letar uissance physique). 5 
Fra se protègent doublement les mäins: 
S'enroulent d'abor& autour-de la main-une 
dhgue bande de toile, puis se gantent sur le 
ing. Les bandes ne peuvent avoir qu'un rôle de 
tection., Il est défendu d'avoir des bandes 
dures, car elles feraient également mal à 
veïsaire. J#arbitre> sur le- ring, vérifie si 
és bandes sont bien réglementaires et si les 
es répondent bien aux conditions du match, 
Ï1 y a plus de quarante ans que l'emploi.des 
änts.s’est généralisé en boxe. Auparavant; les 
ômbats se disputaient à mains nues, C’est dela 
me. époque, qui vit le port des gants généras 


é que date Ja limitation des matches. Il y @mPar 
inquante ou soixante ans, on disputait des 


tches « au finish »; c'ést-à-dire jusqu'à ce 
ü'un des adversaires soit knock-out ou aban- 

Onne. On a ramené la distance maximum 

abord à 20 rounds de trois minutes, puis à 15 
Kounds (distance encore en usage avant la 
guerre de 40). Pour j'instant, tenant compte des 
“difficultés d'entraînement et d'alimentation, 
où a éncore réduit la distance, Jusqu'au 
“er janvier 1943, on disputait les champion- 
nats de Belgique en 12 rounds. Actuellement, 

lus aucun combat ne dépasse les dix rounds, 

: championnat de Belgique des poids cogs, 

tre Roger et Joe Cornélis, a été le premier 
championnat de Belgique disputé Sur cette dis- 
tance réduite. 

Les matehes.de boxe à poings nus remontent 
à Ja plus haute antiquité et leur origine exacte 
est difficile à déterminer. ? 

«On est d'accord pour fixer l'emploi «des gants 
rémbourrés à 1811, époque à laquelle un amas 
teur, le capitaine. Barclay, imagina de $e pro= 
téger ainsi les mains pour faire assaut avec le 
fameux professionnel Tom Molineux. C’es 
cependant beaucoup. plus tard, à partir de 1880, 
que leur emploi s'est’ répandu pour devenir 
Eénéral vers la fin du XIX°< siècle, à 

Le derniér Championnat du monde disputé à 

pings nus mit aux prises les Américains John 
L Sullivan et Jack Kiïlrain, le 8 juillet 1889,-à 

chburg, aux U. $, A. 


LES AVIS DES A. d. $. SPORTIFS 


Forges. — Club ® A. d, S. (football) en for- 
mation cherche encore quelques joueurs et 
démande des matches. Guy Troch, rue Haute 
Danse, 111. à 

Bruxelles. — ÆEquipe de jeunes footballers 
A,-d. S, de 12 à 14 ans cherche matches. Ecrire 
à Roger Theeten, 152, rue de Mérode, à Saint- 
Gilles-Bruxelles. 

Bruxelles. La section athlétisme de 

ruxelles,. montée par Albert Godenir et 
Georges Liégeois, groupe déjà une dizaine .de 
jaembres. Ceux que la chose intéresse peuvent 
crire à Georges Liégeois, 1858, Chaussée 
d'Alsemberg, à. Uccle. 

Saint-Mupent (Pce Luxembourg), — Equipe 
e” football. A. d. S, demande des matches dans 
es Pre René. Ducamp, 34, Place. du 
rene, 


Tournai. — Arrière droit jouant au R. C. 
Hournai désire jouer dans une équipe d’A. d. S. 
‘Age : 14 ans-et demi. Eloi Spitael, 84, Chemin 


Doublet. 

+» Liége. — Equipe de football A. d. S. nou- 

Fee formée désire rencontrer des équipes 
.) 


la région liégeoise, Elle comprend ‘déjà : 
- Bourgogne; Ar.) Driecken et Delvaux ; 
,) Noben, Guldemont et Driessen ; Av.) Guer- 
gier, Ostowski, Wagner, Ronvaux et R. Driessen. 
Pour les matches avec le F, C. Longdoz, écrire 
à Pierre Wagner,-rue d'Othée, (court Donnay) 4, 
Hanret, — Joueur de football désire jouer 
dans une équipe d’A. d. S. Peut jouer les 
Jeudis et dimanches. Willy Jadoul, 193, Route 
d'Hemptine. , 
Herstal-Liége, — Equipe de football désire 
des rencontres (qu'elle s'adresse donc à Pie 
Wagner...) Œlle comprend: B.) Broux; Ar.) 


On sait que nos boxeurs se ‘St 


"Hauconnier,.20,#rue du Père De Deken. 


; séxemple, portent FE 
RE PP a Win ABelot: A1) per ét ME: DR Paris, Deberg, 


D'ailleurs, les 


_Olivier- et _Wirieke-; 
Lédent ; Av.) Lhoest, Girard, Clabecq, Denoel 
et Closset. Ecrire à Marcel Olivier, 147, rue 
‘ Fourieux. : : 5! 
Etterbeek-Bruxelles, — Equipe d'Asd. S. 
Cherche entôre un extérieur droit et.-demande 
S football. Elle 
- ‘Fauconnier et 
$ Flahaut, Van Halsberghet; et ; 
Av.) X, Bouchoulle, Lenoir, Hawotte et Zeno: 
“Moyenne d'âge : 14 «ans. S'adresser à Achille 


-Jemappes-Mons. — Equipe de football À. d. S. 
cherche des rencontres Elle comprend : B.) 


ÆtsFréderick; Av.) Brégy, Destrait, Willant, 
her et Bournock. Ecrire à* André Brégy; 
1 


sorue des Canadiens" 
de -football désire 
s une équipe A. 4. S, des environs 
de i. Peut jouer demi ou centre-avant. 
Jacques Letenre, 40,-rue de la Liberté. 5 
Ams-Liége. — Encore une -équipe liégeoise 
d'A. d. S. Décidément, voilà déjà trois ren- 
contres conclues, rien que. pour. Ce. numéro de 
« Spirou ». C'est à Ans qu'elle a $0nésiège 
capitaine est Eouis Petit, 58, rue 
Elle possède son terrain, a déjà 48 :adhére 
demande.des.rencontres. Avis#aux amate 


EQUIPEMENTS SPORTIFS A - CEDE 

Sart-lez-Paliseul. — A vendre, uñe paire de 
souliers. de. football, Pointure 40. 350 
S'adresser à Richard Arsène, 66, rue d'Offagne, 
à Sart-Jehouville-lez-Paliseul, 

Harmignies, — Deux pneus de vélo à vendre, 
ee Prix à convenir, Paul Balcaen, 83, route de 

ons. . S \ ï 


L'ACTIVIRE SPORTIVE DES A, d $. 


1942 a joué contre ! 
Voici awcompos du « onZe » vainqueur : 
B.)- Deléplanque ; AY} Droulez et Agache; 
D.) Droulez, Gaïllet et Versier,; Aw.) Del 
marquette, Vernier, Schittecatte, Zabot et se 3 
denborre, Compte rendu envoyé par Francis 
Deleplanque, 13, æuéude Néchin. 

Namur. — Aïnsj qu'on le sait, la région de 
Namur a été divisée en deux sections pour le 
championnat de football.de « Spirou ». Dans la 
section A., l'Etoile de Namur et l’Astrid Club 
ont été les deux léaders., jure Sportive à 
-gagné Je rich qu l'opposait ‘à son adversaire 

8-0. En trois es, l'Etoile marqua 
trois buts. Astrid se reprit ensuité, mais ses 
attaquants manquaient de shot. A signaler par- 
mi les bons joueurs : Dechamps. Les arrières 
et les demis de l'Etoile furent bons ainsi que 
le centre-avant et la défense de l'Astrid, On 
. reproche à Parmentier d’énerver Ses propres 
joueurs en parlant trop sur le terrain. Reproche 
tout amical, du reste. Compte-rendu 
par Marcel Dombret, 40, rue Lucien Namèche. 

Ardennes, — Deux matches amicaux ont été 
joués dans le fief ardennais. Rencheux et Viel- 
salm ont partagé 1-1. Salm Château et Sart ont 
fait de même 2-2, Aïnsi qu'on Je sait, Sart, 
champion ardennais, jouera les 1/4 de finale de 
« Spirou ». Compte-rendu envoyé par Robert 
Fraiture, à Rencheux, 

_ Lens, — L'équipe des A. d S. de Lens a 
joué contre Brugelette. ŒÆlle a gagné par 4-0. 
Les Brugelettois attaquèrent pendant le pre- 
mier time, mais. Collet. ne. laissa rien passer. 

Adam - fut” malheureusement exclu, car ‘il 

jouait trop brutalement (on a bién fait, car on 
ne doit pas tolérer de jeu brutal dans un 
match ‘amical entre A. d. S.). Au repos, Lens 
menait par 1-0. Toute la deuxième mi-temps 
fut Vapanage des Lensois. qui inscrivirent 
encore ‘trois buts. Cambien, Caïillot, Blondiau 
ét Marius Mabiche furent les meilleurs. Lens 
alignait: B.) Colet ; Ar.) Adam et Sclamaen- 
der ; D.) Degraeve, Cambier et Caïillot; Av.) 
Marius Mabiche, Fontaine, Liman, Lee À et 
Blondiau, Compte-rendu «envoyé par Jean Fon- 
taine, 25, rue de l'Eglise. 
- Bruxelles, — L'équipe de Léopold Lichtert a 
battu l'équipe de Woluwé par 5-3. Au repos, 
Woluwé menait par 2-1, mais l'équipe bruxel- 
loise remonta le courant et égalisa à 2-2, mena 
4-2, se fit remonter 4-3 et gagna finalement par 
5-3. Bruxelles, alignaït : B.) Ennminckx; Arf) 
Welleman et Durieux, Hendrickx, Baudewyn et 
Jonckheer ; Av.) Médard, Dassy, Lustman, 
Lichtert et Demarche. - Compte-rendu- envoyé 
par Léopold Lichtert, 74, rue Saint-Ghislain. 

Néchin. — A son. tour, notre camaradé Henri 
Debaïre, rue de Saules, 63, nous envoie le 
compte-rendu du- match Néchin-Templeuve, 
auquel il vient® d'être” fait allusion, Il nous 
signale d’autres résultats intéressants de son 
équipe et notamment sa victoire par 5-0 sur 
Warcoing, son succès sur. Blandain par-le même 
score et un match nul 2-2 avec Templeuve. 

Liége, — Le championnat des A. d. S, en 
ping-pong se poursuit sous la conduite. de 
Robert Bourgogne, 3, Quai du Barbou. Voici 
les, derniers résultats communiqués : Spirou- 
A, d. S.: 1-3; Mathurin-Etoile : 0-4; Soleil- 
Donald : 0-4 Au classement, Etoile mène avec 
14 points devant A, d, S, 13 points, Donald 
10 points, etc. 

Mévergnies. — Mévergnies À. d. S. a joué au 
footbalj contrée  Brugelette (qui, précisérfient, a 
rencontré Lens), Mévergnies a battu Brugélette 
par 2-1, Compte-rendu envoyé par Jean-Paul 
Père, 83, rue des Carrières. : 

Corroy-le-Château. — Un match amical a 
opposé les A. d. S. de Corroy à des camarades 
de Saint-Amand. Au repos : 1-1, Les deux 
équipes étaïent d’ailleurs de force égale et pra- 
tiquaient du bon football. La fin du match 
survint sans modification dans je score, Le 


D.) Claude -Powels -et jeune gardien L 
L'équipe de *Corroy alignait : 


francs. 


Templeuve, — Le champion de « Spirow » : 
et Va battu par 4-1. 


VOYÉ 


..“e.but.de Corroy.a.fort.bien jo 
B.) Mari 
Ar.) Schlet et Louis; D.) Dufey, 
Praile ; Av.) Latour, Huysman, Michaux, Depi- 
reux. Compte-rendu envoyé par Joseph Latour, 
204, route de Gembloux, : | 
Etterbeek-Bruxelles, — atch décisif pour 
l'attribution du titre de CMmpion bruxellois 
(au classement par points perdus), a permisPà 
‘Ætterbeek de battre Evere. par 2-1. Etterbeek 
alignaït : B.) Detry ; Ar.) Wageman et Dé- 
marez ; D.) Debaets, Lambrée et Van Damme; 
Av.) Mahoux, Moerman, Thirion, Mellaerts et 
Paulus. 
Match acharné au début. Etterbeek domine 
légèrement, mais la réussite n'y est pas. Au 
repos, le score mest pas ouvert, Au deuxième 
time, Thirion marque 1-0 à la Je minute, Evere 
égalisera à Aa 25e minute, Dès lors, Etterbeëk 
est enfoncé... et ne pense plus à la victoire, 
Mais#à la 34e minute, sur contre-attaque Thüi- 
rion; lancé par Mellaerts, marque 2-1. Detry, 
Demarez, Wageman, Sambrée, Debaets, Thirion 
et Mellaerts Se Sont mis en évidence. Compte- 
rendu envoyé par Roland De Bosscher, 22, rue 


“Son Jean Paquetsà Ixelles, 


Leignon. Les A. d. S. de Leignon ont joué 
ContrewChapoïis. Au repos, ils mendient par 1:0 
et rempoñtèrent la;victoire par 7-0, Grignet, 


Jottard et Hottias ont bien joué chez les vain- 


queurs. Compte-rendu envoyé pañAndré Adam, 

route de Corbion, 
Région des ÆFagnes. — -Voici- les. derniers 

résultats du championnat des Fagnes des 


A. ds. Set 
Nismes A-Oïgnies : 2-0; Oignies B-Nismes : 
2-2; Nismes B-Vierves : 2-4 Classement final : 


1°. Nismes A : 19 points ; 2° Vierves : 46 points; 


Nismes et Oignies. 1 

Les défenses fournirent du beau jeu au début, 
Ghislaïñ marqua deux buts, Celui-ci, avec 
Briquet et Staelens, contimua à, bien jouer, mais 
Oignies se défendit d'arrache pied. aux $e 
montra excellent, ainsi que Laurent. Nismes a 
réussi une. Chose. merveilleuse. Il a joué ‘10 
matches et marqué 48 buts sans que sa-défense 
laisse passer un seul but. I1 a gagné 19 points 
sur 20, faisant -un match nulepar 0-0. Compte- 
rendu envoyé par Roger, Delvaux, 14, ‘Place 
d'Avignon, à. Nismes. 


LE CHAMPIONNAT DE FOOTBALL A. d. $. 


Nous avons donné dans Une précédente édi- 
tion 1e calendrier des 1/4 desfinale du. cham- 
pionnat national de « Spirou »et avons-dit les 
conditions dans lesquelles ces matches seraient 
disputés. Rappelons J’essentiel : 

1° Joueuïs nés après le ler septembre 1922, 

20 Trois A, d. S.'au moins par équipe, 

3° Les capitaines d'équipes s'entendent pour 
conclure le match, le jour et sur le terrain qui 
conviennent le mieux. Le 

40 Le capitaine vainqueur envoie à Kiki le 
compte-rendu, 

5° On joue en 2 %X 30 minutes, avec, éven- 
tuellement, si le score est égal, 2 extra times de 
2 :X 5 minutes. Si Je score est encore égal, on 
tire le vainqueur au sort. 


60 Les frais de voyage sont pays par « Spi- 
xou », sur la base de 12 tickets de chemin de 
fer de 3e classe ou 12 billets de tram 2e classe 
aller et retour. Ils sont payés dès que le compte- 


rendu sera parvenu. 


Rappelons le ealendrier : 

Templeuve contre Gand, 

Bruxelles contre Winterslag. 

Sart conte champion namurois. 

Dour ou Maurage contre Nismes. 

C’est-Méquipe d’Etterbeek qui, comme cham- 
pionne de Bruxelles, rencoñtrera l'équipe lim- 
bourgeoise, én l'occurence Winterslag. 

Dour et Maurage devront disputer la finale 
du championnat du Borinage afin de “désigner 
l'équipe qui rencontrera Nismes;*champion de 
la -région des Fagnes. 

Dans la province de Namur, deux séries Ont 

été constituées. Dans l’une, Ciney a gagné le 
titré de champion. Dans l’autre, l'Etoile Namu- 
roise. l’a emporté devant l’Astrid Club de 
Namur, L'Etoile a 16 points, l'Astrid 7 points, 
Huy et Corroy 6 points, Namèche 5 points et 
Profondeville O0 moint. ER: 
… Une finale régionale opposera l'Etoile de 
Namur à Ciney et le vainqueur de ce match 
rencontrera en 1/4 de finale nationale Sart, 
champion des Ardennes. 


AVIS AUX CAPITAINES INTERESSES 


Nous avons communiqué à chacun de vous le 
nom et l'adresse . du . capitaine de l’équipe 
adverse. Ne perdez és de temps pour. con- 
clure vos matches. Il re faut pas atténdre. C’est 
dès maintenant que vous devez conclure vos 
rencontres afin que le championnat puisse se 
terminer dans les limites de ‘temps raison- 
nables. Prévenez-nous ‘aussitôt. 

La finale aura Heu au terrain d’Ixelles S, C, 
à Bruxelles, terrain obligeamment prêté par 
M. De Bosscher, président du club et père d’un 
excellent À. d. S. bruxellois. 


M. Jacques Lecodq, l'auteur du livre « Foot- 


ball », en vente aux Editions J. Dupuis, Fils et 


Cie, à Marcinelle, qui a dirigé la finale l'an 
dernier, a bien voulusencore, malgré -ses absor- 
bantes fonctions de journaliste sportif, accepter 
d'arbitrer cette année encore la finale. Gageons 
que ce jour-là les: spiroutistes emporteront tous 
leur livre « Football » qu’ils auront acheté en 
versant 20 fr. au C. C. P. 362159 de la Maison 
Dupüis afin que M. Lecoq le leur dédicace. * 


KIKI 


Gilot et , 


: 
L 


or terne enrirrériirienensinrenre 


Ne 


VOYEZ-VOUS 
LES ERREURS! 


Avis aux nouveaux lecteurs : 
notre rédacteur Fantasio mêle 
régulièrement le vrai et le faux 
dans ses écrits, par étourderie. 
Nous verrons jeudi ce qu’il y a 
d'exact dans ce qu'il nous dit 
aujourd’hui de 

LA BOITE DE PANDORE 

Quel est.donc Ce coffre mys- 
térieux d'où seraient sorties, pa- 


Quand on parle des, langues 
d’Esope, on fait allusion à une 
anecdote montrant que la langue 
est la meilleure et la pire des 
choses. Esope n'était pas parti- 


culièrement affable, mais « à. 


fables », étant auteur d’apolo= 
‘gues ou contes moraux. Il n’exis- 


tait à son époque (Vie siècle 


av. J.-C.) aucun journal ; Esope 
n'a pu écrire des contes comi- 
ques : désopilant vient dé déso= 
piler, ouvrir, au sens figuré dé- 
boucher la rate par un accès de 
gaîté. 


LEQUEL 
OËt vous. 


DAAVE M SMET A MAIS VE 
DE, DÉVOUR VOUS INT E AB 


+ 


LOMME! VOPRE. 
COURRSE € FERAIT SOUNAÎTES QUE 
LAvous. sex, DEÏNOTRE COTÉ, ‘2 


Qu ÊTES vous 


808 SMET ! ; 
JE NE VOié RIEN:j |] 


Bos SMEF! 


NOS MOTS  CROISE 


. Général 


de tout ce qui est en vogue. 


. Habitante d'un continent, 
. Instrument de musique - Le 


premier de tous les nombres. 


. Pronom indéfini : Celle des 


neuf muses qui présidait à 
lElégie. 5 

américain qui se 
distingua pendant la guerré 


de Sécession - Suspensions 


d’hostilités, 


raît-il, toutes les misères acca- ; 6. Fit une greffe - Saison 
blant les hommes ? Pour le sa- H ime-- Problème 216 chaude. 
voir, il faut se rappeler que Pan- Un petit problème 7. Une des cinq parties du 


dore a désigné de tout temps les 
gendarmes on langage populaire, 
Nadaud à suivi la tradition. en 
faisant de ce surnom le titre 


instinctivement les représentants 
de l'ordre, et la sacoche qu'ils 
portent a pu lui paraître la boîte 
d’où sortent tous ses MAUX, Sous 


Voici quels étaient les noms 
bres à placer dans les cases vides 
pour obtenir dans tous les sens 


HORIZONTALEMENT : 

1. Empereur des Français. 

2. Titre sous lequel on désigne 
un cardinal. 


Ancienne ville de Chaldée, 
où naquit Abraham. 

5. Chef-lieu. du département 
français des Deux-Sèvres - 


forme de procès-verhaux et de Signe musical, 
contraventions. Donc‘ilest clair 8. Bôis détruit ou endommagé 
que c’est là le-sens de cette boîte par le feu. 
De eg nn HE Sie 7. Vole en éclats - Loi, ordon- 
€ é nance, 
& p'asnpsée 8. Ville de Belgique - Seule, 
e de =... unique. 


RECTIFIONS 
l'article de la semaine dernière 
LA VIE D'ESOPE 
Esope, personnage à demi- 


légendaire, était un moraliste, 
et non un professeur de morale. 


Pour rire un peu 


— Crois-tu à cette histoire de 
pêcheur qui aurait attrapé une 
carpe avec un parapluie ? 

— Mais voyons, Iles carpes 
n'ont jamais de parapluie ! 


9, Pronom indéfini - Ornement 
sacerdotal, ; 
10. Défaut d'intelligence - Point 
où le soleil se lève. 
VERTICALEMENT : 
l'Empereur romain, célèbre 
par sa cruauté - Admirateur 


. Propre, 


0 HUE 


monde. 

exempt de toute 
souillure - Qui présente des 
ondulations. 


| d’une de ses mélodies sentimen- ;;; total de 30. 3. Roue à gorge d’une poulie - 9. Posséda - Princesse portu- 

tales”les plus connues: c 16! 211% couper la cime d’un arbre. gaise qui fut assassinée par 
Brigadier, répondit Pandore… —|—-|| 4, Département français - Be- trois courtisans. 

Or, le peuple a toujours craint tit fleuve côtier de France - 10. Nom de l'héroïne de la fable 


«_ Ea laitière et-le pot au 
lait », JAMILUC. 


DIEM SIEIT IE 
FU ITIEUIR 


Solution du problème 215 


ee, net 


Joly et Palait se sont associés pouf 


une affaire. À cet effet, ils ont dée! 
posé chacun dans le. même coffres 
fort à. double serrure une somme de 
cinquañte mille francs. Chacun d'eux 
possède une clef, et le coffre ne peut! 
être ouvert qu'avec l'aide des deux 
clefs. Or, à l'ouverture du coffre: les 
cent mille francs ont disparu. 

Flup enquête. Il appren@ par un 
serrurier spécialiste que chacun des 
associés, à l'insu de l’autre est'venu 
lui demarder d'ouvrir le coffre, con 
tre paiement d’une forte somme: 

Quel est le voleur ? 


(Voir réponse la semaine prochaine), 
Solution du dernier problème 


Le voleur est le troisième : l'homme 
poursuivi avait les cheveux noirs et 
des souliers sans talon. 


TS di 


PASS 
DS 


N - Fe ; 
57] FE TOR à 
] PHRTONS 
CEST Puus PRUDENT, 


JEME $UtS ENDORMI DANS 
LE BOLIDE DU PROFESSEUR 
POURVUIQUE JE PUISSE $50R 


LPIROU,$QuS LE CHE A PERDRE CONNAISSANCE FAAS 
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PUBLICATION HEBDOMADAIRE 
6 Année. --— N°8, 
-. Février: 1943, 


…. ALEONS DORMIR... 
FLE TAÉPNONE ES y 
À CETG HEURE !// 


ETECTIVE 7: 
CES CLAIR 


TH UNE HEURE | : LMÈME...CES CELA, LEVEZ LES 
te : DRTECIVE VALHARO fe à 1 ABRAS: NOUS Z NALLONS CAUSER. 


Ê 


Nous espérons bien mettre 
“sur pied cette année une série 
de compétitions de Petite Avia- 
tion. 5 

Ces épreuves seront élimina- 
toires et organisées dans toutes 
les localités où le S. À 


compte un “nombre suffisant 
d'amis actifs: 
Nous clôturerons - la saison 


par un grand concours national. 

Outre les coupes et les prix 
qui leur seront décernés sans 
parcimonie; les lauréats pour- 
ront s'enorgueillir du titre envié 
de . CHAMPION  MODELISTE 
ERE:C A. pour la saison 
1943. 


Dès maintenant, les organi- 
sateurs préparent avec ardeur 
le programme de ces compéti- 
tions. 

Leur réglementation est éta- 
blie avec soin pour permettre à 
chacun de nos amis d'y parti- 


Ciper. 
Déjà, . plusieurs catégories 
sont prévues. Les modélistes 


débutants lutteront entre eux 
et n'auront-pas à craindre un 
tros fort handicap en s'alignant 
avec d'autres constructeurs olus 
expérimentés. Pour ces der- 
hiers, nous prévoyons d'autres 
épreuves, plus difficiles, mieux 
en rapport avec leur expérience 
et leur capacité. 


. Une classification spéciale est 
également prévue pour distin- 
guer les différents modèles. : 


1) Avion à moteur caout- 
chouc 

2) Planeur de moins de 1 m. 
d'envergure. 

3 Planeur de 1 m. à 1 m. 50 
d'envergure: 

4). Planeur ayant plus de 
1 m. 50 d'envergure 

5 Canards 

6}: Hydravion 

7) Aérodyne formule libre 
(hélicoptère,  autogyre  orni- 
thoptère Montgolfier; etc.) 


JTE Vais DEPOSE © 
PLAINTE ÊT MES 
DEUX LASCARS 


7'NOUS ALLONS VISITE R 


ET TRES MAL UTES 
h 1e auss 26% 


Lé 


MODÉLISTES DU C.S. A. 


préparez la 


Saison d'Eté 


Cette division par catégorie 
de modèles et de concurrents 
a pour but de permettre à cha- 
cun de nos amis de concourir 
avec le maximum de chance 
Si même à ce jour vous n'avez 
encore jamais construit de mo- 
dèles, vous. pourrez néanmoins 
vous aligner dans une compéti- 
tion spécialement prévue pour 
vous et vous avez une chance 
réelle de gagner un des prix 
que leC. S; À. offrira aux con- 
currents. 

Afin de vous. permettre de 
participer à peu de frais à ces 
concours, nous vous -présente- 
rons prochainement : & cette 
place des modèles spécialement 
conçus pour Vous par les meil- 
leurs spécialistes belges et fran- 
çais et vous pourrez les obte- 
nir. à des conditions beaucoup 
plus intéressantes que celles 
des appareils similaires vendus 
actuellement dans le commerce. 
Ces modèles vous seront: offerts 
dans. un but de vulgarisation, 
mais. il est évident que les con- 


currents pourront participer à. 


nos: compétitions avec un appa- 
reilede leur choix (qu'ik soit 
de leur conception ou autre) 


pourvu qu'il remplisse les con- 
ditions établies par les règle- 
ments du C. S. À. 

Tous les détails concernant 
ces règlements vous seront don- 
nés en temps utile dans cette 


rubrique. « 
Comment préparer dès main- 
tenant cette grande compé- 


tition ? demanderez-vous. 

C'est bien simple : 

1) Vous aimez l'aviation et 
rêvez de la pratiquer un jour ? 
Inscrivez-vous au C. S. AÀ,., le 
plus grand club aéronautique 
de la jeunesse belge. Vous trou- 


verez ÆChez nous des. milliers. 


d'amis: ‘qui partagent votre 
idéal, Pour s'inscrire, il vous 
suffit, si vous êtes À. d. S., de 
verser au Secrétariat la sommé 
de 5. francs pour recevoir l'in- 
Signe du club, la carte d'iden- 
tité et le code morse: (} franc 
pour la carte d'identité seule.) 
Si “vous n'êtes pas encore 
A. d. S., vous pouvez vous. ins 
crire simultanément aux deux 
clubs en versant 6 francs au 
Secrétariat. |! vous sera envoyé 
par retour du courrier les deux 
cartes d'identité et _un..insigne 
d'un des deux clubs (au choix). 


LE COURS DU CHEF-PILOTE 


Te Ke sais Pas \| 
LE QUE A MANCE 


> L'HÔTEL EST GRR 
MAIS Le CUISINE 


PLAÎNTE À ÊTE 


CONTPE VOUS POUR VOL (| 
AVEC EFFRACTION ET. 


Tente nes Douiers 


| MOIS. 3 SONT FAUY 


LES PREUVES. Ne 
RNQUENT Pas" 


NE BOUREZ PAS 


Au Senor DEL FavarEs}) ALLEZ 6 


.MENACES DE MORT 
EN PLUS vous vous 
ÊTES APPROPRIE 
LES PAPERS DE DE 
BRAVES CITOYENS 


[2 DE LA! 
VOUS APRÈTE Je crois 


MARCHANDISES EN 
FRAUDE DANS LE 
Pays ET CE NEST PAS 
TOUT} 


EsrcE Possrgie 


TONDU QUEN 
(CZ DENSES TU ? 


des compétitions, lé: CS. A. 
n'exige de ses membres aucune 
cotisation. L'inscription au club 
a été elle-même ramenée au 
taux le plus bas pour permettre | 
à tout lecteur aimant l'avia- 
tion d’'adhérer à notre -club. La 
somme pérçue ne suffit d'ail- 
leurs pas-pour amortir les frais 
d'impression. et d'envoi des! 
cartes. de membres, dé corres- ! 


pondance et de l'achat des! 
insignes:!... | 

2) Si vous êtes déjà membre 
du S. AÀ., nous vous con-’ 


seillons de vous inscrire dans! 
une section. locale: Demandez- 
nous l'adresse de: l'escadrille la 
plus proche de chez vous et 
nous vous donnerons tous. les 
renseignements qui pourront 
vous être utiles. | 
3) Vous faites déjà partie 
d'une section? Profitez de vos 
réunions. pour construire des 
modèles réduits. Si vous n'en 
avez pas encore construit, ini- 
tiez-vous à cette construction 
en réalisant Îles modèles sim- 
ples que nous vous avons. déjà 
présentés ou attendez ceux:.que 
nous ferons paraître prochaine- 
ment à votre intention... Et 
enfin, si vous êtes. déjà. mo- 
déliste, réglez vos modèles, 
éssayez-les le plus souvent qu'il 
vous sera possible pour réaliser! 
dés vols sans cesse plus longs! 
et plus stables. C'est ‘en multi- 
pliant les essais en vol que vous 
finirez par obtenir.le doigté-et 
la compétence qui distinguent 
le futur champion des autres 
concurrents. Georges CEL. 


LE COIN DES 
#_ CENTRALE 


Les lecteurs désireux de 
faire partie des: centrales 
de Gand, du Littoral, de 
Tournai et de Louvain sont 
priés d'écrire ce jour à 
Spirou Aviation qui trans- 
mettra. 


2014 à GRATTER DANS LES 
Snnass£s Du PRés/nenwr 


Querce PorssE" 
VER À PEINE DEUX HEURES 


DANS LE PAYS ET NI } 
VOILRA DEJA EX nre! 


fois en q 

d'ai la joie de citer à 
Y'ordre du jour notre 
ami Superman, de 
Quaregnon. Bien qu'il 
soit invalide, 41 a 
gagné au -club 203 
A. d, S. Pareil exploit 
a causé parmi nous 
une grande allégresse, 
puis chacun ‘est resté 
rêveur quand cet en- 
fant terrible de Fan- 
tasio s'est écrié : « Si 
un seul copain nous 
5 amène 203 membres, 
# combien en aurons- 
nous le jour où tous 
les autres en feront 
autant ? 

Bien avant ce jour- 
là, Spirou aura atteint 
son but et conquis 
toute la jeunesse belge, 
en-attendant qu'il lui soit permis d'accepter les 
adhésions de ses amis français. Allons, par- 
rains et marraines, Superman vous a montré le 
bon exemple. Suivez-le et nous atteindrons vite 
le Carré des Quarante Mille, en attendant mieux 
encore, grâce à nos camarades dévoués, Expli- 
quez donc autour de vous ceque signifie l’hon- 
neur de porter notre insigne, et vous aurez à 
récopier à de nombreux exemplaires la for- 
En d'adhésion que nous reproduisons aujour- 

ui. 

Vous remarquerez que nous avons supprimé 
la phrase relative aux abonnements. En effet, 
le tirage hebdomadaire ayant été réduit pour 
économiser le papier, la Direction n’a pas voulu 
augmenter le nombre des abonnés, afin de me 
pas faire tort aux marchands de journaux. 
Comme. nous l'avons demandé, les Spiroutistes 
se passeront leur journal favori. Nous pourrons 
de la sorte réserver aux plus isolés les quelques 
rares abonnements devenus disponibles parce 
que-les titulaires n’ont pas renouvelé”"leur sous- 
cription. 

Les abonnés ‘sont privilégiés par la force des 
choses ; leur fidélité confiante à. Spirou-est ainsi 
récompensée; par dessus le marché, ïls conti- 
nuent à participer à la tombola mensuelle qui 
leur est réservée, êt-dont voici les itats pour 
ce mois-ci : è 

Emile Lassoie, à Obourg ; Paül Piquard, à 
Sart-Paliseul ; André Ghislain, rüe Vander- 
velde, 245, à Quaregnon ; Annette Delfosse, rue 


Superman... 


(Louis Mathieu) 
de Quaregnon, 
l'as aux 203 filleuls, 


‘Saint-Sauveur, 141, à Renaix{ E. Mollin, rue 
Nicolay. 60, à Tilleur: 
Passons à présent à notre courrier, après 


avoir rappelé aux émules de Fantasio une chose 
importante : Quand vous faites un versement 
au compte de Chèques Postaux 362159, indiquez 
au-vérso du talon la raison de ce paiement. Le 
secrétariat y gagnera du temps... et vous aussi. 
La chose n’est pas compliquée, et vous y 
| prendrez ainsi des habitudes d'ordre et de pré- 
 cision. Bien entendu, vous continuerez à éviter 
| de glisser des pièces de monnaie dans vos 
lettres, procédé d'ailleurs interdit par les règle- 
ments postaux. Autrefois, Tricochette 36.711, il 
eût été compliqué d'insérer le paiement.d’une 
marchandise dans une enveloppe, car on comp- 
taït par tête de bétail. On a pu se tenir à cette 
monnaie d'échange aussi Jongtemps que les 
achats se faisaient dans un cercle étroit, sur 
place pour ainsi dire, et se bornaient à quelques 
* objets.. Mais dès que jes relations commerciales 
se sont liées entre les peuples lointains, il a fallu 
trouver des valeurs d'échange moins encom- 
brantes ; les métaux précieux convenaient par- 
tieulièrement à ce point de vue, et aus:°,payce 
qüe leur valeur ne variait guère, à cause de 
leur rareté relative. L'or, l'argent, ne sont donc 
pas de simples moyens de comparaison entre 
deux objets, mais bel et bien des marchandises 
dont les cours sont fixés tous lés jours en 
temps normal et qui font l’objet d’un commerce 
exercé par les -banqgues. 

Il serait vain de vouloir rechercher l'époque 
exacte où les“hommes eurent recours à la mon- 
näie. Les anciens Egyptiens ne la connaissaient 
pâs, comme le prouvent les peintures retrouvées 
dans leurs tombeaux et montrant des scènes de 
marchés, où acheteur et vendeur tiennent en 
main les objets à échanger. Il serait tout aussi 
délicat de chercher à préciser comment furent 
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construites les pyramides, Cerf Agile 36421. 

Les savants ne sont pas d’accord à ce sujet, 
mais il paraît bien que ces gigantesques édi- 
fices sont je résultat de la sueur des travailleurs, 
l’art de la mécanique étant alors très rudimen- 
taire. Les pierres en auraient été amenées 
d'Arabie, et rien que la construction d’une 
chaussée menant aux chantiers de la première 
pyramide aurait occupé 100000 hommes pen- 
dant dix ans. Il est vrai 
que’ la main-d'œuvre ne 
coûtait pas lourd, à l'époque, 

Avant “de quitter le 
désert, répondons à Cava- 
lier Rouge 37236, qui se de- 
mande comment les Arabes 
se dirigent au milieu de ces 
étendues désolées, Tous les 
nomades ont un sens aigu 
de l'orientation ; la position 
du soleil et des étoiles les 
aide, sans parler des moin- 
dres accidents de terrain 
qui leur servent de points 
de repère. 

Evidemment, le panache 
d'un volcan en activité se 
verrait de plus loin, Mau- 
rice 18080, mais ces Cheminées ne fument pas 
continuellement. Si nous nous rappelons que 
ce sont en somme des soupapes de sûreté 
ouvertes quand la pression intérieure est trop 
forte, nous comprendrons que le cratère se 
referme peu à peu lorsque cette pression dimi- 
nue ; le fond se solidifie, et il n’y aurait aucun 


LE IRÉSOR DANS L'ABIME 


Grand roman d'aventures par J.-de la HIRE 


La main-d'œuvre 
ne coûtait pas 
lourd, à l’époque... 


Le premier volume de la nouvelle série 
SPIROU-SELECTION 


20 FRANCS 
Chez votre libraire ou en nos bureaux. 


danger à descendre par exemple dans les vol- 
cans éteints de l'Auvergne, S'ils se éveillaient 
brusquement, dame.ce ne sontpas ces quelques 
tonnes de terre et de pierre qui arrêteraient la 
lave en ébullition, Pline l’Ancién, le natura- 
liste .romain,sen sut quelque chose, lui qui fut 
la victime du Vésuve, ainsi que je l'ai déjà 
rappelé. 
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Bien des grands hom- 
mes eurent une mort dra- 
matique : Périclès, héros 
favori ‘de A. d. S. Cam- 
pinois 19649, fut enlevé 
par la peste en 429 av. 
J.-C. Cet homme d'Etat 
athénien fut certes un des 
plus purs génies de l'anti- 
quité, mais il n’y eut rien 
de spectaculaire dans sa 
carrière, consacrée au bien 
de Ma. chose publique. 
= Alors qu'il était le maître 
Bien des grands en fait, Périclès respecta 
hommes eurent une toujours la souveraineté 
mort dramatique... du peuple, à qui ‘il lais- 
sait le soin de prendre les 


ess | 
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dans un programme merveilleux 


ù présenté par 


SPIROU en personne! 


UN SPECTACLE INOUBLIABLE ! 
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Ce * dévouement 


grandes-décisionss Endiiémesteinps/Ml favôrisa 


+ le développement des lettres et des arts, se féli- 


citant de l’amitié d’un sculpteur comm Phidias. 
intelligent à VEtat lui valut 
d'être réélu quarante fois par ses concitoyens, 
et l'on a donné à juste titre son nom à son 
époque : le siècle de Périclès représente une 
des plus belles périodes de l'histoire grecque. 

On rapporte qu'à son lit d’agonie, ses amis 
rappelaient ses hauts faits: « Vous oubliez, 
murmura le mourant, ce qu'il y a de glorieux 
dans ma vie: jamais, je n'ai fait prendre le 
deuil à aucun Athénien. » ÆEt c'était vrai, 
Périclès n'avait pas abusé une. seüle fois du 
pouvoir pour mettre à mort un adversaire, 
bien qu'il eût beaucoup d'envieux. 

Evidemment, il est proba- 
ble qu'aucun de nous ne sera 
un “Périclès (et encore, je 
n’ai pas dit mon dernier mot, 
murmure Fantasio en se 
poussant du col). Mais nous 
pouvons quand même nous 
inspirer de son exemple, 
quelle que soit notre future 
profession, Le choix d’un 
métier. embarrasse beaucoup 
de mes correspondants, et je 
comprends ce beau souci, 
même si on l’éprouve à douze 
ans, comme Aigle Blanc 
36837. En effet, si on s’est 
fixé un but définitif, on soi- 
gne particulièrement les branches qui y prés 
parent. Ne confondons donc ‘pas rêve et voca- 
tion : celui qui ne pense qu'aux voyages au 
long cours ne sera jamais offieier de marine 
s’il né bloque pas à fond les mathématiques, 
Vouloir dévenir journaliste sans se donner la 
peine de maîtriser grammaire et syntaxe n'est 
qu’une illusion. È 

Pour choisir un métier, prenons done en con< 
sidération nos goûts, nos aptitudes physiques 
et intellectuelles, et exposons-les à une per- 
sonne de confiance, Mais n’oublions pas que l’on 
est de plus en plus ®xigeant dans toutes les 
carrières, même purement techniques. Ne nous 
en effrayons pas, le monde aura besoin demain 
de spécialistes, et nous ne risquerons pas de 
rester les bras, croisés, Qui sait ? Notre ami 
Willy deviendra peut-être chef d'orchestre, lui 
qui veut dès à présent former ‘un wrchestre de 
moins de seize ans de Montigny: Malgré le 
manque de place, force m'est de faire une 
exception, à cause de la naturé spéciale de son 
annonce, et d'inviter les jeunes virtuoses à 
aller sonner chez lui, 138, chaussée de Charle- 
roi. Gageons qu'ils joueront bientôt notre chan- 
son-marche «A. d. S. en avant ! » dont on peut 
toujours “obténir. un exemplaire contre deux 
francs en timbres-poste, de préférence’ à cinq 
ou dix centimes, Le papier à lettre Spirou coûte 
10 francs pour 30 feuilles et 30 enveloppes, 
Mokoko 4475; 50 cartes illustrées représentant 
Spirou d'Espiègle coûtent, le même prix ; et la 
même somme de dix francs permet de recevoir 
la pochette des 12 cartes Spirou-Sportif, série 
humoristique fort-amusante, très populaire dès 
sa publication ‘(et non parution. Alain, le mot 
n'étant pas français, quoi que tu en penses), 

Ai-je besoin de rappeler là statuette artis- 
tique Spirou.et Spip ? Tant de.copains envoient 
encore leurs 25 francs pour la recevoir qu’uné 
troisième commande a été passée au mouleur, 
Il est donc encore temps de demander VOTRE 
mascotte, mais mieux vaut ne pas remettre à 
demain ce qu'on ‘peut faire aujourd'hui (sauf 
s’il s'agit descoupèr la tête à quelqu'un, recti- 
fie Fantasi®!). - Fr, 

Voyons, aucun Spiroutiste ne nourrit des dés- 
seins homicides, et la mise au point était par- 
faitement inutile. A propos, si quelque. lecteur 
avisé connaissait une recette pour blanchir par- 
faitement la laine, qu’il ne remette pas à plus 
tard le soin de me la communiquer à l'intention 
de Spirou 8443. 

Ça me fera une lettre de plus dans le cour- 
rier, dans ce courrier qui grossit encore et que 
je reçois avec toujours autant de plaisir, 41, 
rue Destrée, à Marcinelle, J'y lis tous les jours 
que M. Farfadet et ses marionnettes ont cons 
quis leurs auditoires... Tant mieux, tant mieux, 
Je m'y attendais, certes, mais c’est quand même 
une raison de répéter avec plus d’'entrain ‘en- 
core : Spirou ami. partout. toujours ! 
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EH BIEN ,MON MIEUX SPIP : 
CE N’EST PAS UNE AVEN - 


QU'ALLONS-NOUS 
DEVENIR ? 


pour. Hberer 
Cüvulier 


OGRAPHIQUE ! 


Plus un 


Et toi, Angus, 


fée s sauvé de | tu ns fait suuler to 


Rouget . ._ {a prison f 


de n'en suis pas aussi 
sûr ! Et puis, J'ui 

l'tmpression qu'elle 

n'est pus morte | 


Tu deviens 
trop. dangereux, 
œua vieux ! 


Peult-étre | de-suls certain de le 
-biva, i troûver au rañcb _ - : 
Sherift ll  : de à Uuchesse, chez Uroyez-mel pre dernier 
CRE ce est pas est-urrivé, 
Cuvulier 4 Approche 
louge & E: à uû: peu 
qu'il laut. 75% du ‘coffre. 


JE MENDRAI LE LIVRE DE 

BORD, JUSQU'AU DERNIER 

MOMENT JE.LE LÉGUERA 

À LA POSTÉRATÉ. /,, g 
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coftre. üe la Duchesse. 


lun TERRE EST DEEE. 


NUE PETITE P/. 


La Belgique 
Championne Olympique en 1920 


2920, c’est bien loin de nous. La plupart 
d’eñtre vous, mes chers A. d. S., n'étaient pas 
ñés à cette € ue, C’est bien pourquoi il nous 
piéit, aujourd’hui, de faire revivre un souve- 
nir-glorieux de cette époque. à 

Savez-vous que les Belges furent champions 
olympiques de #ootball en 1920 à Anvers ? Je 
n’ai pas besoin de vous dire ce que sont les 
Jeux Olympiques és à la fin du siècle 
deïnier parle baron de Coubertin. Vous savez 
qué dans ces joutes réservées aux seuls ama- 
teurs pratiquant le sport pour la seule gloire 
deëleur pays, toutes les nations sont représen- 
téeé par leurs plus grands champions. Les Jeux 
Olympiques ont lieu tous 
les quatre ans et donnent 
lieu chaque fois à de ma- 
gnifiques démonstrations et 
à des.manifestations gran- 
dioses. 


Quand les relations jnter- 
nationales reprirent à peu 
près normalement en 19290, 
les Jeux furent attribués à 
la. Belgique et disputés 
dans dle-stade du Beerschot, 
spécialement aménagé pour 
la “circonstance. 


Lés Belges avaient formé, 
durant la guerre de ‘1914- 
1918, une très bonne équipe 

É = militaire qui, sous le nom 
Fr l— de «Front Wanderers » 
nur porté er de "nom- 

reux pays le n renom 

nues du football belge. Chaque 

” fois que les hommes étaient 

relèvés et partaient à l'arrière, ïls pratiquaient 

le football. st de cette époque que datent les 

Verbeek, Démol, Swartenbroeckx, Goetinck et 

autres grandes vedettes dont le nom est encore 
maintenatit sur toutes les lèvres. 

Remarquons cependant que-les Jeux Olym- 
piques de 1920 fe réunirent qu'un lot assez 
maïgre “de compétiteurs. Les nations d'Europe 
Centrale-wy pafticipaient pas toutes. Les Sud 
Américains avaient déclaré forfait, étant donné 
les “difficultés du voyage (et les équipes amé- 
ricaines sont très fortes). Les Anglais eux- 
mêmes n'avaient pas cru bon de traverser la 
Met du Nord pour démontrer leur ‘supériorité, 
encore que la supériorité des amateurs britan- 
niques soit à prouver,-€ar chez eux ce sont les 
équipes professionnelles qui tiennent le haut 
du 4pavé 

Dès lors, la partie était belle pour les Danois 
et les Belges. qui, précédemment, étaient parmi 
les "meilleurs joueurs européens. 

Première surprise, les Danois échéuèrent dès 
les éliminatoires, les quarts de finale ayant 
donné les résultats suivants : Belgique-Espagne : 
5-1%  Hollande-Suède : 5-4; Tchécoslovaquie- 
Norvège : 4-0; France-Italie : 3-1; En demi- 
finale, la Tchécoslovaquie battit la France par 
4-1 et la Belgique eut raison de la Hollande par 


EE 


.…flonnent lieu à 


En finale, les Tchèques se montrèrent mau- 
vais perdants. Furieux d’être menés par 2-0 par 
l'équipe de Belgique qu'ils avaient sous-estimée, 
ils @bandonnèrent la partie, laissant la victoire 
à nos représentants. 

Le #ootball belge atteignait son apogée. Rap- 
pelons la composition de la grande équipe 
belge de l'époque: B.) Debie; Ar) Swarten- 
broeckx et Verbeek ; D.) Musch, Hanse et 
Le ; Av) Van Hegge, Coppée, Bragard et 

astin. 

Nizot, Balyu et Hebdin jouèrent en -demi- 
finale, les spectateurs. anversois, ) 
tifs, ”sifflant nos x ts parce qu'ils 
jugeaïent qu'il y avait trop peu d’Anversois 
dans l'équipe. On fit“droit à la requête popu- 
laire, et en finale on aligna l'aile gauche 
Larnoe-Bastin. qui se couvrit d’ailleurs de 
gloire. Dans l'ivresse de la victoire, on oublia 
d’ailleurs bien vite tous ces dissentiments. 

Si je vous rappelle cette page de gloire de 
nôtre. football, c'est bien pour vous montrer 
que les Belges: valent n'importe quels athlètes 
au monde et-qu’ils sont. à juste titre fiers de 
leur passé. Actuellement, direz-vous, la Bel- 
gique n’occupe plus, en football, cette place 
enviable. Il- reste. à prouver si ce sont les 
Belges qui sont en régression ou bien si, privés 
de beaucoup de moyens matéfiels, ne pouvant 
se payer les leçons des grands joueurs étran- 
gers, ils ne sont pas restés au même point 
qu'en 1920, tandis que les autres nations pro- 


d'honneur de PAntwerp. Swartenb 
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z Continental, en sport corporatif,..le 
samedi après-midi. Bastin, à 44 ans, a joué 
lan passé Mans, l'équipe première de La © 
; Ver- 
beek, Hanse,. “æt Larnoe jouent dans des 
équipes de vétérans, Copée est encore un habile 
manieur de ‘ballon. Bref, on voit qué le sport 
conserve. à condition de ne pas en abandonner 
la pratique «et de faire, comme nous vous le 
recommandons souvent, chaque matin, votre 
culture-physique. 

Jan Débie, à 51 ans, est encore aussi souple 
que n'importe quel A. d. S. Depuis 35 ans, 
tous les matins, il fait son quart d'heure de 
culture Physique, Retenez cette leçon et tâchez 
de mar£her sur ses-traces. 


Les Avis des A. d. S. 


Saint-Hubert, — Section A. d. S. recrute des 
membres et Cherche des rencontres de football. 
René Ducamp, Place du Marché. 

Herstal-Liége, — Joueur de football cherche 
à entrer dans une équipe À..d.-S. des-environs 
de Liége. Willy Stas, 40/ rue /Rogivaux.: 

Ucele-Bruxelles. — Equipe de football 
A. d. S. cherche encore un joueur“et demande 
à conclüre des matches. Jean Cammaert, 11, 
Carré Sersté. 

Liége. — Camille Thonet, 62, rue des Bonnes 
Villes, nous annonce qu'à Saint-Pholien on 
joue tous les soirs au ping-pong sous l'égide de 
« Spirou ». Renseignements à l'adresse ci-dessus. 
Tous les A. d. S. sont les bienvenus. 

Hennuyères. — ÆEquipe de jeu de balle 
A. d. S. se recommande. Elle groupe des joueurs 
d'une moyenne d'âge de 15 ans. Nopère, Der- 
bais, Stevens, Lekime et Pisquereq. Pour es 
luttes s'adresser à Maurice Stevens, 19, à Hen- 

-nuyères-Planoit, 

Etterbeek-Bruxelles. — L'équipe II de l'U. SJ. 
Etterbeek, quart de finaliste -du . championnat 
1943 de « Spirou » {ne pas confondre avec la 
Chasse d'Etterbeek qui fut finaliste en 1942) 
cherche à conclure des rencontres le samedi 
après-midi. S'adresser à Roland De Bosscher, 
22, rue Jean Paquot, à Xxelles. D'autre part; 
Roland De Bosscher s'offre à arbitrer les 
matches de football entre A. d, S. Merci à ce 
dévoué. 

Uccle-Bruxelles. — Nos 
camaïades de la section 
d'athlétisme du Grand- 
Bruxelles se préparent à 
la prochaine saison esti- 
vale, Ils ‘orgañiseront une 
fête spiroutiste le 11 avril. 
A, d:-S,-de Bruxelles, re- 
tenez cette date, Les 
inscriptions sont reçues 
jusqu'au ler avril chez 
Georges Liégeois, 1058, 
Chaussée d’Alsemberg. 

Les épreuves suivantes 
sont inscrites au pro- 
gramme : minimes : 60 m. ; 300 m. ; poids, hau- 

teur, longueur, Cadets : 60 m.; 400 m, ; poids, 
hauteur, longueur. Scolaires : 80 m. ; 400 :m. ; 
poids, hauteur et longueur, Tous les A. d. S., 
quel que soit le sport qu'ils pratiquent, ont 
intérêt à développer leurs qualités de vitesse. 
Les footballers ne font-ils pas beaucoup d’athlé- 
tisme à l'entraînement ? Aussi ne saurions-nous 
assez engager tous les A. d. S.- bruxellois à 
participer à ces diverses épreuves. 

Herstal- — Æquipe de football en for- 
mation demande des joueurs de 9 à 12 et de 
12 à 15 ans. S'adresser à Georges Francotay, 4, 
rue Guillaume Delarge. 

Bruxelles. — A son tour, l'excellent profes- 

. seur de boxe Decort, dont la salle est située 
chaussée de Haecht, à Schaerbeek, se met à la 
disposition des A. d. S. qui désirent-pratiquer la 
boxe sous sa direction, Ceux que Ja chose inté- 
resse peuvent écrire à 4. Delecluse, 714/ch. de 
Waterloo, à Ucele. Cet À. d. S: qui pratique déjà 
la boxe se chargera dé présenter les candidats 
au professeur. 


Equipements Sportifs. 


Jemappes. — A, d. S. désire échanger une 
paire de patins à roulettes c ballon de 
football. Gérard it, 112, rue de Cüesmes. 

Profondeville, — At éon Méridian à échan- 
ger contre un ballon -de #o0fball André Cor- 
beau, 23, rue Joseph Laumoy. : 


La Vié Sportive des A. d.S. 


Bruxelles. — Saint-Gabriel a battu Saïnt-Clé- 
ment en un match disputé sous Tégide de 
« Spirou ». Au repos, le score était de 0-0. Le 
demi-centre de Saint-Clément fit un beau pre- 
mier time, Les-meilleurs à Säfht-Clément furent 
Theys, Govaerts, Charlier et Coryn, le meil- 
leur homme sur le terrain. Les demis de Saint- 
Gabriel jouèrent bien. Saint-Clément alignait : 
B:) Theyns ; Ar) Govaefts et Charlier ; D’ 
Bentinck, Coryn et Hentiens; Av.) Vander- 
Jinden, Liesenbofghs, Wiard,. Liétard et Cricus. 
A noter que Saint-Gabriel reçut très aimable- 


*. r 


Retenez bien cette 
date... 


gressaient à pas de géants, C'est une question ment nos amis de Saint-Clément qui les remer- 


que l’on pose et que l'on résoud dans le livre 
« Football », écrit-par Jacques Lecog et édité 
par la Maison d'Editions J. Dupuis, Fils et Cie, 
41; “mue Destrée, à ‘Marcinelle. L'histoire du 
football belge y est d'aïlleurs relatée fort en 
détail, Envoyez 20 francs au ,C. C. P. 362159 © 
in ant fautalon “du “Chèque le motif Ci 
versement «ét le livre vous parviendra à domi- 


-cient par la voie ‘du journal. Compte-rendu 
‘envoyé par Roger Theys, 102, avenue de la 
Tenderie , à Boitsfort. Le 

Louvain. — Ta section louvaniste des A. & S., 
commandée par Paul-Gilson, 100, Boulevard de 
Tervueren, est par ment active. Elle a 


déjà joué 16 ighes, ce qui, pour une section 
d'expression ise en pays d 
est remarquable. Louvain a ‘battu la Folle 


déplace- 
score était de 3-0. 


-et Deckôninck ; Av.) 


» time; le score au repos étant de 2-2. 
QU- Comp 


ARRETE D Teralr RÉ n Natcres Doté nt neo | 

Tassin, Dewit, De Rid- 
der R., Dewit J. et Vermeylen. Folle Equipe 
mettait en ligne : B.) Scholtus ; Ar.) Rebry êt- 


“Kifs ; D.) Daeninck, Aerts et Lévy; Av.) Laës, 


Willemsen, Testaert et Couturier. 

Waterloo. — L'équipe des A. d. S. de Watet- 
100 à déjà joué 9 matches. Elle en a gagné 7 et 
fait 2 matches nuls. Elle a battu Jolibois par 
2-1. Waterloo 3-1. Braine 3-2, Chenois 5-2, 
Plancenoiït 3-3 et MBraine °F. 2-2.:.Pour les 
matches s'adresser à Gaston Devillers, 2, chaus- 
sée de Tervueren, Les équipes bruxelloises sont 
cordialement. invitées à Waterloo. 4 

Liége, — Le championnat de tennis de table 
se. poursuit toujours gaillardement, Voici dés 
résultats : A. d. S -Soleïl : 4-0 ; Etoile-Donald': 
3-1 et Mafhurin-Spirou : 0-4 Au classement, 
Etoile mène avec 16 points devant, À. d. S, 
15 points. Résultats envoyés par Robert Bout- 
gogne, 3, Quai du Barbou. 

.Fléron-Liége, — C'est à une bien mauvaise 
défense que nos Fléronnais se sont attaqués 
pour leur premier match de football. Ils l’ont 
gagné par 20-5. L'équipe comprenait : B,) Wob- 
nick ; Ar.) Dortu-et Mullers ; D.) Dubois, Fas- 
sotte et Baïrolle ; Av.) Frank, Dumont, Boi- 
rolle, Harvart et Joyeux. Compte-rendu envoyé 
par Stephane Wobnik, 34, rue de Retinnes, 

Grivegnée-Liége. — Equipe de football 
A: d. S. cherche quelques joueurs de 12 à, 14 
ans. N'alignant que sept hommes, elle a déjà 
réussi à battre l’équipe de l'école communale 
de Grivegnée par 12-2, Que sera-ce quand elle 
sera au complet ? S’adresser à Louis Termonia, 
72, rue du Fourneau. 

Rosières-Saint-André, — Les A, d, S, de 
Rosières-Saint-André ont battu l'équipe de 
Champes par 2-1. Elle alignaït : B.) Spreutels ; 
Ar.) Merveille et Poncelet ; D.) Guntin, Quin- 
tin et Herpigny ; Av.\ Delpierre, Mees, Bergiers, 
Bogaerts et J. Poncelet. Compte-rendu envoyé 
par Jean Poncelet, 2, rue des Bergères. 

Liége. — Après avoir longtemps fait preuve 
d’apathie, nos A, d. S. liégeois entendent met- 
tre les bouchées doubles depuis deux ou trois 
semäines.. Voici le compte-rendu du match 
entre “le -Longdoz ‘et ‘le Val-Benoît sous 
l'égide de « Spirou », Longdoz a gagné par 
5-1. Ostrowski Joseph et Raymond Guldemont, 
Piette et Conus ont bien joué chez les vain- 
queurs. L'équipe  w ue comprenait: BB.) 
Tangh; Ar.) et Coelst; D.) Fraiture, 
Eussen «et Eussen H.; Av) Pirson, Fléron, 
H. Tanth et Saenen. L'équipe de Val- 
Benoît demande des matches. S'adresser à Eus- 
sen Henri, rue Bossy, 13, à Angleur, Le-compte- 
rendu de ce match nous a été envoyé à da fois 
par lui et par le capitaine du Longdoz, Pierre 
Wagner, 4, cour Donnay, à. Liége. 

Bruxelles. — Ainsi pee nous l'avons dit, 
MU. S. J. Etterbeek a été sacrée championne de 
Bruxelles, ayant, pour son dernier match, battu 
le Cénacle par 6-0. Bravo aux vainqueurs, Maïs 
le Cénacle, mous écrit son animateur, Pau] 
Moulart, 90, rue de Mérode, a droit à des cir- 
constances atténuantes. 

Figurez-vous que c'était le club des Marolles 
qui devait rencontrer Etterbeek. Les Marolliens 
déclarèrent forfait et ŒEtterbeek demanda au 
pied levé, le matin même du match, au Cénacle 
de jouer la partie, Voulant faire wplaisir, le 
Cénacle accepta de jouer, maïs plusieurs joueurs 
étaient. indisponibles et les autres ne purent 
que faire montre de bonne volonté. Le Cénacle 
a montré là un bel esprit sportif et. nous: l’en 
félicitons. Il a demandé sa revanche en lutte 
amicale et noùs espérons bien. qu'Etterbeek la 
lui accordera. 

Samson-Namèche, — Les À. d. S. de Sam- 
son ont formé une équipe sous le nom de 
Entente Mosane. Ils battirent l’Union de Nou- 
veau-Mondoise par 5-1 pour leur première sor- 
tie. Les vainqueurs alignaïent : B.) Nestergal ; 
Ar.) Grammont et Parmentier; D.) Lepropte, 
Meunier, .Scabab; Av.) ‘Sermor,  Timson, 
Lefëbvre, Moreau et Taziaux, - s 

Compte-rendu envoyé par Robert Moreau, 18, 
rue de Gram + 


Le Championnat National Spirou 
Nous avons demandé à nos divers capitaines 
ou chefs de section de se mettre d'accord pour 


la conclusion. des. rencontres® de quarts de ’ 


finale ‘dont nous rgppelons ‘le - calendrier :: 

Sart contre 1 ÆEtoile., 

Etterbeek contre Winterslag. 

Maurage ou Dour contre Nismes. 

Templeuve contre Gand. 

Le championnat ‘s’est terminé par la victoire 
de l'Etoile-de Namur et le championnat bruxel- 
lois par la victoire de Etterbeek. Par consé- 
duent, il ne-reste plus à désigner que le cham- 
pion du Borinagesävant-de compléter directe- 
ment les tableaux. 5 

Teémpleuve a terminé son championnat. Ils 
ont battu dans l’ordre Warcoing, Néchin, Tour- 
nai et Blandain. , 

A. Namur, — La finale entre le championsde 
série A. Etoile Namur et le champion de série 
B. Ciney s'est {er par la victoire des, 
Namurois par 3-1; s Te début, Namur attaqua 
et ouvrit le score. Ciney réagit «et au repos, ‘le 
marquoir indiquait toujours 1-0; Namur aug- 
menta son avance sur penalty ‘buis marqua un 
troisième but. Ciney revint sur la fin set sauva. 
re Que ARR namürols tons que 

omme autres U S no: “ ? 
Astrid a battu Namèche par 2-1. Namèche avait 
une toute jeune équipe. Marieq, ] , Oger 
sont spécialement à citer. Un_mäfch entre Pro- 
fondeville et Corroy-le-Châtèau est revenu à 
Corroy qui fut nettement le meilleur at 


ndus envoyés par Paul 
82a, rue du Chêne. à Namèche, net et 
de la Province de Namur. = 


e 
® 


second 


| 


VOYEZ-VOUS 
LES ERREURS? 


Fantasio cède de nouveau à 
une marotte : la recherche de 
l'origine des mots. Est-il expert 
en étymologie ? Vous le saurez 
jeudi, ou même plus tôt si vous 
examinez d’un peu près ses 


NOTES ETYMOLOGIQUES 


Binette signifie figure en 
langage familier, par compa- 
raison avec l'outil du jardinier. 
Sciatique s'écrivait autrefois 
scie attique, parce que cette 
agaçante douleur musculaire 
nous ‘est venue de Grèce. Le 
supérieur d'un couvent porte 
souvent le nom de prieur,parce 
qu'il récite à haute voix les 
prières que les religieux disent 
tout bas. Obséquieux, qui si- 
gnifie trop prévenant, vient de 
ce que les flatteurs assistaient 
aux obsèques des riches. Mer- 
cier, autrefois colporteur, a 
pour racine merci, mot que ré- 
pètent les marchands ambu- 
lants, qui vendent surtout des 
auñages. On appelle prélats les 
évêques et autres dignitaires 
parce que le peuple croyait 
qu'ils se prélassent sans soucis. 
Le mot biscaïien a désigné les 
boulets à cause de leur effet 
meurtrier : deux fois Caïn. Po- 
lisson vient, par ironie, de poli, 
ce que ne sont pourtant pas les 


gamins de rue. 
FANTASIO. 


RECTIFIONS 
l'article de la semaine dernière 
ŒÆA BOITE DE PANDORE 


Pandore est bien le titre 
d’une chanson gentiment sati- 


ILS M'ONT ACHET! É. 

“ Cane à LS ee 

ACHETÉ, HR Un ÎE 
RIX DIFFÉRENT 


« É 


fL V À DEUX FEMMES 
Ur MONTENT À BORD 
REGARD, ä 


rique, et non sentimentale, de 
Nadaud, Ce sont ces couplets 
qui ont valu aux gendarmes le 
surnom de pandore, mais là 
s'arrête tout rapprochement 
avec le personnage de la my- 
thologie grecque. Pandore était 
une femme que Jupiter envoya 
de l'Olympe sur la terre, dotée 
de toutes les perfections. En 
réalité, le dieu jaloux voulait 
se venger de Prométhée qui lui 
avait dérobé le feu, et Pandore 
portait une boîte contenant 
tous les maux. Elle l’ouvrit. et 
infligea aux hommes les misè- 
res qui les accablent depuis 
lors, selon la légende à laquelle 
on fait ainsi allusion. 


Pour rire un peu 


La vache qui lit! 

Vu, au carmwæfour de deux 
chemins de campagne l’écri- 
teau que voici: 

« Ce chemin est interdit aux 
oestiaux non accompagnés. Dé- 
fense de passer. » 


L'employé. — Monsieur le 
directeur, pourrais-je avoir 
congé la semaine prochaine ? 

Le directeur. — Mais... pour- 
quoi ? 

L'employé, timide. Eh 
bien ! voilà : ma fiancée se ma- 
rie et... je voudrais bien pou- 
voir l’accompagner à la mairie. 


— Alors, garçon, et ma 
cième renversée ? 
— Ça vient, Monsieur, elle 


est dans Îe couloir... On la ra- 
masse ! 
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QUI EST VENUE ME VOIR, 
L'AUTRE C'EST ROSA. 


NOS MOTS, CROISÉS … 
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Problème: 217 
HORIZONTALEMENT : 


1. Science qui a pour objet la 
description de la terre. 

2. Ensemble de lettres et de 
nombres réunis par des si- 
gnes d'opérations algébri- 
ques. 

3. Drogue dangereuse tirée 
du pavot — Cheville plate 
qui se met au bout de 
l'essieu pour maintenir la 
roue. 

4, Conduite, guidée Note 
de musique. 

5. Epoque — Famille anglaise 
qui donna cinq souverains 
à l’Angleterre. 

6. Se sert d'une arme à feu 
— Historien français. 

7. Ile de l'Océan Atlantique 
— Du verbe rire — Ville 
de France, sur la Côte 
d’Azur. 

8. Colonies néerlandaises 
Mollüsques qui vivent dans 
les mers chaudes. 

9, Ancien bouclier ou an- 

cienne monnaie — Ile grec- 

que de l’Archipel. 

Nattes sur lesquelles 

couchent les Orientaux. 


10; se 


VERTICALEMENT : 


1. Science mathématique: 

2. Opération qui démontre ou 
vérifie une chose. notame 
ment en physique-et en chi- 
mie. 

3- Dire son avis sur un sujet 
dont on diseute — On doit 
s’en acquitter. 

4.. Machine que l'on voit sur- 
tout dans les ports, et qui 
sert à soulever de ‘lourds 
fardeaux — Epoque. 

5. Pardonne Rivière de 
France, arrose Péri- 
gueux. 

6. Carte à jouer — Coutumés 
—* Terminaison d’infinitif, 

7, Nom d'emprunt pris par Un 
écrivain. 

8. Ecrivains qui nous font le 
récit des événements. di- 
“ gnes de mémoire, 

9. Une des îles Cyclades — 

Une des deux faces d'un 

feuillet. 

Prince troyen qui a inspiré 

Virgile — Rivière de Belgi 

que, affluent de la Meuse, 

JAMILUC. 


qui 
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Solution du problème 216 


L'agent de change Dubois pos- 


ces 


sède un-“bureau formé de deux pla- 


communiquant entre elles par 


une porte. Chaque pièce possède 
une porte donnant sur le couloir, 
Dubois a été découvert poignardé. 
Son employé Louis qui.se trouvait 
dans la pièce voisine n’a rien efs 
tendu; il 
d'oreille. Jean, 
n’a rien vu. Il n’a pas quitté le cor- 
ridor, dit-il. 

L'un des deux hommes est le cou- 
pable. Louis ou Jean? Si vous ne 
l'avez pas découvert avant jeudi, 
vous le saurez en lisant notre pro- 
chain numéro. 


est vrai qu’il est dur 
le garçon d'étage 


Solution du ‘dernier problème. 

Pas. de traces d'effraction. : Vol 
commis par. un spécialiste, done par 
le serrurier. 


nn 
T'F À a % 


F CEST PAR TERRE. CAN L | EZ 
ETAT MONTE SUR UNE Mue..t 


DEN D. nd À. ILA NUIT EF JOUR ETM MARIA 
FA MESSIRE. | ER: - < 


eg 


JE cRo1S QU'iL NE Nous ResTé || ALLO /ALLO//c7 STRATOS JC! STRA- 

QU'A ATTENDRE NOTRE DERNIÉ- | | me: PR ENS 

RE HEURE / C'EST BÊTE DE VE- # , eine saut! | 
NIR MOURIR AU MILIEU DES AS 

ÊTOILES ET DES PLA- 

NÈTES !/! 


LE BOLIDE EST DÉYÀA À DES MIL- Re. 
LIBRS DE KILOMÈTRES DE LA TERRE | LS 


Imprimé ‘en Belgique, aux Etablissements J. DUPUIS, Fils et Cie, #, rue Destrée, 


Marcinelle. —"kR. C. Charleroi 27514. 


PUBLICATION HEBDOMADAIRE 


6 Année. — N°9, 
4 Mars 1945, 


\ nee As 
à — Ps] F 
y j cs 


Mes 
chers 
amis, 


Poursuivant notre petit cours 
d'aviation, nous inaugurerons Ja 
semaine prochaine un nouveau 
chapitre : La description des ins- 
truments de bord, Cette descrip- 
tion est attendue par beaucoup 
d’entre vous si j'en juge par voire 
correspondance, et nous sommes 
heureux de vous donner, une fois 
encore, satisfaction. Le pilote 
perdu dans le ciel obéit aveuglé- 
ment aux Cadrans et aiguilles qui 
se trouvent devant lui et le ren- 
seignent avec exactitude. sur Ia 
vitesse, l’altitude, l'inclinaison et 
la position de son appareil, le 
régime dé son moteur, la conte- 
nance de ses réservoirs, ete; En 
suivant cette partie de notre 
cours, vous Connaîtrez mieux 
encore les secrets du vol et vous 
assimilerez plus facilement le lan- 
gage muet de ces petits cadrans 
qui avertissent le pilote du dan- 
ger. 

Lorsque nous aurons terminé 
ce chapitre sur le pilotage, vous 
en connaitrez autant — en théo- 
rie tout au moins — que l'élève 
pilote qui affronte lès épreuves 
de vol pour décrocher son fameux 
brevet. Pour vous, l'avion ne sera 
plus ce monstre un peu mysté- 
rieux, mais un moyen de loco- 
motion familier. Vous compren- 
drez l'utilité de chaque détail de 
l'appareil et vous-verrez que cette 
Connaissance, loin de détruire 
un beau rêve un peu confus, 
vous fera aimer davantage encore 
Faviation et apprécier en con- 
naisseur le travail acharné des 
hommes qui, au prix de leur sang 
Le ra souvent, ont su conquérir le 
ciel. 

Nos amis qui ont suivi ce cours 
depuis son début se sont déjà 
farmiliapisés à la vie d'un aéroe- 
drome, ils en connaissent tous 
les accessoires, et. la raison. d'être 
de chacun d'eux. IIS ont appris 
less principales règles de circu- 
lation: édictées dans um. but de 
séeurité, ils savent distinguer les 


- personnes. 


différents feux de bord allumés 
en temps de paix sur les aéronefs 
en vol nocturne. Vous connaissez 
maintenant le maniement du man- 
che à balai, du palonnier €t de la 
manette à gaz. Ensemble, nous 
avons exécuté les manœuvres déli- 
cates du manche à balai à l'atter- 
rissage et au décollage çt n'avons 
pas encore oublié les lecons de 
ce pauvre £Laburi qui nous a 
montré, sans le faire exprès, tout 
cé qu’il ne fallait pas faire si 
nous voulions éviter de « casser 
du bois », Le chapitre consacré 
aux acrobaties vous permettra 
d'apprécier les évolutions des as 
du manche à balai dans les futurs 
meetings et vous saurez distin- 
guer avec précision les figures 
qu’ils dessineront dans le ciel. 
Ceci vous donne déjà un bagage 
aéronautique que pourraient vous 
envier la plupart des grandes 
Mais nous ne nous 
arréterons pas en si bon Chemin. 
Après la description des instru- 
ments dé pilotage, nous aborde- 
rons l'étude dé l'hydravion, puis 
nous exatuinerons ensemble les 
avantages et inconvénients des 
atterrisseurs tricycles et escamo- 
tables, des hélices monopales, à 
pas variable, à mise en drapeau, 
etc. Puis ce sera le tour de la 
navigation aérienne, du rôle de 
la radio et d’autres problèmes 
aéronautiques qui vous  intéres- 
sent et sur lesquels vous. nous 
demanderez des renseignements. 
De cette façon, nous aurons ras- 
semblé en un cours illustré une 
documentation complète sur l'art 
du pilotage. Nous espérons avoir 
ainsi rendu service à nos innom- 
brables amis qui aiment l'avia- 
tion et rêvent -de la pratiquer un 
jour. LE CHEF-PILOTE. 


LE. COIN DES 


LE MOTEUR CAOUTCHOUC 


Le moteur caoutchouc est em- 
ployé par la plupart des modé- 
listes qui construisent des avions 
en réduction, C'est le moyen de 
propulsion le plus économique et 
le plus simple. Son rendement ’est 
excellent et il ne connaît pas les 
ratés. Une fois remonté, le moteur 
part aussitôt qu'on le lui demande. 
Parfois il casse, mais très souvent 
ce n'est pas sa faute, mais bien 
celle de son propriétaire, Le mo- 
teur caoutchouc n'est pas exigeant 
et ne demande que le minimum 
d'égards, mais on aurait tort de 
lui refuser le peu de soin qu'il 
réclame, Maintenant, plus que ja- 
mais, il faut le manier avec cer- 
taines précautions, car le caout- 
chouc se fait rare sur le marché. 
Son approvisionnement devient dif- 
ficile et son prix.a subi une hausse 
assez forte. 

Les modélistes utilisent princi- 
palement du caoutchouc en fil de 
section carrée, ronde ou plate. 
C'est surtout à cette dernière que 
va la. préférence des amateurs de 
petite aviation. La section la plus 
courante est. de 3 7%, sur 1 M. 

Un écheveau moteur se compose 
de brins ou de boucles. Un brin 
est la longueur du fil allant d’un 
crochet à l’autre et la boucle est 
égale à deux brins. 


BRIN 


Les modélistes ont pris l’habi- 
tude de compter leur moteur par 
brins, mais il est préférable de 
compter la section totale du mo- 
teur, la section de chaque brin 
pouvant varier. On réunit les deux 
extrémités du fil de caoutchouc 
au moyen d’un nœud. plat que les 
scouts connaissent parfaitement et. 
que vous pourrez exécuter facile- 
ment en vous reportant au dessin 
ci-contre. 

Sachez que plus un écheveau 


LE COURS DU 


DANS LES AVIONS 
DE GRANDE ENVERGURE 


LE MANCHE- À- BRL 


LA COMMANDE 


CES 


DU GOUVERNAIL DE PROFONDEUR 
EST IDENTIQUE piceut DES AUTRES AVIONS., 
At 


LES AILERONS AU LIEU 
D' ÊTRE ACTIONNES PAR 
L'INCLINAISON DU MANCHE 
LE SONT PAR LA 
gares ne 


CHEF-PILOTE 


ONDEREDUCTION. 


MODELES 


REDUITS 


est épais, c'est-à-dire plus il com- 
porte de brins pour une même 
longueur, moins vous saurez le 
remonter, Par contre, plus vous 
alongerez la longueur de chaque 
brin pour un même nombre de 
ceux-ci, plus vous pourrez aug- 
menter le nombre de tours. 

Si vous voulez augmenter la 
puissance et la durée de votre mo- 
teur, il vous faut le roder, Le 
rodage consiste à n’emmagasiner 
que progressivement le nombre de 
fours, Au premier remontage vous 
le tournez à 100 tours, puis à 200, 
et ainsi de suite jusqu'à ce que 
vous arriviez à la limite de rup- 
ture, sans toutefois la dépasser, 


Ce, me “um, 


BOUCLE NOUEE 


Avant de remonter votre mo- 


teur, pour éviter qu’il « cogne », 
vous le lubrifierez à l'huile. de 
ricin ou avec un mélamge de savon 
noir, de glycérine et de l’eau. Le 
savon noir et la glycérine sont 
assez rares actuellement, 
ne vous en faut pas beaucoup, et 
avec une bouteille de 30 grammes 
de ce mélange vous pourrez 
« tenir le coup » toute une saison, 
Le lubrifiage a pour but de faire 
glisser les brins les uns sur les 
autres. En les empêchant de coller 
l'un à l'autre — ce qui arrive 
immanquablement par suite de la 
traction opérée — vous évitez des 
tensions inutiles de certaines par- 
ties du moteur, ce qui amènerait 
une rupture prématurée de votre 
précieux eaoutchouc, Une: fois le 
vol terminé, vous nettoyez le 
caoutchouc dans l'eau et, après 
l'avoir convenablement séché, vous 
le mettez dans une boîte métal- 
lique à l’abri de la lumière et de 
la chaleur. 


Certains 
ont remplacé 


modélistes ingénieux 
le caoutchouc de 


section 1 X 3 paz des petites bou- 
cles de 1 X 1 que l’on trouve dans 
le commerce. Ils assemblent 10 à 
12 boucles et les réunissent l'une 


.à l’autre par un nœud en torsade. 


Si le rendement est un peu infé- 
rieur avec ce moteur, les résultats 
sont cependant très satisfaisants et 
Ja dépense à l'achat est fortement 
diminuée. Georges CEL. 


Les membres du C.S,. A. 
connaissant un local pou 


vant convenir pour organi- 
ser les réunions des esca- 
drilles sont priés d'en aver- 
tir immédistement SPIROU 
AVIATEUR, 


Solution du dernier problème : 
Les portes s'ouvrent intérieure- | 
ment. Or, il y a des. livres devant la 
porte donnant sur le corridor. Le 
coupable est done: Louis. ee 


Flup. voit passer un repris de jus- 
tice. I1 doit avoir fait quelque mab- 
vais coup, pense notre détective en 
voyant l'élégance du filou. à 

Celui-ci jette un papier déchiré. 
Flup s'en empare, en trouve la si- 
gnification et fait arrêter une bande 
de voleurs. 


Voyez le texte de cette communi- 
cation. dans notre prochain numéro. 


mais. il - 


“Notre pauvre cher Fantasio vient d'être vic- 


e d’une désagréable aventure, et ‘il ne- 


time 
4 HR pas encore pourquoi le-sort lui fut. 


. défait, sans entrain ; au bout d'unquart d'heure, 

il n'avait pas encore commis un Seul calem- 
bour: autant dire que son état était franche- 
ment inquiétant, Le rédac'chef lui demanda 
alors des nouvelles de sa santé, et Fantasio 
nous confia qu'il avait entendu dire : 


Une pomme par jous, 
Eloigne le médecin pour toujours. 


. Or, vous savez que Fantasio ne fait jamais 
les choses à demi. Calculant que douze doc- 
teurs habitaient dans les environs, il croqua, 
après souper, douze belles reinettes à leur inten- 
tion. Deux heures plus tard,'il fallait en appéler 
un treizième d'urgence ! « C’est sans doute ce 
nombre qui m'a porté malheur, conclut Fan- 
tasio, car j’ai eu une indigestion.…. gastrono- 
mique ! » 

Le ‘dérnier mot nous a rassurés : Fantasio 
revivait, même si la leçon ne lui avait pas 
appris que l'excès en 
tout est un défaut, 
et qu'il ne faut pas 
se charger l'estomac le 
soir. C'est cette-dernière 
idée qu'exprime le dicz 
ton que me soumet 
Fantôme du Bengale 
19217: « L'orange est 
d'or le matin, d'argent 
à midi et de plomb le 
soir, » En termes clairs, 
l'estomac tire profit de ce fruit surtout après 
le repos de la nuit, mais le supporte moins 
bien à la fin de la journée. 


Le même copain nous propose une pensée 
que chaque Spiroutiste approuvera : « À celui 
qui n'a pas la science de la bonté, toute autre 
science est dommageable. » A strictement par- 
ler, la bonté ne répond pas à la définition de la 
sciénce, ensemble de connaissances bien coor- 
données et parfaitement raisonnées ayant un 
objet déterminé et possédant ses lois et ses 
méthodes rationnelles d'investigation. Mais il 
n’én reste pas moins vrai qu’un homme a beau 
être savant, toute sa science ne lui servira à 
rien s’il ne la met pas au service de ses frères. 
Au contraire, quand bien même il s’enrichi- 
rait, il n’en sera que plus malheureux, perdant 
la paix du cœur par son égoïsme. 


Ceux qui cherchent avant tout à se rendre 
utiles à l'humanité retirent de leur désintéresse- 
ment de grandes joies, et je vous conseille de 
lire à l’occasion la vie de Pierre et Marie Curie, 
à qui nous devons le radium. Ils auraient pu 
devenir riches, très riches, étant tous deux intel- 
ligents, mais ils furent bien plus heureux à 
vivre côte-à-côte dans leur laboratoire et à 
goûter le soir le charme de la vie de famille. 
Lorsque Pierre Curie mourut en 1906, écrasé 
par un autobus, sa femme lui succéda en qualité 
de professeur à la Sorbonne, Il y avait un 
monde fou à sa première leçon, car on se 
demandait ce qu'elle allait dire de son récent 
malheur, Mais Marie Curie, impassible, ouvrit 
ses cahiers et commença simplement : « Au der- 
nier cours, vous avez vu que... » Et elle con- 
tinua la leçon que la mort avait interrompue. 
N'était-ce pas là le plus éloquent hommage à 
la von de celui dont elle avait partagé la 
vie 

Un autre grand Français dont nous avons 
déjà parlé, le chimiste Louis Pasteur, chercha 
aussi à être bon, c’est-à-dire à soulager les 
souffrances, en consacrant son existence à la 
science. On dit souvent de lui qu'il a découvert 
les microbes : ce n'est pas tout à fait exact, 
puisque l’on avait observé bien avant lui, à la 
loupe, des êtres infiniment petits. Certains 


H ne faut pas se 
charger l'estomac 
le soir. 


MARCINELLE 
[SALLE DE « LA RUCHE » 


A la demande de nombreux spectateurs 


Dimanche 7 Mars 1943 


Bureau : 14 h. 30 Rideau : 15 h. 
2e REPRESENTATION PAR 


Les Célèbres Marionnettes 
d'Art Parisiennes du 


FARFADET 


Un programme merveilleux présenté par 


S pirou en personne 


Retenez vos places aujourd'hui même ! 
‘Location tous les jours à « La Ruche » 


Participation aux frais : 
4, 6, 10 frs - A, d. S. 3,50, 5 et 9 frs | 


- contraire. Ce matin, il nous est arrivé pâle et f 


médecins devinaient même 
due ces menus parasites 
pouvaient jouer un rôle 
dans nombre de maladies. 
Mais on n'allait pas plus 
loin. Le mérite de Pasteur 
fut de découvrir que les 
microbes sont la cause des 
fermentations, et que les 
maladies infectieuses sont 
en somme aussi -des fer- 
mentations. 
Pasteur ‘a ainsi prouvé 
que la levure est formée 
> d'êtres vivants, alors que, 
Ces menus même de son temps, -on 
parasites, continuait à croire qu'elle 
était une matière morte. 
Jusque là, ce sont des doctrines scientifiques, 
mais Pasteur sut en faire profiter l’humanité, 
par exemple en vaccinant-contre la rage. Détail 
étrange, le microbe de la rage reste encore 
inconnu, “après plus de soixante. ans de 
recherches ! Avant Pasteur, l'élevage des vers 
à soie était contrarié par deux maladies: la 
pubrine et la flacherie. Examinant au micros- 
Sn les organes de sujets atteints de la pre- 
ère affection, l'infatigable chercheur aperçut 
les microbes en cause, agents de l'épidémie. Il 
arrêta celle-ci en éliminant les vers malades 
pour ne garder que les œufs des individus 
sains. 


Quant à la flacherie, c’est une infection intes- 
tinale dont l'agent est introduit par la nourri- 
ture, avec les feuilles de mürier., Bien mieux, 
en regardant de plus près, Pasteur reconnut à 
l'intérieur du microbe un point brillant, la 
spore, sorte de graine plus résistante qui survit 
au reste de l'animal. Il en savait assez pour 
protéger l'élevage des vers à soie et pour évi- 
ter la ruine des braves gens qui en vivent. 

Je n’oserais affirmer, mon fidèle Zig Homar, 
que Thénard prévoyait toute la portée de sa 
découverte quand il remplit d'admiration l’Eu- 
rope savante en 1818 en trouvant l'eau oxy- 
génée, si utile en pharmacie, mais ce grand 
chimiste français donna plus d’une preuve de 
son grand cœur. Lorsqu'il. fut élu, en 1809, à 
l’Académie des Sciences, il s'en fut chez lui, 
dans son village natal de Champagne. Savez- 
vous ce qui le réjouissait le plus ? C'est qu'il 
avait trouvé un exemplaire de l'Imitation de 
Jésus-Christ, imprimé en gros caractères lisi- 
bles sans lunettes et qu'il destinait à sa vieille 
maman. Ce fut ‘aussi par 
amitié pour le peintre Gros 
que Thénard cChercha et 
rouva le. moyen ‘de rendre 
mperméables les pierres les 
plus poreuses, L'artiste avait 
orné de fresques la voûte 
du Panthéon, à Paris, mais 
l'humidité menaçait de rui- 
ner son œuvre sans espoir, 
Grâce à Thénard, il put 
la recommencer d’un cœur 
léger. 


Ces quelques traits suf- 
fisent, je pense, pour don- 
ner tout son sens à la pen- 
: sée que j'ai cherché à 
expliquer. Si Pasteur, si les Curie avaient sim- 
plement poussé leurs recherches ‘en curieux, ou 
en gens avides d’argent, ils n'auraient pas été 
soutenus par la consolante idée du bien qu'ils 
faisaient. 

Il faut cependant reconnaître que bien des 
découvertes purement scientifiques, sans portée 
pratique immédiate, seront un jour utiles, si 
elles ne le sont. déjà. 

L’astronomie aide les marins à faire le point, 
c'est-à-dire à déterminer l'endroit où ils se 
trouvent sur la vaste mer. Le dernier -des pilo- 
tins te dira, Paul l’Ostendais, que Pluton est 
la planète la plus éloignée de notre système 
solaire. 11 te confiera aussi que le Soleil est à 
150 millions de kilomètres, distance restreinte 


Le moyen de ren- 

dre imperméables 

les pierres les plus 
poreuses.….. 


* si l’on songe aux milliards de lieues nous sépa- 


rant de l'Étoile Polaire, mais formidable en 
comparaison des 400.000 kilomètres à franchir 
par Fantasio quand il va chercher inspiration 
dans la Lune ! 

Il y a de quoi avoir le vertige ! Pensez donc 
que la lumière de certaines étoiles met quelque 
chose eomme dix mille années pour nous par- 
venir. Rien ne nous prouve qu’elles «existent 
encore ou qu’elles n’ont pas formé en se désa- 
grégeant d’autres astres que les astronomes 
découvriront dans leur lunette ou par leurs cal- 
culs, demain ou dans vingt siècles ! 

Je voudrais parler plus souvent et plus lon- 
guément de l'astronomie, mais comme il s'agit 
d’une science basée sur les math, il est préfé- 
rablé de remettre la chose à plus tard, et d'en 
faire l’objet d'une rubrique spéciale de vulga- 
risation : voyez-vous le Fureteur parlant ici de 
parallaxe, par exemple ? Il y perdrait vite ses 
amis, je gage, €t il n'est pas disposé à pareil 
sacrifice, : 

Il me faudrait également une. place dont’ je 
“ne”dispose pas, Eclair 36805, pour te donner, 
comme tu le voudrais, des détails sur les 
Guerres 


Médiques. Perds-tu de vue que cette 


suite formidable de campagnes mit aux prises 
Grecs et Perses au cours du Ve siècle avant 
notre ère (notre pauvre ère, dirait Fantasio !), 
La première des trois eut pour prétexte l'aide 
donnée par les Athéniens à leurs colonies 
d'Asie Mineure en révolte contre la domina- 
tion des Mèdes : Darius fut écrasé à Marathon, 
à six lieues d'Athènes, après avoir débarqué 
une redoutable armée d’une flotte de 600 vais- 
seaux. Son fils Xerxès ne fut pas plus heureux 
lorsqu'il envahit à nouveau la Grèce, «avant- 
poste de l'Europe avec un million de soldats, 
en 480 av. J.-C., et les Grecs achevèrent d’assu- 
rer leur victoire en refoulant les Perses défini- 
tivement et en leur imposant une paix humi- 
lidnte : le dernier roi, Darius III, devait être 
détrôné ‘après avoir été battu par Alexandre, 
en 331, Certes, ces guerres sont fécondes en 
grands souvenirs historiques : Léonidas se sacri- 
fiant au défilé des Thermopyles, un :peu comme 
les Six Cents Franchimontois devaient le faire 
à Liége, Thémistocle remportant la victoire 
navale de Salamine, mais où trouver la place, 
encore une fois, de retracer ici ces faits 
héroïques, 

Au-surplus, la plupart d’entre nous ont pâli, 
ou pâlissent éncore, ou pâliront demain, sur la 
relation des guerres qui forment le plus clair 
de l’histoire. Un conseil pratique à ce propos, 
d’après un de mes professeurs: en étudiant 
l'Histoire universelle, ne perdons pas de vue 
ce qui s’est passé à telle ou telle époque dans. 
les pays autres qué <célui dont il est question. 
Formons des ‘petits tableaux, sur un bout de 
papier, inscrivant par exemple le nom des con- 
temporains de François Ier par exemple, ou 
d'Henri VIIL d'Angleterre, Essayez sans vous 
aider d’un manuel, vous constaterez que vos 


connaissances sont souvent décousues. 
Ne vous découragez pas pour 
Er si peu: le remède est souvent 


près du mal, comme toujours, 
Ainsi, si vous avez remis per- 
pétuéllement au lendemain le 
soin d'écrire à Spirou, 41, rue 
Destrée, à Marcinelle, ou de 
passer à un Copain malchan- 
ceux votre exemplaire du jour. 
nal, ou encore de gagner au 
club une bonne recrue, répa- 
rez aujourd'hui votre négli- 
‘gence, æt vous aurez le droit 
de crier: Spirou ami. pPar- 
tout. ‘toujours !…. Se 
LE FURETEUR. 


Fantasio s'est occupé de la mise en page du 
dernier numéro. Résultat : vous avez cherché 
en vain le Bulletin d'Adhésion annoncé par le 
Fureteur, Réparons au plus vite ! 


BULLETIN D'ADHESION 


"AUTOND) 
À GAUCHE 


Le remède est 
souvent près 
du mal. 


Je sotseigné "2%, rue 


l'honneur d’être inscrit parmi les Amis 
Spirou (A. d. S.). 

Je joins à la présente : 

5 frs pour ma carte et l’insigne À. d. S. 

6 frs pour ma carte d'A. d. S., ma Carte du 
C. S. A. et un insigne : A. d. S. ou C. S. A. 

10 frs pour les deux cartes et les deux 
insignes. 

Je m'engage à respecter le Code-d’Honneur 
et en particulier à ne pas révéler Ja clef du 
langage secret. ; 


Signature du parrain Signature du candidat 


Le Mardi 9 Mars 1943 
Les Célèbres Marionnettes 
d'Art Parisiennes du 


FARFADET 


seront au 


CINE-THEATRE 
À 
CHATELET 


Bureau : 15 h. 30 Rideau : 16 h. 


Location tous Îles jours au 


CINE-THEATRE 
de5hà6h, 


Participation aux frais ? 
4,6, 10 frs - À. d. S. 3,50, 5 et 9 frs 


F DANS L'ARBRE OÙ 1LS 5€ 
SONT RÉFUGIÉS-, LARSEN 
ETSHEBA MENENTUN 

à INFERNAL  : 


LES MAINS EN CAR 
TOUT LE MONDE. 
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QUELQUES SECONDES 
PLUS TARO, DANS LE 
MUGISSEMENT DE 

SES 860 CHEVAUX 
DÉCHAÏNÉS. L'AMON 
S'ÉLANCE DAnf LA 
CLAIRIÈRE ,RE BON 
DIT, DELLE... 


CEST BIENGA ON PROTÉGÉ 
DEVICHNOU! C'EST-LA Quon 
À EMMENE LA MEMSAMIS ? 


fe 


Ge” 


(itYA Un CERCLE ROUGE 


EH BIEN ,LARSEN ,TOi QU AIMES LA 
COMPAGNIE TE NDILA SERV1.. NOUS ALLDIS Ye 
DROIT AU PIC DE LA SOLITUDE 


IL FAUT TROUVER 7 Sr] fees Ï Î'esr.ce un uomm 
D'où VIENT CETTE STRATOS à OÙ UN REVENANT € 
‘ct = a. | IEN CEST. 
ALLO, ALLO /{! 5 ; OÙ BIEN..c 
BOLIDE, MEN- ST Un: 
TENDEZ-VOUS? 


Bientôt; tu ne 
t'occuperas plus 

de mes ; 
affaires => 


Ote-toi de là, 
ou bien... 


Ÿ À mon tour, Et pas un geste avant mon 
| maintenant { 1 5 départ | 
Haut les 4 : 


é* PRES 


ille regrets, 


shériff, mais j'ai 


x 


les projets 
de 
CAVALIER 
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LES SPORTS 


LE TENNIS DE TABLE 

Je crois bien que c’est notre camarade Robert 
Bourgogne qui a, le premier, parmi les A. d. S. 
“ntroduit la pratique du tennis de table. C'est 
tous les jours que les A. d.S. Mégeois se réu- 
nissent à l'invitation de Robert Bourgogne 
:(3, Quai du Barbou). Ceux qui sont libres le 
“soir jouent quelques parties de ping-pong et 
un véritable championnat interclubs se :greffe 
sur ces organisations amicales, 


En règle 
générale, ce- 
pendant, le 


tennis de ta- 
ble “est assez 
peu pratiqué 
parmi les 
A. d. _S., et 
c'est en sa 
faveur que 
nous - allons 
rompre une 
lance aujour- 
d’hui, car le 
tennis de ta- 
blé est réel- 
lement un sport captivant, agréable à pratiquer 
ét qui peut être joué à peu de frais dans un 
local relativement exigu. 

Le ‘tennis de table est-il un sport ? On a 
longuement discuté de la question. Certains 
Y'apparentent au billard, “estimant qu'il s'agit 

lutôt d’un jeu sportif que d’un sport. Nous ne 
es suivrons pas. Ceux-là, probablement, n'ont- 
jamais vu jouer au tennis de table que de 
“petits joueurs se contentant de pratiquer la 
« babaïlle », se renvoyant la balle sans prendre 
aucun risque d'attaque. 

Les champions de tennis de table doivent, 
‘comme d'autres, suivre un entraînement pro- 
longé et souvent difficile. Ils doivent se soigner 
et s'imposer des privations. Qu'il me suffise de 
vous dire que Max Kahn, notre actuel cham- 
_‘bion de Belgique de tennis de table joue égale- 
-ment au rugby, au basket-ball et au hockey. Il 
-a pratiqué l'athlétisme. Il disait pourtant récem- 
ment qu'il n'était jamais aussi fatigué que 
“quand il avait disputé un match de ping-pong, 
‘car la tension nerveuse est continuelle, : 

Sj vous voyez d’ailleurs jouer les cham- 
bions de tennis de table, vous constatez qu’ils 
‘se placent loin de la table, qu'ils reprennent 
les balles parfois à deux, trois ou quatre 
mètres de la table et qu'ils « ‘drivent » ou 
qu’ils « smashent » avec une violence éton- 
nante. C’est du véritable tennis de combat et 
les déplacements des joueurs, s’ils n’ont pas 
J’amplitude de ceux des joueurs de tennis, sont 
Æœependant appréciables, Joué de cette manière, 
le tennis de table est un véritable sport qui 
mérite tous les encouragements. É 


Le tennis de table peut se jouer à deux ou 
bien à quatre. Il est le plus souvent pratiqué à . 
‘deux. C'est ainsi d’ailleurs qu'il est le plus 
spectaculaire et le plus athlétique. 

Quel en est le règlement ? La partie se joue 
en 21 points. Chaque adversaire est muni d’une 
légère raquette pleine, recouverte ou non de 
caoutchouc. Souvent les raquettes sont caout- 
choutées d’un côté et on laisse le bois appa- 
rent de l’autre, On drive avec le côté caout- 
‘chouté, ce qui permet de méttre de l' « effet » 
dans la balle et l'on fait les « revers » avec 
le côté en bois, car le bois détruit l'effet donné 
à la balle par l'adversaire, 

La table est séparée en deux par:un filét. Je 
ne vous en donne pas les dimensions. exactes, 
car je vous recommande de ne jamais jouer 
sur une table quelconque avec un filet quel- 
conque, Il faut toujours jouer sur un terrain 
réglementaire avec un filet approprié, C'est en 
jouant sur des tables de salle à manger muées 
en tables de tennis que l’on dérègle son jeu, 
que l’on prend de mauvais réflexes et qu’on se 
condamne à n'être jamais qu’un joueur mé- 
diocre, Le tennis de table est un sport de pré-: 
cision, Les débutants surtout doivent veiller à 
ne pas prendre de mauvais plis. 


Pour livrer, le joueur frappe la balle sur la 
table, de son côté. La balle, après ce bond, 
franchit le filet et retombe — ou doit retomber 
— de l’autre côté de la table où l'adversaire 
ne peut la reprendre qu'après qu'elle ait 
rebondi une fois. S'il la reprend au second 
bond, de volée, qu’il la met dans le filet ou à 
côté de la table, il perd le point. 


Les balles sont ainsi échangées, Elles doivent 
chaque fois faire un bond sur la table avant 
d'être reprises et renvoyées sur la table de 
l'autre côté du filet. Chaque balle lancée dans 


Nous allons rompre une lance 
en faveur du tennis de table. 


P'NOTRE CAS NEST PRÈ 
DÉSESPÈRE LES 
'TEMOIGNAGES DU 
CAPITAINE E7 CEUI 
L'HOMME AUX 


DEUX ÉCUS PROUVE 
RONT NOTRE 
INNOCENCE CEsr 


le filet ou au dehors de la table est comptée 
mauvaise, L'adversairé à Un point, : 
La. partie se poursuit de cette manière jus- 
qu'à 21 points. Chaque joueur à le droit @ 
livrer cinq balles consécutives. Après 5 livrées, 
on change. Il y a donc changement de livreur 
chaque fois que l’addition des æoôints donne un 


multiple de 5. On change à 6-4, 7-3, 11-4, 16-9, 


à 15-10, 18-17, etc... Si Von arrive, par hasard, 
à 20-20, on fait intervenir îles « avantage » 
comme au tennis. 11 faut toujours deux points 
d'écart entre le vainqueur et le vaincu, On 
continue donc jusqu’à ce que cette -différence 
soit atteinte. On peut ‘gagner par 21-19, par 
22-20 ou par 30-28, etc... Quand on atteint 20-30, 
on change de livreur à chaque point, 


Le jeu à quatre ne diffère pas sensiblement . 
minute par Befrancq. Namur se montra légère- | 


du jeu à deux. Chaque partenaire doit frapper 
la balle à son tour, et la livrée, au lieu d'être 
quelconque, doit être faite en biais, comme au 
tennis, à l'adversaire désigné pour reprendre la 
balle. Pour cette raison le jeu est divisé en 
deux ‘dans le sens.de la longueur. 

Le. tennis de table peut être pratiqué avec 
plaisir dans des locaux assez exigus (salles de 
patronage, par exemple). Il est fort distrayant, 
aussi le recommandons-nous à nos A.:d, S. qui 
n'ont pas #oujours l'occasion de pratiquer le 
sport en plein air ou bien qui cherchent .des 
distractions en salle. Nous nous tenons d'’ail- 
leurs à leur entière disposition pour leur four- 
nir tous détails qu'ils pourraient désirer. 

Qu'ils écrivent à Kiki, 41, rue Destrée, à 
Marcinelle-Charleroi. Pour cela, ils indiqueront 
sur leurs lettres leur nom, prénom, adresse et 
numéro d’ A. d. S. Ils n'oublieront pas non 
plus de joindre «um timbre à 1_ franc pour les 
frais de réponse ou d'insertion dans le journal. 
S'ils habitent une grande ville récemment uni- 
fiée, ils indiqueront néanmoins quelle est leur 
ancienne commune (Uccle-Bruxelles, ou bien 
Marchienne-Charleroi ou Sclessin-Liége) afin 
que nous sachions quel est leur quartier et que 
nous puissions plus aisément, le cas échéant, 
grouper nos A. d. S. Est-ce dit ? 


LE CHAMPIONNAT NATIONAL 
DE « SPIROU » 


Il est entré dans sa première phase, puisque 
les quarts de finale sont en cours. J'espérais 
déjà cette semaine pouvoir vous donner les Ipre- 
miers comptes-rendus, mais nos chefs de =sec- 
tion n'ont pas encore ‘conclu toutes leurs ren- 
contres «et il nous faudra patienter quelque peu. 
La difficulté des communications est grande et 
il faut bien mettre les voyages sur pied en pre- 
nant toutes ses précautions. Le journal ‘règle 
les frais de déplacement, mais ‘on conçoit que, 
malgré cela, nos A. d. S. tiennent à étudier de 
près leurs déplacements qui sont, pour eux, de 
jolies récompenses après une saison régionale 
fertile en succès. Fe 


LES AVIS DES A. D. S. SPORTIFS 


Haine Saint-Pierre, Equipe de football 
A. d, S. désire des matches dans la région du 
Centre. Jean Métens, 69, rue du Vélodrome, 
Haïne Saint-Pierre, s 

“Tournai. — Un joueur de football A, à. £. 
demande à jouer dans une équipe de « Spi- 
Trou ». René Vifquin, 3, rue Sainte-Catherine, 

Waterloo. — L'équipe de football des À, d. S. 
de Waterloo demande à rencontrer sur son ter- 
rain une équipe bruxelloise d’A. -d. S. Elle est 
disposée à jouer le match retour à Bruxelles le 
22 avril. Qui répondra à l'invitation de Devil- 
lers, 11, Chaussée de Tervueren, à Waterloo ? 

Trazegnies, — Un A. d. S. momentanément 
démuni de ses bottines de football désireraïit 
en louer une ‘paire, pointure 43, pour quinze 
jours. Y a+t-il un autre A. d. S. disposé à ce 
prêt ? Jean Boisacq, 8, rue de Seneffe, est cet 
A. d. S. locataire. 

Huppaye. — Une équipe de football A: d.S. 
a été formée dans la localité par Close, 14a, 
rue d'Emines, Une seconde équipe a même été 
alignée et ces deux formations désirent rencon- 
trer des camarades A. d, S, Qui veut être leur 
adversaire ? L'équipe A. comprend des joueurs 
de moins de 20 ans, l’équipe B. des joueurs de 
moins de 14 ans. 

Hanret, — Une équipe de jeu de balle a été 
formée et, dès à présent, elle demande à con- 
clure des luttes pour la bonne saison. Arthur 
Fronville, rue de la Vallée, 

Woluwe Saint-Pierre-Bruxelles. — Et voici 
ce qui confirme ce que nous écrivions en com- 
mençant cet article. Un A. d. S. voudrait grou- 
per les A. d: $S. bruxellois amateurs de tennis 
de table. Ceux qui désireraient tenter cette nou- 
velle activité sportive doivent s'adresser à 
Henri De Smet, 257, rue François Gay. Espé- 
rons que notre camarade De Smet aura le même 
succès que Bourgogne à Liége, et, qui sait, 
peut-être pourrons-nous, plus tard, songer à un 
championnat national « Spirou », 


OÙr MAIS LES 
B!JOUx . LES FAUX 
DOLLARS: Qu: DONC 
LES À MS DANS 
NOTRE CHAMBRE®? 


LES preuves 


. Huy, — Equipe de football A, d. S. en ford 
Ha RE ‘encore quélques joueurs 1 


13 à 18 ans. Elle demande des matches aux 
environs de Huy. Albert Renwart, 9, Chemin 
de Falhise, est son animateur. 


Namur, — La finale namuroise “de football, 
comptant pour le championnat national de 
« Spirou » a été joué à Namèche et fort bien | 

k 


| 
LA VIE SPORTIVE DES SECTIONS | 
| 


arbitrée par un de nos bons À. d. S..namurois, 
Ciney, leader de série B. rencontrait l'Etoile 
Namuroise, leader de série A. Le vainqueur 
était qualifié pour rencontrer en quart dé 
finale :nationale Sart, champion des Ardennes, | 
Namur marqua son premier but à la huitième | 


ment supérieur pendant cette première période | 
à l'issue de laquelle le score était toujours de | 
1-0, En seconde mi-temps, Ciney prit un foli | 
départ, mais se heurta à une bonne défense, | 
Namur réagit et marqua à la quatorzième mi- 
nute sur penalty, le joueur attaquant ayant été 
fauché, Dix minutes plus tard, Namur, mis en | 
confiance et jouant à l’aise, marqua 3-0, Ciney, 
courageusement, essaya de refaire son retard 
et parvint à sauver l’honneur sur penalty pour 
hands, sept minutes avant la.fin. } 

Bruxelles. — Roland de Bosscher, qui a dou- 
blé à Bruxelles notre camarade Robert Defort 
sur la fin de la saison, nous communique les 
classements définitifs bruxellois. 15 équipes se 
présentèrent au départ. Etterbeek gagna devant | 
le F. C. Marollien, Evere, Cénacle, Folle Equipe, | 
National Star, F, €. Marollien II, O. N. D.! 
Saint-Gilles, Centenaire, Sporting, Etterbeek A. 
Spirou, ‘Laeken, Sava, Stuivenbergh. La‘ com- 
pétition fut un réel succès de participation et 
un réel succès sportif. 

Etterbeek, champion bruxellois de « Spirou », 
rencontrera en quart de finale national l’équipe 
de Winterslag, championne du Limbourg, 

Signalons aussi que c’est grâce à l’amabilité 
du papa de Roland De Bosscher, qui.est Pré- 
sident du Sporting Club d’Ixelles, que « Spi- 
rou »-pourra faire ‘disputer la finale nationale, 
le grand match sur le terrain promotionnaire 
de Ixelles. L'an passé, c'était l'A. A. La Lou- 
vière qui nous ‘avait offert l'hospitalité. Cela 
témoigne de l'intérêt que les clubs portent à 
nos efforts. Répétons encore que les champion- 
nats de « Spirou », tout en se disputant en 
dehors des sentiers de l’Union Belge ne consti- 
tuent toutefois aucune concurrence pour les 
parties de la Fédération et nous sommes les pre- 
miers à conseiller à nos A. d. S. de jouer à 
l'Union Belge quand ils ont quelque peu appris 
à jouer chez nous, 

Perwez. — Perwez A.d.S. a battu les A.d.S. 
de Corroy-le-Château par 4-2 Au repos, le 
score était encore de 2-2. Corroy n'alignait que 
sept hommes, dont un gardien de but de for- 
tune, ce qui prouve sa valeur pour avoir ainsi 
résisté à une équipe complète. 

L'équipe de Perwez demande des matches 
dans un rayon de 20 km. S’adresser à Ernest 
Decloux, 35, rue Ant. Pahaut à Perwez (Bt), 

Liége. — Voici les derniers résultats du cham- 
pionnat de tennis de table pour A. d. S. orga- 
nisé par Robert Bourgogne, 3, quai du Bar- 
bou : Donald - A. d. S. 1-3; Spirou - Etoile | 
2-2; Soleil - Mathurin 1-3, Au classement, |. 
A. d, S. mène avec Etoile, à égalité de points, 

Limbourg. — Nos A. d. S. du Limbourg ne 
se contentent plus de leurs propres champion- 
nats et de la finale nationale de :« Spirou », 
Voici qu'ils ont joué un match de football 
contre l’équipe de « Robbedoes >» de la pro- 
vince d'Anvers, L'équipe .de « Spirou » S'est 
aïnsi entraînée pour le quart de finale 
l'opposera à Bruxelles-Etterbreek. Nos amis de 
Bruxelles peuvent s'entraîner ferme, car les 
Limbourgeois ont battu les Anversois par 15-1, 
Compte-rendu «comm par le copain Sta- 
nislas Ulbryckx, 115, Gordellaan, Waterschei, 


UNE PENIBLE NOUVELLE 


Hélas ! nous devons cette semaine clore notre 
chronique par ‘une pénible communication. On 
nous apprend le décès d’un de nos plus dévoués | 
A. d. S. de la région verviétoise : Joseph Deby, ! 
de -Ensival. Il était plein de santé, c'était un 
costaud. adorant le sport et le pratiquant enk 
« gentleman », 

Il était équipier du Blue Star d'Ensival, et 
c’est son capitaine d'équipe, Robert t’Kint qui 
.— a fait part de la douleur de. tous ses 
amis. 

Que ceux-ci, ainsi-que les parents de Joseph 
Déby, croient à nos ‘affectueuses eondoléances, 
que tous aient ‘un souvenir ému pour Jui, et 
que les A, d. S. croyants ne l'oublient pas 
dans leurs prières. - 

‘KIKL 
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‘Problème 218 


HORIZONTALEMENT 


. Expéditions entreprises au 


moyen âge par l'Europe 
chrétienne, pour arracher 
le Saint Sépulcre aux Mu- 
sulmans. 


. Fantassin grec de l'Anti- 


quité — Adjectif possessif. 
Conventions par fesquelles, 
moyennant une prime, cer- 
taines compagnies répon- 
dent d'un dommage tel que 
vol, l'incendie ou les acci- 
dents. 


, Note de musique — Mili- 
taires qui servent leur 
pays. 

; Petit poème du moyen 


âge — Egalité parfaite. 


‘6. Véhicule moderne à mo- 


teur — Mis en circulation. 


, Fils d'Adam et d’Eve, vic- 


time de son frère — Com- 
mune- de la prov. de Liége. 


.. Action de se laver, 
. Participe présent du verbe 


nuire — Petit ruisseau. 
Abréviation du calendrier 
— Mettre à l'écart. 


‘VERTICALEMENT : 
. Vendeurs de drogues, 


ou 
anciens arracheurs de dents 
sur les places publiques et 
les marchés. 


. La fable nous apprend qu'il 


résista mieux qué le chêne 
— Avala. 


, Déesse de l’abondance chez 


les Romains — Pays d'Eu- 
rope, 

4, Roi légendaire de Troie, 
petit-fils de Dardanus — 
Projectile d'artillerie. 

5. Ce que le médecin prescrit 
souvent pour combattre la 
toux — Grosse pièce de 
bois, pour soutenir un mur 
qui menace de s’écrouler. 

6. Roman de Chateaubriand 
— Plantes textiles. 

7. Rivière de Belgique 
Préfixe. 

8. Espèce de crocodile. 


9. Ville de Prusse, sur l'Oder |! 


— Ile de l'Océan Atlanti- 
que. 

. Celui qui est adjoint à un 
juge ou à un examinateur. 


JAMILUC. 


Pour rire un peu 


La vérité 
— Moi, disait un joyeux po- 
chard, j'ai soif de vérité. 
— Eh bien ! mon vieux, répond 
quelqu'un, je comprends ça, car 


jusqu'à présent, c'est pas elle que 
tu as bu. 

— Hein ? 

— Non... puisque la vérité, c’est 
du puits qu'elle sort. C'est donc 
pas la vérité qui t'a mis en cet 
état. 
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Petits Problèmes 


LE PETIT CHAPERON ROUGE 


H s'agit, sans traverser de 
ligne, d'amener le Petit Chape- 
ron Rouge à sa grand'mère, 
sans s'aventurer dans un sen- 
tier conduisant au méchant 
loup. 


0? 


LES JETONS 


Placez dix jetons sur les étoi- 
les. Le problème consiste à dé- 


placer seulement quatre jetons. 


de facon à ce que les dix ran- 
gées indiquées par les flèches 
contiennent chacune deux ou 
quatre jetons. 


nassiste pas nécessairement à 
votre convoi funèbre, Mercier 
vient de merx, mercis, mar- 
chandise en latin, tandis que 
prélat vient de prae-latus, mis 
en avant, Biscaïen vient, non 


pas de bis-caïn, mais de 
Biscaye, où ce projectile fut 
tout d’abord employé. Polisson 
vient d’un vieux mot d’argot 
polir, voler au XVe siècle. 


NOR DEL 
AVARES LEQUEL À 


| vous ETES FOU 1 CE 

SONT DES HOMMES 

DE VALEUR. NOUS 

POUVONS LES UTI- 
LISER ! 


VOYEZ-VOUS 
LES ERREURS! 


Fantasio s'est subitement en- 
tiché de musique, mais sa com 
pétence n'est pas parfaite. 
Aussi, ferez-vous bien de ne 
pas accepter * pour argent 
comptant, en attendant la cor- 
rection de jeudi, ce qu'il nous 
dit sur 

LES FUGUES DE BACH 

La famille Bach groupa, aux 
XVIIe et XVIIIe siècles, trois 
générations de grands musi- 
ciens. Le plus célèbre d’entre 
eux fut: sans doute Jean- 
Sébastien Bach, dont on joue 
encore de nos jours les œuvres. 
Je conseille même à mes lee= 
teurs de les écouter quand ils 
ont l’occasion de les entendre: 
il ne leur faudra pas un grand! 
effort pour les suivre, car 1æ 
musique de Bach est simple: 
C'est de la musique religieuse, 
Bach était d’ailleurs organiste, 
Aussi est-il très étrange que 
cet artiste qui éleva une 
nombreuse famille, manqua 
parfois de sérieux pour courir 
les chemins: ne parle-t-on 
pas encore des  fugues de 
Bach ? FANTASIO. 

RECTIFIONS 
l’article de la semaine dernière 

NOTES ETYMOLOGIQUES 

Binette ne vient pas de l’ou- 
til du jardinier, mais de Binet, 
perruquier de Louis XIV. La 
sciatique n'a aucun rapport 
avec la Grèce; si ce n'est que 
le mot est dérivé de iskhion, 
hanche. Le nom de prieur 
vient du latin prior (qui pré 
cède). Obsèques et obséquieux 
ont la même origine latine“ 
ob et sequi suivre, mais un 
pérsoñnnage obséquieux, c'est- 
à-dire oôbstiné à vous suivre, 
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LE MONDE EN RÉDUCTION 


LE COIN DES MODÈLES RÉDUITS 


Le Moteur Caoutchouc 
(suite) 


Nous avons vu, la semaine der- 
nière, que le -moteur-caoutchoue 
doit être rodé et lubrifié. Reve- 
nos sur le détail de ces opéra- 
tions, très importantes et que les 
Mmodéliites ont 1a iâcheuse  ten- 
dance de négliger. 

Votre caoutchouc est -dans sa 
boîte métallique et vous avez eu 
Soin, après Je dernier vol, de le 
saupoudrer de talc. Enlevez soi- 
gneusernent ce talc en agitant les 
brins. Une fois celui-ci détaché, 
suspendez votre écheveau à une 
cheville de. bois. ou à un cou 
recouvert d'un chiffon pour évi- 
ter le contact caoutchouc-métal 
toujours à déconseiller. De la main 
gaucne,, prénez l'autre extrémité 
de l’écheveau et, à l'aide d’un pin- 
ceau, étendez une couche de lubri- 
fiant. Puis, reposez le pinceau et 
faites glisser la main droite tout 
le,long du caoutchouc pour répar- 
tiv.le lubrifiant sur-l'écheveau. Il 
eit irême à conseiller de, frotter 
les brins l’un contre l'autre pour 
une répartition totale et régulière, 
mais faites attention @e. ne pas 
embroüller ‘les brins, Ceci fait, 


placez lécheveau dans le fuselage, 


+ 


entre les deux crochets. Ceux-ci 
sont constitués par du fil d'acier 
dit: « corde de piano », Ils sont 


très résistants, mais leur faible 
dismètre risque de couper le 
caoutchouc tendu. Aussi est-il 


conseillé de recouvrir le fil d'acier 
par un petif tube en caoutchouc 
provenant d'une vieille pipette de 
compte-gouttes ou d’un  porte- 
plume réservoir. Commencez alors 
l'opération du remontage, en vous 
faisant aider, si possible, par un 
ami bénévole et-peu bavard. €e 
dernier détail a son importance, 
car vous devrez compter” ies tours 
émmagasinés et une seconde de 
distraction vous fera, sauter des 


dizaines, voire, des” centaiñes de 
tours, ce qui faussera tous vos 
calculs. 


. Avant de commencer le remon- 
täge, vérifiez la fixation du crochet 
de queue. S'il s’avisait de céder 
Sous la traction du caoutechoue, 
votre moteur, libéré soudainement, 
crèverait l’entoilage et pulvérise- 
rait quelques traverses du. fuse- 
lage. Et rien n'est plus désagréable 
pour le modéliste que de. voir son 
appareil éventré par suite d’une 
seconde de eg Mais vous 
ferez bien attention et votre cro- 
chet arrière restera sagernent à sa 


Il s'agit maintenaont de remon- 
ter le moteur à un nombre maxi- 


mum de tours Sans occasionner la - 


rupture Pour cela, vous devez éti- 
rer le caoutchouc pendant le 
remontage, Confiez le fuselage de 
votre avion à votre ami eu 


lui’ 


recommandant de le fenir par 
l'avant et d'éviter de serrer les 
longerons toujours fragiles. Quant 
à vous, prenez délicatement entre 
les deux doigts de la main gauche 
le.nez du fuselage que vous faites 
sortir de son logement, Puis, votre 
ami restant sur place, vous vous 
écartez à une distance telle que 
le caoutchouc soit étiré sur une 
longueur double ou triple de celle 
du ïuselage. Vous sentirez d'ail- 
leurs parfaitement la limite per- 
mise” du recul A ce moment, le 
caoutchouc perd-de son élasticité, 
C'est alors seulement que vous 
pouvez commencer le remontage, 
N'oubliez pas”dque l’hélice se 
remonte à-'l'envers c'est-à-dire 
dans le sens de rotation inverse à 
celui qu’'élle devra avoir pour 
actionner Votre moteur. Effectuez 
le rodage en remontant progres- 
sivement le o.eur ‘et en le lais- 
sant, après châque essai, se dérou- 
ler à vide, Le rodage terminé, 
vous pouvez entreprendre le re- 
montage définitif. 

Dès le preniier tour, commericez 
à corfpter et ne vous laissez dise 
traite+ par personne, Il faut, pour 
Chaque vol, eonnaître . exactement 
le nombre de tours: emmagasinés 
paï votre moteur, Au fur et à 
mesure de sa torsion, le -caout- 


chouc. perd de ,son élasticité et 


Vous = ramènera progressivement 
vers le fuselage. Ne-lais-ez pas touw- 
tefois trop de jeù à votre fil, car 
il aura teridancé à se-nmouer par 
suite de sa torsion et um seul éti- 
rement maximum pourra empêcher 
les nœuds, et un moteur tordu ne 
saurait se dérouler normalement. 
Lorsque le nez ;du fuselage sera 
Ju pan de gt nur 
agé, vous. sentirez par la 
difficulté sans cesse croissante du 
remontage que votre moteur est 
chargé au maximum. A cé mo- 
nent, il est sage d'arrêter. 
Nous rappelons encore l'impor- 
fance du rodage. Un mofeur rodé 
durera deux fois plus longtemps 
qu'un moteur remonte directement 
à son maximum, Vous constaterez 
également que plus un moteur est 


usagé, plus il emmagasine un '‘nom- 
bre considérable de tours. 
déroulement sera done prolongé, 
mais ce qu'il gagne en durée, il le 
perd en puissance, 
Nous avons fait, au C. S,:A. 


une triple expérience aveg un 
écheveau de deux boucles de 
65 cm, de caoutchouc 1 % 3, 


Voici les résultats de ces expé- 
riences qui, nous en sommes sûrs, 
intéresseront plusieurs de nos amis. 

Caoutchouc sec, non tendu pen- 
dant le remontage : rupture à 794 
tours. 

Caoutchouc lubrifié, non tendu 
pendant le remontage : rupture à 
986 tours. 

Caoutchouc lubrifié, tendu pen- 
dant le remontage: rupture à 
1328 tours. 

Après les essais, enlevez le mo- 
teur du fuselage en faisant atten- 
tion - d'exposér le moins possible 
votre moteur au soleil, Evitez aussi 
de le poser sur:le sol ; la poussière 


et le sable sont les ennemis de 
votre caoutchouc. 4 

Avant de réintégrer votre mo- 
teur dañs sa boite métallique où il 
sera à l'abri de la séchéresse et 
de la chaleur, lavez'le caoutchouc 
à l’eau courante pour le débar- 
rasser du lubrifiant. Celui-ci, à la 
lorque, attaque la gomme. Puis, à 
l'aile d'un drap éponge, céchez 
l'écheveau, - Ne  l'exposez pas à 
la chaleur pour arriver à ce résul- 
tai.) 


Une fois sec, vous saupoudrez le 
moteur avec un peu de tale et 
vous refermez la boïte métallique. 
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LES PRINCIPAUX 
LES EXAMINERONS 


TEMPÉRATURE D'EAU | 


PRESSION D'HUILE | 


ER En 
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{ 


COMPAS 


INSTRUMENTS Du TABALEAU 
EN DÉTAR DANS LES PROCHAINES LEÇONS. 


lconTRôLEUR | [Horizon | ARTIFICIEL | 
DE VO Fe : 


| sonionEree EN 


CHEF-PILOTE 


DE  EORD. 


rl CONTACT | 
ALTIMÊTRE 


| PORTE -CARTE 


Ho te del. 


SS 


sine. 


sommé 
secrétaire. Comme Blair est un original qui 
häbite seul; Flup bondit dehors. Trois hom- 
mes rôdent dans. les environs. Ce sont des 
intimes de.Blatr qui, tous. trois, savent que 
la-victime du vol reçoit chaque mois une 
somme qu’il enferme dans son Secrétaire. 


De gauche à droite : le banqüier Omer, le 
docteur. Achille, 
Flup désigne 1 
en{faire. autant avant jeudi ? 


ISSEZ-VOUS 
«. SPIROU O »? 


C'est un petit planeur d'inté- 
rieur réalisé en balsa, Ce bois exo- 
tique est deux fois plus léger que 


le liège. 

D'une enver£üre de 25 cm,,.Al 
ne pèse pas 5 grammes, Construc- 
tion facile. Réglage rendu aisé par 
ingénieux lest: mobile, La boîte 
complète (grand plan détaillé de 
40 X 50, balsa, colle, fil d'acier et 
lest) : 12 FRANCS. (port: 1 fr, 75), 

Le grand plan seul: 4 frs. 60. 

Commandez ce planeur à: 

L'HELICE 

1, rue Lonhienne, Liége, 

C. C. P. 78021 — Envoi. contre 
remboursement. 

10 97, de réduction aux membres 
du. €. S. A. indiquant à. la com- 
mande leur numéro d'inscription, 


MARINE 


Avant de reprendre l'histoire 
des phares interrompue ‘depuis 
quelques semaines, nous voulons 


aujourd’hui donner réponsé à une 
question souvent posée : Comment 
les phares peuvent-ils non seule- 
ment signaler la proximité de la 
côte, maïs encore guider le navire 
entre les récifs ? 

Deux méthodes sont ‘“principale- 
ment employées. Il faut savoir que 
chaque phare possède un signe dis- 
tinctif donné par la rotation, la 
couleur, le clignotement où la 
puissance de son feu. Le naviga- 
teur peut donc, en consultant son 
livre de bord, l'identifier assez 
rapidement. Une fois le phare 
reconnu, il examine les cartes ma- . 
rines de l'endroit correspondant, 
Celles-ci, maintenant très bien 
faites, lui, permettent de connaître 
la topographie exacte des fonds. : 

Maïs depuis quelque temps, on 
.ütilise la méthode des « phares en 


alignement ». Ceux-ci sont com- 
posés de deux feux; l'un, proche 
de la côte, est doté d’une lentille 
à grande divergence et peut être 
aperçu sür un grand secteur; 
l'autre, situé plus profondément 
dans les terres, possède une len- 
tille de faible divergence,. assez 
semblable . au projecteur . d'une 


auto. Ces feux ne sont ‘plus tour- 


nants, mais à - «  clignotement 
fixe ». Un mavire se place dans 
l'alignement des deux phares et, 


lorsqu'il aperçoit simultanément les 
deux clignotements. sur ‘un même 
prolongement, il peut se diriger 
droit vers les. phares avec la certi- 
tude d'éviter les récifs qui jalon- 
nent sa route, Georges CEL, 


Flup rend visite à son ami Blair. qui 
car une très vieille bâtisse en dehors de 
a ville. 


Un bruit attire tout à coup l'attention du 
rois ln dirige vers une pièce voi- 
n vo 


une 
d'un 


vient d'être commis : 
importante a été enlevée 


et le rentier Dupont. 
lé coupable. Pourriez-vous 


SOLUTION DU DERNIER PROBLEME 
“Voici la traduction du message reconsti- 
tué t < Rendez:vous-route de. Gandi IL Par- 
».tage des billets, »: 4 


U £ senté, ue pins en ps 
LES ENQUETES DE FEUP DETECTIVE, interloqués, que 
NOS MOTS-CROISES, AINSI QUE NOS n'avait même pas cité 
AUTRES PROBLEME NON son 


| $, CON! NT, 

PAS DES CONCOURS, MAIS DES:RECREA- 
LENS DESTINEES A DISTRAIRE NOS LEC- 
Fi C1 


Tel est le message que le rédac'chef ma 


de vous communiquer aujourd’hui, à 


chargé 

l'intention des nombreux correspondants qui 
nous envoient régulièrement leurs solutions. 
Bien sûr, ça me fait plaisir de constater le 


l'écrivent — mais j'ai un peu de peine 
de la petite déception éprouvée par ces 
£gopains.. Pour les consoler, je leur confie que 


Direction prépare tout un programme, avec 
les concours et tout le tremblement, dont vous 
me direz des nouvelles, dès que nous aurons 
de nouveau plus de papier... 

ÆEn attendant, Spirou vous distrait de son 
mieux, sans organiser de concours, comme 
| En done mission de vous le rappeler en 

ge clair, en bonne place et en caractères 


ue tenté de 


ce 
due signifie pareille 
expression : la Constitu- 
tion, ou loj fondamentale, 
frantt en Belgique la 
iberté de la presse. En 
temps de. paix, tout 
citoyen a. done le droit 
d'écrire et de publier tout 
ce qui lui passe par 


NZ 
K Ep 


FE 


la 
La Constitution 
tête, dans la limite, bien 
garantit la liberté # , - 
entendu, de l'ordre pu- 
e Le  — blic, et sous sa res- 


ponsabilité. Comme 4l n’est pas possible, dans 
ces conditions, d'empêcher les abus de façon 
absolue, la loi permet aux personnes mises 
en cause dans un journal d'exiger la rectifi- 
cation de l'article qui les cite, C'est ce qu'on 
appelle le droit de réponse, Il se justifie de 
lui-même, notre liberté étant limitée par la 
liberté d'autrui, mais il ne doit pas, à son 
tour, être exercé de facon exagérée, Par 
exemple, si Georges Cel signale ta présence, 
Zig Homard, à une réunion du €. S. A., tu 
ne pourras pas, en invoquant le 
réponse, obliger la Direction à insérer huit 
ges de tes opinions personnelles sur la cul- 
re de la betterave sucrière en pot! Non, la 
rectification doit être une mise au point de 
Farticle incriminé, et ne peut dépasser une 
certaine longueur. Un directeur de journal ne 
serait pas tenu d'insérer une réponse qui 
mettrait en cause d’autres personnes, parce 
que celles-ci seraient alors fondées à répliquer 
à leur tour, et vous voyez d'ici à quel em- 
brouillamini on aboutirait bientôt. Au sur- 
plus, malgré toutes les règles fixées, le droit 
de réponse a souvent entraîné des procès, 
Le croiriez-vous ? Fantasio a été à deux 
doigts d'envoyer. un droit de réponse au... 
Journal de Spirou. L'affaire vaut de vous 
être contée en quelques mots, à condition 
qu'elle reste entre nous. Nous avions remar- 
qué que Fantasio battait froid à Kiki, répon- 
dant à peine à ses saluts, alors qu'à l'ordi- 
naire, il lui rend avec usure ses poignées de 
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, gants 


Ja. Valhardi, Intrigués,. et surtout 
de voir ébranlée la. camaraderie ani- 


- mant notre équipe, nous avoñs confessé notre 


étourdi, et il nous a 
avoué que Kiki l'avait 
méchamment visé en écri- 
vant son article sur les 
de boxe. 

— Je lui enverrai un 
droit de réponse, conclut- 


pli 


nom ! 
— Précisément, il y a 
des sous-entendus plus 
blessants que des allu- 


t 
rinjustice dont j'ai été Kiki l'avait mécham- 
Lietime endant ma ment. visé. 
"brève carrière de manager. 


— Comment avez-vous été manager ? inter- 
# le rédac-chef. Vous ne nous l'aviez pas 


Et Fantasio de nous conter son aventure : il 
lequel 


n’avez-Vous pas. continué ? 

— A cause de l'injustice des arbitres, Devant 
la rapidité foüdroyante de l'attaque, ils ont 
vérifié de plus près les gants de mon boxeur, 
et ils l'ont disqualifié, 


ami n’a pas la xrançcune. longue, et la paix 
règne au bureau de la rédaction : je dois ajou- 
ter que nous avons renoncé à faire comprendre 
au manager manqué qu’un fer à cheval est à 
la vérité une mascotte un peu encombrante et 
qi ne faut pas prendre tout au pied de la 


ettre, à 

J'ai rappelé ce dernier conseil à Sec Ter qui 
me me une précision : « Plus d'une fois, 
mm” t-il, tu nous às mis en garde contre la 
superstition. Alors, pourquoi appelles-tu mas- 
cotte la statuette représentant Spirou et Spip ? 
Elle est ma foi bien jolie, et je ne regrette pas 
mes 25 francs, mais de là à croire qu’elle va 
me valoir de ia chance... » 

Entendons-nous, ai-je répondu à Sec Ter, le 
fait de posséder ce groupe artistique ne te 
vaudra pas de la chance, comme tu dis, mais si 
tu as sous les yeux la représentation de nos 
deux amis, tu penseras davantage à tes devoirs 
de Spiroutiste,. tu soigneras mieux ton ‘travail, 
et tu seras le premier à en retirer le fruit. 
Parler de chance est donc simplement une ma- 
nière de s'exprimer. 

S'il m'est permis, une fois encore, de passer 
des choses profanes aux choses sacrées, Tappe- 
lons l’enseignement. du petit catéchisme si 
vous priez devant la statue d’un saint, vous 
adressez-vous au bloc de pierre, de bois, de 
bronze ou de plâtre ? Non, iF vous aide sim- 
plement à penser au saint que vous ne pouvez 
voir, tandis que le sauvage s'imagine que son 
fétiche peut lui faire du bien. Tout dernière- 
ment, un artiste de mes amis, chrétien fer- 
vent, critiquait le mauvais goût de certaines 
images de piété avec tant d'âpreté qu'il eut 
peur de m'avoir scandalisé, et il me rassura par 
cette conclusion que je vous propose : « Dieu 
est la Beauté, Tout ce qui s'éloigne de la 
Beauté ne peut nous rapprocher de Dieu », 

C’est en somme la même idée qui inspirait 
Joris-Karl Huysmans, Lagardère, lorsqu’il trai- 
tait de bondieusards certains fabricants de 
statues en série plus tentés de gagner ainsi de 


l'argent que de contribuer à l'édification des, 


fidèles, Toutes les œuvres de cet auteur ne 
conviennent pas à tout le monde, même celles 
qu’il a écrites après sa conversion, parce qu’il 
se laisse entraîner par une sincérité trop bru- 
tale, comme Léon Bloy, un autre grand con- 
vert; de la même époque. Son style est d’ail- 
leurs fatigant, sans compter qu'il a écrit avant 
1907 et... que nous sommes en 1943. 

Ce que je viens de dire du sens des statues et 
des images de piété n'a pas toujours été com- 
pris de tous, et les iconoclastes - (briseurs 
d'images) prétendaient que cés représentations 
matérielles étaient des formes d’idolâtrie à laiss 
ser aux païens. Dès le VIe siècle, un empereur 
d'Orient, Léon III l’Isaurien, ordonna par décret 
de briser toutes les statues du Christ et des 
apôtres dressées à Constantinople, ce qui pro- 
voqua de sanglantes émeutes. Le pape Gré- 
goire II lança un anathème contre lui, mais les 
luttes continuèrent jusqu’au XVIe siècle, cau- 
sant en même temps la perte de chefs-d'œuvre 
de l’art primitif chrétien, mis en pièces à coups 
de marteau, et qui ornaient les églises, soit à 
l’intérieur, soit à l'extérieur, Pendant les 
guerres de religion, les chefs calvinistes ten- 
tèrent parfois de rappeler leurs partisans à la 
raison, et le prince de Condé déclara que 
« Pour ce qui est des brisements d'images faits 


à Blois et à Tours, luy et ceux de sa compa- : 


gnie en-ont reçu un très grand déplaisir, de 
sorte qu'il a mandé aux officiers du roy 
auxdites villes qu'il leur aideroit et préteroit 
main-forte pour faire châtier exemplairement 
ceux qui ont commis. de tels actes », Malheu- 
reusement, pareils appels ne furent guère enten- 
dus et vous pouvez encore constater les traces 


de ces mutilations sacrilèges 
sur certaines églises anciennes. 

La seule excuse de ces van- 
dales est leur inconscienee. IIS 
sé laissaient entrainer par la 
passion qui les aveuglait. Pour 
nous consoler, évoquons plu- 
tôt le geste charmant de cer- 
tains À, d. S. qui. ont invité 
leur correspondant à passer 
chez eux les vacances : Boîte 
à Clous 16304-m'assure qu'il 
n’oubliera pas de si tôt son 
séjour chez Rasemotte, et je 
le comprends. Fantasio trouve 
la formule très sympathique, 
parce que, selon lui, les À, d,S. 
des champs ont ainsi }J’occa- 
sion de visiter l’une ou l’autre 

nos grandes villes ! Allez 
done expliquer à ce phénomène que ce sont Îles 
A, d. S. urbaïns qui se rendent plus volon- 
tiers chez les. vilaïns, comme on désignait îes 
campagnards Sans idée d’injure jusqu'au e 
siècle. - 

Vilain vient de villa, maison de campagne, 
Micromégas 603, et désignait à Vorigine tout 
cultivateur + il y avait d'ailleurs deux catégo- 
ries de vilains : lés hommes libres où ingénus, 
et les serfs. Le chroniqueur Joinville ap e 
vilains les fantassins, sans doute parce que 
noblesse formait Ja cavalerie. Quant à l'expres- 
sion savonnette à vilain, c'était une façon pit- 
toresque d'appeus les charges anoblissant: ceux 

les remplissaient, et qu'il suffisait d’ache- 
er pour n'être plus roturier., 
nos jours, ces distinctions ne comptent 
plus guère, mais il faut avouer que le seul mé- 
rite ne confère pas toujours la considération ; 
bien des gens respectent surtout ceux qui ont 
de l'argent, Heureusement, A. d. #8. 
pareille distinction n'a pas cours. Nous nous 
soucions avant tout du caractère de nos cama- 
rades, et peu nous chaut qu'ils soient ou non 
mieux nippés que nous, ou qu'ils aient le gous- 
set mieux garni. Quel mérite en auralent-ils, 
puisqu'ils ne sont pas à l'Âge de gagner de 
l'argent ? Gardons-nous done surtout d'admirer 
ceux qui ouvrent ostensiblément leur bourse, et 
méditons cette petite histoire : 

Comme un riche financier donnait un pour- 
boire assez mince au garçon qui l'avait servi, 
celui-ci lui dit: 

— Monsieur, votre fils est beaucoup plus 
généreux que vous, 

— Je le comprends, mon ami; mais je n'ai 
pas, comme lui, un père qui me donne de 
Vargent ! 

Ce financier ne perdait pas le Nord, même 
sans boussole, Disons vite à Flèche d'Argent 
21698 que le pôle géographique est différent du 
pôle magnétique, point d'où sortent le maxi- 

mum de lignes de force 
du champ magnétique 
pour se répandre dans 
l’espace, Ce point se 
déplace eonstamment et 
périodiquement autour 
du pôle géographique, 
évidemment fixe, mais 
on ne connaît pas la 
cause de ce phénomène. 

Hélas! je ne puis 
tout expliquer, mais. ça 
ne m'empêche pas, vous 
le savez, de lire avec 
plaisir vos lettres adres- 


La seule excuse 

de ces vandales 

est leur incon- 
science. 


Ce point se déplace sées: 41, rue Destrée, 
constamment. Marcinelle, berceau de 
Spirou, et endroit où 


fut lancé pour la première fois le cri devenu 
fameux : Spirou ami. pañtout.. toujours | 
LE FURETEUR. 


Notre ami F, Becquet, À. d. S,, Rue Grande, 
106, à Elouges, nous a quitté pour un monde 
meilleur, après une courte maladie, Je demande 
à tous une pieuse pensée à son intention afin 
que ses chers parents trouvent la force de se 
résigner à cette cruelle séparation. 
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FLES CRÈTES DISPARAISSENT 
PDANS LES NUAGES. LE 
TEMPSTE GÂTE ‘.. 


B UN-ELLMR FRAPPE | 
UN TROU DAIR / NOUS TOMBONSÉ UNE MURAILLE. DE ROCHE 
Ent PLEIN ORAGE /.. DRESSÉE DEVANT EUX : : 


Ne iies: 
LARSEN! REGARDE. 

L'AILERON BABORD/ LE 
ÀGLE VA LACHER.. 


cuir / 


,EN_ AVANT, ER 
F ÉcLaAm: NOUS | |EAUT QUE SE ME 
RETROUVERONS He a 42 PLUS | 
LA DUCHESSE ! IBLE, | 


AUCUN CHEVAL HAN 

:; ROUGE ! Re TU CHIEN DE D 

ABENDS-TOI ! | Ad Be DUCHESSE ! 
% 


t 
i 


El 


CAVALIER ROUGE EST 2 | |mor, JE RESTE AVEC LE 

SANS DOUTE ALLÉE 4. SHÉRIFF, JE SURVEILLER : 

LA BUTTE BLANCHE ?, ANGUS JUSQU'À VOTE 
ci RETOUR ! 


5 JÊTRE LÀ ‘EN B 
3] MOT ALLER PR 

NIR  CAVALIER 
ROUGE. 


CHIEN DE LA 


RÈT : DUCHESSE CREU- 


ARRÈTE, 
CAVALIER 
ROUGE ! 


SUPER pare PROFESSEUR $TRATOS, OÙ 
À SUIS-JE © POUVEZ-VOUS FAIRE LE POINTE 
J'EN ATTENDANT, LE GRAMOPHONE VA VOUS 
JOUER QUELQUES AIRS DE: SWING. IC1.LE 
À BOUDE … ÉCOUTEZ  « ; 


Z : ERJ ALLO LA TERRE li 
U ! À " H 
D. ee LE ere LE BOLDE SPIRON 
< : vOUS PARLE, 
DE LA PLANÈTE ma. BIEN LE BOLIDE EST 


MES ONT CET- F 
ZIGOMUS 0 es 


Des records d’athlétisme 


Plusieurs A. 4. S. nous ont posé la même 
Œuestion ces derniers temps: quels sont. les 
records d'athlétisme ? JA “tous, nous avons con- 
seillé de s'adresser directement à la Ligue Belge 
d’Athlétisme, rue Marché aux Herbes, 61, à 
Bruxelles, Notre fédération d'athlétisme tient 
à jour un fichier complet, extrêmement bien 
documenté. 


Cependant, comme nous voyions que la chose 
intéressait pas mal de nos Ad. S., nous avons 
nous-mêmes été à la source de la documenta- 

et nous vous livrons ici les chiffres que 
lon nous a si souvent demandés ces dernières 
semaines. 


100 mètres plat: Mondial: Owens, 10 sec, 2/10. 
“Belge : Saelens, 10 sec. 6/10, 


200 mètres plat: Mondial: Owens, 20 see. 3/10, 
Belge : Saelens, 21 sec. 7/10. 


46 sec, 


400 mètres plat: Mondial: Harbig, 
Belge: Verhaert, 49 sec. 7/10. 3 
800 mètres plat : Mondial: Harbig, 1 m. 


46 sec. 5/10. Belge : Mostert, 1 m. 53 sec, 


: 1500 mètres plat : Mondial : Haegg, 3 m. 
45 sec. 6/10. Belge : Mostert, 3 m, 50 sec. 

3009 mètres plat : Mondial: Hockert, 8 m. 
M sec. 8/10. Belge: Mostert, 8 m. 19 sec. 

110 mètres haies : Mondial : Towns, 13 sec. 
7/10. Belge : Braeckman, 14 sec. 8/10, 

400 mètres haie: Mondial : Hardin, 50 sec. 
6/10. Belge : Bosmans, 53 sec, 

Hauteur : Mondial : Johnson, 2 m. 07. Belge : 
Henault : 1 m. 87. 

Longueur : Mondial : Owens, 8 m. 13. Belge : 


5-4 2m. 


Poids : Mondial : Torrence, 17 m. 40. Belge : 
Vandevoorde, 13 m. 70. 


Disque : Mondial : Schroeder, 53 m, 10, Belge : 
Vos, 42 m, 57. 


Javelot : Mondial: Nikkanen, 78 m. 70. Belge: 
J. Heremans, 61 m. 76. 


‘Saut -à la perche: Mendial: Waderrmann, 
# m. 60. Belge : Van Peteghem, 3 m. 475. 


Vous voyez par là que nous avons encore pas 
mal de chemin à parcourir avant de pouvoir 
battre un record du monde. Seul un Belge est 
parvenu à cette flatteuse distinction jusqu'ici. 
I s’agit de Joseph Mostert, lequel, à Paris, 
parvint à battre le record non classique mal- 
heureusement, des trois quarts de mille. Mos- 
fert est un athlète de grande classe interna- 
tionale qui a porté glorieusement nos couleurs 
sur toutes les pistes européennes et fit même 
une tournée en Amérique, Si les Jeux Olym- 
piques de 1940 avaient pu être disputés, Mos- 
tert aurait terminé dans les tout premiers en 
1500 mètres, distance sur laquelle fl s’entrai- 
nait à l’époque 


A qui appartient le record ? 


On nous a posé une seconde question. A qui 
appartient un record ? En Belgique, par exem- 
ple, Saelens ‘est recordman des 100 mètres plat 
en 10 sec, 6/10, Cela veut dire que, le premier 
en Belgique, il a couvert cette distance dans 
ce temps, Mais si un autre athlète que Saelens 
couvrait également cette distance en 10 sec. 
6/10, serait-il aussi recordman ? 4 

La logique semble indiquer que oui, puisqu'il 
aurait réussi la même performance que Sae- 
lens. Toutefois, selon les règlements fédéraux, 
seul Saelens resterait possesseur de son bien. 
On estime qu'un record égalé n'a pas fait 
aceéomplir de progès à l'athlétisme et que, par 
conséquent, seul doit êtré honoré comme te- 
cordman, celui qui a réussi à faire mieux que 
n'importe lequel de ses prédécesseurs. 


C'est un point de vue qui se défend évidem- 
ment. Signalons cependant qu'il n’en est pas 
ainsi au tableau des records internationaux. Là, 
tous les athlètes qui égalent un record sont 
considérés comme des recordmen et figurent 
comme tels sur les tablettes. C‘est qu’on bat 


très rarement un record international (le-Sué-… 


dois Gunnar Haegg en a amélioré cette mn 
et que, par consé- 
tés humaines ayant 
des limites, on en 
arriverait bientôt à 
ne plus pouvoir 
battre de record. Il 
arrivera un moment 
où  lJ’athlète, aussi 
bien entraîné soit-il, 
n'arrivera plus 
grignoter les quel- 
ques centimètres ou 
les quelques dixiè- 
mes de seconde qui 
lui seraient néces- 
saires pour amélio- 
rer une performance 
précédente, 


. Un moment arrivera où, 
si bien entraîné -soit-il, = 
Comme en Belgi- 

il ne parviendra plus. que, nous she de 


‘ , 
encore loin d’avoir atteint notre « plafond », la 
comparaison avec. les chiffresa internationaux 
vous le démontre, nous pouvons donc admettre 
la réglementation actuelle, mais nous ne cache- 
rons pas que nous estimons la réglementation 
internationale plus logique, car un athlète réus- 
sissant en 1942 une performance sensationnelle 
égale-à une performance de 1941, a accompli le 
même travail et mérite d’être également récom- 
pensé par l'inscription de son nom à la tablette 
des records, 


Pour battre un record 


On est très sévère pour l‘homologatiôn des 
records. Il faut que ceux-ci soient battus dans 
des conditions rigoureusement contrôlées, C’est 
même tellement vrai qu’il y a quelques années, 
plusieurs fédérations, dont la fédération belge, 
ne reconnaissaient les records qu’à ‘ condition 
qu’ils fussent battus sur leur propre territoire. 
Un record belge battu à l'étranger était refusé, 
car il n'avait pas été contrôlé par des officiels 
belges connus. On a compris toutefois qu'il ne 
fallait pas pousser les choses lFexcès et 
l'athlétisme mondial étant bien organisé que 
l'on pouvait faire confiance aux officiels étran- 

ers. Si l'on avait conservé l'ancienne manière 

e voir, combien de records n'auraient pas été 
"ant hed rd soit réussi 

aut que le reco: L en tentative 
ouverte, c'est-à-dire en course libre, sans entraf- 
neur, I} faut que le vent n'ait pas favorisé 
exagérément le concurrent. En course plate, la 
chose est d'importance, de même que dans le 
lancer du javelot par exemple. 

Il faut que le jury officiel 
donne toutes garanties d’im- 
partialité. Un coureur qui 
aurait ‘battu un record dans 
une course ouverte aux seuls 
éléments de son club ne se- 
rait pas reconnu. De même 
Si son record n'avait été 
Chronométré que par les offi- 
ciels de son club. 

Quand un record est battu, 
il faut, aussitôt après, reme- 
surer Ja piste pour être cer- 
tain qu'il ne manque* pas 
quelques centimètres à la dis- 
tance exacte, On mesure la 
piste dans les deux sens avec 
des décamètres différents. 

Enfin, le « temps » doit 
avoir été pris par au moins quatre officiels. 
Vous savez que les chronos, aussi précis soient- 
ils, donnent parfois des différences, car l’offi- 
ciel chargé de les manier peut avoir le réflexe 
plus vif ou moins vif que son voisin, C’est par- 
fois l'affaire d’un dixième de seconde, 

Si le record a été pris par quatre chronomé- 
treurs, le temps « officiel » est pris de la .ma- 
nière suivante : on écarte les deux chronos 
limites et l'on prend le moins bon des temps 
intermédiaires. Si un coureur, en 400 m., fait 
selon les quatre chronos : 49 sec. 7/10, 50 sec. 
1/10, 49 sec. 8/10 et 50 sec., om écartera les 
temps de 50 sec. 1/10 et de 49 sec. 7/10 qui sont 
les temps limites. Restent les temps intermé- 
diaires de 50 sec. et de 49 sec. 8/10. Le temps de 
l'athiète, temps officiellement reconnu, sera 
+ res 8/10, le moins bon des temps- intermé- 

iaires. 


ne serait pas 
reconnu... | 


On peut ainsi chronométrer à quatre, cinq, 
six, dix chronométreurs, On prendra toujours 
le même système, N'oublions pas, enfin, dé 
signaler que les chronomètres officiels appar- 
tiennent à la fédération et qu'ils sont soumis 
périodiquement à des mesures de vérification 
extrêmement minutieuses. 


Les avis des A. d. S. sportifs 


Falisolle. Equipe de football A. d. S. 
cherche à, conclure -des rencontres dans les 


OMMENT'CE TYPE 
AUX DEUX ÉCUS À 


DE, 


PLEINTE! 


CEs7 un cour 


6 1 


quent, les possibili- mation ch 


358, chaussée d’Alsemb: 

Huy. — L'équipe de football A. d. S, 
Jules Renwart, 9, chemin de Falize, à Statte- 
Huy, gr annonce qu'elle est. formée sous 
nom à 
des footballers de 14 à 18 ans, Le président 
club est Léon Piérard; le secrétaire : 
Renwart ; le moniteur : Emile Florent ; 
taine : Albert Renwart. 

Crupet. — Equipe de jeu de balle 
cherche des luttes dès l'ouverture de 
en avril. Théo Quevrin, 16, ue Haute. , 

Quevaucamp, — Equipe @e football À, d. 
cherche des matches pour le mois de mai. 
jouera aussi, espérons-le, à la balle-pelote, 
L'équipe se déplace dans un rayon de 5 
Jean Warin, 18, rue Emile Royer, 

Mons. — Equipe de football A. d. S. Age 
moyen: 12 ans, cherche /à conclure des mat- 
ches, Ecrire à Gilbert Doyen, 66, chaussée ‘de 
Binche-: 

Vilvorde, — Equipe A, d. S. cherche à con- 
clure des matches de football avec À. d, $, 
bruxellois, Elle ne possède ni terrain, ni ballon, 
c'est pourquoi elle voudrait jouer en déplace- 
ment R. Gesquières, 18,,av. J.-B»Nowé. 

Schaerbeek-Bruxelles, — Joueur de football 
A, d. S, ayant joué.au Sporting d’Anderlecht 
désire être engagé dans une équipe d'A. d. $, 
Il est libre le mardi, le jeudi et le sarnedi a 
midi, ainsi que le dimanche, Fernand Vanbe- 


sien, 267, chaussée  d’'Helmet.-Il joue de préfé- : 


rence arrière ou intérieur gauche, 
Grivegnée-Liége. — Equipe de football A.d.S, 
ayant déjà joué plusieurs rencontres, demande 
des adversaires. Age moyen : 13 à 16 ans, Loüis 
Termonia, 72, rue du Fourneau. 
Saint-Hubert, — Les À. d, S. de Saint-Hubert 
et environs qui désirent pratiquer le sport et 


spécialement le football, peuvent s'adresser à 


René Ducamp, 34, place du Marché. 
La vie des sections sportives 


Ciney. — A son tour, notre camarade Lam- 


botté, 42, rue du Commerce, nous envoie le 


compte-rendu dela finale provinciale namu- 
roise du championnat de « Spirou », 

Après.un match très disputé, nous dit-il, les 
Namurois triomphèrent par 3-1, Au repos, ils 
menaient par 1-0, but inscrit sur coup de coin 
à la 4e minute. Hs inscrivirent deux buts au 
second time, dont un sur penalty, Les Cina- 
ciens attaquèrent et sauvèrent l'honneur par 
Bastin, sur penalty. 

Charleroi, — Les équipes de football du Fau- 
bourg ont fourni une série de matches dont 
voici les résultats : Faubourg I - Broucheterre 
10-9 ; Dampremy - Faubourg I 5-0; Brouche- 
terre - er | 7-10 ; Faubourg II - Planchel 
6-2; Faubourg - Dampremy 8-1; Faubourg 
- Planche 15-1; Faubourg II - Broucheterre 
5-2. Sont à féliciter spécialement : Lefèvre, 
Thone, Haubion, Devos, Rallet, Alex, Mature, 
Loots. Pour conclure des rencontres, s'adresser 
à Louis Thone, rue Terre al Danse, 56, 


Ensival. — Les camarades A. d. S. d’Ensival 
ont fondé. une section sportive sous le nom de 
Blue Star. Ils ont joué contre Pépinster et ont 
gagné 3-1. Ils ont ensuite battu Dison par 6-4. 
Wislez, Vitrier, Verrier et Rées sont citer, 
Pour les matches, s'adresser à F. Rées, 38, re 
de l'Eglise. 


Envoyez des comptes-rendus ! 
né 


Depuis que les 
éliminatoires _régio- 
nales de « Spirou » 
sont terminées, nos 
A. d. S. sont un peu 
paresseux pour l’en- 
voi de leurs comp- 
tes-rendus, On nous 


envoie pas - mal 
d'annonces de mat- 
ches et des 
résultats, mais on 


ne nous donne que 
rarement les comp- 
tes-rendus, Ce sont 


On nous envoie beau-: 

coup d'annonces, mais : 
eux qui, pourtant, peu de comptes-rendus, : 
nous font le plus de 


plaisir, car ils témoignent de la belle activité 
de nos À, d. S. sur les plaines de sport. À 
En écrivant à Kiki, 41, rue Destrée, à Marci; 
nelle, n'oubliez pas de mentionner : nom, pré- 
nom, adresse complète, numéro d'A. d. S., nl 
de joindre un timbre de & franc pour la ré- 
ponse et les frais d’insersion, Merci d'avance, 


de 
U. Falizoise, Cette équipe groupé 


ke < El 


Î 
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$ 
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À 
| 
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! 
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mn main EP SAUCES 


——— 


VOYEZ-VOUS 


LES ERREURS! 


Fantasio a sûrement écouté 
sa muse .personnelle, qui doit 
s'appeler Folle Avoine, en-écri- 
vant les lignes que voici. et que 
nous Corrigerons jeudi. D'ici là 
vous aurez trouvé ce qu'il y à à 
réprendre eur : 

LE TIR ET LES TIREURS 

On croit généralement que 
lés aubergistes du XXe siècle 
sont, avant même les mili- 
taires, les meilleurs spécialistes 
du coup de fusil. De fait, ils 
sont toujours prêts à pratiquer 
ce.sport, tandis que le soldat 
apprécie un congé de détente. 
ainsi appelé parce qu’il dis- 
pense le bénéficiaire de tou- 
cher la détente de son flingot, 
Les financiers sont aussi tou- 
jours disposés à tirer sur leurs 
débiteurs, et la police les 
laisse faire! Par contre, les 
herboristes ne sont pas parti- 
se de l'art. ballettes. car 
il suffit de leur dire: « Point 
de myrrhe » pour les rendre 
de mauvaise humeur, C’est en 


| Syrie, au temps où ce pays 


champs de... Tyr. 


8. Qui n'existe pas véritablement — partie du 
ë Lu SE va NÉE épaules au Dassin. 
È e du Canada. 
NOS PROBLEMES 10. Saison chaude — Abréviation pour Notres 
, EH LR pRS + 
ER L MENT : 
Partant. d'un de 1. Machine à vapeur quiremorque 1es tfain8, 
f P t 2. Région de l'Espagne @t ancien royaume = 
| ces neuf: carrés, -4ra=; Animal rongeur. k 
| cez une ligne conti- 3. Nom d'un des deux tropiques. 
l lus courte 4. Enlévées — Préfixe. à 
PR PU 5. Adjectif possessif — Nom de trois saints 
possible, qui entoure qui passèrent *e Les ar) coqs = 
è 6. Terminaison d'infinitif — Préfixe ou Sym 
SRCRERTOENE Le n bole chimique du cobalt — Roi légendaire 
des carrés et qui se de Troie. 5 : és 
i à ont 7. Ce que le. professeur géclame en clas 
| nine = ee = pendant les Cours. w ë 
vous. êtes parti. 8. Une des douze parties de l'année = petits 
; tuis qui protège igts des Ccouttie 
(Solution sem. proch.} = fl protègent les doigts des 
9. Nom donné à up faux brave. 
10, Garnitures de Derles ôu de pièrres que 


s'appelait encore Phénicie, que 
furent établies les ‘premières 
plaines de manœuvres, puis- 
qu'on montre encore.là-bas les 


FANTASIO. 


NOUS AVONS EU BEAUCOUP 
D'ENNUIS. MAINTENANT, LA 
CHANCE VA TOURNER 


— 


Deux invi- 
tés se ca- 
chent quel- 
que part et 
écoutent 1x 
conversa- 
tion, 
Essayez 
de les dé- 
couvrir. 


RECTIFIONS 
l’article paru la semaine 
dernière. 

LES FUGUES DE BACH 
Fantasio a raison d'invitér 
nos lecteurs à goûter la musi- 
que de Jean-Sébastien Bach, 
et il est exact que ce génie est 
le plus: fameux de toute une 
famille de compositeurs. Il ne 
manque pas de sérieux, même 
en faisant des fugues, puisque 
l'on désigne ninsi un morceau 
de forme particulière. 
Bach en écrivit un grand nom- 

bre pour orgue, 


Votre mascotte 
Spirou & Spip 
25 francs au C. C. P. 362159, 


de J. DUPUIS, Fils et Cie, ou 
joints à la commande. 


J.-S, 


eu 
ne — 


CHARMANTE IDÉE, DE NOUS 
RENDRE VISITE ! DÉSOLÉS QUE 
LE DÉCOR.NE SOIT PAS 

ANT... 


à 


SP 2e) 
L/ 
À Sue Lu 1 


NOS MOTS. CROISÉS 


_HORIZONTALEMENT : 


- 4. Façon de parler brève, concise. 
? musical sur un sujet 


. Drame 


religieux ou profane: 


3. Manteaux sans manches, avec 
Ôu sans capuchon 


dau Pérou. 


4. La terreur du Petit Poucet — 
Général romain qui conquit la $ 


— Cäpitalé 


« 


dut d &: S 6 A 


‘[cirlo!rISIA IDE) 
GCONBOUE LE 


SOLUTION. DU PROBLEME. 218 


Gaule et exprima Son -admira* 
tion pour les Belges. : 
5. Récolte 
familier. 
6. Vieux’-mot qui 


des grains — Pronom 


mains utilisaient dans deg 
courses restées céltbres. 

7. La partie intérieure du pain — 
Pronom personnel. 


portent les dames. JAMILUG, 


signifie : jas' 
mafs — Véhicule que les RO«. 


PQ 0 AR 


Au DEUX ÉCUS ! 

DITES. VOUS Ÿ 
SAVE Z. VOUS DE 

CES DEUX PIÈCES? 


Ts MOMIE QU! SE DI'54/T 


[/'Mon Hisrorre ?.Un rommnA|/oncie éLoonE LeQuez 1 
NON Arn LE MISERABLE 


JE VIVRIS HEUREUX DANS AVAÎT INSTITUE COMME 
DMA FERME AVEC TA FEMME 

ET MES ENFANTS. UN OUR, 

JPPPRIS LE DÉCÈS DUN.. 


UN BONNOMITE NOUS À FAIT 
CONTENUS Réurers À ÊNFERNER POUR UN TAS DE /||| 
SANTIACO DÉVRIENT Nous 
PERITÈTIRE DE TOUCHER 
LeMERITROE JEUS LE TON" 
DE CONFIER CE de Li 

On. 


PEINE vy! Si JE TEMVAIS CE, 
TYPE 4 


JE VEILLERAI. OUR DIÉGO 


DA 


DONNE CHANCE., 


N PALAIS, VO! 
De) CET à eux "a 


Ç ee Te 

AL MENT, VOUS Ac ©} : [HE EST ce Qui iNfeResBe- 

© DE Cut LEUX ASUS EL DA ÂS-SON PL N'iINSISTEZ PAS S neue PLUS LES ROIS 
S AUX ROS VOULEZ VOUS ME (D EAPOSER on ft \ PAGNE ET QUELLE 
>\ D ï Ml FRÉCOmPENSE AfenDE 2 
1 ù DE VOS TR 


SES DES TERRES À 
DÉCOUVRIR PARLEZ 
DE LOR QU'ON y 


PART RECEVOIR LE NTRE DE GRAND AMIRA 

RE MER OCÉANS. JG sex ÊTRE NOMME VICE RO M à. SE k 

RRSTA ] 1 {xs ee Dix: FOIS. Rat $ 
| Lg RS R - M GEROERAIT À 


7 REVIENNENT À 
: MERITIERS : 


vOic' ZIGOMUS 1} 
POURVU QUE LES 
ZiGoros ET LES 
Z'GOTOTES NE 
SOIENT PAS DES 
ANTHROPOPHAGES 


SYMES CALCULS SONT JUSTES, TU 5ERAS SUG | [NOM D'UN SPIP/MAIS ÇA CHAVIRE !! 
LA PLANÊTE ZIGOMUS PANS QUELQUES sf |'JRILE MAL DE MER … POURTANT 
MINUTES. ATTENTION À L'ATTERRISSAGE 


J'EN SUIS BIEN LOIN | 


tüe: Destrée, Marcinielle-Charlerol, — R. C. Charleroi 27514. 
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LL FAUT FOUMER LE 
TAILLIS.. DEMI. TOUR … 


V7 


4 


5. INTE ON. LE PLUTÔT. 
RÉPONDS. OÙ COL IL PASSE? $ 
QUEUE DIRECTION ATIL 4 


.… lancement est: caractéristique À la qué pour tous-ceux qui n’ont pas} 
‘catégorie plaheurs « tout bois ». la ‘patience de consaérer de lon- 
Elle est inconnue chez nous ; jus- gues heures CE construction. 


A qu’à ce jour, mais est utilisée avec. Geoïges CEL. 
succès par les modélistés d'Oütre- _. de , 
Atlantique. 


La voici en bref: # 
LE COIN DES MODELES: REDUITS Le modéliste prend son modèle M À ARL \ D) 
| ] 

\ IV 4 ;, 


par le fuselage, en-dessous de 


xencontrer des oi sas ans po l'aile. Puis, il tend sonsbras en 
UEPLANEUR ŒAFOUT BOIS des dommage, as s Hid rière, le ue haut _ possible, la 


Grâce à l'utilisaäon du # balsa » étonnante FR un Ë pare n érive orieñtéé vers > “ei D'un EE ranaSe 
dans la construction modéliste,-les jéger,(3 où 4, grammes pour lé mouvement brusque, - il it dé- er TR VAS. 
fervents de la petite aviation peu- & Spirou 0 »). 3 erire à Son-bras trois! “quaris de “En glus “des 26 


vent réaliser des petits planeurs Après là construction, v ro-* Cercle, À l'instant précis, où,* le … ss 
éhtièfement en “bois plein (1). Par cédez of réglage: de sd A bras étañt à l'horizontale, lé mo villons pos 
. Sa simplicité et sa solidité, le_mo- . par déplacement di-lest-mobilc. ds se trouve RES. à “la 1 api yous ont été, présen- 


. dèlée 4 bois » est recomman é É Verticale, le nez. en l'ait, le modé- ‘dans k£ numéros 
RE ee A Ppour (us à nr os à us lâche son plane dE te cons. a à 

sopr odéliste” expérimenté, V3 he de © Ole ef vous. pouvez, # ‘en une. RS impres- sens Enr 

Re Es estimer cette” cati 2" GE inaugurers 10 série des vols 5 anfe, ‘sé orce . +. jee Des dut 
gorte ra Dberells: C'est une’erre proprement faits. ; énshite une -des s eñ ia 


Le “planeur. Pala: possédé, ‘à ‘son Le orbes .Serrées, , Des vols dépassant, 2 Ru eu 
: actif”une-sétieimpressionnante. de ent de ge done es lés.15 minutes $oht:-r6 s la 
trs 28 Vols magnifiques, C'est principale- ne je BR imprimant, En obtenus par cés a ppareil 
ment sur lé nouveau continént que Mb Doussée ‘suffisante. - Guillemard, à. qui nous, 
Ce genré d appareil - connaît une; Votre M LT ES We LU tons ces. rensiagem else 
Vogue mérit g Fauivi d'un “vol gra Lil à eù ‘plusieurs 10 
Les modélistes de là-bas s'étant j constater > 
- spécialisés dans là constraction des -* appareils. cètte mention: 
ER +7" ÿà £ Ras # x ru Te p + "3 jour : °12 oufours. rélou ne nr 
raient com men or ñ'est :pas.toujours 
liP4ort en. hon onseur De 


€ planeur êez # ‘ le “proprié cc! S ss 
noûs: 3 8 Fée pour le Modèle, une véritable 2) É Pons. 
jnellleurs À d'entre référence: * ” grosse, Rp 
Re à “dpuier de grd RC AS C2 Appéren Snonie eilleur temps, | , 


ét AE 


devient 


“pétitr apprit ‘pourra 

’ at effectuer des vols « bomrmie- 
G * »rç'est-à-dire- qu'a rès $ 
tume trajeët f s 
-#léreviendra® 
“cela, sals 


ne PS 
-VOL y er RAR LOOPIN 
a Les 


Les Pi istes Ya é +) Set 
É ; aussit Ôôt dans : la > + le “Planeur assez Tortement, À : ; 
"toi de ces réatatons, * so S grub ou heu. ge touchèr Je S % PRET AS Jnëlque Re fe Es 
y. pour eux:_et se ,S a1i- S "pi s, prendra. une al ude $ ù <: ton Ê ES | 
“SÉrnt tout particulièrement dans ‘suffisante pour. Continuer son vol justes : age ir use le Nord. se ‘Ouest 
Bi <onstauction ? des modèles. a etira -atterrir. defrière Vous. S 
ba >. Ceux-ct sont’ en Butvan 3).La tro ne - Fopéihanle - de 
Fe 4 Pêtite env rgure._ Sul ; ë 
dimensio 


nn 


ve 
VOL dE, « Foutemane » e 
Fr à Ja verticale Si 


à. proril plat HS creux. 


INSCRIVEZ-VOUS 


très ” Sois, PRE Ryan 
Le Modèle < Spirou 0 »; de 25-cm. 


d'éVergure, os in - Pia ur. de ou 

cètte catégorie peu re côns- | ÿ À 
truit, à at minutes et son ré- +” Club des Amis de Spirou 
glageŸne ‘demande guère plus de k : (A; ES) 
tnpéh Les er me à de cette £ : TS + 
’atégorie  possèden: e : remar- | et ADHÉREZ 


quples auinilés 3 sS 4 La 
: . même plus œessaire_ d'effectuer . 
: les essais, so un .térrain complè- 
tement” é. Le ‘planeur peut 
ie RÉ 


: . au grand Club aéronautique | 
de lo jeunesse belge : : 
_ € UB-SPIROU-AVIATION 


& “(1) Le balsa est un bois. exo- 

tique ‘qui- croit dans lés.. forêts 

| viérges de l'Amérique du Sud, X 

‘est. deux fois plus -légér:que 1e 
1 et dix fois plus résistant: 


Une personne a déposé ‘une Bb a : 
heureusement n'a pas éclaté. Flup a la; cône 
viction que île coupable s'est réfugié ‘dais 
un petit restaurant, Ê 
A ya deux. clients dans celui-ci : : une 
dame et un rabbin juif, qui tous deux # 
restaurent. 
Flup n'hésite pas. 


* 


rs 


SOLUTION pu DERNIER PROBLEME 


: Le voleur est entré et sorti par law 
; minée ; fl a fractüré le secrétaire avec ü 
“tisénnier: I est au courant que Blair rece 
ait de l'argent tous les mois. Le vol. 
d'être Commis, done le voleur ‘&o! t avoir 
‘Yéteménts souillés et ‘fripés 


A 


Le, EoSbable est: e re tier Dupont. 


- Valier “Rouge . 


jour. mére din 
de ) 


ablement * 


8881, Noidr 
arius! 
son 


1386, 

t ; Sup ce 

017, Spa ; Câgoula cd 1 
Noir, 12; -Hornu.; 


288, uff: î 
Guillaume Tell 14. 466, Boirs : Co 1 Lindbergh 


© 
s'Détective Privé 16.737, MOns : 


ré 17.580." Ans; Paul Cartier 18.215, 
autrage ; ‘Petit Castor: 19. 458Jambes ; F 
de Neige - 20:588, . Hallemaye:Hacco irt : 
+ 81.605, .Fléron :+ Tif. 22:73, 
line 23,050; “Préaïle-Hk 
.24.671,: Haine-St-Paul ; ? 
Aù velais : Paul Cartier 26.608, Cou 
27.196, . Vaux-sous-Chè 
Suzy, °28.278, Nimy;. Cavalier 
Athus ;. Capitaine Viking 30.294, La oi 


; De 


œuvres: Cette escoquerie porté-le noin de pla- 


"sés» ray ui S 
Là qui: l'aide je! 
4 Mair. “IL AS 


: Trou 
31570 -éprouve 1q ÿ 
Komiment de ‘ci ES -entassé: dans 
‘avancer une Jocomotive..La chose 
n'est pas ompliqu 4 du moins dans les gran- 
des lignes pe Drndes lignes de chemin de 
se npeMe- Fan ‘antasio}. En‘brûlant dans le foyer, 
3 1 eur et gen bouillir Li de la ET 720 : 
ré ‘ou du. bâti-- ot pa pins “ha: 
| ment. Il va sans LE “le. 


: Plus tard,-quant at aurons . nouveau nos . 
N vingt grandes: pages — ou peut-être nos qua= 
rânte pages. 
fo- rons ainsi revue machines 
ae ét industries, avec des sché- 
-mas et des plans, à. l'appui. 
Disposant de plus -de ‘place, 
> nous Pen à pousser. la 
d'auteur > protè- : des En 2 
cette > propriété, 
Epervier Bleu 37419, et 
personne n'aurait li-- 
; ue lncrcloéaie mo 
paies de. :deste. d: 


je P: ire. à ? 
ait un grand !s 
4 rahchants, datant”du 
x, et redoutäble. 
t manié par des 3) : 
tes, forcésm'est de © Sable 
@'mot < incorni fus * 
sme, autrement, dit un 
Dr n'a pas e 


cel . qui A 

te,. soit pour a tirage, 

«fois pour toutes, et le 

ent presque à l'infini. 1l 

& les pour les dessins : chacun reste 

maitre des” PA re RSS a créés, et ‘si Fantasio , 

une histoire à-sà” ae PL 

vec. Bou héros À Tite Toma IR eu, + jout néole 
ean” PART à 

Des romanciers peu scrupuleux!s’insp par = # tion 
fois d’autres auteurs, âllant jüsqu'à copier: “quasi : es. 
‘traces dans ses piéces” Qui ne: ET à cet 


mot. pour mot, des passages entiers de leurs 
égard la scène du Nez, dans #8 Cyrano de Bér- 
fes »,7:" Ce: Reres était affligé.… d! 2 
s'en. QUE Jui 
: ebre H fait 
| Mon aqu’Aristophane 
ee antgeam ele _- 


giat, Le Pon. tte gun, te, païr. exemple, 
HT plagié égrete a in Mob? ke la comédie 
italienné ‘et même on PR À Cyrano de. 
:: Bergerac (1619-1655), dont il a reproduit -dans 
les + Fourb née Scapin.» la scène du. valet 


ent à un père avare, préten- Mot ques vaux ME 


son da dans ‘le plus NS 4 ï. + “dictidh per 

passe en revue toutes lés rs e 
ries fé ébiter sur sonsnez, puis il conclu fe e 
ment qu'il. n'aurait ‘autorisé personhe 
énumérer: disant : 


‘de Voiture : 


…Æ£t. qu'un peu de plomb peut casser 
La plus belle tête du monde... 


w-format»actuel -=,-nous-pasées ”” 


Jean Valhärdi 31.226, Quaregnon ;. Petit ‘Castor il fit, sans citer l'emprunt : 


32.912, Gembloux ; Zorro ne Trois 
Doigts 34.338. toUsdron xs Cipitains tri ne Et qu'un plomb, dans un tube entassé par. des 


35.443, Ransart : Ricardo 


| es F2 VA DR RS M 
| . Quant’ au* abonnés, : déjà ue puisqu' ils: pe thte ne (dé dé sen eh ee LÉAALEER 
1 


sont sûrs. de lire chaque semaine. leur ‘« 2Spi- 
rou . », ‘lS auront leur tour la ‘semaine wpro- purent npur Que reenies + re 
-Chäine: Servis les premiers, j'espère qu'ils pen-. Jé ne saïs si j'ai eu l'occasion de citer € 
F sentaux copains malchanceux et leur passent écrits à la manière de Victor Hugo: » 

letjournalen Jecture. C'est là une:Mmanifesta-: Où 6-Hugo ! hüchera-t-on ton nom ? Ê 

tion -élémentaire de cette” solidarité spirou- Justice. enfin rendu que ne t'act-on | 

tüelle qui n'ést-pasedustout-un-väin “mot Chez ‘Quand done au corps qu'académique on nomme, 
(i nous: Un A. d. S. sait se rendre “utile, ae _Érimperas- tu, de roc, en roc, rare homme ? 
1 


PR Mis 1 Ta et sex Hier, _ co VO ETUE M doite déjà 

que ‘péndant Sa male fid ‘ j £ntendu des À mise 
Caux” un imitateur chan 

ARS Lo ar à fe Aion de Maurice Che- 


lui apporter de la lec! 
2 valiér,. Michel Simon, Damia, 
Voici une occasion de. faire plaisir, non seule Abo ba QU AUS a ne 


mént à un A: d.’S., mais à toute une. équipe 
de copains: Cavalier. Noir 16526 a entrepris à la mode..L’ Aupouge Bé 
avec Ses condisciples «de réunir dans,un un sai au RUE fs ne 
des. images de tous les. sanctuaires ges, f nas tabs it je 


Dé rnE DA céssivement un thème -p: 


_nous communique 1 
ñ läire :.comme.….s'il ne: été 
188 Vus ‘reçues à son intention. Fe, fr comes 


PE ad ne in © “à Strävinsky, étc. RE À 
: pastiche musical, - FA 


Es 
” Liége pour 


églises. ou chapelles, ; ‘dédiés-à la 
les. connaît 


"Le Célèbres Märiohnelles 
A Rupnarres du < 


RUE RUE pare barbu À qui l'on avait demandé : « Mettez-vous 


2 CHATELINEAU 


yertures, pendant Ja nuit? .» Incapable de ré- 
pondre sur-de-cha le malheureux exhiba 
.-dès le lendemain. ‘matin un jnenton glabre, 
ayant passé une.nuit blanche à chercher où 


caser cette barbe jusque-là-s DER 


8 16. h. 30 Rd Th Pareille cañde est au f0 à 
eau : ideau : .| parce que ceux en- sont, atfeints 
. Fe. #4 pre malice. ë :Fantasio serait parfaitem 
PRE TT: de répondre, . comme: l'acheteur de. 
«Non, je n'en : 


12 h. 30 
L Participation. aux. frais : HE SERRES 
fe 6, 10:fis 2 A d. $. 3,50, 5 et 9 frs | 


Location : Diniénche, ‘de: 10 à 


Peut casser d'un seul coup la tête des héros. 


d'u Æ _“probité et°de sagesse duand il s'écrie 


rau - 


voire barbe au-dessus ou en dessous des çou- : 


… Car jé me les. sers fSÉmeme avec assez de 


Mais je. ne permets pas qu'un autre Fe les 

7# Eserve, 
Type Irene se loÿal rano de Ber- 
gerac aurait été un “nÿ.à rene de et 


nous. donne de bélles et ifäbles Reons” de 


série jamais rien qui de soi 
modeste.” d'ailleu ws, se, dire À 5% “at 


“À 


un satisfait des fleurs, .des fruits, même de 
feüilles, 

Si c'est dans ton jardin à toi que” tu 
Fe Foueilles, 


Cyrano a raison; il a ‘avoir l fierté 
d'être personnel. Je ne crains rien pour vous 
à ce sujet; Dieu merci, vos lettres SX, OF orgie 
-nales à souhaït, ét vous nè chérehez pe faire 


-de l'effet en me les envoyant 41, Destrée, à 

Marcinelle. Toutes re cprenie nt” à SsAges. - 

ÊS et c'est. dans ÿ oir que”  E es : Lu » 
ue je voûus î 


VOUS ‘avez ‘sur. noëûs, “de cette fac on, + 
he ‘influencé que si. mêrre vbus oubliiez de 
l'ajoutér ; Au bas de For missives, nous pous= 
serions d'instinct notre cher vieux cri dé-rällie- 
ment : Spirou, ami..: partout.. o toujours ! 2 


LE FURETEUR, 


POUR NE PAS L'OUBLIER.. 


a, En plus du papier à lettre à. l'effigie 
pirou, il nous reste des cartes S ÉFOU YVES 
piègle Sa frañcs | pour 50 p ‘série de 
12-cartes Spirou Sportif (10. ffañes- en - pere 
illustrée) : ‘la Marche du Club « ES 
avant » (2 francs)'et le groupe. er 
“rou ‘et Spip, VOTRE mascotte &. ae D: 


tasio. :Nô D rest, res bouche --bée, à a 
l'autre” de quand Jijé lui à ES « Que 3 Oncle Hector Se À Re Cr: 
est le personnage, de « Spirou» qui Soupe questions fes don Um ra radio SERRE té, "et . 
le plus économiquement ?_» Et il a fallu. ue. 2Ccompagnées n bre de 1 ranc. 
le Te e Fair pisse a =: 
« C'est ,Tondu,: parce qu'il peut se 2 « Pa 7 © mA er 
Sravaté » Dh coup, 2 DEno a Per de BULLETIN RAS ÉD E- 
laisser aussi pousse barbe, mais ‘il y a z RE - Es 
oncé, se rappelant Pi vieille histoire du Je soussigné 


Spirou (A. d, S.). ++ x 

Je joins à la’ présente ; ; : 2 
£ E à C: et V'insigne A. œ 3 LE 
6 frs pour ma Carte d'A. d. S., ma “carte du 


CS. À; et un insigne: A: d. S. ou C. $. A. 


‘10. LS pour ; les” deux cartes" et les deux 


; ‘insignes. ES “« 


Je m'engage à réspeêter le Code d'Honneur > 
et en particulier, à. Re pas “révéler la. clef” dù 
langage Secret, -- = 
Signature du parrain | 


Signature aù ésndidal ë 


erve, * 


PORTE -AUBORD DATTAAL #& ie PARVICHNOU/ NOUS ALLONS NOUS 
CEE AE NUSSUE CABLE 06 SE À fser sur LA MONTAGNE / 


SE RETROUVE BRUSQUEMENT: 
QUE CONTRE LA CARUNGUE. 


= 


A GAY ESTLES GARGI 
EP LE RACCORO EST 

Fe FAIT. ON PEUT 7. 
PRAUSR AE GN1! 


IL N'YA. PLUS QUA 
-RECOMMENCER / 


sET.UN ROI NOUS ARRIVERA DU CIEL IL 
ROUGE HABILLÉ 


Larssons SPIROU er LE SEC 
BOLIDE ET ALLONS VOIR BAVETTE LE GRAND PRÈTRE PRÈCHE |. [TROTTO LE GENDARME 


CE QUI SE PASSE SUR LA | | DANS LA MONTAGNE. ARRIVE., AFFOLÉ /.. 
PLANÈTE 2IGOMUS. | = L ZIGOTOS « 


Moi voulu tout de suite 
venir appeler toi! astor,: nôus n’ayons- pas . 
L de temps à perdre! } 


te ce AE : pe Lui peut-être croire le 
: . Duchesse être enterrée 


si Shep veut s'oppro-| , lè-dedens ! 


cher de lacove, c'est M 
qu'il a-üne Bonne . 
raison ! 


Viens, Shep, il y « un chemin 
plus court pour retrouver la 
Duchesse si elle est dans la 


. Avant l'arrivée 
d'Angus, il n’y a jamais 
eu de cadenas sur 


comment 
on ouvre un 
cadenas sans. 


OH!LE DRÔLE DE PAYSAGE | ALLO, ALLO, LA TERRE... CI RIEN SPIROU, D'ici 
ET CES ÊTRES VIVANTS / ON DIRAIT L'HOMME LE PLUS HAUT DU | |: JE PEUX DIRIGER 
DES GROSSES FOURMIS . PEUT- ÊTRE | | MONDE... ALLO ALLO !!!! LE BOLIDE JE 
QUE CETTE PLANÈTE N'EST PAS PROFESSEUR STRATOS … VAIS T'AIDER À 


1 | |J'APPROCHE DE LA PLANETE! | ATTERRIR !// 
HABITÉE | |2i60MuS QUE Dois-JE FAIRE? 


Fe 


+ Fe Ma table de travail; Ris 


4 en Shot courrier 


ra Semaine dernière, rous vous demandions 
de fous enVoÿer plus de Comptes rendus, car-il. 
nous semblait que les A: d.'5. étaient un peu 


…« Parésseux dans ce domaine. 


Vous nous avez cute Al! oui, "alors. “Et 
£ette, semaine; nôüs battons tous les records de 
‘éburrier. Ceci vous rase que ‘nous deviôns 

crew une grosse part de, cefte chronique à 
vie sportive de nos Sections A. d. S:' Je sais 
bien quil est plus ag le de lire un article 
sportif précédant le-courrier-des A7,d. S., mais, 


. Pour ma part, je suis enchanté quand je me 


se dont un. tel courrier, témoigne de 
pen répuissantes. de amie que Me. À 

orment, une grande famille, puisqu” 
sen + cree “Kiki, 41,-rué -Destrée, 
à. Marcinelle-Charleroi, :poûr, lui 1 part. de 
leurs projets sportifs. Ces faisant, . ils. n'omet- 
nt..Pas d'indiquer. noms. prénom, . Adresse, 


‘numéro d'A. d,.S.-et ils n'oublient surtout pas 


de joindre un timbre.del franc pourles frais 
de réponse .ou. d'insertil 
les A, d. Sfsne se côntentent pas d'être des 
lecteurs sportifs. Ils pratiquent le ‘sport Sur le 
terrain. font preuve d'esprit d'initiatives et 


: cultivent leur corps tout-autant que leur ésprit, 


Quand j'apprends. la: création d’une -séction 
sportive. A. d: S., je jubile: Je jubile double- 
E quand on. m'envoie un. “compte-rendu 

UVant que cette section est réellement ACTE 


à fait. du>sport: sur-le terrain, TEL 


Fa 12) 

“Et ‘si méme! parfois, je maugrée en. oyant - 
Courrier de plus en plus volumineux. er 
-bien Que dans 
€ plus plaisir que 
la section sportive 


ond rien ne’saurait me 5 
Fran dé ee ité de 


Le. championnat de football 


Vous vez que* Spirou,» réglera, à-Taison 
D l2tickets de chemin de fer.ou de tram les 
ais de. déplacement des équipes : appelées. à 
Jouer les, finales. nationales de « Spirou ». Nous 
feniehons cependant. pas entrer dans les 
étails matériels d'organisation, car nous vou- 
. je. les championhats se jouent entre spor- 
fs Ad. S., que nos délégués fassent “prèuve 
de dévouement et d’initiativé et qu'ils äppren- 
nent à organiser aussi bien qu'à jouér, Hien 
n'est plus agréabléñque cés pärtiés sportives 


: eñtre amis et'ces réceptions Cordiales que les 


Ad. 'S. Savent*si.bien. sé ménager 
après. les rencontres, disputées es ns mé 
excellént esprit de camaraderie sportive. 

Les huit capitaines 
desgéquipes finalistes 
sont entrés en con- 
tact et-l'on nous a 
assuré de. tous côtés 
que les dates étaient 


-.tons-pour que-les 1/4 


demi-finales: 
sent 
à ÿ avril 


x Les: capitaines des 
‘équipes finalistes sont 
:1 entrés en “contact... + de mai: 


tard. 
Rappelons, l'ordre des eo de finale : Es 
Bart contre Etoile Namuroisé, 
Templeuve contre Gand. : 
Nismes contre D UT. rte 
- Wintersiag contre Étterbeek. 
. Un._.déplacement 
4 git É Faut téntre Nismes ét Dour. Nos 
, d. S: voudraient jouer à Charleroi. Y-a-t-il 
. S. de Charlerot q 
rer un terrain ?-Faisons appel au bon cœur 
A. d, S. de, Chaïleroi“et- attendons leur 
se, ‘41, rue. Destréé? à. Marcinelle. * 


puis- 
se ; jouer. 
-et: fixer la 


rain d’Ixelles 


au plus 


. monter un, championnat de jeu de b) 


* 11 me dit aussi que. 


, Gr M). 


retenues, Nous insis- : 
de finale soient iter-2 
minés en. mars, dé 
façon à ‘ce que les - 
“eñ ? 


SSP grande: finale. ‘s."e À : 


aw premier dimanche - 


‘des Quatré est assez malajsé. 


Ourrait leur pro- 


7 7 11 Les avis sportifett 


is — Yaipé de jeu de bâlle demande’ 
“adversaire à partir äu 21 mars, . Roger Guyot, 
46; rueïde la Garé. *‘ 


Neufvilles. rx. Equ lipe de. jeu de balle, 
moyenne. d'âge Fe ans, As des luttes, Se. 
déplace os Yon de? Km. Jeax Garbin, 


44, rue de la. Stat 

Clabeeg. — Nos. “+ d._S. de la réële AUS 
des équipes de Gepecg, Virginäl et Fainecie 
::Comte. sont, inscrites: Ceux. qüe la chose inté- 
resse doivent s'adresser : Maurice Piron;: 
Hahes du 45, n2,60b, à-Clabecq. 

Gag —_ À pe de jeur de- balle compre- : 
pots € ose F) Re Pere 2 bé a 

à ur 0! éd pl ans 

un ne ‘de- 10: Km. Écrire à M'André Robert 
95, rue d'Añchin. 
: Wangé, — Equipe de. football des ‘énvirons 
de Huy demande des matches avec A” A 
principalement le dimanche.-Maurice Paquét, «= 
13, rue du Centenairé. Moyenne d'âge : 14 ans, 

Boürlers, — Equipé de-football A; d. S. 
demande. des matches, Gobeau Robert, 103, rue 
de Forges. # -: 

uges-Namur. Deux’-joueurs de balle 

demandent, à être engagés dans unefhéquipe 
LE sai S, Age: 12 ans. André Massart, 2, pe 


Montignies-qus-Sambre. — Equipe de fout ball 
. d.""S.comprenant : ere DeR Fe 
et: ét Geüthier ; D.) Pardo Éoéo a et 
nières Av} Wayembefgé 
Mbpartet Lesoir, demande des RME 
aûés BiennauX, 158, rue des Trieux. Matehés - de 


LA 


Etes 


adéier File quelques 
aussi À. frire des matches. Scrire à° Georges 
CHÉMPRERE, 21, rue es Moülin. * 


Rat Equipeménts sportifs 


RS PL de RE Z'UÜn A. à S. échan- 
gerait Re RE -de -bällon ‘dé football Contre 
uné paire de et 


Jean: Moere Out, 1 chaussée. ‘de 

.+ Soumagne- Un A; d. A 

?ger cu te de” “patins : a” élacé "contre : ü: 
paire gants ‘de boxe où un isque à faner. 


enr Lamarche, Place du ‘Ceñtenaire, 36 


La vie sportive ‘des sections 


Câlonne#=- Les A. d.S. de: ‘Calonne ont: joué 
au_fennis. de table. Valemberg 4gagné deva Vant 
«Hiroux, Dubois, Grandélaude, 
Pi gere -rendu envoyé. par Hiroux, bas 


ise, - LS 
# AR At déco. — Le Val-Benoît A. & $. 


a ‘d..S..en football, en -Jui 
eo tie bar 12-0. Le V VAI-Benoît 
AE (r ar Degeer ; Ar.) Evrard He 


Eussen, Lapièce_ et : Fraiture:;.. 
LA Pirson,-Chärlier et Coorh, TR RE Sr 
le- score était de 5- = LE Ten u envoyé par 
‘Henri “Éussen, 13, Re : 
ouscron. * —=. tn are entre” A 

les” équipes de Luignés :ét du Guatu Su 
FE ne Le Quatuor mass Luniace Bi 


Epasrcul après-midi. Déplacement dans un. rayon” re hp le, Boucrau He Pr | Vol: 
e ste, ; 
{ SD dichreër. — Equipe de “fo0tball de- ee sent ne Rouge ra St D < A aduenEs 


mande* des - bon 12. Maurice Fee 


Eugène La : 

Lie Equipe} de. {ootbalt Ÿ 
(es* 11 -joueu Font: Ad S$S., bravo!) demande 
‘des matches: M. Petit, 58; tue du Ruisseau. 

Liége. — Joueur de tennis de-table. désire 
jouer contre d’autres A. d: S, - Lui : rire : < 
L: Franckard, 45, rue des Grands Champs. 
Bruxelles. —-La section d'athlétisme fondée 
*à Bruxelles pét  Liégeôis et Gordenir ‘va-son 
petit bon omme de chemin. -Ceux. Qui | désire- 
raienbs'y affilier et pratiquer l'athlétisme, - ce 
‘sport de. base, cet été, doivent écrire à Albert 
Gordenir.… 652; chaussée de Waterloo. Les 
épreuves d'athlétisme ‘auront lieu sur le ter- 
rain du Racing de Bruxelles, obligeamment mis 
à la disposition des ‘A. d. S, par le grand club 
bruxellois, 

Mouscron. — Et voici que l'on nous annonce 
égajement .la+ création d'une section d'athlé- 
tismesC'est à Mouscron qu'elle a vu le jour, 
et son parrain est un Bruxellois auquel on peut 
s’adrèsser pour tout «renseignement : Roland 
Maes, & -rue d’Ypres, à. Mouscron. S 

Wauthier-Braine, — Equipe de jeu de balle 
À. d. S. demande des lüttes. Elle -comprena : 
«C)r-Crémers et. Devreuse ;. P, + M.) Derghe : 
Aïrcq ; F,). Arcq W.. Écrire à André- 
Derghe, 31, Grand'Piace. sk 

Ciney:_ — La section de Ciney ‘marche à. 
fond. ‘Outre le football, elle pratiquéra Je jeu 
de baïlé l'été et le tennis de table. Ceux qui 


rue’ 


voudräient faire partie de 14 section où jouer 
contre. ses . membres Sert : s'adresser 
purond Ar 24 rèe’ au Commerce; L: 

S : L'amicale des sec- 


élite - sportives du 
Grand Liége prie les 
dirigeants de_ toutes 
les, sections : A. ‘&.. Si 


heures 2: LL 
: nôtre lôeal « 
) de l'Union », 'P Ë 
Sainte-Foix. Ordre. 
À. Jonxcirès impor- 
Pou Bic 
seignémenis RER s'adresser -à 

.ges Bongaerts, 65; rüe Montagne Ste Waïbuürge. 
De LE Den vu 4e met — Equipe de. football 
S. en formation comprenant : _. le, 

Tioi. Legrain,\ Gilot, Pinsart, Dubus, t, 
Blachot et Van den Noortgaete. désire” Pr 
des à 0 Marcel Corpelle, «340, rue” Vital 


State Huy. — L’ 
re SE re Elle ‘s'appéllera désôrn is 
Statte-Huy et demande à conclure des ren- 
= ‘dé £o6tball.” Jules Le 9, rue .de : 
a 

“Molenbeek - Bruxelles. - Equ uipe de jeu de 
balle A & S7 mn ee :+C.) De Ridder et 


matin 
Cas 


Snpte rendu envoyé “23 


ER 
en- 4 > 


Le RE dis 
‘ompte: > vou 
Her ue FaEnnetières RE 
Chimay, —. TA match re DOSÉ 1e A. d. $. 
Er de 2 Chimay. nai Eure . 
naits gagna ‘par € 
tagteurs signa B.) ement + Ar,).Calot 
et” Ux ; D). Barvignon, Roland et Bau- 
dart; Av.) Bôdet. Il n'y avait donc que Sept 
joueurs. Compte- rendu envoyé par -Guy Troch, 
Forges-Chimay. 


de footbalr, Dopitite 40. 


Dekoninck et - 


a $. : 


‘Liége, — La- finäle du champ ARE À de. ping 
D 


pong H: d. free Liége sta reve 


dns © ile 
14 es Dona 

et-Soleil 2 TES Fr 
puté le championnat. En-el 
Robert’ Bourgogne -a été ges vainqueur. 
Compte-rendu envoyé par Robert Bourgogne, 3, 
quài” du Barbou, que nous félicitons. pour: Ja 
réussite de son tournoi, 4 
Namur. — Nos. finalistes. du championnat. de 
«.Spirôu-» ne restent pas inactifs.” -L'entraine- 
ae est. foujours. poussé chez eux Marcel 
mbrét,: 40, rue-Lucien Namèche, nous-en fait 
RE L'Étoile de. Namur a joué contre une 
ET ee régionale” na ‘à fait 2-2. Elle a ensuite 


ou 
nts 


baitu la réserve. de a gs 1" Bauer he CU 

queurs _alignaient : 

éhampswét. Dubois; D.) "Libertiaux Metriée Fe 
Thorons: “Av.) Perrot, Landrain, ‘Parmentier 

Jules ét. Gérard: Dubois, Bteneror et DEEE : 
sont à citer, * 


“Néchin. — L'équipe de Néchin À, à 
battü Rümillies par 4-3, Au repos: 2° 1 EF 
noter, l'équipe adverse était plus costaude 
comprenait tous ‘joueurs: de. 18 <ans:.Les Tate 


queurs alignaient : B.). equeue ; Ar.) per 
broucq et wailly : -D) Düpont, 

Delplarque ; St Renaid, Ÿ 
Bossht. et Sb: : 


ane par- 

UE. “gentille 
Ernest. 

Goronné, de HAS 
Béyne-Heusay.. _ Unê course à Did pour 

À. à - 8. doni, ultats: 


: Beaujean s o) 
“’Angleur 14 " 
sen, 13; :rué Boss; 
compte- epAu du - Benoît > à 
Val-Benoït a battu Rénôry par. 6-5. I1.n’y-avait 


dué ‘dix hommes chéz les vaindt eurs, qui ont 


‘conclu uré suite 


leur souhäitonis bonne chänce, 
Waterloo’ Les’ A: 4. 5, HE Joli-Bôié, Wa- 
Ferme ont reçü ‘une équipe A. d; S.° 
beek ét l'ont emporté par 8-1. Résu n 
muniqué : par Le rem 2, chaussée Ne 
vuèren,, ve Kiki.” 


4 e.réncontres  dünt. ils nous, : 
‘équipe de “Falize: a changé. déñnenñt. le calendrier ‘et Pour lesquélles nous . « 


LE 


VOYEZ- VOUS 
LES ERREURS! : 


Ce"? = 4 Là : 
- Fantasio. Sn nous. parle” 

_ dela. Révolution française. Par 

prudence, nous reverrons jeudi: 


: ce ie nous dit. TEST : 


PIERRE - ROBÈS : 


pOur. PRES LA 1Ou con pond + > 


roi Louis XVI, et pour-venger 
le souverain’ envoya à la guil- 
lotine ceux qui causèrent sa 
condamnation à mort: Refu- 
sant de prendre le pouvoir, le 
9/thermidor (27 juillet 1794) il 
se tira un coup:de pistolet et 


monta sur.l'échafaud, d'où A 


ne redescendit pas vivant. 
FANTASIO. 


RECTIFIONS 


l’article paru la’ semaine : 
L dernière... 


LE TIR ET LÉS TIREURS 


Les plaisantérièst de Fan- 
tasio nous donnent l’occasion 
de : quelques précisions: on 
appelle coup de fusil au Tes- 
taurant des prix exägérés. Le 
congé de détente est accordé 
au soldat pour se reposer. sans 
allusion à la partie du fusil 
qui a le même nom. La police 
laisse les financiers tirer sur 
leurs débiteurs, parce qu'ils 
tirent. des. traites, c’est-à= 


BOUCRE D ANDOUILLE? 
Qu'as.ru Fair ? 
( OMAENT Nous TIRER 


&: ; : Priez. q 

deux dés” SE PUR -et-de : 
cer sur la table ou sur. le Sol, : 74 
tandis que vous aurez le dos. 
P tourné, 


Petits Problèmes 
PROUËSSE ARITHMÉTIQUE 


.+ Les dés devinés 
Voici me. _petite” gpénence 


‘qui s n É FRS D 
vos. sn qui se croien! orts "4 


“en maths S». 
uelqu’un. de prendre 


“lan< 


Annoncez, alors que .. vous 


= elléz deviner, par. .un ee : 
,-merita}, e. ñ 
de la face. supérieure: de de 


le nombre’ 


cun des dés. 
Pour. cela, priez une des per- . +28 
sonhes fe de. Jai, ee su à a és 
<-jne LA HE, ea Te célèbres - 
L ainsi nes de sa Une de 
— Prenéz le “nombre c 


points indiqué par. l'un 
dés. Doublez ce nombre. 
total, ajoutez. 5.-Puis,. multi= 


‘phez le nombre obtenu par 5. 


Enfin, au résultat, ajoutez le 
nombre de points ‘indiqué par 
an - dé. Quel nornbre avéz- 


Supposons .que Je” (résultat 
annoncé soit 88: Tout ce que 
vous avez à faire est de dé- 
duiré 25 dé ce nombre et, le 
reste étant 63, vous. annon- 
cerez : 


|sbes chiffres de la face 


: PSS des deux dés sont 


. Essayez, et vous verrez que 


€ + “exact. 


dire qu'ils leur font présenter 
quittance. Fantasio - confond 
point de mire (objet visé) et 
point de myrrhe (produit mé- 
dicinal). Tyr est l'ancien nom 
de Sour, maïs rien ne permet 
dé croire à l'existence de 
champs de manœuvres, à cet 
endroit. . 


On. POURRAIT DEMANDER 
“L'AVÉS DU LOCATAIRE 


« HE vieux! y 4 
Du nBuvenu! VIENS 


UE DOIS-J PARME 
JEYER À GENOU 


Fe SA PITIÉ ? 


NOS MOTS CROISES. 


: ñ +. nul or 4e 


BAR LA RE ON A LE 


Horisontalement : 


. Etat de de. dy 


n' e E  — = Manifesta- 
tion: be À ntsgre à: chaque . 
e “en - 
Srne vériles > = Ce fut, pOur” 


Se fatigue 
Archimède - occasion : de sa 
grande découverte. 
des iles Baléares. + 6, Patrie 
d'Abraham: 
fillés furent, condamnées 


remplir d'éau un tonneau sans . 


fond: — ‘7. Rendre moins 
à . — 8. Unevdes deux 
ägelomérations qui composent 
la capitale de la Hongrie - 
Mot étranger qui désigne une, 
vedette dé cinéma. — 9. Dépar- 
tement français} dont là pré- 
fecture est -Bouûrg. - Ecri- 


vain et.journaliste anglais. —. 


10. Sorte d'ai. paresseux de 


YAmérique tropicale - Vas à 


l'aventure. 


Verticalement : : 


1. Sayvant chimiste français 
qui effectua dé remarquables 
travaux, notamment sur. la 
rage - Article contracté. — 
2. Mémbre d'un peuple qui 
ravagea l’Europe pendant trois 


LA RONDE EsT 
PASSÉE. Je Suis 


È URUe 
TS 


— 5: Une 
‘Ses. cinquante. 


TL FRUT METTRE À N 
PROFIT LES GE ae ei 
POUR FUIR,J EN SUIS. 


siècles et'fut. détruit:par Char= 

en pen en: D 4 ar 

en. pe Ut rança 
ENom de “de {rois sultans = 


es Fleuve ‘de | Sibérie. — 4. Sortes 


de jambières. des soldats gre 
de PAntiquité, — 5. Re 
— 6. “Unit, ‘joint - Possèdent - 
Règle double de dessinateur. = 
7. Faire : Cuire sé end & 


. feu. doux, ‘sans, io D 
— 8. Crier à la Ne EUR 
-poule qui ya pondre 9:Roi 


des Perses, vaincu Par ne 
Grecs. RUES c ; 


anglaise, — 10. Qui.a. Ep 
à l'âne - Mesures agrairés où 


dieu ‘grec. 
| “3 AMILUC. 


Votre mascotte 


Spirou. & Spip. 
25 francs au C. c: P. 362159, 
de J. DUPUIS, Fils et Cie, ou 


joints à la commande. 


Solution du 
problème 
LES NEUF 
CARRÉS 


L.Y A UNE CHANCE SUR 

MILLE DE RÉUSSIR! | 
* PLUTÔT LE RISQUE QUE 
CET ENFER 


Sr Pourquor/ CES SAVANT N'Y VERRONT 
UNSOIMÈRE. |. lDoncZ J—"QUUNE Otasion pe Mac |: fi 


À YEUX DAÎLLE UNE FLAMME Cet” 
HO: RIRA ON } ; 


DES ENES DIDUQUES DE | D 
MOISE DE. SAINT DAUL 
LE CIEL EST COMME. UNE 


ue 
LS 


LA 
MER EDREUS 


OH!MES FoURMIS 


SONT DE TouT 
N PETITS HOMMES / 


OME 


24 r — 
Charleroi -25514. 


Imprimé ‘en Belgique, aux Efäblissements J, DUPUIS, Fils et Cie, 41, rue Destrée, Marcinelle:Charlerot, 
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PUBLICATION HEBDOMADAIRE 
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de ETabrete 
UNE FAMEUSS PISE. 


CHASSE: 
J'A CDR + éE 
À TON MATRE 
ES LEA L'ÉCURIE 


UN ESTRIEN NOUS AUONS D : rt 
MAÎTRE...MOi, SUR SON D\VAN . TOI, LE NEZ. 
ÆA AU MUR CT BIEN.SAGE...OÙF/.. . 
JE VAIS ME RAFRACUIR... 


MON CHER, .ET PRENEZ 
LE LONG DU MUR. 
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Les indications données par le 
contrôleur de vitesse ne -rensei- 
gnent pas le pilote sur le déplace- 
ment de l'avion par rapport au sol, 
mais bien sur Sa vitesse par rap- 
port à l'air ambiant. 

Une explication vous fera sal- 
sir la nuance. Prenons le cas d'une 
automobile. Si, durant une heure, 
une voiture roule à la vitesse de 
60 km.-h., elle aura, après 60 mi- 
nutes, parcouru une distance de 
60 km. 

Dans Ce cas, la distance par- 

ourue en une heure est identi- 

ue à la vitesse moyenne de l'auto 
pendant ce temps. 

Il n'en est pas de même pour la 
navigation aérienne, Un avion est 
indépendant du sol. Aussi, lorsque 
l'indicateur de vitesse renseigne 
une vitesse de 100 km.-h. cela si- 
gnifie que l'avion effectue cette 
vitesse pan rapport à l'air exté- 
rieur, Maïs aucune indication n'est 
: donnée sur le chemin parcoxru par 
| rapport à la terre, Théoriquement, 
/ un avion volant à la vitesse de 
100 km.-h, pendant une heure 
pourrait être resté au-dessus de 
son point de départ! Il suffirait 
qu'il ait à lutter contre un vent dé 
direction opposée à la sienne et 
possédant une vitesse identique (1). 

(Remarquons toutefois que le 
cas est impossible, aucun avion ne 
pouvant se maintenir dans l'air 
lorsque le vent souffle à la vitesse 
de 100 km.-h. 


= LE COURS DU CHEF-PILOTE 


Cet exemple vous a donc fait 
sentir l'influence du vent dans la 
navigation aérienne. 

La présence des courants aériens 
provoque des différences. souvent 
appréciables entre la distance 
parcourue par un aéronef et sa 
vitesse moyenne. 

Pour mieux én saisir l'import 
tance, nous avons imaginé trois 
cas distincts, Dans chacun d'eux 
un avion est supposé partir à midi 
en même temps qu'un ballon,: La 
vitesse propre-du ballon est nulle. 
I} se laisse simplement déporter 
par le Vent dont il matérialise le 
déplacement, L'avion est doué 
d'une vitesse de 100 km.-h. iden- 


‘tique pour les-trois cas (voir illus- 


tration ci-dessous). 

1) VENT NUL. — Départ simul- 
tané à midi, A 1 heure, le ballon 
n’a pas bougé. L'avion se trouve 
à 100 km. de son point de départ, 

2 VENT DE 15 KM.-H. MEME 
DIRECTION ET MEME SENS QUE 
L'AVION, — A midi, départ si- 
multané. À 1 heure, le ballon se 
trouve à°15 km. de son point de 
départ, L'avion a parcouru 115 km. 
soit donc 15 km. de plus que dans 
le premier cas. L'indicateur de vi- 
tesse indiquait cependant le même 
chiffre. On en trouve la preuve en 
remarquant que l'avion se trouve 
exactement à 100 km. du ballon, 

3) VENT DE 15 KM.-H. MEME 
DIRECTION ET SENS OPPOSE A 
CELUI DE L'AVION. Après 
une heure, Bavion ne se trouvera 
qu'à 85 km. de son point de dé- 
part. 

L'influence du vent est, 
voit, considérable, 

Dans ces deux derniers cas, sur 
une. différence de 100 km., la dis- 
tance parcourue a varié de 30 ki- 
lomètres. Donc, malgré une dé- 


on le 


pense identique de carburant et 
pour le même travail du moteur, 
le parcours effectué peut osciller 
_ une proportion de 30 pour 
cent. 

Ce simple détail nous laisse déjà 
deviner l'importance des stations 
météorologiques dans la navigation 
aérienne. 

Ces stations renseignent le pilote 
avant chaque départ sur les con- 
ditions atmosphériques des lieux à 


MONDE REDUCTION 


LE*COIN: DES MODELES 


L'annonce de la compétition 
nationale de petite aviation a 
rencontré dans les clubs un 
accueil inespéré. De toutes 
Parts on nous demande des 
renseignements complémentai- 
res que nous vous communi- 
querons ultérieurement. 

Dès aujourd’hui, nous deman- 
dons aux sections de nous en- 
voyer un rapport très détaillé 
sur. leurs activités modélistes. 
Les membres isolés peuvent de 
même nous faire parvenir tous 
les renseignements sur leurs 
diverses constructions: 

En possession de tous ces do- 
cuments, nous organiserons 
dans tous les centres impor- 


tants des épreuves éliminatoi- 


res. Celles-ci seront organisées 
pendant les mois de mai, juin 
et juillet. En août, le CSA in- 
vitera les meilleurs modélistes 
belges à participer à la compé- 


survoler et. sur la direction des 
vents. Pendant le vol, elles restent- 
encore en contact avec le naviga- 
teur pour lui communiquer les der 
niers renseignements sur l'état du 
ciel, Tous ces renseignements éta- 
blis selon des procédés scientifi- 
ques très perfectionnés, rendent 
d'immenses services aux hommes 
de l'air et concourent pour une 
large part à augmenter la sécurité 
des vols. 


REDUITS 


tition -nationale organisée à 
Bruxelles. Les frais de dépla- 
cements seront payés aux lau- 
réats des éliminatoires, Nous 
rappelons que nous avons pré= 
vu diverses catégories de con- 


eurrents. De cette façon, les 
débutants pourront défendre 
leurs chances sans être handi- 
capés par les modélistes expé- 
rimen’és, ceux-ci devant s’ins- 
crire obligatoirement dans l’au- 
tre catégorie. 


Dès à. présent, des élimina- 
toires sont prévues dans les ré- 
gions de Charleroi, Liége, 
Verviers et Soignies. D’autres 
sont en cours de réalisation, et 
nous pensons bien ‘pouvoir en 
mettre sur pied également à 
Mouscron, Namur, Mons, ainsi 
que dans le Brabant, le Lim- 
bourg et le Luxembourg. 


G. CEL, 


AS UYAUX 


Pour la plupart des modèles, les 
longerons, qu'ils soient en  balsa, 
en fuma ou en bois dur doivent 
être courbés pour épouser 
formes indiquées sur le plan. Si 
vous cherchez à les plier directe- 
ment, vous rencontrerez une cer- 
taîne résistance, surtout si leur 


Be, 


section est importante, Lis se bri- 
seront, travaillant trop, auront ten- 
dance à déformer votre modèle en 
cherchant à reprendre leur posi- 
tion première, Diverses méthodes 
assurent une flexion définitive. 


les. 


Les voici exposées rapidement : 


A la lampe à alcool. — Humec- 
tez votre longeron à l'endroit où 
vous désirez effectuer la courbure 

* passez-le à la flamme en opé- 
rant sur les extrémités une pres- 
sion régulière, Faites attention de 
ne pas noircir votre bois ! Mouil- 
lez-le suffisamment et effectuez au 
Besoin l’opération en plusieurs fois, 
Un bois à demi brûlé perd toutes 
ses qualités de solidité. - 


A la vapeur. — Si vous n'avez 
pas sous la main de lampe à 
alcoo!, vous obtiendrez d'excel- 
lents résultats en passant les lon- 
gerons à la vapeur, ne simple 
bouilloire remplira à merveille 
l'office de génératrice de vapeur 
et vous n'aurez plus à craindre la 
calcination du bois, 


A l'eau chaude, Cette mé- 
thode est la plus simple, mais elle 


vst aussi la plus lente, Elle con- 
siste à ramollir les longerons en 
les trempant dans de l'eau chaude. 
Retirez-les ensuite et laissez-les 
sécher sur une planche de bois en 
les maïfntenant au moyen d'épin- 
gles dans la forme désirée. 
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d'être 


guisé. 


Flup soupçonne l’avocat Manou Job 


l'indicateur d’une bande de 


filous qui se réunissent dans l’une ou 
l’autre ville du pays pour faire un vol. 
Le détective surprend l'avocat traçant 
pendant la nuit certains mots sur un 
poteau téléphonique. 


Quel sens ont ces mots ? 


SOLUTION DU DERNIER 


PROBLEME PARU 


Un rabbin juif n’entre pas dans un 
restaurant commun 


En plus, :l! ne mange ‘pas de jambon. 
Flup conclut que l’homme est dé- 


2 


C'est doublement 
fète, aujourd’hui, pour 
Spirou et pour ses 
amis : nous célébrons 
le gubiié « de notre co- 


pain Marcel 
ie d’Anthisnes, 
A. d. S. no 26522, qui 
compte cinquante vic- 


toires à son actif (et ce 
i n’est pas fini) et nous 
avons atteint nos 
trente-neuf mille 
membres, le dernier 
palier avant le Carré 
des Quarante Mille, 
Fantasio, sceptique à 
ses ‘heures, croyait à 
une ‘plaisanterie, mais 
il a vu, de ses yeux 
vu -dans le registre 
l'inseription de Ri- 
cardo 89.000 entre Mi- 
mosa 38.999 et Dyna- 
mite 39.001. 

.Cette double raison de nous réjouir encou- 
ragera parrains et marraines d’hier et de 
demain, Comment devient-on parrain? me 
demandait Petit ‘Castor 39182. En 
aidant, tout simplement, un profane 
à remplir le bulletin que nous re- 
produisons aujourd’hui. 

Trente-neuf mille membres! C’est 
impressionnant, et, ‘une fois de plus, 
je ne m'étonne pas si diverses ques- 
tions, me sont posées de plusieurs 
côtés. Larclef du Code secret tombe 
parfois en des mains de gars non 
initiés? C'est fatal, si nous comp- 
tons avec l’étourderie humaine : Vun 


Marcel Piroite, 
d’Anthisnes, 
A. d, S, n° 26522, 
cinquante fois parrain. 


bavarde, l'autre pérd là carte. En aïdant 
d'identité, précisons vite, Faut-il un 
done modifier cette clef, comme profane. 


Roberjac 37111 le suggère à son 

tour ? Pas pour l'instant, en tout cas, la chose 
entraînant la dépense d’une : “grande quan- 
tité d’un papier précieux. Ensuite, les messages 
secrets resteront suspendus aussi longtemps 
que nous ne serons pas autorisés à envoyer; à 
nos ‘lecteurs francais insignes et cartes d’adhé- 
ston. Rien n'empêche au reste les sections de 
modifier et de compliquer la clef à l'infini, 
avec un peu d'imagination. 

Trente-neuf mille membres! Chantons vite 
un couplet de notre chänson-marche « A. d. S. 
en avant! » dont un nouveau tirage vient 
encore de sortir de presse, et, pour achever la 
journée en gaîté, annonçons les résultats de la 
Tombola mensuelle des Abonnés. 

Gagnent chacun un beau livre : 


Roger Navez, de Ganshoren ; René Vriamont, 
de Landen ; Jean-Paul Goudailliez, de Quare- 
gnon; Mesdemoiselles Vaïllez, de Rumbeke ; 
Victor Decker, de Hondelange. 

Ayant ainsi + hé de lecture quelques co- 
pains de plus un moment où il est souvent 
difficile TL: trouver le livre que l'on désire, 
passons au courrier, Car le temps passe vite. 
Justement, Jovial 22411 me demande de parler 
de l'horlogerie, sujet dont nous nous sommes 
déjà entretenus autrefois, Qui a eu le pre- 
mier l’idée de mesurer la fuite des heures ? 
Sans doute l’homme primitif en observant la 
position du soleil. L'’antiquité a connu les ca- 
drans solaires, simples plaques indiquant 
l'heure par l’ombre mobile d’une pièce verti- 
cale, Fantasio en a,vu un l’autre jour, et il 
est écrié: « C'est fou, tout ce qu’on invente 
maintenant ! » Les Romains se servaient de 
clepsydres, horloges à eau, qui restèrent en 
usäge pendant des siècles. Vers 990, le moine 
Gerbert aurait construit à Magdebourg la pre- 
mière horloge mécanique, mais c’est seulement 

la fin du XIVe siècle que nous trouvons la 
description de l'horloge du Palais de Justice 
de Paris, œuvre d'Henri de Vic : Le moteur en 


un-poids attaché à une corde roulée sur un 


est un 
cylindre qui transmet son mouvement de rota- 


tion par engrenage à une dernière roue verti- 
cale en forme de couronné, Une tige spéciale, 
garnie de palettes, ralentit l'action du moteur, 


Mais sans grande précision, 


- L'obstacle restait donc le défaut d’un organe 
régulateur, et il en fut ainsi jusqu'au XVIe 
siècle, époque à laquelle, grâce à Galilée et à 
Huyghens, le pendule fut appliqué à l’horlo- 
gerie sous forme de balancier. Dès lors, les per- 
fectionnéements se succédèrent, et dès 1857, 
Bréguet mettait au point sa première horloge 
électrique, permettant de régler plusieurs ca- 
drans en parfait synchronisme, Il se servit pour 
cela d'un électro-aimant, et ceci m'amène à 
répondre à Jean Bolide 29986 : « Quelle direc- 
tion indique la 
boussole quand 
on se trouve au 
pôle? » me de- 
mande-t-il. L'ai- 
guille est attirée 
par le pôle ma- 
gnétique, et si 
nous sommes au 

le géographique, 
aiguille déviera 
iégèreéement. Si 
nous nous plaçons 
au centre exact du 
pôle magnétique, 


sutér) 


4 1e 


ages est. attirée par 
le pôle magnétique. 


l'aiguille, influencée de tous côtés par les lignes - 


de force, restera dans la position où nous la 
méttons, 

Bob l’Aviateur 35303 me prie de parler de 
Victor Hugo et de Louis Pasteur, qu'il consi- 
dère comme les deux plus grands hommes de 
la France. Nous ne discuterons pas cette pré- 
que tous n’approuveraient pas, sur= 
ce qui c le premier person- 
nage cité, Pour Fete toüt le monde d'accord, 
je vous proposerai aujourd’hui l'exemple d’un 
Suisse, le Dr Yersin, qui vient de mourir à 
Nha-Trang, en Annam. Ce disciple de Pasteur 
est certainement un bienfaiteur de l'humanité, 
puisque nous lui devons la découverte du 
bacille de la peste. Dès avant 1895, il s'était 
fixé en Extrême-Orient, et il a consacré toute 


Montois! Borains! 


Réservez votre après-midi du 
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LE FARFADET 


SERA CHEZ VOUS 


présenté par 


SPIROU & SPIP 


Voyez ici même, jeudi prochain, 
les détails de cette séance sensationnelle 
la seule de la saison dans votre région ! 


md 


Des surprises agréables 
vous _attendent | 


£ 


Fa 
-fiques, spécialement à la recherche de sérums, 


“pour la faire sauter, 


” pas renouvelée, et il semble que 


féconde carrière. À des recherches. scient{e 


Combien de vies n'a-t-il pas sauvées de 
sorte ? 

Tu ndmetires sans peine, Tricdchette 36711, 
que le nom du Dr Yersin mérite d'être retenu 
bien mieux que celui de l'inventeur des bon- 
bons. L'art de la confiserie est probablement 
aussi vieux que la gourmandise, et il s’est per- 
fectionné à mesure que de nouveaux produits 
se révélaient suscep- 
tibles de flatter le 
palais. Il ne faut pas 
abuser des bonbons, 
qui ne justifient d’ail- 
leurs pas toujours eur 
nom, mais le ‘tabae, 
même pur, convient 
encore moins aux jeu- 
nes. Luc Bradfer 19196 
voudrait savoir qui in- 
troduisit cette manie 
en Belgique. Vraisem- 
blablement les Espa- 
gnois, puisque notre 
pays se trouvait sous leur domination à cette 
époque, 

Le nom de Belgique vient de Belges, ainsi 
que s'appelaient déjà au temps de Jules César, 
Elan Sportif 37956, les habitants de nos con- 
trées, France vient de Francs, : des Franes 
Sac que l'origine de Hollan pays bas, se 

uve dans hol, trou, et land, pays. Il y a 
souvent analogie, Aigle Impérial 177, entre Ts 
mots de différentes langues, celles-ci ayant des 
racines semblables : ainsi, mer se -dit-zee en 
flamand, Méer en allemand, «ea (prononcez si) 
en anglais ; ‘océan reste océan (oceaan en fla- 
mand) dans les trois langues, tandis que lac, 
presque identique en anglais (lake, à prononcer 
laique) se dit meer en flamand, Sée en alle- 
mand, Vous remarquerez qu'il y a des varia- 
tions dans le sens exact dés termes, comme 
nous l'avons déjà constaté dans d'autres cas, 


Les sous-marins sillonnent mers et océaus, et 
Poutche 17965 insiste pour savoir 
aüel fut le premier submersible : 
en 1777, pendan“ la guerre de 
l'Indépendance Menée par J’Amé- 
rique contre l'Anglet: un bâti- 
ment müû à la main s'approcha, 
sous l’eau, d’une frégate anglaise 
mais n’y 
réussit pas. La tentative ne fut 


Il ne faut pas abuser 
des bonbons. 


Fulton fut le premier à construire 
un submersible plus pratique 
L'arme sous-marine reste cepen- 


Quel fut le 
premier 
dant, à touts prendre, une inven- submersible ? 

tion du XXe siècle, puisque aupa- 


ravant, on en était aux tâtonnements, même 
si beaucoup de précurseurs en avaient eu 
lidée, mot dérivé du gc eidon, voir, ainsi 
que le rappelle Montois 84 5111. 

Force m'est de m'arrêter ici, afin de réser- 
ver la place nécessaire à la publication du bul- 
letin d'adhésion et d'autres renseignements, 
Notez ceux-ci, car il n'est pas possible de les 
répéter chaque semaine. Sinon, comment pour- 
rais-je répondre à vos lettres, adressées 41, rue 
Destrée, Marcinelle ? 

Jeudi prochain, c’est promis, je ferai un gros 
effort pour donner satisfaction à tous ceux qui 
m'ont posé des questions. S'ils sont tentés de 
céder à l’impatience, qu’ils recrutent un filleul, 
afin de se garder en bonne humeur, et qu'ils 
répètent avec tous: Spirou ami. partout... 
toujours ! LE FUR R. 


AU VOLEUR ! RÉCIDIVE ! 


ALERTEZ LES COPAINS ! 

De nouveau, un escroc essaie de toucher 
le montant des abonnements au Journal 
de Spirou et aux Bonnes Soirées. Per- 
sonne n’est chargé de ce soin ; il y a long- 
temps que nous répétons : Effectuez vos 
paiements au C. C. P. 362159 pour ta 
Belgique, et au 56337 pour la France ! 

SI L'ESCROC SE PRESENTE CHEZ 

VOUS, PRÉVENEZ LA POLICE ! 


BULLETIN D'ADHÉSION 


DessOUSSIONÉ nn anse 


CE 


ÉRRR le 2. 


TS mms UT RS 


…, réclame l'honneur d'être 


inscrit parmi es Amis de Spirou (A. d. S:), m’engageant à respecter le Code 
d'Honneur et à ne pas dévoiler la clef du langage secret. 
Je joins à la présente : 5 francs pour la carte d'identité et l'insigne À. d. S. * 

6 francs pour la carte d'A. d. S., la carte du C. S. À. 
et l'insigne À. d. S. * 
6 francs pour la carte PA, d. S,;, la carte du C.S. À. 
et l’insigne C. $S. À. 
10 francs pour les de cartes ei les deux insignes. * 


Signature du candidat : 


Signature du parrain : 


# Ne recopier que les indications utiles. 


lettres. 


Vous pouvez aussi vous procurer 80 
feuilles de papier à lettre Spirou (avec 
30 enveloppes) pour 10 frs. ; 50 cartes Spi- 
rou l’Espiègle, 10 frs. ; la série de 12 cartes 
Spirou Sportif, 10 frs.; la Marche du 
Club _ « A. d. $S. en avant! » (piano et 
chant), 2 frs. ; la statuette de Spirou & 
Spip, VOTRE mascotte, 25 francs. 

Un insigne perdu se remplace contre 
4 francs; une carte d'identité contre 
1 franc. , 

Un petit paiement peut s'effectuer en 
timbres, à 5 ou à 10 cent. de préférence, 
ou en billets de cinq franes, mais n’insé- 
rez jamais de pièces de monnaie dans vos _ 


ÎLES HEURES SEcOU. D 
CENT MONDTORES. REVEILLET- VOUS 
INTERMINABLES, Ù Ca | EUNES GENS 
DARSLA CHALEUR } 
CROISSANTE ÉRE 
REPORTE £UR LA 1 . D AAARE D ECHAPPEMENT 
CARTE LA ROUTE EE /[E | À Teener un veu ts | 
és PAR LAR TE E mb Eco PARESSEUR DE 
; sé IMICE FAMEUR: PIC DE 
€ —# (FUDE 


LA TROISIÈME CARAYANE : AYEC- 
Son CHARGEMENT D OPIUM, 
s CETTE 


L'AFFAIRE RS Ft NUS 33000 

2 { SANNONCE SOS DIEU? PEUT- 

*/ BIEN DALA! < 
TULKOU JE 


"ÎLES 33000 DIEUX PARLE 
PAR TA BOUCHE VÉNÉRABLE 
SEIBNEUR CUNTON/ 


fl 1 

IUHE F,UN RADIO DE L'ÉQUIPE 
HPUË LA CÔTE . DEUX BLANCS 
LETSHEBA ON PRIS LEUR 

APPAREIL ET PIQUÉ PLEIN : 


É: 
) 
É: 


ILS PARAISSENT 
AIMABLES ET 
HOSPITALIERS 


de pareils jouets 
dans tes mains ! 


tu OS AssAs= 
siné la Du- 
chesse, gare 
à toi ls... = 


EE 
Fage 
- 


FENETRE SE 
Finiras-tu. par me SR 


dire oùest ma 


Maintenant sa : FR : 
mon tour, ; us allons voir qui 
Angus ! Jde nous deux aura 

& ". le dernier 


mot !.…. 


Et ce n'est qu'un : 
acompte !... Si je 
constate que... 


: Et maintenant, = 
* allons voir à lo À il faut donc que ie 
rave! > continue 


F Euh; La. la 
Duchesse est dons 
: la cave l... k 


| Estelle 
LL: yvivanié 


OLA POUR VOUS RAFRAI- 
. CHIR LES IDÉES 


JUSTE C1EL . JE COMPRENDS CE 

QU'ILS RACONTENT l… CETTE 

EAU DoIr ÊTRE MAGIQUE … 

ET MO: AUSSI JE VAIS PARLER 

LA LANGUE ZIGOME / 
» 


LE CHAMPIONNAT NATIONAL DE 
&« SPIROU » 


Nous aurions bien voulu, cette semaine, pou- 
voir consacrer une bonne partie de notre chro- 
mique à une question sportive. Les A. d. S. 
sportifs se sont montrés tellement actifs que, 
même en -réduisant au maximum la .place prise 
par leurs comptes-rendus, nous ne pouvons y 
arriver. On nous en excusera d'autant plus vo- 
Jontiers que. cette avalanche de copie indique 
que les A.°d. S. font du sport sur le terrain. 
C'est l'essentiel. 

Hélas ! nous avons une note moins réjouis- 
sante à vous communiquer. L'équipe de Nismes 
(Roger Delvaux, 14, Place d'Avignon), s’est 
rendue coupäble de fraude dans l'envoi de ses 
résultats, Certains résultats communiqués ne 
sont pas exacts. Des adyersaires se sont plaints. 
Nous avons dû pren- 
dre une mesure éner- 
gique et nous avons 
“exclu Nismes de la 
finale nationale de 
« Spirou », espérant 
que ceci-sérvira de le- 


çon, 
> Nous avons donc 
— = repêché la première 


réserve du champion- 
nat et, comme nous 
l'avons écrit déjà, ce 
sera une équipe mixte 
de Bruxelles (dont le 
championnat fut le 
plus fourni) qui pren- 
dra la place de Nis- 
mes. Cette équipe sera 
né cap à par Roland De Bosscher, Paul Mou- 
rd et Gustave Vermeersch, auquel sera 
adjoint Robert Defort, si ses occupations le per- 
mettent, 

Par conséquent, les quarts de finale seront 
disputés selon Je calendrier suivant : 

Dour contre Bruxelles-Sélection ; 

Etterbeek contre Winterslag; 

Sart contre Etoile Namur ; 

Templeuve contre Gand. 

Les moyens de commumications ne sont pas 
aisés; c’est pourquoi les matches tardent un 
eu, Espérons que nos A. d. S. seront débro1il- 
Le pour finir le championnat en temps 
encore propice au football, 


LES AVIS DES A. D. S. SPORTIFS 


Devant l'affluence des avis envoyés par des 
A. à, S. sportifs, nous nous voyons obligés de 
résumer leur copie au strict minimum. Cela 
vaut d’ailleurs mieux, car une longue liste serait 
fastidieuse à lire pour ceux qui ne s'intéres- 
sent pas spécialement À une section, 

Désirent jouer au football, ont constitué une 
équipe et demandent des matches contre d’au- 
tres À. d. S.: : : 

Binche : Henri Navez, 38, rue Neuve ; 

/  Agimont : Hubert Armand, 23, rue de Go- 
chenée, Agimont-Village ; 

La Bouverie : André Rousseau, 96, rue A. 
Urbain ;* 

Huy : A. Jadot, 14, rue du Cerf (13 ans) ; 

MEN Rens Emile Britte, 23, rue du 


joulin ; 
La Louvière: Louis Rennoir, 172, rue des 
Amps ; 
Fallais : Roger Ginonceau, 20, rue du Pont ; 
Rhisnes : Pierre Hosselet, à Rhisnes-Namur ; 
Fecher ;: Toussaint Verlaine, 34, place du 
Centenaire, 
Désirent jouer à la balle, ont consti‘u4 une 
équipe-et demandent des luttes contre u xutres 
‘Sirauit : André Duvinage, 4, rue de Belæil ; 
Bracquegnies :: Ernest Cubat, 103, rue Doc- 


teur Coffé. £ 
EQUIPEMENTS SPORTIFS 


Frasnes-lez-Gosselies. Enveloppe de bal- 
lon de football 12 pièces Top à échanger con- 
tre une paire de gants de boxe ou une paire de 
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an, 391, rue du Marais. 

Jemelle, — Echangerait cinéma avec 12 films 
dont un sur l'aviation, contre souliers de foot- 
ball pointure 40. Adolphe Collignon, chez Ma- 
dame Dony, 79, route de Rochefort, à Jemelle. 

Mons. — Désire échanger paire de patins à 
roulettes contre ballon de football. Hubert An- 
dré, 72, avenue de Jemappes. 

Brugelette, — Désire échanger ballon de foot- 
ball contre accordéon, Corneille Moriau, 56, rue 
Gabrielle Petit. 


sooedte football pointure 42 1/2. Joseph 
Lan 


AVIS DIVERS 


Verviers. — Un A. d. S. verviétois désirerait 
grouper tous les A. d. S. sportifs de Verviers 
et environs en une grande Centrale régissant 
tous les sports dans la région. On jouerait au 
football, à la baïlle-pelote, on ferait de l’athlé- 
tisme, etc. Les A. d. S. verviétois que ‘la chose 
intéresse sont priés de se mettre en rapport 
avec Willy Jejeune, 34, rue des Carrières. 

Houdeng-Goegnies, — Un A. d. S. connais- 
sant fort bien les règles du jeu de football se 
met à la disposition de ses camarades. pour arbi- 
trer des matches et pour faire de pétites cau- 
series sur le football dans les réunions d’ A.d.S, 
Jacques Kiekens, 26, rue Courte, est ce dévoué 
A, d. S. A propos des règles de jeu, signalons 
que tous les A. d. S. sportifs doivent les avoir 
lues, apprises et retenues en achetant et en 
lisant le véritable bréviaire du joueur de foot- 
ball, le livre «Football», par Jacques Lecoq, 
édité par la Maison Dupuis, 41, rue Destrée, à 
Marcinelle, Versez la somme de 20 francs au 
C. C. P. 3621.59 en indiquant le motif du verse- 
ment sur le talon du 
chèque et le livre 
vous parviendra dans 
la huitaine à domicile, 

Waremme. — Qui 
désire pratiquer le 
patinage à roulettes = # 
en compagnie ‘d'un 
A. d. S.?_S'adresser 
à l'ami Lucien Saint- 
Georges, 13, rue Jo- 
séph Wauters. 


LA VIE SPORTIVE DES SECTIONS 


Neufvilles. En jeu de balle, Neufvilles 
A. d. S. a joüté contre une équipe-non A. d. S. 
ét a gagné par 8-7. Compte-rendu envoyé par 
Jéan Garbin, 44, rue de la Station. 

Calonne, — En tennis de table, les À. d.S, 
ont joué un tournoi dont Valemberg est scrti 
vainqueur devant Hiroux, Dubois, Iseux, Grand- 
claude et De Koninck. Résultat envoyé par 
Gérard Hiroux, 244, Bas de l'Eglise. 

Forges-Chimay. — L'équipe de Forges s’est 
déplacée à Chimay. Au repos, le score était de 
0-0. En de compte, Forges a gagné par 1-0, 
Résultat envoyé par Guy Troch, 111, rue Haute 
Danse, à Forges, L'équ de Forges demande 
des matches, S’adresser à Troch. 

Corroy-le-Château. — L'équipe A. d, S. a 
joué un mateh amical contre Waïhaïn-Saint-Paul, 
Corroy a par 4-0, Maricqa, keeper de 
Corroy, a bien joué. Pour rencontrer les A.d.S. 
de Corroy, s'adresser à Jos. Latour, 204, route 
de Gembloux. 

Barzin. — Le match Lompret-Froildieu s’est 
terminé par la victoire de Froildieu par 2-1, 
Résultat envoyé par Georges Fortuné, à Barzin. 

Maréinelle, — Les A. d. S. de Marcinelle ont 
oué contre la 5e année du Collège et ont gagné 
par 3-2, Parmi les vainqueurs, Gomand fut le 
meilleur. Huybens, Gilbert et Deboeck se sont 
distingués dans l'équipe du Collège, 

Rosières. — Les A. d. S. ont déjà joué cinq 
luttes de jeu de balle dont voici les résultats : 
Champles - Rosières 8-4; Rosières - Champles 
1-10; Genval - Rosièreés 10-4; Champles - 


Qui veut pratiquer 
la patinage ? 


Raymond Somwville, 23, chaussée de la H A 
à Rosières Saint-André, 

Liége, — L'équipe du Val-Benoît a bénéficié 
du forfait de l’équipe de Longdoz qui ne s'est 
pas présentée. Wagner nous en fournira, 
espérons-le, Yexplication. Résultat communiqué 
par Henri Eussen, 13, rue Bossy, à Angleur ; 
le même Eussen nous avise qu’il désirerait 
échanger un chapeau scout en état neuf contre 
une paire de souliers de football pointure de 37 
à 40 (diable! aurait-il des -pieds-en caout- 
chouc pour pouvoir les agrandir ainsi ?) 

Lompret. — Les À, d. S, de Lompret ont joué 
contre Virelles et, bien que ce fût leur pre- 
mier match, ils ont réussi le match nul: 0-0. 
Compte-rendu envoyé par Néry Descamp, rue 
de Baileux, 12. e 

Gand. — En attendant de jouer leur quart de 
finale de championnat national de « Spirou » 


contre Templeuve, les A. d. S, gantois poursule 
vent leurs matches d'entraînement. Ils ont battu 
lé Club Nauique par 3-0 et les Pompiers de 
Gand par 9-2. Compte-rendu envoyé par Jean 
Houtékier, 26b, Bd. Britannique, 

Ciney. — Ciney A. d. S. a joué contre Lel- 


-gnon et a gagné en football par 1-0. Le match 


revanche à Ciney est revenu encore à Ciney 
par. 8-2, Au repos, Ciney menait par 2-0, Ré- 
sultats envoyés par Laurent Herbiet, Gendar- 
merie, à Ciney. 

Beyne. — Un derby entre deux équipes A.d.S, 
est revenu à l’équipe de Walraevens, battant 
celle de Marcel Dumont par 10-2, Résultat com- 
muniqué par Eugène Walraevens, 15, rue Trou 
du Renard, 

Limbourg, — L'équipe de Winterslag, qui 
joue les quarts de finale du championnat, a 
oué une partié d'entraînement contre l’Excel- 
sior Hasselt et l’a emporté par 8-2. Compte- 
rendu envové par Stanislas Ulbryckx, 115, Gor- 
dellaan, à Waterschel. 

Perwez. — Les À, d. S. de Perwez avaient 
été deux fois battus précédemment par la J. S, 
Perwez. Un troisième match a permis-de cons- 
tater les progrès de nos A. d. S, qui firent 
match nul: 2-2, Au repos 1-1. Les Spiroutistes 
alignaient : B.) Stienon ; Ar.) Decloux et Ber- 


waet; D.) Joiret, Lempereur et Masson; 
Av.) Désiré Vanhenteryck, Charlét, Minsart, 
Marsia. 

t Stiénon, Lempereur, ®Vanhentenryck, Ber- 


waet, Minsart et Charlet furent les meilleurs, 
Compte-rendu envoyé par Ernest Decloux, 35, 
rue Ant. Pahaut, 

Ciney, — La réserve de l'U. W. Ciney a joué 
une partie amicale contre les A. d. $S,-.cina- 
ciens. Plus de deux cents personnes assistèrent 
à la partie que nos A, d. S. gagnèrent par 2-0. 
Les vainqueurs alignalent : B:). Henucet; Ar.) 
Depièce et Nemry: D.) MousSlaux, Bastin et 
Defoy ; Av.) Mathot, Degisve, Lefébvre, Priner 
et Charles, Compte-rendu ‘envoyé par Germiat, 
104, avenue Courteloie. 

Ardennes, On sait que le champion 
A. d. S. des Ardennes, Sart, jouera la finale 
de « Spirou ». Cela n'empêche pas les autres 
équipes de jouer, bien entendu, et Robert Fraf- 
ture, à Rencheux, nous envoie quelques notes 
sur l'activité des À. d. S. de sa région, Pour la 
coupe des Spiroutistes de Rencheux, quatre 
équipes se sont affrontées. En éliminatoires, 
Vielsalm a battu Gouvy par 6-1 et Rencheux 
a battu Goronne par 5-0. Toussaint, Berthe- 
nons, Martin, Purmay, Raïkrich sont spéciale- 
ment à citer, En finale, Rencheux a battu 
Vielsalm par 2-1 devant un nombreux public, 
Cuvelier, Martin, Englebert, Longrée, Paquay 
et Loboire sont à noter. A signaler que la 
coupe fut remise par une charmante suppor- 
teresse A. d. S., Mile Georgette Remacle. 

Borinage, — La finale du championnat de 
Mons-Borinage est revenue à Dour, battant 
Maurage par 2-1, Au repos, Maurage. menait 
ve 1-0. Sur penalty, Dour égalisa puis marqua 

but de la victoire. La fin fut un peu ner- 
veuse et Maurage voulut quitter le terrain, 
Heureusement, on se sépara bons amis et Dour, 
par cette victoire, réussit à se qualifier pour 
la finale nationale de « Spirou ». Dour alignait : 
B.) Armand; Ar.) Devlaemynck et House: 
D.) Jonas, Duwel et Wantiez: Av.) Wastiel, 
Barsick, Lecomte, Gorsky et Honorez. 

Bruxelles. — Le classement final du cham- 
pionnat bruxellois donne Etterbeek en tête de- 
vant Marols, Evere, Fine Equipe, Cénacle, Na- 
tional Star, Marols II. OND St-Gilles, Cente- 
naire, Sporting Etterbeek A, Spirou, Laeken, 
Sava et Stuyvenbergh. Etterbeek représentera 
donc Bruxelles en finale du championnat na- 
tional. Classement envoyé par Roland De Bos- 
scher, 22, rue Jean Paquot, à Ixelles-Bruxelles, 

Péruwelz. — Péruwelz a joué contre Bon- 
secours, Trois joueurs étant en retard, Péru- 
welz a joué le premier time à 8 et fut battu au 
repos par 2-0, Au second time, Péruwelz réa- 
git et, au complet, refit tout son retard pour 
gagner par 4-3. Les arrières de Péruwelz, Lan- 
ceman et Tonneau, ainsi que Monnard, auteur 
de trois buts, sont à citer. Compte-rendu ‘envoyé 
par Maurice Moerman, 43, rue de deville, 

Namèche. — L'Union Namèche a battu l’Etoile 
La Meuse 2-1. Parmi les vainqueurs, Ge- 
nette et” vre furent les meilleurs, tandis que 
Oger, Moreau et Marneffe se distinguèrent chez 
les vaincus. Compte-rendu envoyé par Robert 
Wéry,-40, rue du Chêne. 

“Ans-Liége. — Les À. d. S. de Ans ont ren- 
contré leurs camarades de Beynñe, Au repos: 


‘0-0, Par après, Ans s’imposa ét /gaugna par 2-0, 


Beyne alignait de jeunes éléments qui se sont 
L'équipe. victorieuse *n'alignait 


bien comportés. 
tit, rue 


que 10 joueurs. Résultat envoyé par Pe 
du Ruisseau, 58, Ans. 
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VOYEZ-VOUS 
LES ERREURS! 


Comme on se moque de ses 
distractions, Fantasio a voulu 
avoir sa revanche, mais à sa 
façon, sans cruauté : personne 
ne vous verra rougir jeudi, si 
la rectification habituelle vous 
révèle que vous avez mal tran- 
ché, sans dictionnaire. ces 


CAS DOUTEUX 


Les substantifs qui suivent 
sont-ils du masculin ou du fé- 
minin ? 

Insigne, estime, origine, vési- 
cule, vicomté, équivoque, athé- 
née, échappatoire, oasis, rail, 
tentacule, perce-neige, épisode, 
antidote, augure, 
moustiquaire, granule, chry- 
santhème, idylle, emplâtre, 
astu:3, écritoire, en-tête, bra- 
que,. atome, scorsonète, sévices, 
estampe, interstice. 

Comment doit-on. écrire le 
verbe indiquant l’action de re- 
mettre des semelles ? de répa- 
rer les mailles d’un bas ? d’en- 
tasser, surtout au sens figuré, 
richesses ou gaffes ? 

Cherchez et vous trouverez... 
peut-être. 


immondice, 


FANTASIO. 


RECTIFIONS 
l'article paru la semaine 
dernière. 
PIERRE ROBES 


Né à Arras, Maximilien Ro- 
bespierre (1758-1794) fut avo- 
cat, puis homme politique. Elu 
à la Convention, il siégea avec 
la fraction la plus avancée, les 
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IDIOT QUE CE CALVO, DE 
ML PEUT JOUER DE FI- 
ESSE AVEC MOI. CE SMET EST 


BIEN TROP BRAVE 
FOUR ROURIR ! 


Montagnards, adversaires des 
Girondins modérés qui vou- 
laient sauver le roi, Les Jaco- 
bins n'étaient pas des reli- 
gieux, mais les membres d'un 
club-politique. Robespierre vi- 
vait modestement, et mérita 
son nom d’Incorruptible, Loin 
d'être un persécuteur de 
l'Eglise, il envoya ‘à l'écha- 
faud des athées comme Chau- 
mette et Gobel ; en somme, il 
prépara le Concordat. Robes- 
pierre méditait de prendre le 
pouvoir, mais il hésita au mo- 
ment d'agir, fut jugé sommai- 
rement, blessé d'un coup. de 
pistolet à la mâchoire et guil- 
lotiné. 
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NOS MOTS CROISÉS 


PROBLEME ?21 


PLUS. DE 15.000 SPECTATEURS 
ont applaudi dans le pays de Charleroi 


LE FARFADET 
et toute la troupe de SPIROU 


La tournée triomphale se poursuit : 


DEUX GRANDES REPRÉSENTATIONS 
à LA LOUVIÈRE 


Sous le patronage du Secours d'Hiver 
et de la Commission Communale dés Délassements Intellectuels 


Le Mardi 23 Mars 


à 14 heures 


THÉÂTRE 


Le Jeudi 25 Mars 


à 14 heures 30 


INSTITUT - 


DE LA LOUVIÈRE | SAINT - JOSEPH 


AU PROGRAMME : - 


LE MÉNESTREL 


Cente moyenâgeux en ? 


LE MUSIC-HALL 


Présenté par Spirou et Spip en personnes 


NOUS FILERON N PRE] 


VERS LA CAMPAGNE . 
JESPERE. Y'RENCON RER 


actes 


Pour tous renseignements : 11, rue de Bouvy, La Louvière 


PAR LES JARDIN 
CE QUIL YA D: 
a /1 IE: 


s?CEsr) 


HORIZONTALEMENT : 


1. Nom de plusieurs rois dé 
Prusse, — 2, Une des cinq parties 
du monde - Ville de Belgique. — 
3. Exécuté avec succès - Perroquet 
d'Amérique du Sud.-—. 4. Décrirai 
et représenterai par le discours. — 
5. Pareil, semblable - Pronom pere 
sonnel féminin, — 6. Fait tort » 
Arbre dont on borde des routes, — 
7. Trace profonde que-les roues des 
voitures laissent dans les chemins, 
— 8. Négation. - Transpirons, — 
9. Ce qu'il reste à payer - Se 
disait d'un fonctionnaire en. re 
traite jouissant des honneurs de 
son titre: — 10. Rattachée - Carte 
à jouer. 


VERTICALEMENT : 

1. Nom de plusieurs rois de dif 
férents pays d'Europe. — 2. Action 
de se jeter. impétueusement - 
Ville de Chaldée d'où partirent les 
Hébreux sous“la conduite d’Abras 
ham. — 3. Phénomène toujours 
redouté dans le voisinage de FEtnæ 
ou du Vésuve, — 4, Préparée dans 
les. proportions convénables - Qué 
existe véritablement. — 5. Lettre 
grécque - Note de musique, — 
6. Partie du corps humain — mo 
querie, — 7. Habitation, domi 
cile. — #& Ville de Belgique. — 

. 9. Grand ac salé d'Asie - Fit uné 
greffe à un arbre. — 10. Blessures 
- Adjectif possessif. 
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MERVEILLE DU CIEL / |/ PETITS HOMMES 2IGOTOS | | WVE SA MAJESTÉ SPIROU // 
LE DIEU DES 21G070S /} JE NE SUIS PMUN RO À | À CR nnD Roi, PRENDS NOTRE 
T'A DÉSIGNÉ POUR ÊTRE } JT | | PLANÈTE ENTIÈRE / TU NOUS 
NOTRE ROI / TU VAS f se ADERAS À GARDER LA BONNE 
RÉGNER SUR NOUS D ENTENTE AVEC NOS VOISINS 

- AVEC SAGESSE /} > LES GROGNONS !/! 


Imprimé er Belgique, aux Etabliséments: J.; DUPUIS, Fils et Cié, 41 


rue ‘Destrée, -Marcinelle-Charleroi. 


D'UN AMG DE PIMATERIE , FOURNIQR 
VDiSSEAUX ET. ÉQUIPAGES 


ALLO. ALLO PROFESSEUR GTRATOS, 
VOULEZ-VOUS FAIRE SAVOIR AU 
GOUVERNEMENT QUE MOI SPiROU, 
RO\ DES ZIGOTOS, LUI FRAIS DON 
DE LA PLANÈTE COMME COLONIE / 


SPIROU A PLANTÉ LÉ DHAPEAL SUR 
LA PLANÊTE LIGOMUS «/à 
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PUBLICATION HEBDOMADAIRE 
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HELMHE VOILA LESROLES RENVERSES.N EST-CE. PAS QUIL Q ET CI .CHITANET...LEVEZ- VOUS, MONS) ] 
EST BIEN DRESHE MON DETIT GUÉPAND.. IL ATTAQUE VOL JE VAIO NOUD ENEERMER AVEC LE QUE PARU 


DÉSQUE JE LÈVE LE BRAS... AVOUEZ. QUE | | APRÈS VOUS AVOIR VIDE LES POCHES... 
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NËIRE EST OUVERTE, 
DE COEUR VOUS EN 


SRE ANUAMON. AL FAUL |. [VITE PRÉVENIR LES AUIRES Qui SE CAEN 
FOUT RÉQUER.CAR TANTOT. |. ÉTAUT, DANS LA MORTAENE 
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MONDE REDUC1 


LA COMPETITION NATIONALE 
e DU C, S; À. 


De tous les coins de la Belgique, 
les membres du C. S, A. se prépa- 
rent à disputer les coupes que le 
Club offrira cet été aux meilleurs 
modélistes de Belgique. Nous vous 
rappelons que diverses éliminatoi- 
res sont en voie d'organisation. 


Les lauréats de ces compétitions 
seront invités à se rendre au mois 
d'août à Bruxelles, pour défendre 
les couleurs de leurs provinces et 
de leurs escadrilles., 


Afin de permettre aux comman- 
dants d'organiser des concours 
préparatoires dans leurs localités 
nous faisons paraître ce jour le 
règlement de la première compé- 
tition éliminatoire organisée par 
nos: amis de la Centrale Liégeoise. 
Ce règlement est rédigé dans un 
esprit €. S. Æ. 100; pour 100,,et les 
membres des: autres provinces peu- 
vent s'en inspirer dans les grandes 
lignes, poux mettre sur pied leurs 
propres compétitions. 


Dès maintenant, nous lançons ici 
un appel chaleureux à tous les 
modélistes de lar province de Liége 
qui, nous l'espérons. participeront 
nombreux à ce concours, Nous 
comptons: égalemént sur la pré- 
sence de tous les lecteurs et plus 
spécialément sur celle des mem- 
bres du C. S. A Ce sera pour 
nous tous une occasion de nous 
trouver réunis et. d'assister à un 
concours très: spectaculaire. 


Cet appel concerne plus spécia- 
lement les Liégeois, mais nous ne 
doufons pas que, grâce à la vita- 
lité du C. S. A,, nous ne puissions 
mettre sur pied d’autres élimina- 
toires qui nous permettront de 
faire plus ample connaissance avec 
nos milliers de correspondants. 


Règlement officiel du concours 
éliminatoire organisé par la 
Centrale Liégeoïise, le 9 mai 1943 

Ce concours est organisé par la 
Centrale Liégeoise, en collabora- 
tion avec le Club. Les lecteurs qui 
désirent y participer sont priés de 
réclamer les fiches d'engagement 
à Spirou-Aviateur où à Roger 
Dardenne, 4, place Barthélemy, à 
Vieillevoye-Liége, secrétaire de la 
Centrale, 

Trois catégories de modèles sont 
prévues, à Savoir : 


1) Les avions moteur-caout- 
chouc ; 

2) Les planeurs de moins de 
1 mètre 50; 

3) Les planeurs de plus de 
1 m, 50, 


Tous: les appareils: peuvent être 
de formule libre. Aucune restric- 
tion n’est faite quant au poids, à 
la section du maître-couple, elc. 

Chaque concurrent devra -«être 
membre du C, S, À. et être affilié 
régulièrement à la Centrale. Il de- 
vra en outre avoir rempli les fi- 
ches d'inscription qu'il peut rece- 
voir sür simple demande, 


ARE SET Ion 


| P.  Gerbyÿ; Cheratte; A. 
Estiévenart, Dour ; J. Favart, 


Maurage ; J.-P, Hogenkamp, 
| Jette-Bruxelles; F. .Delrue;:} 
Pecq ; M. Doucet, Jumet ; 


,G. Trock, Forges, invitent les 
membres des environs à 
s'inscrire dans leurs sections 
et cherchent un local. Ecrire 
à Spirou-Aviateur qui trans- 
mettra, 


Le cours du Chef-Pilote 


LE SCHEMRA 


© EMPLAcemENT DU Venruni 
DE“ L' APPAREIL  BADIN- 


VÉ EST MAINTENANT REMPLACÉ PAR LE CONTRÔLEUR 


DE FONCTIONNEMENT 


(k NT IKK 
C'ÉRREAUR of 


+ s "+ 


Deux appareils sont admis par 
concurrent. Ces deux modèles peu- 
vent appartenir: à la même caté- 
gorie, 2 

L'épreuve se déroulera dans la 
plaine d'’Hollogne-lez-Liége, Si le 
temps ne permettait pas Forgani- 
sation de la compétition, celle-ci 
serait reportée au dimanche sui- 
vant, j 


LT 
Des prix sont prévus pour ré- 
compenser les lauréats et remer- 
cier les concurrents de leur parti- 
cipation. à 


Nous conseillons âaux concurrents 
de colorier leurs modèles en teinte 
vive pour en augmenter la visi- 
bilité. à 

Chaque appareil a droit à deux 
vols de série, Il y aura deux séries, 
soit donc quatre vols en tout. Tout 
vol ne dépassant pas dix secondes 
est considéré comme faux départ. 
Chaque concurrent a droit à deux 
feux départs par vol, 

Tout appareil est censé avoir 
été construit par le modéliste qui 
le présente. Celui-ci doit s'y enga- 
ger sur lhonneur ensremplissant 
les fiches d'inscription. Toutefois, 
pour un motif plausible (éloigne- 
ment, maladie, ete.) un modéliste 
peut charger un de ses amis de 
présenter’ son modèle à sa place. 
Dans ce cas, il reste le véritable 
concurrent, le second n’agissant 
que par procuration, à 

Les numéros d’immatriculation 


Plusieurs sections. locales 
ont adopté des 
niers. 
colis à-son proté: 


prison- 
Pour envoyer des 
, Marco 
demande des 
cartons (Côte d'Or, et 
G. Ruysselmans cherche 
une veste et un pantalon 
kaki. ; 
Ecrire à Spirou-Aviateur 
qui transmettra. 


Polo 2966 


distribués avec les fiches doivent 
être collés sur les deux faces de 
la dérive. Le numéro 1 ouvrira la 
première série des vols. 


Pendant le concours, les vols 
« hauts » de réglage sont interdits. 
Tout concurrent appelé à prendre 
le départ doit présenter sa fiche 
de temps--au chronométreur en 
même temps que son modèle en 
ordre de marche, 

Pour suivre les appareils en vol 
de durée, les membres du jury 
disposeront d'instruments d’opti- 
que (jumelles, longues-vües, etc.), 
mais ne pourront se déplacer. que 
dans. un rayon de 2% mètres du 
point de départ. Le temps de vol 
prend fin dès que.le modèle dis- 
paraît à la Vue des chronométreurs, 
heurte un obstacle ou atterrit, 


Les épreuves se disputeront de 
11 heüres di matin à 6 heures du 
soir. 

Seul le jury officiel, reconnu par 
le C. S. A. est compétent pour 
prendre toute décision relative à 
l'organisation de ce concours. Il 
pourra déclasser sans appel tout 
concurrent qui ne se conformerait 
pas au présent règlement. 


Les avions de la catégorie I sont 
jancés à la: main (pour une envef- 
gure inférieure ‘à 1 mètre) et sur 
une planche de départ pour les 
modèles de performance (de. plus 
de 1 m.). ; 

Pour le départ à la main, le 
temps compte dès l'instant du là- 
cher, Pour le départ au sol, toute 
poussée est interdite et le temps 
compte ‘également à partir de 
Vinstant où le modèle est aban- 
donné à lui-même. Les planeurs 
peuvent être lancés au câble. Les 
treuils, poulies, sandows, etc. sont 
permis. Le câble de lancement ne 
pourra dépasser 100 mètres et une 
course de lancement de 100 mètres 
est également autorisée, Le temps 
compte dès l'instant où le modèle 
est détaché du câble de lancement, 

Six à huit concurrents seront 
désignés pour représenter l'équipe 
liégeoise au concours national. 
Leur déplacement sera effectué aux 
frais du C. S. À, 


Conventions maritimes internationales 


Brave svurr | 


PRA EXEMPLE , 


PAVILLONS  SIGMIFIB. JE VOUS 
SoUHAITE UN AGRÉABLE ‘ VOYAGE 


puits 


CR MTL LA 


13 


(Lieu du rendez-vous de la bande.) 


-@ 


L'HERITAGE * 


Il faut partager une pièce de terre 
de 600 mètres de côté entre quatre 
héritiers. 


Chaque part doit comprendre un 


un arbrt ct une: maisor 


Comment va se faire le partage ?* 


ÿ 


» 


SOLUTION DU DERNIER 


PROBLEME PARU 


Cinq mots... cinq: fautes… qui.sont : 


A... R:. L:--0... N.….. ER 


- Ah! mes amis 


% Z 


que la vie est parfois mé- 


te ! Quand cette chronique m'a été confiée, : 


‘à la naissance de Spirou, le rédac’chef m’a tenu 
‘à peu près ce langage, comme les anciens s’en 
-souviendront: « Fureteur tu es, Fureteur tu 
æesteras pour tous les lecteurs, Défense de te 
“montrer, de mettre en circulation une seule 
‘ligne dé ton écriture. Personne ne doit te con- 
naître, afin que tu demeures l'ami inconnu, 
V'A. d. S. numéro 1, le. grand frère de tous et 
de toutes, » $ 

J'ai promis, et vousme rendrez cette justice 
que j'ai tenu parole, J'ai même longtemps 
trouvé la chose amusante, à cause «de toutes les 
suppositions faites autour de ma modeste per- 
sonne : on a cru que j'étais Georges Cel, Fan- 
tasio, Kikj — quand ce n'était pas les trois 
ensemble — ou même le rédac'chef en per- 
sonne, 

Peu à peu cependant, j'ai regretté de ne pou- 
voir me faire mieux connaître, surtout quand 
j'avais un copain à consoler : j'aurais tant aimé 
envoyer une lettre manuscrite, au lieu d'un 
message tapé à la mitrailleuse alphabétique (qui 
tient toujours le coup, merci pour elle !)} Mais 
la loi reste la loi, même si elle est dure, comme 
le rappelle le dicton latin « Dura lex, sed lex », 
Eléonore Latiniste, et je me résigne à ne pas 
serrer les mains, commé j'en ai envie, quand 
j'assiste, perdu dans LE er à aux triomphales 
séances du Farfadet : S par Spirou. 

Ces spectacles m'ont valu un. courrier encore 
‘grossi, et je m’en réjouis doublement, heureux 
de constater que vous pensez à me communi- 
quer vos impressions, «et ravi d'apprendre que 
le spectacle vous plaît. 

Ainsi encouragée, la Direction du Journal me 
charge de rassurer les impatients : le Farfadet 
fait partie de notre programme poür longtemps, 
pour des années, et dès que les communications 
seront plus faciles, André Moons ira montrer 
ses mignons acteurs jusque dans les plus petits 
coins du pays; vous écraserez peut-être une 
douce larme d'émotion en assistant à la pre- 
mière partie, l’histoire du bon Ménestrel étant 
touchante, mais je sais par expérience que. le 
Music-Hall Spirou fait rire les assistants, rire, 
ce qui s'appelle rire, de toutes leurs ‘dents, 

Raison de plus pour soigner ces précieuses 
quenottes, que nous négligeons trop. J’en par- 
lais F'autre jour au Docteur Tant-Mieux, chro- 
niqueur des Bonnes Soirées, qui, soit dit en 
passant, continue à ré- 
pondre directement aux 
questions posées ‘par ses 
correspondants, rappelez- 
le à Maman et à Papa..Il 
me disait qu’on constate, 
sans trop l’expliquer, que 
la génération actuelle a de 
mauvaises dents, Les uns 
prétendent que nous leur 
évitôns de façon exagérée 
tout exercice, alors que 
nos ancêtres mangeaient 
de la viande fraîche, done 
‘æcoriace.. A ce compte- 
là, les sauvages devraient 
avoir tous des mâchoires 
parfaites, et’ce n'est pas 
le cas, Dédé le Tatoué 
183:6, les dents des nè- 
gres paraissant très blan- 
ches, à cause du contraste 
avec la peau noire, mais beaucoup d’entre eux 
ont des chicots lamentables, comme le consta- 
teront les nombreux camaïades décidés à suivre 
une carrière coloniale, à 

Je les en félicite encore une fois, mais. 
#attelons pas la charrue avant les bœufs : je 
viens encore. d'écrire 
à plusieurs amis qu'ils 
doivent avant tout 
terminer leurs huma- 
nités, le diplôme étant 
indispensable de plus 
en plus rigoureuse- 
ment à ceux qui ne 


PBoucfanie 


Nous leur évitons 
de façon exagérée 
tout exercice. 


veulent pas croupir 
dans la médiocrité, 
Pour certaines pro- 


fessions coloniales, il 
faut de plus en plus 
de longues études 
complémentaires, mais 
je signale qu'après 
les humanités, on peut obtenir le brevet offi- 
ciel d'agent sanitaire en quatre mois de cours 
français ou flamand à l’Institut de Médecine 
Tropicale, à Anvers. 

Les candidats s’y familiarisent principalement 
avec les maladies qui affectent les noirs, afin 
de Soigner les travailleurs des exploitations mi- 
nières, forestières ou agricoles. Parmi ces der- 
nières, notons la culture du cacao et du café; 
produits qui äntéressent Aigle-Coq 37705 et Cy- 
nocéphale 37706. Le cacaoyer nous est venu 
d'Amérique et s'est répandu, après la décou- 
verte du Nouveau Monde, dans toutes les autres 
régions équatoriales. L'arbre peut atteindre de 
8 à 10 mètres, mais on le maintient à trois ou 
quatre mètres, pour faciliter la récolte des ca- 
bosses qui renferment les fèves de cacao, 


Pourquoi ne cultive-t-on pas le cacaoyer chez 
nous ? demanderont les amateurs de chocolat. 
Parce qu'il réclame un climat chaud et humide, 
des terres fertiles, à écoulement d'eau facile et 
à l'abri des vents, Au Congo, l'exploitation sé 
fait seulement au Mayumbe et dans la cuvette 
centrale forestière, Ælle demande d'ailleurs 
beaucoup de soins : semis en pépinière de grai- 
nes. choisies, repiquage à six mois des jeunes 
plants à l'ombre d'arbres plantés en interlignes 
qui les protègent du soleil ; entretien et :taille, 
puis, récolte des cabosses, la main «ou «au 
moyen d'une perche quatre’ ou cinq ans plus 
tard, le cacaoyer atteignant un rendement maxi- 


Certaines professions 
coloniales. 


mum, jusqu’à trois kilos de cacao, après sa 
dixième année, Après la: récolte, les cabosses 
sont brisées, les amandes sont soumises deux 
jours à la fermentation, puis séchées au soleil, 
On en extrait le beurre de cacao, destiné à la 
parfumerie, et la fève fournit alors par broyage 
la poudre de cacao, base du chocolat. 

Je ne suis pas assez savant pour avoir trouvé 
seul ces renseignements, extraits d’un ouvrage 
de M. l'Ingénieur colonial R. Vandenput, « Notes 
sur les principales Cultures du Congo Belge », 
publié, au prix de 20 francs, par le Ministère 
des Colonies, 12, rue aux Laines, à Bruxelles, 
C’est une étude que je te recommande, Pierre 
Behogne, de Tervueren : tu y apprendras bien 
des choses utiles, 

Empruntons encore (sans intention de resti- 
tution, me souffle Fantasio) ces précisions sur 
la culture du café congolais: nos planteurs 
s'intéressent, selon le climat de leur région, au 
caféier d'Arabie, au caïféier Excelsa ou au ca- 
féier Robusta; les procédés employés restant les 
mêmes, Après avoir fait lever les fèves en 
semis, 
ombragée, puis on entretient la plantation jus- 
qu'au moment de la récolte aes baies, faite à 
maturité complète. Les fruits sont alors prépa- 


-rés soit par Voie sèche, soit par fermentation 


ou par l'action d’une forte pression d'eau. 
Ceux d'entre nous, planteurs, agents de s0° 
ciétés, ou fonctionnaires, qui feront plus tard 
la traversée, assisteront peut-être, la nuit, au 
merveilleux spectacle de la mer phosphores- 
cente, Ce phénomène, qui intrigue Poucette 
2692?, est dû à la présence de corpuscules en 
suspension, possédant la 
propriété de devenir lu- 
mineux dans l’oscurité. 
Les. cadrans lisibles la 
nuit sont enduits d’un 
produit à base de tho- 
rium; en Somme, ils 
absorbent des rayons lu- 
mineux pendant le jour, 
et les restituent une fois 
dans TJ'ombre. Le sucre 


« présente la même parti- 


cularité, quoique à un 
degré moindre, et nous 
préférons Putiliser à 


d’autres expériences, en 
contrôlant par exemple 
sa façon de se éompor- 
ter quand on le pose sur 
la langue. L'effet n'est 
pas le même que celui du sel, ce dernier étant 


Mons .":. Mons 
de Nimy 


__ SALLE PATRIA _ 
Moniois! Borains! 


NE MANQUEZ PAS 


cette 


OCCASION UNIQUE 
Dimanche 4 Avril 1943 
| … SPIROU & SPIP 


vous présenteront eñn personne 


LE FARFADET 


et ses célèbres Marionnettes 


d'Art Parisiennes 
SEANCES à 14 H, 30 et 17 H. 


.€t les restituent 
une fois dans 
l'ombre... 


Participation aux frais : 5, 10, 15, 20 fr. 
À. d. S.: 10 p. c. de réduction 


Location tous les jours au Café Patria 
Téléphone : 323.70 
POUR QUAREGNON ET ENVIRONS 


on peut également s'adresser 
à Superman 27558, l'as aux 800 filleuls, 
268, rue des Rivages, Quaregnon. 


| DEUX REPRESENTATIONS DE GALA 
DONT ON PARLERA LONGTEMPS ! 


on repique les plantules en pépinière : 


son absence, disait un émule de Fantasio. 

Notre fantaisiste. est-il bien l’auteur -origfnal 
de la dernière boutade qu’il nous 4 asséné: à 
“bout portant ? « Je n'aime pas les navets, mous 
a-t-il déclaré, et je m'en réjouis, parce que, sk 
je les aimais, j'en mangerais, et comme je les 
détesté, j’en aurais une indigestion, » 

Après celle-là, on peut tirer l'échelle, pour 
employer une expression dont l'origine remonte, 
Pont Pied 928, au; temps où l’on pendait en der- 
nier lieu le Plus grand coupable, le chef de 
bande, qui assistait d’abord au supplice de ses 
complices. Quand le principal personnage occu- 
pait à son tour une. position élevée, sur le 
gibet, on pouvait tirer l'échelle, l'exécution étant 
terminée, et la comparaison s'explique d’elle- 
même : après une bourde monumentale, il est 
à prévoir que personne ne dira mieux, comme 
c'est souvent le cas quand Fantasio est en 
verve, 

Plus sérieux, Coq Wällon 4471 me demande 
dépuis quand on utilise le savon, corps obtenu 
par la préparation d’une matière grasse avec 
la soude, la potasse ou un autre alcali. Les 
Romains et les Gaulois connaissaient différentes 
formules, entre autres la combinaison :de suif 
et de cendres, et si nous en croyons ‘un poèté 
latin, ils se lavaient au moins les joues de cette 
façon. J'ajouterai, à l'intention d’un autre cor> 
respondant dont je ne trouve plus le pseudo (et 
non speudo, comme beaucoup écrivent le mot) 
que les Pig sw Le 
çaient d eur métier ve 
dans l'antiquité, ‘ainsi Q Afano 
que nous l’apprend un 
papyrus hiéroglyphique 
égyptien. La mode va- 
riait d'ailleurs de peu- 
ple à peuple, d'époque 

époque. Selon Pline, 
auteur latin souvent 
cité ici, Scipion l’Afri- 
cain fut le premier 
citoyen romain à se ra- 
ser tous les jours, et, 
plus tard, les mamans 
romaines  conservèrent 
De sme le duvet 
que leurs enfants s’en- Es 
levaient du visage ense us Mes Bars 
rasant la première fois ahrrees “1 
la première fois. Certains harbiers sont devenus 
célèbres, sans parler du Barbier de Séville, 


te “premier citoyen 


héros d'une comédie de Beaumarchaïis : on sait 


qu'Olivier le Daim eut une grande influencé 
sur Je roi Louis XI, qui lui confia son visage 
jusqu'au jour où il le fit pendre! Les barbiers 
étaient en même temps chirurgiens et qüelque 
peu médecins, à une époque où cette science 
était encore peu développée. Il n'y a donc rien 
d'étonnant si les grands personnages hésitaient 
à se livrer à des hommes aussi redoutables, et 
si Denys le Tyran, craignant deur rasoir, préfé- 
rait se brûler la barbe, procédé que je ne 
vous recommande pas, le jour où il vous fau- 
dra vous imposer la corvée, 


Pour terminer, je vous conterai la farce 
jouée, au temps où il était étudiant dans un 
-Ville universitaire allemande, par de professeuf 
Piccard, le même savant qui s’illustra par 
ascensions dans la stratosphère. Il.se présen' 
chez le figaro avec de longs cheveux et ‘un 
barbe de huit jours, en déclarant : « C’es 
effrayant comme ga repousse vite. » L'autre 
assura que son travail était soigné, et que 1e 
client resterait glaäbre pendant une journée au 
moins, Quelle ne fut pas sa stupéfaction en 18 
voyant revenir deux heures plus tard, aus 
hirsute que la première fois, avec un dou 
reproche ‘dans les yeux ! L 

Le secret ? Le professeur Piccard a un frè 
jumeau, Auguste, devenu d’ailleurs un che: 
cheur de valeur comme lui, et les facétie 
étudiants, mettant à profit une ressemblan 
peu ordinaire, avaient eu beau jeu de mys 
fier l’infortuné coiffeur, qui doit encore narreï 
ce cas unique à ses clients, les barbiens n'étan 
pas taciturnes à Vordinaire : à Athènes commi 
à Rome, leur boutique constituait déjà la source 
des nouvelles ets des bobards, le poète Hora 
nous l'apprend. 


Ma parole, je bavarde autant qu'eux. Prenong 
donc vite congé, en rappelant que j'attends of 


lettres 41, rue Destrée, à Marcinelle, Au revo 
ét,"pour ne pas l’oublier, répétons notre cri 
ralliement : 


Spirou ami... partout. toujours! 
LE FURETEUR. 


Le Secrétariat vous prie de noter que... 


.…Les petits payements se font trop souvent 
en timbres d’un franc, valeur dont nous avo 
des réserves. pour longtemps ! Joignez dône 
préférence des timbres à 5 ou à 10 centimes, 
Merci ! 

Le service d'échange de correspondants co 
tinue à fonctionner, Si vous désirez faîre ains) 
connaissance d’un À. d, S. (d’une À, d. S. pour 
les jeunes filles), envoyez-nous, sous double 
enveloppe timbrée, une lettre où vous païlerez 
de vous, de votre âge, de vos études, de vos 
goûts, Ce message de présentation parviendra 
par nos soins à l’ami inconnu (ou pour les de 
moiselles, à l’amie inconnue) qui vous répondra 
alors directement. Encore une formule Spirou, 

..Nous me vendons pas de timbres de coliec- 
tion. Le service d'échange reprendra dès que 
Sello aura de nouveau de la place pour insérer 
sa chronique. 


un produit qui rend les aliments fades… par 


 VAS-Y, LARSEN, 
ARROSE - LES 


Ée 


noi PRÈS DE L 
APPAREIL qu. sn DÉCLA 


T'ENS, LE FACTEUR!| [LA SUITE DE SA MAJESTÉ UN COUP DE PEIGNE NE. 
AVEC UN MESSAGE, SPIROU, VA VENIR LE CHER -| | PEUT PAS NUIRE À UNE 
VOYONS UN PEU/ | |CHER POUR LA CÉRÉMONIE À 
Du SACRE : 1/ 


f'N'OUBLIEZ- 
PAS LE TÉLÉ- 


SPirou. FnriGué Est ALLÉE 
SE REPOSER, MAIS LES . 
ZIGOTOS NE L'ENTÉNDENT |. 

5: PAS AINSI." ? 


[ On dirait qu'un ré- 
giment -de bandits 
a envahi ma 


Viens, Shep: æ la duchesse 
si nous ae | assassinée, 
trouvons... 


Oui, c'est moi. Débar- 
Ma rasse-moi vite de’ ces 
tante ! ; liens {t 


Mais hâte-toi done, 
lambin ! 


Et laisse-moi monter 


Oh ! tante, quel 7 : Ne t‘occupe pas de ça { 
air étrange vous r Et délie-mot plus s 


chez Angus | 


Coupe donc 
ces 
cordes ! 


Vous êtes trop 
pressée ! Laissez- 4 
moi le temps 
de vous 
délier ! 


Et maintenant, "> 
gare à ce ban- 

dit qui se prétend 
mon frère ! 


LONGUE VE À SPIROU 
SOIT PLUS CONFORTABLE : 1 \ z BIEN-AIMÉ RO! DES 
QUE MON CHAR, gs: ER 


LES CATEGORIES CYCLISTES 


Quelques A. d. S. 
J# m'ont “écrit pour me 
demander ce qu'il fal- 
lait entendre par l'ap- 
pellation de « senior » 
donnée à quelques cou- 
reurs cyclistes par la Li- 
gue Vélocipédique Belge 
(LVB), Is me deman- 
dent aussi @e quest la 
Vlaamsche. Wieler Unie 
({VWU\) dont il est sou- 
vert question aussi. 
ee rer donc leur 
curiosité. 
Les DE La Ligue Vélocipéäi- 
cyclistes que Belge est divisée en 
deux sections, l'une d'expression française, l’au- 
tre d'expression flamande. La section d'expres- 
sion flamande se dénome Vlaamsche Wieler 
-Unie, mais elle est une simple section de la 
fédération belge. La section d'expression fran- 
çaise s'était tout d’abord appelée Union Cycliste 
Wallonne, puis elle changea de dénomination 
et préféra le titre de « section française de la 
LVB », C'est sans doute plus long, mais cela 
dit mieux ce que cela veut dire. 4 
Chacune des deux sections a son comité spor- 
tif chargé de prendre des sanctions ou des dis- 
positions dans son ressort, Selon que le cou- 
reur est flamand ou waïlon, il-est jugé dans sa 
langue, par le comité de sa section. En outre, 
un comité exécutif composé dé quelques délé- 
gués de chacune des sections linguistiques. Ce 
comité exécutif est le véritable comité direc- 
teur de la LVB. C'est lui qui règle les ques- 
tions internationales ou les questions d'intérêt 
général. Il est placé directement sous la prési- 
dence du président de la LVB, M. Martougin: 
Que faut-il entendre par « senior >, mainte- 
nant? Auparavant, avant la guerre, il existait 
différentes catégories de coureurs qui étaient : 
1) amateurs ; 2) juniors ; 3) indépendants ; 
4) professionnels. Les amateurs ne pouvaient 
gagner aucun prix en espèces: Les juniors 
étaient de jeunes coureurs en dessous de 21 ans. 
Les indépendants étaient des coureurs de plus 
grande renommée déjà, qui avaient de beaux 
prix, mais qui ne faisaient pas du sport cycliste 
Jeur seule occupation. Les professionnels étaient 
les vedettes. 
T1 apparut cependant qu'il y avait trop de 
rofessionnels et que dans les grandes courses 
nombre de partants génait parfois considé- 
rablement les copreurs cotés qui étaient « en- 
fermés » au départ, ou étaient victimes d’acci- 
dents dela part de maladroits. C’est pourquoi 
on supprima Ja catégorie des indépendants et 
l'on créa deux sortes de professionnels, les A 
et les D. Les professionnels étaient, en fait, 
les “ancigns indépendants auxquels venaient 
s'ajouter les. seconds plans, Les professionnels 
À groupaient l'élite de notre cyclisme. Ces 
appellations ont été changées cette année pour 
la facilité des relations internationales, Nos 
vedettes s'appellent des ‘seniors, nos seconds 
plans des professionnels. On a fondu les deux 
catégories d'amateurs et de juniors. Ces cou- 
reurs peuvent, s'ils le désirent, toucher de 
légers prix et même conserver leur rang au- 
delà de 21 ans dans la catégorie, Peut-être 
aurait-on mieux fait de dénommer nos grandes 
vedettes professionnels et nos seconds plans 
seniors, mais la LVB en a décidé autrement. 


Ce qui est fort intéressant à noter, c'est que 
n'est pas coureur senior qui veut. Le comite 
de la LVB siège plusieurs fois par an pour exa- 
miner les candidatures, Il n’y a qu’une cin- 
quantaine de coureurs seniors en Belgique. Sur 
la foi des performances on dégrade des cou- 
reurs ou bien on en classe senior. Les moins 
bons seniors sont reversés dans les rangs des 
professionnels. Les meilleurs professionnels de- 
viennent seniors. Le classement se fait pério- 
diquement et sans règle fixe. Seule la valeur 
des coureurs entre en ligne de compte. Seuls 
lés coureurs “seniors ont le droit de se dépla- 
cer à l'étranger pour les grandes courses, seuls 
ils peuvent sur piste également représenter le 


une chance excepti 


y 
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cyclisme belge qui souffrirait dans .sa réputa- 
tion si des coureurs médiocres le représentaient 
au-delà des’ frontières. 

Votre curiosité est-elle satisfaite au début de 
la saison: cycliste ? : 


Le 
LES AVIS_DES A, D. S. SPORTIFS 


Une fois encore, nous allons sérieusement ré- 
sumer les annonces, car notre courrier-est pour 
l'instant d’une exceptionnelle abondance. 

Possèdent une équipe de football et deman- 
dent des matches contre A: d. S. : 

Quaregnon : Christian Bruneel, 90, rue des 
Rivages ; 

Péruwelz : Maurice Moerman, 43, rue de Son- 
deville ; 

Ath: Claude Duvivier, 7, rue aux Fleurs (le 
samedi après-midi) ; 

Seraing ; Freddy Verbeek, 53, rue Peeterman ; 

Jehay-Bodegnée : Willy Jacquemin; 7, rue du 
Tambour. ; 

Possèdent une équipe de jeu de balle et fle- 
mandent des luttes contre À. d. S. : 

Bray,-i5 à 17 ans: R. Smeyers, 
Maton, à Bray-Charbonnage ; 

Châtelet : André Heynen, 14, rue du Dépôt ; 

Noville-Taviers : Roger Guyot, 46, rue de la 
Gare ; 

Montigny-le-Tilleul : 
407, rue de Gozée ; 

Vieux-Campinaire : 


19, - rue 


Lavergne, 
9, 


Jean-Marie 


Maurice Berghmans, 


: chaussée de Gilly. Trois joueurs de 14 ans envi- 


ron sont encore demandés. 


EQUIPEMENTS SPORTIFS 


Tamines. — Souliers de football, pointure 38, 
à échanger contre cuir de ballon de football. 
Roger Thibaut, 98, rue d'Oignies. 


Tournai, — Souliers de football pointure 38 
à échanger contre souliers-de football pointure 
39. Gabriel Fievet, 22, rue du Bas Follet. 

Spy. — Souliers de football pointure 37 à 
échanger contre souliers de football pointure.89. 
Joseph Bernard, 9, rue de Grand Faux, ‘ 


POUR LES A.D. S. TENNISMEN 


On sait que plusieurs grands clubs de foot- 
bali-s'intéressent à nos_A. d. S. Des clubs d'atn- 
létisme également se préoécupent de nos sec- 
tions et favorisent leur éclosion,s. Actuellement, 
c'est un club.de tennis e à nos À. d. S. 
L e de pratiquer ce sport 
combien agréable à bon Compte. Retenez donc 
bien l'adresse : Club de tennis. accepte inscrip- 
tions. Conditions favorables aux A. d. S. Pro- 
fesseur à la ‘disposition des membres. Balles «et 
raquettes peuvent être cédées aux A. d. S. à 
des conditions avantageuses. S’adresser à Mon- 
sieur Léopold Clabots, délégué du club « Cha- 
HT 74, avenue Giliquet, à Schaerbeek. Tel. : 
15.91.72. 


LA VIE SPORTIVE DES SECTIONS 


Rierzes. — Pour son premier match, l’équipe 
des A. d. S s’est rendue à Forges et elle a 
réussi Je match nul 1-1. Blateur s'est fait spé- 
cialement remarquer. ‘Pour leur deuxième 
match, les A.d.S. se sont déplacés à La Greu- 
rie et ils ont gagné 2-0. L'équipe demande des 
matches. S'adresser. à Jean Maudoux,-23, rue 
de la Station. Notons à la gloire de cette équipe 
que _ ONZE joueurs-sont des A,.d. S. inscrits 
au club. 


Liége. — Voici quelques résultats du cham- 
pionnat. liégeois des A, d.S. Tilleur - Tigre 
0-2; ADS - Coccinelle 2-0. Cinq équipes par- 
ticipent à ce nouveau championnat. Aux qua- 
tre équipes citées, il faut joindre Etoile, qui 
était bye la première rnée, Résultats com- 
muniqués par Robert Bourgogne, 
Barbou. 


contre la Folle Equipe de Bruxelles. Compte- 
rendu envoyé par G, Devillers, 11, chaussée de 
Tervueren, Joli-Bois, Waterloo. 


Mevergnies. — Tous Îles joueurs de Las 
de football de Mevergnies soñt ADS. Bravo ! 


ont fait match nul avec Brugelette 3-3. Rensei- . 


gnements communiqués par Edmond Fleurquin, 
121bis, Grand Maris. 


Perwez-Brabant. — Les À, d, S. ont rencontré 
la JSP. AU repos, ADS menait par 1-0 et a 
gagné par 2-0. Résultat communiqué par André 
Verhelst, 26, rue de la Station, à Perwez, uel 
m'avise de la conelusion d’un match a con- 
tre l'Etoile de Namur. 


Vivegnies, — L'équipe des ADS de Vivegnies- 
Herstal est constituée. Elle a joué contre Futé 


Nos Deux cAMPRADESN 
VONT VENIR. ATTENDS- VAMT QUI NOUS 
LES. PENDANT CE 


S/x ECUS, 


_Voie et a gagné 


3, quai du 


ES AMIS ,CRAND 


AIDER À TROUVER 
vais L'ÉNIONME DE CES 


T3. Une autre victo e à 
; au repos 2-2, Ma 
D à signaler, Ceux qui 


noter : contre éalle 
chaire et la défense sont 


désirent conclure des matches doivent s'adresser | 


à Etienne Boland, 54, rue de Trez. 

Jumet, — Brillante victoire en football pdur 
nos ADS. Ils ont battu la Lorraine par 20 buts 
à 4 Au repos: 6-1. Pour les matches: Carl | 
Gandibleu, 18, rue Georges Schmidt. A 


Antheit. — Les A. d. S. ont joué au tennis ! 


de table, Voici les résultats : Hansotte bat V. | 
Dubois par 3-1; V. Dubois bat D. Dubois par 
4-0 ; Hansotte bat D. Dubois par 4-0. Hansotte ! 
est donc vainqueur, Notons que la section | 
d'Antheit est très active. Cornet en est devenu le | 
moniteur, Une causerie à été organisée ce mois | 
et le président a parlé de Jules Henriet, l’excel- 
lent demi-centre international belge. Renseigne- 


Ruelles. 


Ans-Liége, — Ans a battu Oupeye par 4-2, 
Nous me pouvons féliciter les joueurs qui se 
montrèrent brutaux sur la fin, Le délégué :de 
Ans lui-même déplore ces écarts de conduite, 
Espérons qu'il s'agisse d'un incident sans len- 
demain, car les deux équipes comprenñient de 
bons “A. d. S. Pour les matches avec Ans : Pe- 
tit, 58, rue du Ruisseau. 


Beyne-Heusay — En football, Beyne à battu : 
Fléron par 6-1 et l’équipe de Beyne a battu 
celle de Heusay par 4-8. Stanis, Lemoine, Magis, 
Gérard, Victor, Falas, Bastogne, Vandereynden 
sont le plus souvent ‘cités. Pour des matches 
avec Beÿne : Stanis Bastcienski, 22, rue de 
Magnée, 1 

Oignies, — Oignies a été battu par 7-2 par | 
Nismes, mais s'est consciencieusement défendu, 
Au repos, Nismes menait par 2-1, Résultat com- 
muniqué par André Bouvy, 120, rue de la Poste, 


Dilbeek. — Une équipe d'A. d. S. a été for- 
mée qui possède un terrain près de Dilbeek, On 
y arrive facilement par le tram. Cette équipe a 
déjà jouéet gagné contre Neder-Over-Heembeek 
par 2-1. Elle invite cordialement les équipes 
bruxelloises et notamment Etterbeek. Avis à 
De Bosscher. Pour conclure des matches avec Je 
Sparta de Dilbeek : J. Pulinckx, 170, rue de la 
Pêcherie, à Uccle-Bruxelles, 


ments communiqués par Dubois, 168, Grandes | 
| 


Nimy-Môns. — Elleboudt a formé une équipe | 


de #ootball. Elle a battu Maisières par 7-0, 
Pour les matches : Elleboudt, 272, Grand’Rue, 

Angleur-Liége, Les À. d, S, du Val- 
Benoît ont joué contre Renory et ont fait match 
nul 3-3. Dans l'équipe du Väl-Benoît, Kaiser, 
Calot, Coomans, Fraiture, :Charlier et Degeer 
ont été les meilleurs. A Renory se sont distin- 
gués :_ Bovy, Gaumier, Simon, Verbiest et 
Evrard. Un petit tournoi est d’ailleurs organisé 
par nos amis d'Angleur Wal-Benoît. On vou- 
drait que tous les clubs liégeois y participent, 
Sont engagés : Val-Benoïît, Longdoz, Renory et 
Grivegnée. Pour tous renseignements : Henri 
Eussen, 13, rue Bossy, à Angleur. 

Namèche, — Un tournoi pour A. d. S. doté 
d'une magnifique coupe a été disputé à Namè- 
che grâce au dévouement de notre chef de sec- 
tion de Namur, Paul Ravignat, 32a, rue du 
Chêne, à Namèche, Astrid Namur, Corroy-le- 
Château, Spirou Andenne et Spirou Namèche 
y participaient. La coupe était donnée par le 
président de l'Union de Namèche qui encou- 
rage nos À. d.S. 


- Namèche joua en demi-finale contre Cotroy 


| 


le-Château, Corroy domina au premier time et . 


menait par 1-0 au repos, Namèche attaqua. en- 
suite et au second time marqua 3 buts, 

En deuxième demi-finale, Andenne joua con- 
tre Astrid. Andenne domina au premier time 
lui aussi et marqua 1-0. Astrid attaqua ensuite 
et gagna finalement par 5-1, 


Corroy-le-Château. — Le même compte- 


rendu nous est = 
voyé du match M : 
Namèche par Jos. 


Latour, 204, route de 
Gembloux, à Corroy- 
le-Château, Il nous 
signale Ja forme du 
keeper de Corroy. Il 
annonce «d'autre part 
un autre match Con- 
tre Wallonia Namur. 
Corroy a gagné par 
2-1. Bonne attaque à. 
Corroy. É 
KIKI, 


PS. — En écrivant à Kiki, n'oubliez pas: 
d'indiquer vos nom, prénom, adresse complète 
et NUMERO D’A. D. S.; de joindre un timbre 
de 1 franc pour les frais de réponse ou d’in- 
sertion. 


Merci d'avance ! 


la forme du 
keeper de Corroy… 
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 VOYEZ-VOUS 
LES ERREURS! 


Fantasio naturaliste nous 
propose quelques réflexions. Si 
vous les trouvez exactes, voyez 
jeudi la. rectification de ce 
qu’il nous dit sur : 


LES AUTRUCHES 

Autrefois rangés parmi les 
échassiers, ces oiseaux forment 
avec le nandou, le casoar et 
l'aptérix l'ordre des coureurs. 
Vivant en bandes au bord des 
forêts africaines et d'Arabie, 
les autruches. sont recherchées 
par les indigènes qui mangent 
leur ehaïr, leur graisse et leurs 
œufs. Leurs plumes ont beau- 
coup de valeur; malgré la vul- 
garisation des porte-plume à 
réservoir. L’autruche. atteint 
jusqu’à 3 mètres de haut et 
pèse jusqu'à 75 kilos. Ses lon- 
gues pattes puissantes lui per- 
mettent de couvrir à l’amble 
300 kilomètres en dix heures 
sans se reposer. Elle. souffre 
souvent de l'estomac à Cause 
de’ sa manie d’avaler tout ce 
qu'elle trouve, et c'est de là 
qu'est venue l'expression « esto- 
mac d’autruche ». 


FANTASIO. 


VOICI LA SOLUTION DES 


*CAS DOUTEUX 


Les noms suivants sont mas- 
+‘ culins, les autres féminins : 
insigne, athénée, rail, tenta- 
cule, épisode, antidote, augure, 
. granule, chrysanthème, emplà- 
tre, en-tête; braque, atome, sé- 
.. vice, interstice. 
| Ressemeler - Remmailler - 
 Accumuler. 


LE PLU 
AN 


Petits Problèmes 


LA BAIGNOIRE 


Jojo ‘allait prendre son bain. 
La baignoire était d’une conte- 
nance de 312. litres exactement. 
Mais l'ouverture du trop-plein 
commemgeait à fonctionner lors- 
que la baignoire contenait 240 
litres d’eau. à 

La soupape de vidange, à la 
partie inférieure, pouvait vider 
la baignoire à raison de 24 
litres à la minute et le trop- 
plein laissait écouler 8 litres 
par minute. 

Le robinet d’eau froide don- 
nait 28 litres et celui d'eau 
chaude 16 litres à la minute. 

Jojo s’amusa à ouvrir la sou- 
pape de vidange et à ouvrir 
les deux robinets. pour voir 
ce qui se passerait. Mais au 
même instant, Sa maman 
VYappela pour aller faire une 
course: Æ 

Comme il n'était pas désha- 
billé, il y alla aussitôt, oubliant 
baignoire et robinets. Quand il 
revint, la baignoire allait juste 
déborder. 

Combien de temps Jojo est-il 
resté parti ? 


(Voir solution la semaine 
prochaine.) 


ARITHMEFIQUE 
AMUSANTE - 


Un client entra chez un 
libraire et demanda le prix 
d’une encyclopédie en vingt- 
quatre volumes. 

— Mille francs, répondit le 
marchand. 

— C'est bien cher ! 

— Eh bien ! si vous le vou- 
lez, comme cet ouvrage est pu- 
blié à raison d’un volume par 
mois, je vous propose de vous 


L'OCCASION Q 
IS ATTENDIONS ! 


NOS MOTS CROISES 


Problème 222 


le vendre. à un prix tout à fait 


raisonnable : vous me payerez 
un sou seulement le premier 


volume; deux sous le deuxième, 
quatre sous le troisième, huit 
sous le quatrième, et ainsi de 
suite jusqu'au vinet-quatrième. 

Le client s’empressa d’accep- 
ter une offre aussi alléchante, 
mais,. une fois rentré chez lui, 
il se livra à un petit calcul qui 
le fit se précipiter vers le télé- 
phone et annuler Sa com- 
mande. La série lui était, en 
effet, revenue à un prix un 
peu élevé. Faites-en la vérifi- 
cation. 


D à 


ou Buy 


. Ville de Belgique 


Horizontalément : 


. Province de Belgique. 
. Suppressions de voyelles fi- 


nales dans l'écriture ou la 
prononciation. 


. Troublées - Eu le moyen de. 
. Faire beaucoup de gestes 


en parlant, 


. Epoque - Petits des vaches. 
. Refus d’une chose due 


Adjectif possessif. 


. Le père et le maître des 


dieux, équivalant au Zeus 


des Grecs - Pronom 7u 
préposition. : 
. Parée, embellie - Fleuve 


d'Espagne. 


, Venues aw monde - Qui se 


rapporte à l’âne. 


: Um des quarante-huit Etats 


de l'Amérique du Nord 
Adiectif possessif. 2 


Verticalement : 


- Tige 
droite et flexible qui croit 
dans l'eau. 


- Dieu de léloquence, corps 


simple ou planète. 


. Fleuve de Belgique - Il 


garnit une roue d'auto. 


: Trop mür - Ville de Bel- 


gique. 


- Le proverbe dit quelle est 


la mère de tous les vices. 


. Coutumés - Repas que fit 


Jésus avec les apôtres 
avant sa mort - Interjec- 
tion. 


. Qui habitaient les bords du 


Rhin, comme certains neu- 
ples Frances. 


. Qui mange avec avidité - 


Cri de spectateurs enthou- 


 siastes pour rappeler les 
* acteurs. 
. Elève qui ne fréquente un 


établissement que pendant 
les heures de cours. 


. Rivière d'Allemagne qui se 


jette dans le Danube - 
Charges que peuvent- por- 


ter des ânes. 
JAMILUC. 
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L'AVIATION 


Le pouvoir exercé par l'avia- 
tion sur la. jeunesse actuelle est 
considérable. Il. n'est guère: de 
& moins de vingt ans » qui ne 
s'intéresse aux performances 
sans cesse améliorées des con- 
quérants du ciel. 

Les jeunes garçons de tous 
les pays s'initient à la cons- 
Wuction aéronautique en réa- 
lisant des modèles réduits, sui- 
vent des cours de vol à voile 
et rêvent de prendre des leçons 
de pilotage. L’aviation est le 
sport complet par excellence, 
ce qui explique l'engouement 
qu'il a provoqué parmi la nou- 
velle génération. 

La pratique de la naviga- 
tion aérienne demande la pré- 
cision des réflexes davantage 
à la dépense musculaire. 

Pour cette raiso, dans le 
domaine du sport aérien, la 
femme est, avec l’homme, sur 
un pied de complète égalité. 
Dès le début de l’aérostation 
déjà, Mme Blanchard, Elisa 
Garnerin et beaucoup d’autres 
montrèrent la voie à leurs con- 
sœurs. Celles-ci ne manquèrent 
pas dela suivre. 

Le ballon, l'avion de sport, 
de transport et même de per- 
formance furent tour à tour 
adoptés avec enthousiasme par 
les femmes qui, à leur bord, 
surent montrer leur réelle qua- 
lité de pilote et. navigatrice. Il 
y a maintenant dans les écoles 
de pilotage, des virtuoses du 
manche: à balai qui s’exhibent 
régulièrement, dans les mee- 
tings. 


Les records aériens sont sOU= 
vent ravis aux hommes par les 
aviatrices, La femme et la 
jeune fille peuvent, on le voit, 
elles aussi pratiquer l’aviation. 
Si les préjugés à vaincre pour 
y arriver son souvent plus te- 
naces que «pour les, jeunes 
gens, l'exemple des Hélène 
Boucher, Maryse Hilz et tant 
d’autres femmes de l'air 1a0on- 
tre que les obstacles ne peu- 
vent jamais arrêter une voca- 
tion sincère. à 

G. CEZL. 


ASTOYAUX 


CINTRAGE A FROID 


Tous les procédés de cintrage 
vus jusqu'à présent sont dits « à 
chaud ». Ceux qui n'aiment pas 
se mouillér ni se brûler pourront 
adopter la dernière méthode, 
d’origine française. On la doit au 
modéliste Dahmet, qui en donne 
la description suivante dans l'ex- 
cellente revue « Les Modèles ré- 
duits d'Avions »:! 

« J'écrase à sec la baguette à 
l'endroit où je veux la courber 
en la striant de raies perpendi- 
culaires à son axe (un peu comme 
le ‘font les électriciens pour cour- 
ber leurs baguettes). Je me sers 
pour cela d’un arbre de « réveille- 
matin » en acier portant un petit 
pignon à larges dents. 


COMMENT ALLÉGER ET 
RÉPARER LES LONGERONS ?.… 


Les modélistes connaissent tous 
ces vols tragiques amorcés par 
leurs modèles mal centrés ou pla- 
qués au sol par un malencontreux 
coup de vent, L'atterrissage trop 
brusque s'accompagne d’un sinis- 
tre bruit de bois cassé, et il ne 
nous reste plus qu'à aller, le cœur 
un peu gros, ramasser les mor- 
ceaux d’un planeur ou d'un avion 
qui, quelques instants auparavant 
faisait encore notre orgueil! Le 
modèle, bien, malade, devra faire 
un séjour plus où moins long 
dans l'atelier de réparation avant 
de reprendre ses vols. Ne pre- 
nons pas l'accident au tragique. 
Un peu de patience et quelques 
longerons vous permettront de ré- 
parer les dégâts Sachez tout 
d’abord que tout longeron cassé 
peut se réparer. Il suffit de tailler 


Le cours du Chef-Pilote 


— L'HORIZON 


ARTIFICIEL 


EUUPARQUSE 


Nous avons vu que les ma- 
rins les plus primitifs répan- 
daient de l’huile sur les flots 
pour calmer la surface d’une 
Mer agitée. Les anciens, eux 
aussi, connaissaient depuis tou- 
jours ce procédé et l’em- 
ployaient avec succès pour sau- 
ver leurs embarcations. 

Comme maintenant encore, 


le filage de l'huile est utilisé 
dans toutes les marines, il 
nous semble utile de vous en 
entretenir plus en détail. : 

La nappe d'huile calme la 
mer démontée en faisant dis- 
paraître les brisants des va- 
gues. Ceux-ci occasionnent des 
avaries qui peuvent être graves 
pour les navires de tous ton- 
nages, Une barque ouverte 
peut se remplir d'eau et une 
embarcation pontée risque de 
voir son pont défoncé par les 
masses liquides qui s'écrasent 
sur sa coque. Un grand paque- 
bot même peut subir des dom- 
mages importants par suite de 


l'action des brisants. Sa coque 
souffre et ses embarcations de 
sauvetage, pavois, cloisons, etc. 


les extrémités brisées (voir des- 
sins ci-contre) et de les réunir 
par un collage judicieux à la colle 
cellulosique. En grande aviation, 
les constructeurs donnent au bi- 
seau une longueur dix fois égale 
à la largeur du longeron. En lui 
donnant seulement une dimension 
égale à 5 fois la largeur de celui- 
ci, vous ne diminuerez en rien la 


solidité de votre pièce de bois, 
Evitez cependant, autant que pos- 
sible, de faire coïncider le col- 
lage avec un point de courbure. 

En utilisant cette méthode de 
collage sur biseautage, vous pour- 
rez utiliser vos déchets de longe- 
rons et réparer, sans frais, vo 
modèle accidenté. 

Il vous sera également possible 
de vous faire envoyer par la poste 
(donc à frais réduits) les longe- 
rons qui vous sont nécessaires, 

F ; z ‘G CEL. 


DE L'HUILE 


sont souvent arrachés ou en- 
foncés. L'huile filée, en sup- 
primant les brisants, met le 
bateau à l'abri de tous ces 
accidents. 

I1 est à remarquer que pour 
rendre le'filage de l'huile effi- 
cace, il ne faut en répandre 
que de très-pétites quantités. 
Si on la ‘verse à ‘flots, elle 


. s'assemble en forme de larges 


gouttes..alors qu'elle doit se 
répandre en nappe régulière, 
L'huile, étant plus légère que 
l'eau, s'étale à sa surface 
d’une façon qui tient du pro- 
dige. Paul Budker, de qui nous 
tenons les principaux rensei- 
gnements concernant le filage 
de l'huile, déclare qu'il suffit 
de 20 centimètres cubes pour 
couvrir une surface de 4000 
mètres carrés d'eau. Dans ce 
cas, l'épaisseur de la couche 
d'huile ne dépasserait pas un 
deux cent millième de milli- 
mèêtre ! 4: ” 

L'expérience a montré que 
l'huile se répand avec une 
très grande rapidité lorsqu'elle 
est versée en petite quantité, 
et, si la chose est possible, en 
plusieurs endroits différents. 

D'autre part, le filage est 
plus efficace lorsqu'il est fait 
en eau profonde. A proximité 
des rives, son action est moins 


sensible, mais on peut cepen- 
dant donner de bons résultats. 
On a remarqué également que 
ce sont les huiles les plus 
lourdes qui sont les meilleures. 
L'huile de poisson est parti- 
culièrement à recommander, 
mais cell: provenant des vi- 
danges du moteur donne égale- 
ment satisfaction. + 


On peut la répandre direc- 
tement le long du bord, mais 
il est préférable d'utiliser de 

its sacs faits spécialement 

cette intention. 

Le premier dessin vous mon- 
tre le filage de l'huile lorsque 
le navire est au mouillage. Le 
sac est maintenu face au vent 
par un système d'attache à la 
chaîne d'ancre. 

Le filage est recommandé 
dans le cas d'une mer très 

: grosse et confuse. (fig. 2) ainsi 
que pour le remorquage par 
gros temps. (fig. 3). Les sacs 
d'huile sont alors disposés tout 
autour de la coque. Confec- 
tionnés dans une toile <a de 
leur partie inférieure est trans 
percée de trous pour permettre 
au liquide de s’écouler régu 
lièrement, Leur capacité varie 
d'un à une dizaine de litres 
suivant l'importance du na 


re. 

Le filage de l’huile est un 
moyen économique et infail 
lible de lutter contre les tem 
pêtes. IL est probable qu'au 
cours des prochaines années il 
Lise encore vulgarisé davan 
age. 


Co me 


‘ sante, 


Une fois de nlus, je 
vous convie tous et 
toutes, amis et amies, 
à célébrer avec nous 
un. doublé  jubilé : 
nous venons d’attein- 
dre en un temps re- 
cord le Carré des 
Quarante Mille, objec- 
tif proposé il n’y a 
pas tellement long- 
temps à nos Zzélés 
recruteurs, et nous 
avons aussi la joie de 
citer à l’ordre du jour 
un de ces derniers, 
Chapuzot Ier, dont le 
dévouement nous a'va- 
lu jusqu’iei cinquante 
adhérents de 
Félicitez-le et suivez 
filleuls dans le Carré son exemple. Il en 
des Quarante Mille sera ravi. 


Quarante mille A.d.S. à ce jour, voilà nos 
effectifs actuels, Œil de Cobra 38768, C'est 
Tigre 40.000 qui termine la série, étant inscrit 
après Limbourg Léon 39.999, tandis que Der- 
vane Märe 40.001 nous montre le chemin vers 
les Cinquante Mille. 

Notre cher Espiègle 
au grand cœur mérite 
cette popularité crois- 
avouez-le : s’il 
se jétte tête baissée 
dans les aventures les 
plus téméraires, c'est 
pour vous, et c'est 
aussi en votre ‘hon- 
neur qu’il reste ganté 
en toutes circonstan- 
ces, Arsène Lupin 
31984, à la façon des 
Saint-Cyriens qui al- 
laient au combat en 
grande tenue, comme à une fête. Votre sympa- 
thie nous encourage, cela va sans dire; à con- 
tinuer à nous mettre en quatre, et même en 
huit, pour vous donner chaque <emaine votre 
distraction favorite. Le tirage est limité provi- 
soirément, je le sais, et il n’y a pas assez 
d'exemplaires du journal pour satisfaire tout 
le monde. Le remède est simple, la solidarité 
n'étant pas chez nous un vain mot: ceux qui 
sont régulièrement servis, et ceux qui ont eu 
la sagesse de S'abonner à temps passent le 
journal aux maléhanceux. 

I1 me revient, si j'en crois Olivier, que des 
miercantis en herbe le revendent au-dessus du 
prix coûtant ! Je proteste énergiquement con- 
tre de tels procédés — Spirou au marché noir, 
voyez-vous cela! — et je demande qu'on me 
signale de pareils cas. L'incident me donne l’oc- 
casion d’expliquer à Lucifer le Diabolique (brr) 
ce qu'on entend par loi de l'offre et de la de- 
mande. Vous savez que des hommes d'étude se 
spécialisent dans l’étude des questions qui se 
rapportent à la production, à la circulation ou 
partage, à la consommation des marchandises ; 
ce sont des économistes, qui se vouent à l'éco- 
nômie politique. Comme toutes les sciences, 
celle-ci a des bases, des lois, entre autres la 
loi de l'offre et de la demande, selon laquelle 
le.prix d’une marchandise varie d’après la quan- 
tité disponible. Autrement dit, le prix baisse 
quand il y a une grande quantité à vendre, et 
il augmente quand les acheteurs sont nom- 
breux. Prenons un exemple : dix fermières 
vienneñt au marché avec chacune une poule. 
Cinq ménagères seulement se présentent ; les 
fermièrés se contenteront d’un prix plus ré- 
duïit. Si, au contraire, cinquante ménagères 
veülent acheter une poule, les braves « cince- 
resses » seront plus exigeantes. L'exemple est; 
bien entendu, très simple : s’il y a, le même 
jour; beaucoup de lapins à vendre, le prix des 
poules, même si elles sont rares, ne pourra dé- 
passer certaines limites, toujours selon la loi 
dé l'offre et de la demande, qui peut être d'’ail- 
leurs influencée par beaucoup d’autres “causes, 
d’autres facteurs. 


Cette loi s’appliquera aussi, jusqu’à un cer- 
tain point, à cette chronique : quand les ques- 
tions sont trop nombreuses, force m'est d’y ré- 
pondre plus brièvement, accordant moins de 
temps et moins d'espace à mes correspondants 
que lorsque le paquet de lettres est moins gros. 
Je suis aussi embar- 
rassé, très souvent, 
parce que pour traiter 
convenablement un su- 
jet, ilfaut supposer la 
connaissance de cer- 
taines notions scienti- 
fiques : ainsi, Viking 
25512 voudrait savoir 
pourquoi les lunettes 
d'approche grossissent 
e nr quete Fe 5 
Les lunettes d'approche %% du MOIS EM 

grossissent les objets. £°n Sommaire, les 

propriétés des lentil- 
les ? Saïis-tu ce que représente la distance fo- 
cale ? Te rappelles-tu la loi fondamentale de 
la réfraction de la lumière ? Plonge un bâton 
en oblique dans Feau, tu en constateras l’effet : 
la partie immergée te semblera plus proche de 
la surface, ét le bâton te paraîtra plus court, 
à cause-de la différence de densité des milieux 
— air eteau — traversés par le rayon lumineux. 
Le même phénomène se présente en ‘optique, 
et: Faucon Noir 37514 l’a peut-être appliqué 
la façon de M. Jourdain, qui faisait de la prose 
sans le savoir, en construisant la longue-vue 
dont il me donne la formule très simple : rou- 
lez du papier dur ou du carton léger sur un 


CHAPUZOT ler, 
qui compte cinquante 


Il se jette tête ‘baïssée 
dans les aventures les 
plus temeraires.…. 


plus. 


gros bâton et adaptez les rouleaux de façon 
qu'ils glissent l’un sur l’autre, en vue du ré- 
glage, le tout mesurant 1,50 mètre. Cette lon- 
gueur sera considérablement réduite si l'on 
emploie des lentilles demi-dioptrie, convexe à 
un bout, concave à l’autre. Ces lentilles, ven- 
dues chez les opticiens, coûtent une quinzaine 


de francs pièce. 


Ton parrain consentira sans doute à te mon- 
trer sa longue-vue, King VlAntrépide 38544, si 
tu deviens un écolier modèle, cessant de jouer 
en classe, et t’appliquant à respecter le Code 
d'Honneur. Cet amical rappel à l’ordre s’adresse 
sans doute aussi à plus d'un de nos cadets. 
Allons, soyons dignes de porter l’insigne des 
Quarante Mille, en nous rappelant cependant 
qu'une ordonnance interdit de l'exhiber sur le 
chemin de l’école. Si nous avons à montrer 
notre carte d’A. d. S., nous prendrons soin de 
me pas laisser voir la clef du langage secret, 
bien que les messages chiffrés soient suspendus 


momentanément. 


On ne transige pas avec le Code d'Honneur, 
D comme le 
cinéma, Bibi Fricotin 38626. Il me faudrait des 
pages ét des pages pour t'énumérer tous les 
procédés de truquage, depuis la flotte évoluant 
par gros temps dans une. baignoire, jusqu’à 
l'audacieux personnage grimpänt le long d’une 
façade représentée par un décor horizontal, 
l'appareil de prise de vues étant dirigé de haut 
en bas. Je poufrais aussi te parler du train dé- 
raillant et roulant en bas d'un talus de cin- 
quante centimètres, la locomotive n'étant elle- 
même -qu’un-jouet. Oui, le cinéma n’est qu'illu- 
sions, puisqu'il nous fait croire au mouvement, 
alors qu’il représente une suite d'images fixes, 
la 
minute, Guy 10368. Chaque image représentant 
un cliché de 19 millimètres, intervalle compris, 
la projection d'un film comprendra environ 


ce n'est pas un art d’illusion, 


au rythme de 16 par seconde, soit 960 à 


1100 mètres à l'heure, 


Les perfectionnements du cinéma, 


manie, Jean Valhardi 33464, art de ‘présenter 
E des silhouettes, en 

Wa suis JE PAS ENCORE ?, noir sur blanc, au 
moyen des mains, 


Fantasio imite à la 
perfection une tête de 
loup et un papillon, 
c'est bien peu 
pour justifier l’orga- 
nisation d’une séance 
et de faire concur- 


e 
== 


mais 


. faire concurrence 


au Farfadet.… rénce au. Farfadôt, 


La cinématographie aérienne peut être mise à 
contribution pour dresser la carte d’un pays, 
inconnue autrefois. 
Si nous tenons compte des moyens réduits dont 
disposaient les géographes de jadis, nous me 
serons pas: tentés de sourire des erreurs d'Ho- 


permettant une précision 


Le plus 


beau Cadeau 


VOTRE MASCOTTE 


| SPIROU & SPIP 


Le groupe artistique de JIJE : 25 Francs 


devenu 
parlant en attendant la télévision, dont on com- 
mencait à parler un peu avant la guerre, nous 
rendent de plus en plus exigeants, et nous ne 
prendrions guère plaisir à une séance d’ombro- 


2 ; = 
mère, d’Eratosthène, de Ptolémée, et nouë 
admirerons aü contraire. l’ingéniosité d’un Mer-| 


cator, savant géographe hollandais (1512-1594), . 


Il est regrettable qu’au cours des guerres, On 
a perdu deux globes exécutés par lui pour l’em- 
pereur Charles-Quint, mais nous lui devons le 
système de projection employé pour la levée. 
des cartes marines, Mortifer 15025, les longitu- 
des étant représentées par des lignes droites 
équidistantes, les latitudes par d’autres droites 
parallèles perpendiculaires äu méridien. Les 
amateurs de précisions ne confondront pas ce 
Gérard Mercator avec son homonyme Nicolas 
(mort en 1687) qui fut surtout astronome et 
mathématicien, peut-être pour le tourment, des 
étudiants qui n'avaient pas la bosse du calcul! 


Comme nous l'avons vu, l'adoption du 
système métrique simplifia bien les choses, 
mais avant de donner au mètre sa valeur, 
égale à un quarante-millionième du méri- 
-dien terrestre, il. fallait bien fixer exacte- 
ment celui-ci, et je dois renoncer à l'énuméra- 
tion de toutes les difficultés auxquelles se 
heurta, en 1791, la commission nommée par 
l’Assemblée Nationale, pendant la Révolution 
Française. Cerf Agile 31.570 désire aussi s’ins- 
truire, puisqu'il me demande ce que repré- 
sente le poids relatif, ou, plus exactement, le 
poids spécifique où la densité d’un corps : c’est 
tout simpl t le rapport entre un décimètre 
cube de no à un décimètre cube d’eau, ce 
dernier pesant un ‘kilo. Pour calculer la densité, 
il suffit donc de diviser le poids par le volume, 


Mais, assez de “eciences exactes ‘(ainsi nom 
mées, disait Fantasio, parce qu'on arrive tou- 
jours à plusieurs ms!) Mortifer 15025 me 
demandait aussi, avoir parlé de la Tour 
Eifel, dont le sommet bouge en effet, d’où vient 
le nom de Voltaire. Vous savez que cet écri- 
vain français s'appelait François-Marie Arouet, 
mais il adopta vers l'âge de vingt-cinq ans, le 
nom d’une propriété qui appartenait à sa mère, 
C'était. un singulier esprit, «@t son -ami, le roi 
Frédéric de Prusse, disait qu'il était méchant 
comme un singe, mais il se montra plein de 
bonté en plusieurs occasions, secourant-la petite- 
nièce du grand Corneille, tombée dans la 
misère. Animé d'idées de réformes qui ont fait 
de lui, avec Rousseau, un promoteur de la 
Révolution française, il aimait la société des 
rois et des puissants, ne craignant pas cepen- 
dant de leur parler du sort des malheureux, 
Ses écrits sont pleins d’ironie, et l’on regrette 
d'y trouver de nombreuses attaques contre la 
religion, On l’a accusé d’athéisme, mais il était, 

lutôt déiste : chose curieuse, il fit reconstruire 

ses frais l'église de Ferney, où il fixa sa 
résidence pendant les vingt dernières années 
de sa vie, revenant à Paris, après ‘Une absence 
de près de trente ans, pour mourir dans la 
capitale, le 30 mai 1778. 


Je ne recommanderai certes à personne la 
lecture des œuvres de Voltaire, bien qu'elles 
soient écrites dans un style très pur ; du reste, 
élles ont vieilli, et nous trouvérons plus de 
plaisir dans les romans qui forment la co on 
Spirou-Sélection dont les premiers volumes sont 
sortis. Vous serèz sans doute contents d'appren- 
dre que l'album Don Bosco est en vente au 
prix de 30 francs, L'édifiante histoire du saint. 
ami des jeunes continuera à 
: mr ren us — soi 
: emps des lampes pétrole, : 
4471. Chose curieuse. cette huile minérale qui 
- donne par raffinage l'essence, était connue de- 
puis la plus haute antiquité. C'est seulement 
en 1859 qu’une société se forma pour exploiter 
les gisements pétrolifères de Pensylvanie, 

Savez-vous comment on ‘recueillait le pré 
cieux produit ? On laissait au fond du puits 
ee ou pr joe re < Se ere. Poor 

ine qui s’imbibaient, de ole, et que l'on 
tordait ensuite. Nous sommes doin des puits 
modernes, avec leur matériel perfectionné, 

La substitution des huiles minérales aux 
huiles végétales Se fit lentement, parce qu'il 
fallait vaincre la routine, ennemie du "progrès, 
A ce ‘suüjét, je rappellerai le procédé employé 
par une société pour vendre son pétrole aux 
Chinois : ses agents distribuèrent gratuitement 
des lampes. Bien entendu, une fois le réservoir 
vide, il fallut acheter de quoi le remplir, et 
les importateurs rentrèrent ainsi rapidement 
dans leurs fonds, : 

Ceci me rappelle la ruse imaginée par un ori- 
ginal, horloger de son métier, qui aurait pu 


être un grand-oncle de Fantasio : il s'embarqua - 


avec une caisse pleine de montres, €t s'installa 
dans une île lointaine, où il fit cadeau de ses 
montres aux indigènes, ravis de voir trotter les 
aiguilles, d'écouter la petite bête; et de savoir 


l'héure par surcroît. Seulement, il n'y avait . 


pas de remontoir, et l’astucieux blanc gardait 
jalousement l'unique “clef. Les braves sauva- 
ges devaient donc venir à lui chaque jour, et 
comme il n’est pas poli, il Je leur avait fait 
comprendre, de demander service les mains 
vides, il ne perdit rien au change, 

Il n’est pas poli de deman- 
der service les mains vides, 
ai-je dit, EÆEntendons-nous, 
cela n'est pas toujours vrai, 
et il ne nous viendrait pas à 
l'esprit d'attendre quelque 
chose de vous pour répondre 
à vos lettres, adressées 41, 
rue Destrée, Marcinelle, 

Nous n'attendons rien, et 
vous nous donnerez chaque 
fois un témoignage de votre 
amitié, surtout en répétant, 
à quarante mille voix, le cri 
fameux : 


Spirou ami. partout. tou= 
jours ! 
LE FURETEUR, 


.VOus nous don- 
nez chaque fois 
un témoignage 
de votre armitie. 


| 


ssionner des . 
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PETIT DEGCENORA AVEC MOi JR > it us 
JE SUIS PLUS LÉGER ‘ | RES L AG À EE 


CHENE 
À VEUX PAS PARTR 
" RERNG TOI! 1€ 


NEUX REMONTER" 


! E BUFFLE ‘ 
IMPÉTUEUX FLOTIE DANS CLAIR 
OMME un PÉTALE DE FLEUR / 


LE BRIGAND 
IL ME PAYERA 


TU NAS PAS PEUR SHEBA Ÿ 
PARPAIT ACC ROCHE = TOI 


| PARACHUTE DÉPOSE DOUCEMENT 
SON DOUBLE FARDEAU HUMAIN pl 


D'ESPÈRE QUE MON RO, EST ñ ff SRE ,VOICI VENIR LE ’ J'ESPÈRE QU'ELLE EST TRÈS 


UN NOBLE ET BSAU BARBU: : 
- Née PRINCESSE, BABA /É y PELLE, MAIS QU'ELLE NE VOBDRA 
; !* PAS DE MO 


À nous deux, 
vil 
imposteur ! 


Ne te moau st} JEh bien ! votre 
Et LE te s frère Angus . Il n'est pas mon ! Vous avez ‘la ç PF “egorde pas ! 
‘dire par ce mot . Et pet frère, te dis-je ! | temps. Je viens "Je lui en ser- 
cadavre ; a Dutie $ de lui donner-une  'ITüi une autre 
avre? LT Éinchet Et maintenant, - : à moi-même ! 
F délie-mot,. 
ed PRIE LL Et vite! 
terriblement : Î LES : é Fe 
remuante;, 


Voilà, mais 


4: N #7 ee elle est assez 
EN ; furieuse pour 
casser le coù à}, 
son frère 
: bien-aimé ! 
ec 


FA 


Tant mieux ! {| pourra 
ainsi apprécier 


Attention, 


Duchesse, #) à ma vengeance ! 
Il reprend :” 1 } : + 


connaissance ! 


coucov :: h ee te 
"RO c£E N'EST PAS L 1 
VAE LE NCEER CE N'EST QUE VOTRE, 
BELLE-MAMAN : 


De tous côtés, on 
nous demande des 
renseignements sur 
le jeu de balle, #3 
sport que nous prô- 
nons tout spéciale- 
ment pendant la 
saison d'été. Nos 
amis de Bruxelles, 
du Brabant Wal- 
lon, de certaines ré- 
“gions des Flandres, 
du Hainaut, du Na- 
murois, voire cer- 
tains Liégeois con- 
naissent le jeu de 
balle. D'autres sont 
“étonnés de sa vo- 
gue, car ils le.con- 


Un sport que nous 
prônons tout spécialement 
mpendant la saison d'été... 


Maissent peu. Le jeu n’est pas implanté Chez 
eux: On nous demande des précisions, des ren- 


séignements. 
Nous allons nous efforcer de satisfaire ces 


tients. 

out “d'abord, spécifiüns que le jeu de 
balle -est le plus ancien des sports belges: On 
le pratiquait chez nous cinquante ans avant 
due fussent connus le tennis, le football, le 
Hockey, l'athlétisme même. C’est un sport qui 
ést de chez nous et qui, à ce titre seul, mérite 


la considération. 

“Ce PE aux réflexes, à la résis- 
tance, à la vigueur deses pratiquants. Il exerce 
lèur coup d'œil, Cependant, le jeu de balle 
n'est brutal, On peut le pratiquer à tout 
âge. Nous connaissons des hommes de 55 à 60 
ans qui le pratiquent encore. Des garçonnets 
peuvent le pratiquer ‘également. Ne croyez pas 
due le jeu de balle soit, dès lors, un sport 
facile ne faisant pas jouer les muscles. Bien au 
contraire, Le jeu de balle «est un sport extré- 
mement dur quand on le pratique bien, 


Nous allons aujourd’hui vous parler un peu 


im 


ét la seule pratiquée «par nos A. d. S. 

"I existe naturellement, comme dans les 
autres sports, différentes catégories de joueurs. 
En pelote, il y a les amateurs, groupés, selon 
leur force en division promotion, I et IL Il y 
a les juniors, les cadets, les vétérans, selon 
l'âge des joueurs. Il y a les « excellence » 
qui groupent des professionnels du jeu de balle. 
T1 n'y a que neuf équipes d'excellence en Bel- 

ue. Elles comptent les meilleurs joueurs de 

e du pays, Ce sont: 1° Braine-Soignies ; 
29 Ciney ; 80 Mons-Frameries ; 4° La Louvière- 
Quiévrain; 5° Brugelette; 6° Anderlecht ; 
7e Houdeng-Morlanwelz ; 8° Charleroi ; 9° Brac- 
quegnies. 

Il n'y a que d'assez vagues analogies entre 
les compétitions de football et celles de jeu 
dé balle par exemple. Pour les amateurs, les 
championnats ont lieu le dimanche et presque 
toujours les luttes ont lieu entre trois équipes. 
A. joue contre B., B. contre C., puis C. contre 
A. Les luttes ont lieu en huit jeux. A l'issuede 
la journée, on totalise les jeux obtenus — 
chacun ayant donc joué deux luttes — et celui 
aui obtient le plus de points est vainqueur de 
la journée. 

Le calendrier est établi de façon à ce que 
toutes les équipes se rencontrent un même 
nombre de fois, comme au football. Elles sont 
alternativement “visitées et visiteuses. 7 


Outre ces compétitions, le jeu de balle con- 
naît de nombreux tournois organisés sous 
forme de coupe — comme au football encore, 
La formule est celle des éliminatoires directes, 
ainsi que se dispute, par exemple, le tour final 
de football de « Spirou ». 


EST. 


VOUS AVOIR RENCONTRES 
Nous ALLONS PRENDRE 
$ PRECAUTIONS. 


IL POSSIBLE, | 
ON M'A CAFIBRIOLE" 
moi Der RAVARES! 


Les « excellence » groupent, avons-nous dit, 
les joueurs les plus connus. Parfois, deux ou 
trois sociétés s'entendent pour « monter » une 
équipe d'excellence, C'est pourquoi vous. voyez 
figurer des noms comme ceux de Houdeng-Mor- 
lanwelz ou-de Mons-Frameries, par exemple, 

Les « excellence ne jouent pas un cham- 
pionnat comme celui du football ou comme 
celui des amateurs en jeu de balle. Leur for- 
mule de championnat est celle inventée par 
quelqu'un que les lecteurs de « Spirou » con- 
naissent bien : M. Jacques Lecog. Rédacteur au 
journal « Les Sports », 
M. Lecoq a fait aïmet- 
tre par la F."R. N. P. 
la formule du Pointage 
de « Les Sports » 
comme championnat 
de Belgique de la ca- 
tégorie. Cette formule 
est fort compliquée, 
aussi n’entrerons-nous 
pas dans les détails. 
Contentons-nous  au- 
jourd’hui de dire 
qu'elle établit le pour- 
centage des résultats 
réussis par une équipe 
contre chacun de ses 
adversaires au cours de 
la saison et qu’on éta- 
blit ensuite la moyenne de ces pourcentages. 

Les « excellence » joueñit.des luttes amicales, 
des luttes de propagande, à peu près tous les 
jours de la semaine. C’est pour cette raison que 
les joueurs d'excellence sont des joueurs pro- 
fessionnels que l'on pour ‘jouer. Ils sont 
én somme assimilés aux artistes qui se produi- 
‘sent en tournée, Dans notre Wallonie sportive, 
rares sont les villages où l’on n'organise pas 
une lutte d'excellence à l’occasion d’une ker- 
messe locale. ù 

De grands tournois sont également périodi- 
quement orga à l'intention des « excel- 
lence ».. Ces ‘tournois ont lieu selon la for- 
mule des éliminatoires directes. Toutes les 
luttes engagées au cours de la saison comptent 
pour l'établissement du Pointage de « Les 
Sports » ou championnat de Belgique. C’est 
Ciney qui est actuellement champion de Bel- 


M. Lecog a fait 
admettre par la 
FE. KR. N. P. la formule 
du Pointage.. 


gique. 
Autre différence avec le football, il n'y a 
pas de montée et descente entre les équipes 


d'amateurs (promotion, ‘divisions 1et Il). Les 


équipes -s’engagent selon eur force dans la 
catégorie .de leur choix. Le comité fédéral se 
réserve pourtant Je droit de‘les verser d'office 
dans une autre catégorie si elles étaient trop 
fortes ou trop faibles pour jouer dans la caté- 
gorie choisie, Il n’y a pas de montée er 
excellence non plus, car on me pourrait obliger 
personne être libre tous les jours de la 
semaine pour jouer à la balle, Au début de 
chaque hiver, les candidatures pour la pro- 
chaine ‘saison d'excellence sont examinées par 
la fédération qui accepte ou rejette sans appel 
les candidats ‘après avoir jugé leur force 
d'après les noms des joueurs présentés. Le 
nombre d'équipes d'excellence varie chàaque 
saison entre 8 et 16. Il y «en aura 9 cette année 
comme l'an passé, mais les noms ne sont pas 
les mêmes. 

La F, R. N. P. est divisée en 25 ententes 
régionales. Ce sont des sous-fédérations @rou- 
pant les amateurs d’une région. Chacune de 
ces ententes organise, sur le plan régional, ses 
championnats. Fin de saison, un tour final 
entre les différents champions régionaux dé- 
signe les champions nationaux de promotion, 
divisions I, II et juniors. Ainsi, la prospection 
peut être faite jusque -dans les moindres vil- 
lages et les joueurs ne sont pas astreints à de 
longs déplacements. 

Les « excellence », eux, jouent partout en 
Belgique et sont soumis à la seule direction du 
comité ‘fédéral : À 

Autre différence avec le football : le jeu de 
balle exige que chaque ‘équipe présente un 
« noyau » de joueurs. Les équipes sont com- 
à de cinq joueurs. Trois de ceux-ci doi- 
vent obligatoirement avoir “été formés dans le 
£lub et habiter la localité de ce club depuis un 
an au moins. Ainsi, on lutte contre les trans- 
ferts exagérés «et l’on développe l'esprit de 
clocher. C'est une bonne mesure dont le 
football pourait s'inspirer, d’ailleurs. Les 
équipes ‘de jeu de balle représentent ainsi vrai- 
ment la localité, le village ou la ville dont 
elles défendent les couleurs. 

Le jeu de balle connaît pour le moment une 
vogue inouïe, Des milliers de gens se pres- 
sent autour des ballodromes. A Bruxelles, no- 
tamment, on joue tous les soirs, en saison, sur 
des dizaines de ballodromes, des épreuves 
d'amateurs suivies par des centaines de spec- 
tateurs. 2 À 

Le jeu de balle est, après le football et ie 
cyclisme et avant la boxe le sport belge qui a 
le plus d’adeptes, C’est pourquoi il est sou- 


TL EST ComPLETENENTN 
ABRrOTIS Qui EST VENU A PEUVENT 
.… Qui 4 PRIS LES 

Six ÉCUS 7... 


[TA non ze IESNE 


Tiens UN 10TEUR ! 
POUR vU QUILSNE SOIENT 
PAS FILES AVEC LAUTO 


haïtable que, sport national belge, il soit da- 


vantage implanté dans certaines régions qui lui 


sont parfois réfractaires, on se demande pour- 


quoi. 5 ï ; 

Peut-être les A. d. S. ont-ils ici une-tâche. à 
remplir, Qui sait si ce n’est pas grâce à eux 
que le jeu de balle pénétrera plus profondé- 
ment Anvers, dans certaines régions des 
Flandres et du Limbourg et surtout à Liége et 
dans le Luxembourg. On voudrait beaucoup, 
notamment, que le jeu de balle conquière 
Liége, On l'y pratique déjà, mais les effectifs 
sont beaucoup trop réduits encore. 

La semaine prochaine, nous vous donnerons 
quelques règles essentielles du jeu et nous 
espérons qu’alors les A. d' S. feront de l’utile 
propagande pour un jeu particulièrement re- 
commandable, 


LES AVIS DES A. D. S. SPORTIFS 


Koekelberg-Bruxelles. Equipe de foot- 
Ball À. d. S. en formation cherche encore des 
joueurs. S’adresser à Henri Charlier, 70, rue 
Jules Debecker, 


Sombreffe. — Des A. d. S, voudraient jouer 
au basket-ball et peut-être bien au jeu de 
balle, Ceux que la chose intéresse peuvent 
s’adresser à François Moutoy, rue Hanoteau. 

Uccie-Bruxelles, — Une équipe d'A d. S. de 
12 ans possédant un ballon, un ‘terrain et des 
maillots demande à conclure chez elle des 
‘matches de football contre des A. d. S. On 
jouérait le samedi après-midi. Pour conclure 
des rencontres, G. Van Eyck, 67, avenue Albert 
Lancaster, 

Quevaucamp. — L'équipe des A. d. S. de 
Quevaucamp est formée. Elle comprend : Bacq, 
Caucheteux, Dupont, Hellin, Gustin, Leroy, Le- 


à 


d, Lebrun, Leers et Warin. Âge moyen : 
6 ‘ans, Pour conclure des rencontres : Jean 
Warin, 18, rue Emile Royer. 


Hanret, — L'équipe de jeu de balle À, d.S$, 
de Hanret comprend : Jadoul, Fronville, Rase, 
Goffin et Hanot. Pour les luttes à conclure : 
Willy Jadoul, 103, route d'Hemptinne, 


EQUIPEMENTS SPORTIFS 


Basse-Bodeux. — Echangerait une paire de 
souliers de football, pointure 41, contre une 
raquétte de tennis en bon état. René Baron- 
heïd, Basse-Bodeux-Trois-Ponts. 

Familleureux. — Ballon ‘de football en bon 

état à céder pour 225 francs. Henri Claessens, 
26, rue de l'Yser. 
Lodelinsart-Charleroi. — Souliers de football 
pointure 38 à vendre. Prix à convenir. Yvon 
Anneët, Rueche Verrière, Place Saint-Gilles, à 
Lodélinsart (Centre). 

La Louvière. — Jeu de tennis de table à 
céder. Il comprend : un filet, deux palettes et 
deux balles, S’adresser à Emile Dubrecq, 69, 
avenue Gambetta. 


LA VIE SPORTIVE DES SECTIONS 


Grand-Halleux. — L'équipe des A. d. S. de 
Grand-Halleux demande des matches, S'adres- 
ser à Gaspard Rolland, rue de Mont. L'équipe 
ne disposant pas de terrain ni de ballon, 
demande à jouêr au dehors dans un rayon de 
6 km. Elle a déjà joué contre le Patronage de 
Grand-Halleux, René Micha, Thil Roger et 
men Jules se sont particulièrement dis- 


\ 


Anthisnes. — Les A. d. S. d’Anthisnes ont 
rencontré l'équipe de Poulseur et ont gagné, en 
football, par 5-0, Pour les matches : Marcel 
Pirotte, 177, rue du Centre. Ce camarade 
demande si un À. d. S. ne possède pas une 
chambre à air n° 4 à céder ? Personne ne 
répond ? 

Woluwé-Bruxelles. — Nous avons déjà dit 
que les A, d..S. de Woluwé avaient résolu dé 
former une section de tennis de table à laquelle 
re. rs tous les A. d. S. de Bruxelles sont 


Voici des résultats du tournoi. Quarts de 

: Desmet bat Vatlet par 21-17, 21-18, 

Moris bat Marcel par 21-17, 21-15. De Mee bat 

Havaux par 21-15, 19-21, 22-20. Lemire bat 
Edouard par 21-17, 21-16. 

Demi-finales : Moris bat Desmet par 21-18, 
19-21, 22-20. Lemire bat De Mee par 17-21, 
21-18, 21-19. Finale : Lemire bat Moris par 21- 
15, 19-21 et 21-19. On voit que les parties ont 
été fort équilibrées. 


Pour tout ce qui concerne le tennis de table ; 
Henri Desmet, 257, rue François Gap. On peut 
aussi s'adresser au local : « La Concorde », les 
mardis et vendredis soirs. Nos À. d. S..y jouent 
au tennis de table, « La Concorde » esc située 
rue Titeca, à Woluwe. Trams 31, 39, 40, 41 


et 45. 
KIK1. 


Vous VOYEZ CANIARADES COMME 
CEST SIMPLE! AVEC LAUTO 
DU SENOR DEL RAVARES © 
NOUS FUŸONS LE 


TRE LOI 1... 


TO SR EN NE SERIES  - ‘| 


VOYEZ-VOUS 
LES ERREURS? 


Fantasio est capable de don- 
ner une leçon de sagesse, quand 
il en prend la peine. Nous en 
avons la \preuve aujourd'hui. 
Cependant, comme vous vous 
en apercevrez, et comme nous 
le montrerons jeudi, quelque 
chose cloche dans son papier 
sur 


LES. DEVOIRS D'UN A. D. S. 


Un ami de Spirou doit à ses 
condisciples le bon exemple en 
toute chose, et pour cela, il 
reste fidèle. au Code d'Hon- 
neur, Ayant signé l'engage- 
ment de ne pas révéler: la clef 
du langage, secret, il tient pa- 
role. Sans doute, une indiscré- 
tion ne serait pas grave en soi, 
surtout en ce moment où les 
messages. chiffrés sont. sus- 
pendus, mais il a donné sa 
parole, et ne veut pas passer 
pour un gars sans honneur. 
Un À. d. S. se conduit en gar- 
con bien élevé, partout, à 
l’école, à l’église, dans la rue. 
Ce n’est pas lui qu’on verrait 
jeter avec des pierres après les 
gens, et il évite aussi d'em- 
ployer des expressions fautives, 
soucieux de respecter les règles 
du beau langage. 

FANTASIO. 


RECTIFIONS 
l’article paru la semaine 
dernière 
L'AUTRUCHE 

Fantasio a ‘résumé à peu 
près correctement ce qu'il y 
a à dire de l’autruche, mais il 
semble croire que les plumes 
de cet oiseau sérvent à écrire, 
alors qu’elles sont utilisées par 
les modistes. L’autruche court 
vite, mais pas à l’amble, allure 
que peuvent avoir les quadru- 
pèdes seuls: Avoir un estomac 


7 Mon auro! ILSSoNT. 

HF/LES AVEE MON AUTO ! 
ÆE SONT LES 
TROÏS ÉVADÉS ! 


MAIS, AVEC QUOI OUVRIRA 
PORTE? 


JE vais PRÉVEMR 
LE CHEF DE POLICE. 
/LS NE SONT PAS 

ENCORE SAUVES. 


Pour rire un peu 


— Tu sais, maman, on dé- 
vrait bien faire des ciasses 
toutes rondes, dans les nou- 
velles écoles. 

— Ah! et pourquoi ? 

— Parce que je n’irais 
au coin, comme Ça. 


— Chacun a ses défauts. 

— Moi je ne m'en connais 
pas. 
— Je parie que je t'en 
trouve un. Tiens, est-ce que tu 
remues ton sucre dans ton café 
de la main droite ou de la 
main gauche ? 

— De la main droite... Je 
ne vois pas ? 

— Eh bien ! il est préférable 
de le remuer avec une cuillère ! 


Au débit de tabac : 

— Je voudrais un cigare pour 
mon papa. 

— Quel genre? Un cigare 
fort ? 

— Oh ! oui, le dernier s'est 
cassé dans sa poche. 


plus 


FLUP DETECTIVE 


LA 


Solution du dernier problème 
paru 


d'autruche signifie avoir un 
estomac solide, l'oiseau n'étant 
pas incommodé par les objets 
durs qu'il avale en captivité. 


…. PARPAIT.. AUTO 
TYPE SPORT... BLEUE 
... ROUTE DE L'EST. 


EXCELLENT LEVIER. 
Æ 

ue 

Lu MES DK 


UN INSTANT 


NAVIRE HEURTE ! 


NOS 


MOTS CROISÉS 
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Problème 223 


Horizontalement : 


1. Science qui décrit la. terre 
et les pays sous leurs dif- 
férents aspects. 

2: Parties d’un siège sur les- 
quelles on pose les coudes. 

3. Espèce de nénuphar blanc 
d'Egypte - Equerre de des- 


sinateur. 
4, Insecte qui vit dans les 
Pronom 


bois vermoulus - 
de la 1re personne. 

5. Masse-de neige durcie, qui 
est à l'origine des glaciers - 
Un des doigts de la main. 

6. Chicaner, discuter sur des 


riens. 
7. Adjectif possessif - Les 


S'ILS PRENNENT LA 
ROUTE DE LEST /LS 
SERONT PRIS Au PONT, 


TOURNEZ À DROITE, 
PUIS TOUT DROIT. 


gratte-ciel en comptent de 
nombreux. 

8. Corps céleste qui tourne 
autour du soleil. 

9. Gaz qui se dégage parfois 
brusquement dans les: mi- 
nes de charbon — Rivière 
de France, affluent de la 

#* Garonne. 

10. Gens qui dirigent une 
intrigue ou une coalition - 
Ile de l'Océan Atlantique. ; 


Verticalement : 


1. Cristaux qui assuraient la 
réception dans les premiers 
postes de T. S. F. - Ini- 
tiales d’un célèbre cardinal 
italien, qui. fut ministre de 
Louis XIII. 

2. Etablissement d'instruction: 

© - Rude au goût. 

3. Période de huit jours qui 
suit une grande fête reli- 
gieuse de l’année - Plante: 
textile. 

4. Essayer - Divinité scandi- 
nave. 

5. Artifice dont on se sert 
pour tromper - Partie du 
corps où la jambe se joint 
à la cuisse. 

6. Préfixe - Celui qui ne rif 
qu’à demi. 

7. Souverain absolu d'un 
grand Etat. 

8. Demoiselle - Période de 
fonte des neiges. 

9 Terminaison infinitive - Læ 
personne que nous aimons 
plus que toute autre - Mé- 
tal précieux. 

10: Comté du S.-E. de l’Angle- 
terre - Paysage pittoresque, 


JAMILUC. 


SOLUTION DU PROBLEME 
LA BAIGNOIRE 


Jojo est resté absent 18 
minutes: 


ARRÈTEZ! Tour * 
N «57 PERDU! ON LÉVE 
LE PONT! ARRÊTEZ! 


MON AMI JE NE DESESPERE DAS 
RAMENER LES Er à DE PALOS 
LA RAÏSON.COURA MAS 
QUE DEN C AUS 


NS DE CHEZ NOUS. .CŒUX 
FEEMER LE DEC À CE CONTEUR | 


1] 


nn | 


ER MON DE LA PA 
PRÉTEND NOUS OPLGER À 


ia Î jh! RE 


LES MEL TEURS ÿS 


g ENTENQU SE 1€ 
LES FR RES NZON 
DONT LA REPUTATION 
DE MAQINS UARDIS 
N'EST PLUS À FAIRE 


HÉLAS, SPIP IMPOSSIBLE DE FUIR 
MA DESTINE //ET POURTANT, JE 
N'Ai AUCUNE APTITUDE POUR 

LE MARIAGE, TANT Pis SOYONS 
DIPLOMATE POUR LE MOMENT 


NINAC ET L'AUTRE 
ic DEN "LA GALLÉGA "|| 


‘ORE LES INDES EN VO 
VERS L'OUEST , JE VOUS PREPOLE 


AMIRAL / DE. €, M ACCOMPAGNER 


. NOUS 
one eee NU er 
LES PERLES À PROEUSL 2e Rome 
RERUR GLOIRE GT Hi ONNEUR. 
£tcovVous D'ACCORDe 


PRINCESSE NOUS CÉLÉBRERONS NOTRE 
MARIAGE, DES QUE J'AURAI REÇU MON 
HABIT DE NOCES ET NOS ALLIANCES = | 
JE vais LES COMMANDER À BRUXELLES., 
rc eiies 


LA JEUNE PRINCESSE, VEXÉE DE LA FUITE DE 
SON FIANCÉ SE FAIT PORTER CHEZ LUI « 
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€ E:LA-)|PAR MAMOMEY/.. : 
pas Quries C'EST CHITANE..… 


EFFRAYEZ 


FILE... CEST CLAIR]... È NDS = | [CHITANE NOUS FAT DEUR. NENS TENS.C 
COMMENT AUSSI CONTIER  -" PARFAIT HONN 


CE. CHA : 
Pa PDA AT Dao D'AMEINDRE 96 PENOLETS, C'EST UN 


GESTE QUE CHITANE CONNAÎT TRES BIEN 

ET SE9 RÉACTIONS SONT 

de INFINIMENT PLUS RAPIDES 
QUE LES NOTRES Fe 
DONC .SOYÉZ SAGES ET 
RÉPONDEZ À- MES 
mn - QUESTIONS... 


+ 


FOUILLE MA MAÏS 
INOUT PEROU. IL ME FAUT 
| HUNE COMPENSATION Æ , 
F QUEUE AFFAIRE? QUELLE MAIS PUISQUE VOLS PENDANT AU PLAN QUE 
DONNE AFFAÎRE — E PRENEZ AINSI, PAS JAI TROUVÉ DANS LA 
URSUNEZ - VOUS? n lc TANT D'HISTOIRE S…. à \|L POCHE DE VALHARD! 
Se ; ) JEÏEZL VORE | : = El 
PORIEFEUILLE A 


MAO, 


+ « 


Au cours des dernières années 
œui ont précédé le présent conflit, 
on avait assisté à ur développe- 
ment considérable de la naviga- 
tion aérienne qui était sur le point 
d'entrer dans les mœurs de toutes 
les populations civilisées du globe. 

Aussi pouvons-nous affirmer, 
sans crainte d'erreur, que, sitôt la 
paix revenue, l'aviation prendra 
un essor prodigieux, similaire à la 
vogue inouïe que connut l’auto- 
mobile après la guerre de 1914- 
1918. 

“Cependant, il faut reconnaître 
due la conception actuelle de 
l'avion classique ne permet pas 
encore de répondre à toutes les 
exigences formulées par les usa- 
gers des routes’ du ciel. La vulga- 
risation de l'avion nécessite une 
infrastructure très poussée. II faut 


aménager des terrains très vastes 


pour permettre l'atterrissage et le 
décollage sans danger, et ceux-ci 
sont souvent difficiles à trouver à 
proximité immédiate des grandes 
villes. De plus, la dépense occa- 
#ionnée par leur aménagement 
limitera leur nombre et seules les 
agglomérations importantes en pos- 
séderont. Il ne sera donc pas pos- 
sible de se poser et de décoller 
partout où le juge bon le pilote, 
Cette restriction constitue pour 
l'avion un sérieux handicap. 


———————— 


ir A ) 


! REMPLACERA - T-ilL + 
L] 


L'autogire, lui, par contre, peut 
effectuer dés décollages et des 
atterrissages pratiquement verti- 
caux. Il peut en outre atteindre 
sans descendre des vitesses mini- 
müm qui mettraient immanqua- 
blement l'avion ordinaire en perte 
de vitesse. 

On sait que l'avion, tout comme 
l'autogire du reste, ne peut se Sus- 
tenter dans l'air que grâce à la 
vitesse relative de ses ailes par 
rapport À l'air ambiant. Mais, 
alors que la vitesse des ailes d’un 
avion est la même que celle de 
l'avion tout entier, les ailes tour- 
nantes de l’autogire peuvent, par 
suite de leur rotation, être douées 
d'un mouvement suffisant alors 
même que le fuselage reste 
presque immobile. 

Grâce à cette particularité, l’au- 
togire peut décoller et attetrir 
presque sur place ou même se 
maintenir dans l'air sans être doué 
de vitesse horizontale. Les pales 
qui surmontent son fuselage ne 
constituent pas une hélice, mais 
sont de véritables ailes. Au décol- 
lage, elles sont lancées par le mo- 
teur, mais dès qu’elles ont atteint 
une vitesse suffisante, leur rota- 
tion continue par le simple effet 


du vent. 
(A suivre) G. CEL, 


UNE IMMENSE FAMILLE! 


Notre espiègle sympathique a su 
grouper ses innombrables amis en 
une grande famille dont les mem- 
brés s’apprécient et ont tout à 
gagner en apprenant à se con- 
naître davantage. Tous les vrais 
amis du journal se sont inscrits 
dans le grand club des « Amis de 
Spirou », qu’anime, avec la verve 
‘qu'on lui connaît, notre cher ami 
à tous: « Le Fureteur ». 

D'autres clubs plus spécialisés 
groupent les sportifs et les fer- 
vents de l'aviation et de la marine. 
Leurs adhérents se réunissent ré- 
gulièrement ‘en escadrilles et dans 
les clubs locaux maintenant for- 
més un peu partout. Nombreux 
sont cependant encore les isolés 
qui désirent trouver par Spirou 
l'ami qu'ils cherchent depuis si 
longtemps. À ceux-là nous rappe- 


lons que votre cher journal, tou- 
jours soucieux de : vous être 
agréable, a mis sur pied un ser- 
vice d'échange de correspondants 


LE COIN DES 
4 CENTRALES 


Le - dimanche 21 mars, 
nous avons eu l’occasion 
de visiter la magnifique 
exposition organisée par la 
Centrale de Soignies. Nous 
espérons pouvoir vous en= 
tretenir bientôt et en détail 
de cette helle manifesta- 
tion. 


POSITION CORRECTE 


LS 


Se? 


RECTILIGNE 
, SuivANT 
DE PENTR Se 


- DURANT LE Vol 
RESTE AU CENTRE 
08 L' INDICATEUR 


INCLINÉ 
A GAUCHE 


L'INCLNAISON DE L'RVION , LA lité 
DÉPLACE DE GAUCHE 


Le cours du Chef-Pilote 


LE CONTRÔLEUR DE VOL BADIN 


INCLINÉ A DROITE 
L'INDICATEUR DE VIPAGE 


A. DRoir£ . 


Avec les sous-marins ef 
les torpilles, dont nous par- 
lerons prochainement, les 
mines constituent un des 
plus grands dangers de la 
navigation maritime. 

Il en existe de multiples 
espèces, et la dernière en 
date, la « mine magnétique » 
n'est pas la moins dange- 
reuse..…. 

Aujourd’hui, nous jette- 
rons un bref coup d'œil sur 
les « mines de fond » et les 
« mines à plomb sonde ». 


Les premières ont connu 
de grands succès, il y a une 
cinquantaine d'années, Elles 
étaient principalement uti- 
lisées pour la défense des 
rades. Elles sont du type à 
explosion commandée. 


Un observateur « © » re- 
gardait par la jumelle « À » 
le passage des navires et 
le signalait à l'observateur 
& O’ ». Au moment précis du 
passage, celui-ci déclenchait 
électriquement l'explosion de 
la mine la plus rapprochée 
du vaisseau ennemi. 


Les mines à plomb sonde, 
dont vous voyez sur le sché- 
ma ci-contre le mode de 


CORRECTE PE EE SLT PATES 
qui fonctionne normale- 
ment. 

Ce service « formule Spirou », 
est, comme tous les autres. à votre 
entière disposition. Ne craignez 
donc pas d'en user largement | 
: Pour correspondre avec un ami 
inconnu, il vous suffit : 

1) D'envoyer sous enveloppe 
adressée à + Spirou, Service 
‘Echange Correspondants ». 41, rue 
Destrée, Marcinelle-Charleroi », 
une lettre adressée à votre futur 
ami, Dans celle-ci précisez vos 
goûts, âge, occupations et donnez- 
nous des renseignements sur le 
genre de-correspondant que vous 
préférez. 

2) Joignez à cette lettre un 
timbre qui nous permettra d'expé- 
dier cette lettre à votre nouvel 
ami. ‘ 

Au reçu de cette lettre, nous 
chercherons parmi les dizaines de 
milliers de lecteurs du journal le 
correspondant qui nous semble le 
mieux vous convenir, Dès que 
nous l’aurons trouvée, nous vous 
en ferons part et vous pourrez 
alors communiquer régulièrement 
et directement avec lui. 

A la demande des parents, 
l'échange dé correspondance entre 
garçons et demoiselles n’est plus 
autorisé, 

Nous sommes à la disposition 
de nos lectrices pour leur trouver, 
à elle aussi, une correspondante. 


APPEL À NOS LECTEURS 
DE FRANCE 
Nous avons en suspens un grand 
nombre de demandes de lecteurs 
belges qui aimeraient entretenir 
une correspondance régulière avec 
des Spiroutistes français. Que ces 


encore 


derniers nous écrivent done sans - 


retard. Nous ne doutons pas que 
cet échange de ‘correspondance 
consolide encore davantage les 
innombrables liens d'amitié qui 
wnissent -déjà nos deux beaux 
pays. : Ë 


mouillage, n'éclatent qu'au 
contact de la coque d’un na: 
vire. 

Leur immersion est réglée 
à l'avance par la longueur 
du filin. Elles se trouvent 
mouillées généralement à un 
ou deux mètres sous la sur- 
face des flots. Leur invisibi+ 
lité les rend très dange- 
reuses, mais, tributaires du 


sol, elles ne peuvent être 
posées que sur les hauts 
fonds. 

Ajoutons que des règle- 
ments internationaux obli- 
gent de prévoir des disposi- 
tifs spéciaux qui rendent les 
mines inoffensives lorsque le 
filin retenant la mine vient 
à se rompre. Après une cer- 
taine durée d'immersion, 
elles doivent être rendues 
également inexplosibles. 


a e 
DANS LE PROCHAIN 


BRUXELLOISI! 

Tous les matériaux de Spirou 
-(livres, statuettes, divers, pa* 
piers, etc...), sont en vente à 
la Centrale de Bruxelles : 


J.-J. Oblin, 196, Avenue 


ou5 


Van Volxem, Forest. 


{ 
Ah! mes enfants, j'aurais voulu photogra- 
phier le secrétaire du club, ce re et vous 


présenter ici son portrait : il avait un sourire, 
maïs là, un sourire à tenter notre ami Jijé, qui 
est aussi sculpteur, de le prendre pour modèle 
d’une statue de l'Optimisme, Vous devinez sans 
doute la raison de cette bofine humeur. Qu'’est- 
ce qui peut donc réjouir le secrétaire d’un 
club ? L’afflux des adhésions, naturellement, et 
EP el pleuvent que c'en devient un vrai 
uge. 

Vrai, depuis que nous avons atteint le Carré 
des Quarante Mille, nos recruteurs ne se repo- 
sent pas sur leurs lauriers, ‘autrement dit, 
Cro Moderne, ils ne suspendent pas leurs 
efforts pour reprendre haleine après leurs der- 
niers succès, À notre époque, le laurier ne sert 
plus guère qu’à donner de l'arome au bouil- 
lon dominical, mais autrefois, on en faisait des 
couronnes que portaient les généraux vain- 
ge A Rome, ceux-ci étaient fêtés au cours 

une cérémonie appelée triomphe. Le laurier 
feet aussi les armes des soldats qui défi- 

jent ainsi ,derrière leurs chéfs; il servait 
aussi, rappellent les historiens, dans les festi- 
vités religieuses ; il passait pour rver le 
froment la nielle, et on lui prêtait la pro- 
pee d'écarter la foudre, Comme il entrait 
ans la composition de beaucoup de remèd2 
on en ornait la statue d'Esculape, dieu de la 
médecine, 

On dit d’un jaloux que les lauriers de son 
rival l’empêchent de dormir. C'est une allu- 
sion historique, Vert-Galant 908; À l'envie que 
orta Thémistocle à Miltiade, vainqueur des 

erses à Marathon, au point d'en perdre le 
sommeil. Chez ce grand 
Athénien, ce n'était pas 
la basse jalousie qui cau- 
sait ces insomnies, mais 
le souci de faire mie1x, 
De même, j'en suis sûr, si 
certains recruteurs sont 
empêchés de dormir par 
les lauriérs de tant de 


centenaires, c'est qu'ils 
souhaïtent, en bons spor- 
tifs, de battre ces re- 
cords. Ambition fort lési- 
time au surplus ; il suf- 
fit de se mettre à l’ou- 
Ce n'était pas de vrage. 
fa basse jalousie si 
qui causait ces 


re de Sr be 
ne totalise pas, à l'heure 
insomnies.. présente, le plus grand 
nombre de filleuls, il tient un record d'un 
autre genre: il est, sauf erreur à rectifier, le 
parrain du doyen. des A. d. S. Grand'Papa 
88946,.né.le 14 octobre 1865. Qui dit mieux * Je 
rappelle cependant que pour admettre les çcan- 
didats nés avant 1840, il faut une décision spé- 
ciale du secrétaire, parce qu'ils ont dépassé 
l'âge limite de cent deux ans; ils ont alors à 
prouver qu'ils sont restés jeunes de cœur, et à 
établir qu'ils ne sont pas des dyscoses. Je 
m'étonne un u, Observateur Discret, de ce 
due: tw me réclames le sens de ce mot, qui 
signifie personnage au caractère difficile ; il te 
suffisait d'ouvrir le dictionnaire pour être fixé 
à moindres frais. 

Je dois faire la même remarque à Jean 
Valhardi 33464, intrigué par la signification du 
mot pyrogravure. étant le mot grec pour 
feu, l’ensemble désigne un art d’amateur con- 


‘ sistant à décorer de façon plus ou moins ,artis- 


tique des objets de bois au moyen d’une pointe 
pose à blanc, Pyros se retrouve dans d’autres 

rmes, entre autres dans ‘ pyroscaphe, nom 
donné aux premiers bateaux à vapeur et que 
Fantasio est seul à employer encore, sans doute 
pour se singülariser en parlant du pyroscaphe 
« Normandie » ! 

La construction d'un navire, Tarzan II, se 
fait sur un chantier spécialement établi en 
pente douce au bord de la mer ou sur la rive 
d'un fleuve, Une fois la coque terminée, on 
enlève les uns après les autres les tains, pièces 
de bois supportant la quille, et on les remplace 


RE 


cinquantenaires et de |; 


par une sorte de patin destiné à glisser, au 


moment voulu, dans un rail creux, le coulis- 


seau. Les accores où étais qui soutiennent la 
coque de part et d'autre sont à leur tour reti- 
rées, mais pour empêcher un lancement pré- 
maturé, des clefs ou chevilles serrent la coque. 
On les fera sauter au moment solennel, et 
autrefois, un forçat donnait le coup de maillet 
final qui supprimait la dernière clef posée à 
Varrière. Or, c'est f 

par l'arrière qu’un 
navire prend con- 
tact avec Teau, et 
l'homme risquaif 
d'être broyé par la 
masse qu'il mettait 
en mouvement, C'est 
pourquoi on lui fai- 
sait grâce de sa 
peine s’il était assez 
ac à pour mn 
ee trou pr sont On lui faisait grâce de 
à côté, A présent, 52 peine s’il était assez 
on finit par les rapidè pour se tapir 
clefs latérales: de dans un trou... 

plus, la pente de la cale et du berce:u de lan- 
cement est trop faible pour permettre un dé- 
part spontané, On a donc à surélever l'avant 
au moyen de coins, ce qui met la coque en 
mouvement, guidée par le coulisseau, 

Mais si la coque n'était pas parfaitement 
équilibrée ? Pareille éventualité est prévue: à 
ses flancs sont fixées des ventrières, pièces de 
bois épousant ses formes et surplombant à 
quelques. centimètres d'autres solives, les 
couëttes, fixées sur les traverses de la cale, 


—— 
—__ 


n 


Vous avez déjà compris que si le bateau s’in- 
ventrière correspondante 


cline d'un côté, la 
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VOTRE MASCOTTE 


SPIROU & SPIP 


Le groupe artistique de JIJÉ : 25 Francs 


AVIS AUX A. D. S. SERVIABLES 

Notre vieil ami Gen Bryère (Gen Yordy 
3373), actuellement à Krefeld avec 1n groupe 
de copains, demande un vieux phonographe et 
quelques disques pour les distraire. Comme 
nous prévoyons d’autres requêtes de ce genre, 
prière de répondre au bureau du journal, 
D'avance, merci ! 


BULLETIN D'ADHÉSION 


Je soussigné 
&:- 


ee He le 


d'Honnèur et à ne pus dévoiler la clef 


es NU 


RTE 


… réclame l'honneur d’être 


inscrit parmi les Amis de Spirou (A. d. S.), m'engageant à respecter le Code 


du langage secret. 


Je joins à la présente : 5 francs pour la carte d'identité et l’insigne À. d. S. * 
6 francs pour la carte d’A. d. S., la curte du C. S A. 
et l’insigne À. d. S. * 
6 francs pour la carte d'A. d. S., la carte du C.S. À. 


et l’insigne C. S. A. 


10 francs pour les deux cartes et Les deux. insignes, * 


Signature du parrain : 


# Ne recopier que les indications utiles. 


Signature du candidat : 


glissera sur les couëttes, écartant tout danger,\ 
Une fois dans l'eau, le nouveau navire nd 
conduit par un remorqueur en cale sèche ; 
sera équipé de ses machines, et l’aménageme 
intérieur et extérieur sera effectué par 
même occasion. : 

Le lancement d’un bâtiment est une opéra- 
tion délicate, vous le voyez, et il est naturel 
qu’on lui donne souvent quelque solennité, bri- 
sant sur l’étrave une bouteille de champagne, 
Il semble que la fabrication des vins mous- 
seux date de 1695, Curieuse, bien qu'à cette 
époque, on ignorât tout de l'acide carbonique 
et de la nature des fermentations. Savez-vous 
que les vins de Champagne, pourtant blangs, 
ont généralement préparés au moyen de raisiñs 
noirs, dont le jus est plus sucré que celui du 
raisin blanc ? 

Vous comprendrez cette contradiction appa- 
rente en vous rappelant les opérations suce 
cessives de la fabrication du vin. On come 
mence par fouler le raisin en le piétinant dans 
de grandes cuves en bois, Or, la matière colo- 
rante se trouve dans la pellicule du fruit et 
ne se dissout qu’à la faveur de l'alcool. Si on 
soumet les grains noirs à une légère pression 
avant la fermentation, on obtiendra un -jus 
incolore. Pressurons alors de nouveau le marc, 
nous aurons un jus légèrement coloré. Le jus 
est laissé de six à huit jours en contact avec 
l'air atmosphériq condition mécessaire à Ja 
fermentation, Celle%ei s'achève en tonneau ; 
un nouveau soutirage sépare de vin des 1ma- 
tières étrangères qui se sont déposées, formant 
la lie. On colle ensuite le win après l'avoir 
laissé reposer, c’est-à-dire qu’on y introduit de 
la gélatine, du sang de bœuf ou du blanc 
d'œuf : en se coagulant, ces substañces se com- 
binent avec une partie du tannin æt entrai- 
nent toutes les matières qui troublaient ia 
transparence du breuvage. Pour les vins mous- 
seux, on ajoute du Sucre candi, qui éprouve 
la fermentation alcoolique ; l'acide carbonique 
ne peut se dégager et reste emprisonné, ce qui 
nécessite l’emploi de bouteilles plus solides «et 
de bouchons maintenus par un fil de fer. 

Bonum vinum lætificat cor hominum, le bon 
vin réjouit le cœur des hommes, assure un pro- 
verbe latin, mais à condition de ne pas en 
abuser. Pareïl risque ne menacerait pas ceix 
qui voudraient boire uniquement du vin de Ja 
Rose, venu de la célèbre cave municipale de 
Brême, Ce vin mérite une mention, car ii re- 
présente une tradition vieille de plus de trois 
siècles: en 1624, six énormes”fûts des meïil- 
leurs crus du Rhin furent transvasés dans un 
tonneau appelé la Rose, à cause des fleurs qui 
l'ornent. En même temps, on remplissait douze 
autres pièces portant chacune le nom des douze 
apôtres. Puis, à mesure que l’on prélevait quel- 
ques .bouteilles de la Rose, on les remplaçait 
par du « vin des apôtres », et l’on comblait la 
différence dans ces derniers tonneaux au 
moyen de vin plus jeune. De la sorte, les cuves 
historiques restaient toujours pleines. Ajoutons 
que seuls les bourgeoïs de la grande cité han- 
séatique avaient le droit, en cas de maladie 
grave, d'acheter une bouteille de vin de la 
Rose. Les bourgmestres pouvaient également en 
envoyer, à titre d'hommage, aux souverains 
qu’ils désiraient honorer : chaque année, au 
jour de sa fête, le poète allemand Gœthe en 
recevait un flacon. ‘ 7 

Fantasio a été jadis victime d'une aventure 
plaisante qui rappelle d’une certaine façon les 
cuves de Brême : il avait rendu quelques ser- 
vices à des vignerons, dans une région que je 
n'aurai pas la cruauté de désigner, Pour le 
remercier, on décida de lui offrir une feuillette 
de vin de l'endroit, et chacun fut invité à 
verser deux litres de sa propre récolte. Or, 
quand Fantasio, tout joyeux, voulut mettre le 
tonneau en perce, il en coula… de l’eau claire. 
Ses amis ingrats ne péchaient pas par excès 
de prodigalité et tous s'étaient dit: « Je vais 
mettre de l'eau; dans la quantité, cela ne $e 
remarquera pas! » 


de m un mot, 

En avant pour les Cinquante Mille ! Le dé- 
part est donné pour cette nouvelle étape, aux 
acclamations des Spiroutistes qui répètent : 
Spirou ami. partout. toujours ! 


LE FURETEUR, 


Vous pouvez aussi vous procurer 3Ù 
feuilles de papier à lettre Spirou (avec 
30 enveloppes) pour 10 frs. : 50 cartes Spi- 
rou lEspiègle, 10 frs. ; la série de 12 cartes 
Spirou Sportif, 10 frs.; la Marche du 
Club « A, d. S. en avant! » (piano et 
chant), 2 frs.; la statuette de Spirou €t 
Spip, VOTRE mascotte, 25 francs, 

Un insigne perdu se remplace contre 
4 francs; une carte didentité contre 
1 franc. 

Un petit paiement peut s’effectuer en 
timbres, à 5 ou à 10 cent. de préférence, 
ou en billets de cing francs, maïs w’insé- 
rez jamais de pièces de monnaie dans vos 


lettres. 


nee 
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VOILA CE QUI FUT MOTRE BEL OISE AU, 
SHEBA MAIS PAS DE TRALES DE LARJEN. 
n QUES T-IL DONC DEVENU? s 


REGARDE’ DES PIEDS 
QUI PENDENT ‘ 
Ne : 


CEPENDANT, QU HAT 
DES TOURS DU ; 
TEMPLE DE JAGANA. 
BAD On AOBIERVE 
LE PONT 0E CHUTÉ 
DE L'ANION LE MAR 
VEELE MENT RVTH 
MESUNGONG TRAN 
-MET LCI FIM AUX 
D'ALERTE A TRAVERS 
LEI VICLAGES DE 

LA  VAULEE 


N\ NOTRE APPAT Nous 


J'AI ENTENOU QUELQUE LHG 
PAR 10, SAHIB Uri BRUIT DE 
BRANCHES CASSÉES 


DE CUEILLIR Une 61 
LABELLE POIRE DAS € 
ALA JUNGLE ‘ EE 


CUNTON JE DOUTE VS 
QUE TES ENNEMS 
LEUR ÉCHAPPENT 


DELA PARLES SENTES SELRÉTES DE LA 
JUNGLE . LES THUGS FÉROCES LE 
 INMSIALES ET SILEN 


ATTENDRONS LES 


PDIABLES BLANCS 


Pi tu er es cecc ro | 


ALLO!ALLO! ICI LA PLANÈTE 
Z160mMUS. SPIROU I® VOUS 
PARLE... APRÈS MA PREMIÈRE 
ENTREMLE AVEC LA PRINC ESSE 


“ TiGOomuS + er 
OL m7 SA |5A maresré Spirou Fr es 
IQ 2 7 | conninences a LA TERRE 
K spousennr W LA PRINCE S- 


JE N'Fu PAS LA VOCATION DU 
MARIAGE.MAIS Ai-JE LE DROIT 
DE PRIVER MON PAYS D'UNE 
GHPERBE COLONIE ? vOUS VOYEZ 
QUE LES PROBLÈMES DU cŒUR 
SONT LES MÊMES SUR TOUTES 
LES PLANÈTES !/! 


Arrête, Duchesse ! sinon la po. 
lice va t'enfermer elle aussi, 


Petit Castor, amène 
moi-un de mes ânes k: 


MON MIEUX SPIP, JE SUIS BIEN EN- 
NUVE « SI JE DOIS ABSOLUMENT ME 
MARIER J'AIMERAIS MIEUX UNE 

JEUNE-FILLE DE “CHEZ NOUS” //! 


QUI DONC ME DEBARRASSERA, 


DE LA 


PRINCESSE BABA! 


RARES ETES 
Compris !.… No 
jouer aux œufs: 


Oui, mais 
rends garde, 
Petit Castor, 
ar or dirait 
: qu'elle a 
perdu {a 
tête ! 


Et vlan! Ÿ 
Duchesse avoir 
bien visé ! 


 Lâche chacal ! Ah! tu veux faire 
». Groire que je suis morte et 
sal 


N'aie pas peur !... 
Encore quelques 
petits coups, puis 
e l'écorche vif... 


SRE Tourne-le par ici, Cavalier CD A Calme-toi, 
uchesse êtra Rouge ! J'ai besoin d'un pe Duchesse ! Je le 


ervie ! 5 
eee d'exercice, maintenant. ge ; f{ 
xerc 


À 


NS 
ù 


ce que je rêve?.s. 
N'est-ce pas ?... 


MAJESTÉ //UN GRAND MALHEUR NOUS PLUS VITE‘TROTTIN. IL FAUT RE- 


ACCABLE. . LA PRINCESSE BABA a 


; TROUVER LA PRINCESSE BABA /! 
DISPARU) | à 


LES SPORTS 


Nous voici arrivés au point 
le plus intéressant de notre 
exposé : le règlement même 
du jeu de balle, 

Nous vous donnons, ci-joint, 
le plan du terrain, ce qui faci- 
litera notre exposé, 

Joueurs. — La partic se 
joue à cinq joueurs contre 
cinq joueurs, Une équipe se 
trouve dans le rectangle du 
jeu, l’autre dans le trapèze, 
. Celle qui est au trapèze se 
trouve à la livrée. L'équipe 
au rectangle comprend : deux 
« cordiers », un « petit mi- 
Chaque joueur lieu », un_« grand milieu » et 
« livre » à son un « foncier ». 

tour... La livrée, — Chaque joueur 

EEE « livre » à son tour. Pour ce 
faire, il s’élance dans le petit rectangle de 
3 m. X 5 m,. dénommé « tamis » et 1] frappe 
la balle à « basse main » pour l'envoyer dans 
7 er opposé. Il doit livrer avant de dépasser 

amis. 

La balle étant livrée, les joueurs, aù rec- 
t le, doivent s'efforcer de la € € Tr >» 
ns l'autre camp. Ils ont une main gantée 
d'un gant spécial en cuir, de façon à amortir 
3e choc de la balle qui est assez dure, La balle 
est ainsi échangée d’un .camp à l’autre, ainsi 


qui est parvenue à marquer la nouvelle chasse 
au-delà du point précédent compte le point... 

Cela parait extrêmement compliqué, C'est 
fort simple, pourtant. Une chasse étant mar- 
quée, il s’agit pour l'équipe (qui a changé de 
camp, donc) de faire mieux que ce que son 
adversaire a fait précédemment, c'est-à-dire de 
réussir à marquer la chasse au-delà du point 
marqué par l'adversaire. 

La chasse est marquée là où on arrête la 
balle ou bien là où la balle a « décordé ». On 
entend par ce terme l'endroit où la balle -a 
franchi les lignes du jeu après avoir fait un 
premier bond dans de jeu. 

Les 15, — Un joueur peut toucher la balle 
de la main ou de l’avant-bras. S'il touche la 
balle d’une autre partie du corps, même par 
inadvertance, il donne « 15 » à la partie 
adverse, 

Position des joueurs. — Quand il n’y a pas 
de chasse en jeu, les joueurs se trouvent cha- 
cun dans leur camp (voir dessin), Au rectangle, 
les deux cordiers sont à peu près sur la même 
ligne, devant le petit milieu, le grand milieu et 
le foncier. Ces trois joueurs sont les frappeurs 
de l'équipe, les deux cordiers sont les éléments 
moins puissants, mais plus agiles, qui arrêtent 
les balles pour faire les chasses. Au trapèze, il 
y a le livreur, deux frappeurs qui se tiennent 
dans le fond du jeu et deux cordiers plus rap- 
prochés, prêts à reprendre les balles renvoyées 
par la partie adverse. 

Si la chasse à disputer est dans le rectangle, 
les joueurs se trouvant dans le trapèze peu- 
vent entrer a ré rectangle pour disputer la 
chasse, Si la chasse est dans le trapèze, les 
grd du rectangle ne peuvent pénétrer dans 

trapèze avant que la balle soït livrée. 


Listes ship 
4 & 4. 45 


qu'au tennis par exemple, Quand une balle est 
< mauvaise », c’est-à-dire quand elle est frap- 
pée hors-jeu, l’équipe adverse compte 15. 
décompte des points se fait comme au tennis : 
15, 30, 49 et jeu. Il n’y a cependant pas, comme 
au tennis, « d'avantage ». Quand 
sont à 40 partout (ce qui se dit 40 à deux en 
termes de jeu de balle), le 
décide du jeu. £ S 
Quand une balle est frappée au-dessus du 
jeu, au-delà du camp adverse, l'exploit est joli, 
car il faut frapper fort pour le réaliser, Celui 
qui réussit cet exploit fait compter 15 à son 
équipe. 
Les © 


sieurs fois. Elle doit être frappée de volée ou 
au premier bond, Si elle ne peut plus être re- 
prise au deuxième bond, elle peut être arrêtée. 
Au point où elle est stoppée, on marque 
« chasse », c'est-à-dire que l'on trace à cet 
endroit un trait (à la craie sur les terrains en 
pierre ou en béton, avec l’aide d’un instru- 
ment quelconque sur les terrains en cendrée). 
Pour repérer mieux l'endroit, on dresse, 
dehors du jeu, une « tige de. », C'est un 
morceau de fer quelconque, assez visible. 
Quand il y a deux « chasses », les équipes 
changent de camp. Elles changent aussi quand 
il y a 40 et une chasse. 

Quand je changement est effectué, on « dis- 
pute la chasse », C'est-à-dire que la première 
balle livrée compte pour attribuer le 15 de la 
chasse qui n’a pas pu être attribué précé- 
art CE puisque la balle a été simplement 
arrêtée. 

L'équipe peut gagner ou perdre la chasse 
de deux façons : 

1) En livrant ou chassant mauvaise, Le 15 
est ‘attribué et on supprime la chasse, 

2) En faisant une nouvelle chasse. Cette nou- 
velle chasse étant marquée, on compare son 
point avec celui de l’ancienne chasse, L'équipe 


Nous avons indiqué sur 
le croquis la position habi- 
tuelle des joueurs au 
moyen d'une N 


{2 AIRE 
CRE > 


Er ee à nur disposi- 
n pour répondre «€ par 
Courrier direct » à toute 
demande de renseignement 
complémentaire. 

Nous _ insistons encore 
sur le fait que le jeu de 
balle est le sport national 
belge, qu'il devrait être 
pratiqué partout et qu'il 

peut, sans danger, être 
Nous avons essayépratiqué à n'importe quel 


de rendre notre e. 
exposé le plus Ceux qui désireraient de 
clair possible. plus amples renseignements 
j sont priés de nous écrire 
en joignant naturellement un timbre de 1 franc 
à leur lettre (et en indiquant leur numéro 
S. (ce que certains correspondants 
oublient parfois). E ' 
Nous sommes à leur entière disposi 
nous voudrions voir le jeu de balle 
sans exception par tous les À, 4. $. 


LES AVIS DES A. D. S. SPORTIFS 


tion, car 
pratiqué 


jeux ti 
Ceux qui voudraient se nos À. d, S. 
peuvent s'adresser à Roger Vershelde, rue 
Huloi, 

Manage. — Equipe A. d. S. de jeu de balle 
(âge : 12 à 15 ans), cherche des luttes. S’adres- 
ser à J. Favart, 18a, Chaussée de Mons. 

Cuesmes, — Equipe de jeu de balle À. d, S&, 
pue des rencontres. Jean Stuer, 197, rue de 

nu. ; 

Thuin, — Equipe de football À. d. S, en 
formation cherche encore quelques joueurs et 
demande des matches, Fernand Delmotte, 27, 
rue de Charleroi, 


;: mation. 


ont fait match 


Liége. — Equipe de football A. d. S. en for- 
cherche . encore quelques … joueurs, 
J. Van Ham, 220, rue Saint-Léonard. 4 

Dorinnes. — Equipe de jeu de balle sas 
nant: C.) Lupsin, Defayx; P. M) Piro 
G. M3 Collin; F.) Dirickx (tous A. d. S.), 
demande des iuttes, Joseph Lupsin, rue Haute, 

Chokier-Liége. — Æquipe de footbal! A. d, S, 
composée de: B.) Humblet; Ar.) Heeren et 
Coppée ; D.) Content, Godin, Dirick; Avd 
Bourgeois, Heeren F., Riga, Crespin et Simon 
demande - des maïîches, Roger Rigs, 152, rue 
Fabry. 

Bruxelles, — Equipe dénommée Blue Star et 
formée d’A. d. S. de 10 à 15 ans demande des 
rencontres de football. Léo Derhacq, rue Théo- 
phile de Baisieux, 247, à Bruxelles II (Heysel}. 

Otrange, — Equipe de joueurs de 15 ans, 
composée en majorité d'A, d. S. demande des 
rencontres dans la région de Waremme, 
comprend : B,) Gerodon ; Ar.) Docker et Ja- 
cob; D.) Sion, Meuten et Pirson; Av.) Helta, 
Abeels, Leist, Boufflette et Pirson, Victor Bouf- 
flette, 26, Village,-à Otrange par Oreye, 

- Falisolle. — Equipe de jeu de balle À. d. S. 
demande des luttes dans un rayon de 10 km, 
Lucien Cobut, 25, rue Sainte-Barbe 


LA VIE SPORTIVE DES SECTIONS 


Liége, — En tennis de table, Bourgogne a 
battu Bronu par 6-4 et l’a rebattu par 10-6, 
Robert Bourgogne, 3, Quai du Barbou, demañde 
des adversaires, 

Perwez, — Les À. d. S, de Perwez ont DAT 
contre uñe formation non A. d. S. de l'endroit. 
Au repos, ils menaient par 1-0, En fin de 


compte, les A. d. S. ont gagné par 2-0, Les 


vainqueurs alignaient : B.) Lempereur ; Ar.) 
Laurent et Coppe ; D.) Benwart, puis Verha- 
ghen, Benwart et Egueur ; Av.) Godfriaux R, 
et F., Charlet, Godfriaux J. et Decloux. Résul- 
tat communiqué par ÆErnest Decloux, 35, rue 


t. Pahaux. 

Forges-Chimay, — Les A, d. S. de Forges 
ont battu Rièzes par 2-1. Résultat communiqué 
par Guy Troch, 3, rue Haute Danse, à Forges, 

Rièzes, — Les A. d. S. ont joué contre 
Signy-le-Petit. Les A. d. S. ont gagné par 3-1, 
Delemme, Vincke et Maudoux se sont signalés. 
C'est la troisième victoire consécutive de cette 
équipe. : | = - 

Chimay. — Les À. d. S. de Chimay ont joué 
contre l'Ecole des Frères et ont gagné par 9-5, 
Chimay alignaïit : B.) Tilloux; Ar.) Scaiet et 
Leroy; D.) Gérard, Gilloteau et Cariier; 
Av.) Thomas, Troch et Delporte. Compte-rendu 
envoyé par Daniel Gérard, Chemin Vert, 

Marchienne, — Marchienne «et Charleroi Fau- 
bourg, tous deux A. d. S. ont joué au football, 
La rencontre s’est terminée par un match nul, 
Charleroi a fort bien joué, Riguelie, les deux 
Bertrand et Lucien Louis sont à noter à Mar- 
chienne. Communiqué par André Riguelle, 22, 
rue Emile Brunet. £ | ‘ 

Boitsfort-Bruxelles. — L'équipe de Saint: 
Clément à joué contre Saint-Servais et a été 
battue de peu: 3-4 Au repos : 2-2, Saint-Clé- 
ment alignait: B:) Theys; Ar.) Goovaerts et 
Charlier ; D.) Marguegnies, Coryn et Bontinck ; 
Av.) Cricus, Hentiens, Wiard, Vanderlinden et 
Lisenbergh. L'équipe de Saint-Clément (7 à 16 
ans) désire jouer contre des A, d. S. bruxellois, 
Roger Theys, 102, Avenue de la Tenderie, à 
Boitsfort. Ë 

Corroy-le-Château. — Corroy et Saint-Amand 
n nul 1-1. Ainsi que le dit très 
bien Jos, Latour, 204, route de Gembloux à 

on a eu tort de jouer 2 X 45 minutes, 
Les matches d'A, d. S. ne doivent pas dépasser 
dans les circonstances actuelles surtout la durée 
de 2 X 30 minutes. Il faut faire du sport pour 
s'amuser et se développer physiquement, pas 
pour se fatiguer outre mesure. : g 

Est-ce dit ? 

Oupeye. — Les À. d. S. d'Oupeye ont fourni 
gue suite de matches, On note à leur 
actif des victoires sur U. S. Heure 3-0 et 5-4, 
le 2-1, Longdoz 5-0, des défaites hono- 
rables par Wandre 2-7 et 6-3, Ans 4-2 et Ju- 
pille 9-1. Pour les matches: Charles Bouille,. 2, 
rue Visé Voie. Téléphone : 415,74, à Liége, 

Etterbeek, — En attendant le quart de finale 
du championnat national « Spirou » fixé au 
lundi de Pâques, nos À, d. S. de l'U. S. J. 
Etterbeek s'entraînent ferme. Ils ont même 
joué un match inter-provinces contre une autre 


formation classée en quart de finale de « Spi-: 


roù »: l'Etoile Namuroise. Malheureusement, 


Etterbeek dut aligner DU réserves, de. 


sorte qu'on ne peut se fier aux résultats pour 
classer exactement la valeur de nos À. d. S, 
D'autre part, certains joueurs étaient fatigués. 
Compte-rendu envoyé Le Roland de Bosscher, 
22, rue Jean Paquot, Ixelles, KIKI. 


ous ÊTES IF ET F7 Tlon Non EST JOSE 
ONDu LES DEUx CRISTOBON.NOUS 1RONS \] 
GLOBE-TROTTERS ! CHERCHER REFUGE DANS }| 
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A TEMPETE F. 
Æ NAVIRE S'INCLINE... 
: KR 


AVEC BIEN DES DIFFICULTES, LES 
CANOTS DE SAUVETAGE SONT MIS À 


VOYEZ VOUS 
LES ERREURS! 


Fantasio s'explique, . mais 
vous constaterez sans doute 
qu'il a laissé passer une faute, 
que nous relèverons jeudi, en 
écrivant sa : 

JUSTIFICATION 

Mon jeune ami le Fureteur 
se moque toujours de moi, et 
quand il veut conter une ca= 
lembredaine, il me la met sur 
le dos; décidément, il me 
prend pour le bouquet de mi- 
sère, selon une vieille expres- 
sion populaire. Hé! je le sais 
bien, que je suis parfois dis- 
trait, et le rédac’chef ne 
l'ignore pas. Seulement, en pu- 
bliant mes modestes essais tels 
que. je les écris, il vous donne 
l'occasion de rechercher les 
lapsus qui ont pu m'échapper, 
de réfléchir, de consulter le 
dictionnaire et d'acquérir de 
cette façon des notions exactes, 
Je suis un peu votre profes- 
seur, en quelque sorte, et si 
vous riez de mes bévues, je 
reste fidèle à la formule Spi- 
rou: instruire en amusant. 

FANTASIO. 


RECTIFIONS 
Particle paru la semaine 
dernière. 

LES DEVOIRS D'UN A. D.S. 

Fantasio a résumé l'esprit 
du Code d'Honneur, et il a 
raison d’ajouter qu’un A. d. S. 
respecte aussi les règles du 
béau langage. Notre distrait 
aurait bien fait de donner 
l'exemple et de ne pas écrire : 
€. jeter des pierres après les 
gens », ce qui est incorrect, 
mais « jétér des pierres aux 
éens ». 5 


TROUVERONS BIEN UNE 
GROTTE QUELCONQUE 


AIT RAGE... 


Nos pelits problèmes 


UNE BONNE AFFAIRE 


Un client entre chez un 
commerçant et lui dit: 

— Si vous me remettez au“ 
tant d'argént que j'en ai en 
poche, je dépenserai 4 francs 
chez vous. 

Le commerçant accepta. Une 
fois l'opération terminée, elle 
fut recommencée, et je client 
dépensa de nouveau 4 francs. 
L'opération fut renouvelée une 
troisième fois, et alors le client 
s’aperçut qu'il n'avait plus un 
sou après avoir une troisième 
fois dépensé 4 francs. 

— Vous voyez que je vous 
ai roulé, dit le commerçant. 

— Non, c’est moi qui ai fait 
une bonne affaire, répondit le 
client. ! 

Combien le client avait-il en 
entrant dans la boutique, et 
pourquoi le client a-t-il fait 
une bonne affaire ? 


(Voir solution dans 
prochain numéro.) 


notre 


Pour rire un peu 


A lécole 

— Pourquoi arrives-tu en 
retard à l’école, Jeannot ? 

— Ben. voilà, Mademoi- 
selle : Maman m'a acheté une 
paire de bottines neuves, et 
elle avait oublié de couper Ia 
ficelle qui les liait ensemble ! 


Vocation 

Paul, 5 ans. — Tu sais, papa, 
je ne veux plus aller à l’école ; 
je veux travailler. Je sais déjà 
compter jusqu'à dix. 

Le père. — Ah ! Et quel mé- 
tier feras-tu ? 

Paul. — Arbitre de boxe. 


M EST IMPRUDENT AU 
A POSs/BLE ! 


D BUREAU DE DEL RAVARES 
Â /L5 PEUVENT TE 
ASERVIR JOSÉ. 
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FPIST PAT JUSTE 

LE TEMPS DE ME 
MP) SAUVER 
LARMES 4 4 


ATTENDS, 
QUELQU'UN 
VIENT 
2 7 
UE es 


VITE, SORTEZ 
LE BATEAU 


NOS MOTS CROISÉS 


æ 


SG 


Problème 224 


Horizontalement : 


1. Personne qui enseigne. 

2, Fleuve de Russie qui se 
jette dans la mer Cas- 
pienne - 
lequel on réunit des bulle- 
tins de vote lors d’une élec- 
tion. 

3. Petite monnaie espagnole = 
Soutirée. 

4, Instrument de fer qui sert 
à tenir ou à arracher quel- 
que chose, 

5. Commune du Hainaut - 
Pronom démonstratif, 


Fr 0 
JCÉDECD nou 
Anlelnieluir SM E] 


Récipient dans . 


6. Pierre dont on fait des 
pavés ou des vases - Parti= 
cule de maints noms ÉéCOSe 
sais. d 


7. Petit fleuve côtier de 


France - Opération par la 
quelle on obtient un prêt 

8. Chaîne de montagne dé 
Crête - Montagne où Moiïsë 
reçut les tables de la Lol 

9. Conjonction ou adverbe = 
Elles forment les villes « 
Note de musique. 

10. Dieu des vents et des tem 
pêtes - Ville de France. 


Verticalement : 
1. Habitante d'un pays d'Eue 
rope. 


2. Amas de paille qu’on mét. 
pourrir avec le fumier. « 


Dans le langage courant: 
invention récente. 
3. Fruit, ville, fleuve ou pays. 
4. Roche escaypée, sur les 
bords de la mer - Note d& 


musique. : 

5. Article arabé - Pronof 
personnel, : k 

6. Figures de géométrie ou de 
grammaire, 

7. Ministre et ami du roi 


Henri IV - Amène les vet« 


gues ou les voiles hautes 
pendant un grain. 

8. Lac d'Amérique - Orateur 
politique français. 

9. Qui n'est point multiple = 
Pays de l'Amérique du 
Nord. 

10. Action de nommer à nous 
veau un député ou un mans 
dataire quelconque. ; 

JAMILUC. 


LSNE SONCENT PAS 


(/ TUNE TÊTE DÉCUREUL.. UNE 
AU PRINCIPAL.JE VAIS] |KCARCASSE DE TORTUE. DES 
VOIR SIL NI RRIEN À 


D PATTES DOURS.. UNE Que LE JE, 
2 


DE CROCO.. 
Ci x 
ZA 


= 


UE EQUIPAG É QE, | | JE AS TES 
NOUS DA RP RDERDE ; LY À UN AREUMENT 
LES GENSDE PALOS.. TOUT DE pts US NE RE - 
FE .. | |-SIOTENT DAS... 
L'OR!.. 


IDÉCONE NE 
RE FA QUE À 


EVARCARE 
€ INDIQUANT "C 
ARE SANS NOM À L'OUEST À 


‘M : Où, MARIN! EX. EUX DIRE 
PÉRIMENTÉ DE Es SN CR TBINA GANT 


UNE CARTE QURNt Me EN 
l'Ouest _. LA MEN HERBE 
POQLE Va ENTER Qui Visi- 
Na CES R SIONS EN SEVINT 
2 COUSU D'OR ET DE PIERRERIES. 
y  C'esr LA FORTUNE QUI 
pri LES MARINS UAA 


Eu 44 


Hs F tea 
se RME \N9 aie 
CE UN OÙ 


OÙ EST LE PLUS GRAND 
DÉTECTIVE DE LA PLANE 
TE 2 QU'ON AILLE LE 
QquéRR /// 


MAJESTÉ, L'AMBASSADEUR DE LA 
PLANÈTE GROGNUS UN GRO- L 
GNON ! Nous L'AVONS PRIS COM- 


PETITS HOMMES ZIGOTOS , FOI DE S PIROU, JE Vous 
RENDRAI LA PRINCESSE //AVEZ CONFIANCE EN 
MOI / QUELQU'UN A:-T-1L 
DES SOUPÇONS NE? 
CONNAISSEZ-VOUS DES. 
SUSPECTSE CA 
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J'Ai UN MIROIR...IE VAS 
MEN SŒRVR COMME 


QNIS-TU QU'IL NOUS)... CROIS PAS... 
LES CHEVAUX NE 

RAIENT DAS Si 
4 CALME® 


HA'HA!HA!. LS SEN VONT, 
MOURANT DE DEUR 
CROYANT CHTANE DER- 
RIÊRE EUX 2 


2 


be 


HA 


NOUS AT-IL JAMAIS 
- SUVI9? AH! NOUS 
ANONSETE DEN 


es MINES 


Les mines mouillées aux 
abords des ports et sur les 
grandes routes maritimes ren- 
dent toute navigation très dan- 


(Fig. D) 
gereuse, Pour permettre aux 
navires de reprendre la mer, il 
faut donc nettoyer les champs 
de mines. Pour cela, on utilise 


(Fig. 2) 


Votre mascotte 
Spirou & Spip 
25 francs au C. C. P. 362159, 


de J. DUPUIS, Fils et Cie, ou 
joints à la commande. 


__des bateaux à fond plat. Navi- 


guant en couple, ils ont leur 
poupe reliée par un fiin 
d'acier. Celui-ci, alourdi à ses 
extrémités par un contrepoids, 
émerge au centre, soutenu paï 
un flotteur. Draïné en mer, il 
sectionné le filin des mines 
qu'il rencontre. La mine, alors 
libérée, remonte à la surface 
où on la fait sauter, Depuis 
quelques années déjà, ce pro- 
cédé de draguage a été rem- 
placé par les « etters » ou 
« paravanes ». L'aspect de ces 
appareils rappelle grossière- 


(Fig. 3) 


ment la silhouette d’un avion 
aux ailes rognées (voir fig. 3), 

Le draguage des champs de 
mines au moyen des « etters » 
ne nécessite que l'emploi d’un 
seul navire. À son étrave, on 
fixe, de part et d'autre, deux 
longs filins au bout desquels 
sont attachés les € etters ». 
Grâce à la dissymétrie de leur 
forme, ces derniers s'écartent 
de la coque lors de la mise en 
marche du navire. Les câbles, 
tendus par les « paravanes », 
empêchent les mines d’entrer 
en contact avec le vaisseau, 
Au lieu de s'écraser contre la 
coque, les mines sont guidées 
vers les « etters » qui section- 
nent leurs filins. 

Georges CEL. 


LA SEMAÎNE CHAÎNE 
(5 PTE 


Le cours du Chef-Pilote 


À LE CONTRÔLEUR DE Vol 
| gr à “gd 


DANS LES 
L'AIGUILLE 
DÉPLACE 


ViRAGES À DRoÎTE 
DU ViRAGE 56 
VERS LA DROITE EP 


e° iNDICATEUR DÉ PENTE iNDiqué 


£s DÉFAUTS 


VENTUELS D° 


NCLINAISON, 


iNGLINAIS 


À cracénée 
DRoiTÉ 


Le avion cuisse x 
ef VERS L'AILE BASSE 


InCLINAISON 
CORRECTE AVEC 


COMMENT INTERPRÉTER LES 


RÈGLEMENTS DES COMPÉTITIONS  : 
OFFICIELLES DE PETITE AVIATION 


Les concours organisés par 
le C. S. À. sont de formule 
libre. Recherchant avant tout 
de vulgariser l'aviation, nous 
ne voulons pas rebuter les 


bonnes volontés en astreignant . 


sans raison les modélistes dé- 
butants à une réglementation 
tâtillonne. Toutefois, pour com-= 
prendre les divers règlements 


des conifétitions internatio- 
nales que noùs serons appelés 
à disputer un jour, il nous 
semble utile de vous donner 
ici quelques explications. 

La longueur d’un modèle ré- 
duit s'entend hors tout, c’est- 
à-dire du bout de la casserole 
d’hélice à l'extrémité de sa dé- 


maîlRe  COUPLE 
(Fig. 2) 


rive ou de sa béquille si celle- 
ci dépasse (fig. 1). 

Le « maître couple » du fu- 
selage désigne la plus grande 
surface de sa section. Celle-ci 


A 


(Fig. 3) 
ADP PER DA TAPER PEN 


LE TRÉSOR 
DANS 
L'ABÎME 


Grand roman d'aventures 


par 
Jean de la HIRE 


Le premier volume de la 
nouvelle série 


SPIROU-SELECTION 


20 FRANCS . 
‘Choz votre libraire ou en. 
nos bureaux. 


ie. ni 
est ordinairement réglementée] ® 
dans les compétitions interna- 
tionales (fig. 2). : 
Dans les calculs de surface 


de l'aile, il faut noter que 
toute la surface compte dans 
le cas des aïles paresols ou dé 
plans situés au-dessus ou en- 
dessous du fuselage (A, B, g 
de la fig. 3). 

Si l'aile a un-dièdre, le cal- 
cul ne se fait pas directement 


CUP PATES 


D LA Eee, Ne ONE 
bé Wet it Id reins À osbit 2m Dliè nm immshé À À 


(Fig. 5) 
sur les plans, mais bien par 
leur projection sur une surface 
horizontale (fig. 4). 

. Si l'aile est encastrée dans le 
fuselage, seule compte commé! 
surface portante la partie des 
plans hors fuselage (D, E, F 
de la fig. 5). 

Lorsque les ailes en deux, 
parties sont encastrées dans 
un carénage indépendant, on 
calcule ïa surface portante 


QGsOLe € ct 0 


(Fig. 6) à 
comme pour une aile encas-s 
trée lorsque la forme de ce : 
carénage est quelconque. SilE 
au contraire, cé carénage es! 
profilé comme l'aile elle.» 
même, il doit être considéréfr 
comme en faisant partie inté- (' 
grante (fig. 6), 


COIN DES Fi 
CENTRALES|! 


Les sections locales pré- 
parent activement la co 
titlon nationale de Petite 


| 2, rue 
| F0 A à : 
nine. Barthélemy | 
voye, à Liége, 


1 Mes chers amis, il faut, après vous avoir 

souhaité de bonnes fêtes de Pâques et des 
Vacances  ensoleillées, qüe je vous prenne 
aujourd'hui à témoin, où plus exactement que 
de vous demande votre avis sur un cas délicat. 


Moi qui: fais d'ordinaire de mon mieux pour 

> DE - vous satisfaire, . quand 
( . vous m'écrivez, j'ai re- 

fusé délibérément de 


répondre à un copain 
Mare Orion Fintrépide 


84001 me demandait 
comment capturer ‘im 
écureuil et comment 


J'apprivoiser, et je n'ai 
pas voulu chercher les 
renseignements désirés, 
Me donnez-vous tort ? 
Notez que Marc Orion 
5: 5 _ ru . son fu- 
ur pensionnaire comme 
Marc Orion 84001 me Gun personnage au sort 
demandait comment enviable : il aurait 
>| éapturer un écureuil.. baptisé Spip et l'aurait 
> | gâté, le-comblant de noisettes, Or, les écureuils 
y | so! frian: de noisettes, Spip en réclame 
> 
} 


| du Farfadet. 

| -:Si j'ai dissuadé malgré tout notre camarade 

| de ce projet, c'est que je trouve que les frères 
{de Spip: ont été créés pour vivre en liberté, et 

dans une cage, fût-elle dorée, Is ont 

| besoin d'espace, pour y grimper, et 
| 


“|leür résignation à la captivité ne prouve pas 
d qu’ils sont heureux, Vous en doutez ? Laïssez un 
{instant la porte ouverte, et vous verrez les 
*captifs prendre la clef des champs. 

Ï Voici pourquoi j'ai donc conseillé 4 Maro 
:' Orion de laisser les écureuils au bois. Jusqu'à 
| preuve du contraire, je ne crois pas m'être 
‘trompé, Qu'on ne m'accuse pas de sensiblerie 
en disant que les animaux ont été créés pour 
“1 servir l’homme, qui peut ainsi en faire ce que 
‘bon lui semble, Evidemment, nous avons le 
| droit. de tuer les bêtes pour nous nourrir, de 
{les sacrifier pour sauver des vies humaines, 
mais nous n'avons pas à les faire souffrir par 
‘plaisir, nj même sous prétexte de les forcer à 
inous tenir compagnie. 

D'ailleurs, celui qui est cruel envers les bêtes 
laura. le cœur dur à l’égard des homnes; met- 
tez ça dans votre poche, et votre mouchoir 
“dessus, selon une expression signifiant, Mon- 
gurée : Retenez bien mon 


plein de charité dont voici le 


début : 5 : 
Le devoir d’un vrai et bon ami 
2 C'est de songer à ses frères 

É Des villes, surtout aux plus petits 
Qui vivent dans la misère. 


t' “Solidarité, 2 grand mot, une belle chose 
; 


à 
> 
: 
7 
] 
a] 


que on t. Les À. d. S. s'en inspi- 
rent dans fur conduite de tous les jours, ainsi 
1 {qe le Code d'Honneur nous le prescrit. Car 
c'est à chaque pas que nous pouvons nous 
imontrer solidaires, sans attendre les grandes 
(occasions, À quoi bon nous dire prêts à nous 
couper en, quatre pour les autres si nous ne 
“sommes pas capables de lever le petit doigt 
‘à leur profit? 

Mais je suis en train d’enfoncer une porte 
‘ouverte, exercice que je laisse à Fantasio, tous 
nos amis étant convaincus de leur devoir : nos 
héros ne leur donnent-ils pas’ l'exemple du 
“évouement ? Epervier Bleu se sacrifie, Cava- 
‘ler aussi, et Christophe Colomb n'est-il 

as un bienfaiteur de l'humanité ? Quant à 
“Jean Valhardi, il serait un À. d, S. modèle, et 
à c'est sans doute pour cela que Grand Chef des 
| es 8938 souhaite le voir rentrer bientôt en 
#Europe. 

ll reste à savoir si notre ami ne préfère pas 
“prolonger son séjour sous le ciel africain, où il 
“pourra, Mentor Il, savourer des ananas, ce 
s fruit étant cultivé dans toutes les régions 
‘haudes du globe, On le cultive au Congo avec 
nes. Ce n'est pas un arbre comme tu pour- 

ais le croire, mais une plante vivace, aux 
feuilles longues et étroi le fruit est formé 
viron un an après la pläntation, par le déve- 


; joppement d’une hampe qui fleurit au bout de 


uit à dix mois. 


t 
! même une quand il se présente aux spectateurs lecteurs, mais 


Li 


heureux, furent exécutés par les Espagnols, 
A la Éouisiane, comme à H i, on connaissait 
encore, à la fin du siècle dernier, une langue 


.de mots espagnols et 
anglais francisés, mais. le 
créole ne se parle plus 
guère, et c’est donmage, 
il paraît qu'il était 
très doux à entendre 
dans. la bouche des 
créoles. Par extension, 
enfin, le mot désigne 
quelquefois tout ce qui 
vient des colonies, et en 
cherchant un exemple, 
j'ai trouvé une chose 
assez curieuse * le pou- 
let créole, dont les pa- 
rents vivent depuis de 
longues années sous une 
température qu; ne des- 
LA rose D ser d 
e grés, naît cou- , 

vert. d'un Ilger duvet ,u, parait qu'il ét 
que, bientôt même Al Gans là boriche des 
perd. Ceci prouve que 
les animaux eux-mêmes créoles... 

ont tendance à s’acclimater, à s'adapter aux 
Te d'existence auxquelles ils sont sou- 
mis, 

L'homme à son tour s'adapte aux circons- 
tances, l’aveugle acquiert par exemple une 
extrême délicatesse du toucher. A ce propos, 
Subrécargue me communique un sujet de dis- 
cussion due son HS a proposé en classe: 
« Qui est le plus à re, l’'aveugle de nais- 
sance ou celui qui a pérdu la vue plus tard ? » 
Je serais curieux de connaître l'opinion de mes 
e les invite à bien réfléchir : 
l'aveugle de naïssance n’a pas connu les splen- 
deurs de la nature, tandis que son frère en 
infortune, s'il a des souvenirs, regrette davan- 


BRUXELLOIS ! 


SPIROU & SPIP 


VIENNENT A VOUS 
AVEC TOUTE LA TROUPE 
DES 


Marionnettes d'Art Parisiennes 


FARFADET 


ANDRÉ MOONS VOUS PRÉSENTERA 
LE PROGRAMME DE CHOIX 
QUI A ENTHOUSIASME 
À CHARLEROI, MONS, LA LOUVIÈRE 
ET AILLEURS 30.000 AMIS, PETITS 
ET GRANDS : 


1) Le Ménestrel, 
2) Le Music-Hall-Spirou, 


RETENEZ VOS PLACES ! 
au Palais des Beaux-Arts 
pour la séance du 6 mai 

au Théâtre Empire 
pour les séances 
des 12 et 13 mai. 


D'ESLTART 
DE LA BEAUTÉ... 
BU:RIRE..; 


UNE FORMULE SPIROUI 


8 ANS — 12 ANS — 16 ANS 
Ages critiques pour la jeunesse . 


Les jeunes organismes sont menacés actuel- 
lement par le dépérissement, la tuberculose, 


Pour y porter remède, le Secours d'Hiver 
héberge, en été, plus de 80.000 enfants dans 
ses Homes de. Vacances, s 

Achetez les Bons de Solidarité du Secours 
d'Hiver qui doivent luy procurer les fonds né- 
cessaires à cette protection sacrée de la jeu- 
nesse belge 1. 


‘ victime sans éveiller sa méfiance: Mais il e 


tage ce qu'il a perdu. Le premier souffre peuts 
être de ne pouvoir admirer les spectacles dont 
on lui parle, et l'idée qu’il s’en fah peut le 


, créole. faite de français corrompu et mélängé tourmenter. Ne raconte-t-on pas qu'un ave 


né, recouvrant la vue fut désappointé, | 
était merveilleuse l'idée qu'il s'était faite du 
monde extérieur, 

Vous avez là quelques éléments du pro 
blème ; rapprochez-les, comparez-les, Opposez= 
les, et, si le cœur vous en dit, donnez-mof 
votre avis; nous en reparlerons alors dans ur@ 
prochaine chronique, si le sujet a intéressé 
assez de copains, Je fais cette réserve parce que 
je sais par expérience combien vos goûts sanÿ 
différents : pour plaire à Epervier Bleu 37419, 
je pourrais consacrer toute ma page aux mé 
thodes d’impression en couleurs, Je me conte! 
terai, faute de place, de rappeler que pour 
imprimer Spirou on fait passer le papier Sal 
des rouleaux encreurs de différentes co 8} 
et des cylindres sur lesquels sont fixées S: 
parties à reproduire. Vous vous rappelez sans 
doute que Spirou est imprimé sur une én: (:] 
rotative, moñtée exprès paur vous : à un bouë 
se déroulent les. bobines ; à l’autre bout, votre 
journal est coupé, plié, compté, mis en tas. Si 
hous arrêtons cette machine, nous verrons des 
numéros terminés, d’autres qui sont à diffés 
rents stades, les blancs représentant les cos, 
leurs qui restent à imprimer. Spirou est tiré} 
en quatre couleurs, et si vous voyez d’au 
teintes, elles sont obtenues par superpos! 
de deux coùleurs fondamentales, le brun étant! 
par exemple une combinaison du noir et dl 
rouge, Isolé, chacun des clichés nécessaires à 
la op cion Fe image en Couleurs ne 
Signifiérait donc rien, c’est leur ensemble qui 
réalise les illustrations dont vous faités ju 
tement vos délices. 

Au surplus, comme nous le savons déjà, la 
Direction se propose, dès que nous disposerons 
de plus de place, de passer en revue les di- 
verses industries, avec plans et schémas qui 
rendront les explications plus claires. En atten- 
dant, des groupes d’A, d. S, conduits par un 
camarade responsable seront toujours les bien 
venus quand ils se présentent pour visiter le 
« berceau » de Spirou, à condition de nous em 


prévenir, 

Dans une imprimerie, on consomme dé 

grandes quantités d'’encres grasses. H'encpe 
CE 


ordinaire est e par un mélange d 
infusion de noix de galle avec une dissolution 
de sulfate de protoxyde de fer. Vous, avez déjà. 
remarqué que l'encre bleu sombre, au moment: 
où elle passe de la plume sur le papier, de-! 
vient rapidement noire, Les chimistes vous 
expliqueront que le tannate de protoxyde da 
fer s’est transformé au contact de l'air en tan! 
nate de peroxyde de fer, Le plus souvent, on 
ajoute de la gomme arabique ou une autre 
re pour donner à l'encre plus de con 
sistance. 


soit avec du bleu de Prusse, soit avec du ver» 
millon, ce qui ne change rien aux propriétés, 
des allumettes. Le même camarade me des, 
mande aussi pourquoi certaines es s'en 
flamment lorsqu'on les frotte côntre n'importe 
quelle surface dure, alors que d’autres « era= 
quent » seulement au contact du frotioir des! 
boîtes. Les dernières, dites de sûreté, ne con- 
tiennent pas de phosphore ; elles sont enduites 
d’un mélange de chlorate de potasse, de sul-| 
fure d’antimoine et de colle forte, Le phosphore, 
est incorporé au frottoir, avec du bioxyde de 
manganèse, du sable et de la colle. Remarquons 
aussi que le phosphore rouge, beaucoup moins 
combustible et qui n'est pas vénéneux, a été 


- substitué au Fi ce blanc à la suite de 


nombreux accidents, empoisonnements et caria 
des os du nez chez les ouvriers employés dans 
les, fabriques d’allumettes, 

Médites-tu d’empoisonner quelqu'un, Dia= 
gène ? Tu me réclames avec tant d’insistance 
des renseignements sur l'arsenice que Fantasia 
a noté ton adresse, non pour aller te faire la 
leçon, mais pour éviter de passer trop près de 
chez toil L'acide arsénieux si souvent employé, 
par des criminels est inodore et insipide, È 
qui permet de le mélanger aux aliments de ” 


heureusement facile à reconnaître, laissant des 
traces au fond des verres et des plats ou dans 
lès matières rendues par la personne empois 
sonnée.. Si celle-ci succombait, malgré l’admis 
nistration d’un vomitif puis de magnésie cale 
cinée, le médecin légiste prélèverait pour l’aus 
topsie une partie du foie, et l’introduirait dans 
un flacon d'hydrogène muni d'un tube re- 
courbé et effilé. S'il y a dans le’ foie des traces 
d’arsenic, la flamme allumée au bout du tube 
s’allonge, dévient livide et la soucoupe de pore 
celaine qu'on lui présente se recouvre ss 
tache brune et miroitante : il ne reste plus a 
magistrats qu’à confondre ,le coupable, 

Vous voyez que le crime n’est pas un sport 
de tout repos! Mieux vaut rester honnête, 
déclarait encore Fantasio ce matin : « J'aurais 
pu ne pas payer ma place dans le tram 
ajouta-t-il, mais j'ai réclamé mon billet, J'a 
été récompensé de ce geste ; ayant donné une 
pièce de cinq francs au receveur, j'ai reçu la 
monnaie de vingt! » Hien entendu, nous n’en 
avons pas cru un mot: Fantasio ne ferait tort 
d’un centime à personne, mais {1 tient à se 
singulariser à tout prix. z 

Sa dernière manifestation d’originalité ne jui 
ravira pas la sympathie de nos amis, et nome 
breux seront ceux qui me chargeront de leurs 
amitiés à son intention en m'écrivant : 41, rue 
Destrée, Marcinelle. Certaines lettres sont 
longues, mais il reste toujours un bout pour 
äjouter le mot de la fin: Spirou ami. par- 


tout, toujours ! 
LÉ, LE FURETEUR, 


PER AE ect 


FILONS VERS CE MASSE 150 
BROUSSAILLES, NOUS ALLONS NOUS FAIRE 


AUn 
FLÊCHE PASSE En PIFFLANTE 


N\ 


#— 
dames 


te 


FUMTRE JE L'ALENTEN OÙ SIFFLER 
P£ HQVE IEHAIME PAS ÇA /// 


CZ 


SANS RALENTIR Sa COURSE 
ERIC RIPOSTE, PRESQUE 
À BOUT PORTANT. 


MONSIEUR L'AMBASSADEUR QUE SAVEL ILNE RÉPONDAA PAS $1RE & DONT PARLER BIEN LEN° 
VOUS SUR L'ENLÈVEMENT DE LA JEUNE MAIS JE CONNAIKS LE MOYEN TEMENT un. J'AI HÂTE DE 
PRINCESSE BABA ? PARLEZ JE VOUS DE LE FAIRE PARLER « "2 

: ÉCOUTE JELAS$ MEN Ce PER / 


: Sorov DÉCIDE DINTEN- 
: ROGER LUI MÊME L'am 
BASSADEUR DE LA PLANE + 
|: TE DES GROGNONS , | 
“:CELUF CI LUI EST AMENÉ 


. DANS LA GRANDE SALLE | [23 
DES AUDIENCES, M 


Au nom de la loi, arrêtez !j Sauvez-moi des mains de cette: dia- : 
Je vous en prie... / °… blesse, shériff ! J'avouerai tout ! 


on, mais Je me demande qui à 
été enterré à la Butte L. 


Duchesse, nous \ 
aller souper ? 


pour avoir en- 
terré la Du- 
chesse ! 


ler les grands !Tan-}f 
tôt, tu iras avec Ca- 
valier Rouge pour 
toucher les mille dol- 
À lors qu'on me doit 
#our le bétail vendu.” 


Les voilà partis! 1 VŸ Et toi, ne tarde Wie 
sera puni comme il pas et va à la 
le mérite | £ banque cherche 

; l'argent qu'on 


® 


Eh bien 1 Duchesse, 
fl nous avons été à la 


Er 


\ d'un de’ses complices qu'il à. 
BA éliminé pour ne pas être tr 


XÈ ? 

é: Go SE NN de. 
Personne ne le sait ! C'est le plus ma. 
lin brigand qu'on ait jamais vu dans 
la région !.… Et il sait tirer au revol- 
ver !.. Deux mille dollars de récom- 
pènse {... 


f 
| 


pour les bêtes qu'elle a * 
vendues dernièrement. Mais 
faites attention à Fox! 


; à LNE CHEMINÉE / 
On DIRAIT UNE RÉVOLTE / _ ; 1 [VE rence! sPinoU | | SE vais mE TRANS - 
. SERVICE DU MON VIEUX ILFAUT AB5%1 | FORMER EN RAMO- 
ROIS LUMENT, SORTIR DE NEUR ;ALLONS-Y 
; ; LA. s 3 É 


À QUI EN ONT-ILS & 


LES SPORTS 


PROVISOIRES 


Vous suivez certainement 
avec grand intérêt nos 
championnats de football et 
vous désirez en connaître 
exactement le mécanisme, 
Certains d’entre vous m'ont 
écrit pour me demander 
quel était le nombr: de 
"'montants et de descendants 
par série et comment se ju- 
geaient ces montées et des- 
centes. 

Bien que: tout cela soit 
indiqué en long et en large 
dans le livre « Football », 
par Jacques Lecog, que tout 

. d, S. sportif se doit de 
posséder, je vais vous “ap- 
peler  auelques principes 
essentiels en vous deman- 


CHAMPIONNATS 


Comment se 
jugeaient ces 
montées et 
descentes... 


dant de. vous rapporter à ce livre pour tout 


détail complémentaire. (En versant 30 frs. au 
C. C: P. 362159 de la Maison J. Dupuis, Fils et 
Cie, à Marcinell? et en indiquant le motif du 
versement sur le talon du chèque, on reçoit 
« Football » à domicile dans la huitaine). 

En temps normal, nous avions, en Belgique : 

1o Une division d'honneur de 14 clubs. 

2° Deux séries de division I de 14 clubs. 

30 Quatre jes de promotion de 14 clubs. 

40 Neuf séries provinciales de 14 clubs. 

5o Un nombre indéterminé de séries régio- 
nales à recrutement variable, 

Les trois premières catégories forment les 
divisions supérieures ét sont à base nationale, 
les autres catégories sont de division inférieure 
et sont à base provinciale, Souvent, la plupart 
des profanes ne connaissent d'ailleurs que les 
divisions supérieures. 

Vous savez comment les points sont attri- 
bués : deux points par victoire, un point par 
match nul, zéro point par défaite. Comme 
chaque équipe rencontre deux fois chaque 
adversaire (une fois chez elle, une fois au 
terrain de cet adversaire), chacun a donc joué 
Je même nombre de matches à la fin de l'année, 
Ceux qui totalisent le plus de points sont 
champions, les derniers sont « descendants », 

Fin de la saison, le champion de division 
d'honneur est nommé champion de Belgique, 

liste des champions de Belgique figure pré- 
cisément dans le livre « Football » auquel nous 
faisons allusion ci-dessus. 

Les deux derniers de division d’honneur 
descendent l'année suivante en. division L Ils 
sont roger en division d'honneur par le 
Premier: de chacune des séries de division I. 

Les deux derniers de chaque série de divi- 
sion I descendent l’année suivante en promo- 
tion. Ils sont remplacés en division I par le 
PC ire de chaos Unis d 

C3 s: derniers de chaque e de promo- 
tion descendent l’année suivante en division II 
provinciale. Ils sont remplacés en promotion 

r les neuf champions provinciaux de division 

érieure. Les trois places restantes sont attri- 
buées aux provinces d'Anvers, Brabant et 

ége qui manifestent le plus d'activité et ont 
e plus d'équipes. 
’est donc fort simple. Cela offre, d'autre 
part, l'avantage de voir chaque province repré- 
gentée, au moins pee son Champion, en divi- 
sions supérieures. Dans ces divisions, au temps 
où les communications étaient plus aisées, les 
championnats étaient à base nationale, c'est-à- 
dire qu'on pouvait nouer des relations amicales 
ne clubs parfois fort éloignés les uns des 
autres | 
Depuis cette année, on entend emment 
dire que les championnats sont des champion- 
. mats provisoires. D'autre part, il y a des séries 
de 16 clubs, d’autres de 15, la promotion n'a 
même que 13 équipes, On nous demande ce que 
cela signifie. 
.. L'an passé, figurez-vous, le Comité Exécutif 
de l’Union Belge (notre fédération de football 
s'appelle l’Union Royale Belge des Sociétés de 
Football Association) estima que les cham- 
ionnats n'avaient pas été tout à fait régu- 
iers, car les déplacements avaient été diffi- 
.Cilés et plusieurs clubs avaient encore des 
joueurs prisonniers. Elle supprima donc la des- 
cente, mais, ne voulant pas priver les clubs 


montant de leurs efforts, elle les laissa te 
produire à l'échelon supérieur. Cela vous 
explique les séries de 16 clubs; cependant, 


certains clubs n'ont pas repris toute leur acti- 
vité, ils ont préféré s'abstenir de jouer durant 
période actuelle ou bien ont demandé à 
jouer en provinciale, car ils ne savaient effec- 
* fuer les lointains déplacements demandés aux 


CEST un animer 
PRÉHISTORI QUE ! 

! UN SPECIMIEN DU 
} monde Perou! Views 
MON AMQOUR, le EST. 
GENTIL TOUT PLEIN ! 


OHite 


POUR UV 


le PREND MA BILLE 


VEux-Tu LACHER! 
ASSEZ … Armor! 


clubs de divisions supérieures - -Cela vous 
explique qu’il y a des séries incomplètes, 

Que va-t-on faire, cette année? Il 
encore plus de raisons d’estimer que les cham- 
pionnats sont irréguliers, Les voyages n’ont 
pas été faciles et plusieurs clubs, pour ne pas 
dire tous, ont été privés de joueurs précieux. 
Fallait-il encore une fois laisser monter :es 
clubs et supprimer les descentes ? À ce compte- 
là, nous aurions eu l’an prochain 18 clubs par 
série et il n'y aurait aucuné raison de s'’arré- 
ter, si le malheur veut que nous ne revenions 


à l’année suivañte à des conditions nor- 
males, ? 
Le Comité Exécutif a donc décidé que les 


championnats seraient à montée et descente 
provisoire, c’est-à-dire qu'après les hostilités, 
on reverrait le problème, les clubs reprenant 
leur place de septembre 1942. 

‘Evidemment, cela ne fera pas l'affaire -des 
clubs montants de cette année, mais entre deux 
maux; il faut choisir le moindre. 

Nous croyons d’ailleurs que quand on 
reverra la situation, on tiendra compte de tout 
cela, et beaucoup de critiques avertis estiment 
qu'une sérieuse refonte de toutes nos caté- 
gories sera souhaitable, parce qu’il faudra 
juger sur les forces du moment de certains 
clubs et non sur leur réputation. 

L'essentiel que vous désirez savoir est donc 
ceci : les championnats de football 1942-43 sont 
des championnats dont le verdict sera revu plus 
tard : les descendants de cette année ne doi- 
vent donc pas perdre tout espoir. Si leur chute 
a été provoquée par des circonstances indé- 
pendantes de leur seule valeur sportive, justice 
leur sera rendue, 


LES AVIS DES A. D. S. SPORTIFS 

Ransart, — Club sportif A. d. S. en forma- 
tion. S'adresser à Charles Sonet, 126, rue. de 
la Station 


Chapelle-lez-Herlaimont. — Joueur de foot- 
ball demande à jouer dans formation A, d, S. 
Jean Camp, 18, rue du Pro: hs 

Terwagne, — Club sportif À. d. S. demande 
à conclure des matches.de football, Robert 
Kindermans, chez M. Alexandre Hélas, 65, 
Grandes Ruelles, : 

Rotheux. quipe. de football A. d. S$S, 
demande des rencontres pour les vacances de 
Pâques. Jacques Aimont, 113, rue Bellaire, 

La Louvière, — Deux équipes d’A. d. S. vont 
ouer à la balle sous les couleurs de Bouvy. 

fige des joueurs de 17 ans comprendra : 
C.) Baise et = ‘n P. M.) Bonde; G. M.) ie > 

: es 


È 


dermeeren ; Geltmoyer. L'équipe 


joueurs de 15 ans comprend: C.) Delhelle Lu-- 


cien et Christian ; 
Bonde,, Jacques; G. À 
Vanbeñeden ; F.) Rietvelde, 
Pour les luttes, s'adresser. à 
Robert Vandermeeren, 226, 
rue de 


P. M) 
M 


uevVAUCAMP. — uipe 
de jeu de balle de 1 à 19 
ans demande des luttes. José 


Il 


ayant fondé une équipe de 
football désire des rencon- 
Un back gauche tres en lacement. Freddy 
demande à jouer. Vanderwalle, 1, Place Léo- 


. 40, rue Lucien Namèche, 


EQUIPEMENTS SPORTIES 

_ Statte-Huy. — Souliers de football pointure 
39 à vendre 200 francs, S'adresser à V. Tous- 
saint, 21, rue R. Dubois. 


LA VIE SPORTIVE DES SECTIONS 

Bruxelles. La Folle Equipe a rencontré 
YExcelsior d’Etterbeek et a gagné par 6-0, 
Etterbeek et notamment Fauconnier firent 
preuve de courage. Robert Defort et Testaert 
ont été les meilleurs de la Folle Equipe qui 
alignait: B,) Couturier; Ar.) Daeninck et 
Kips ; D.) Lévy, Aerts et Vander Heyden : 
Av.) Rebry, Testaert, Defort, Willemsen et 
Laes. Résultät envoyé par Roger lheeten, 152, 
rue de Mérode, à Saint-Gilles. 

Maisières. Maisières A, d, S. a battu 
Nimy par: 6-0. Résultat communiqué par Mar- 
cel Dupré, 32, rue Masnuy Saint-Jean. $ 

Perwez. Perwez a battu Petit-Rosières 
par 8-1, Les vainqueurs alignaient : B.) Nihoulk 
Ar.) Godfriaux et Laurent; D.) Decloux, 
Egueur et Berwart; Av.) Vanhentenryck, Gode 
friaux F., Charlet, Godiriaux J. et Lempereur, 
Résultat communiqué par Ernest Decloux, 35, 
rue À. Pahaut. 

Gros-Fays. — Monceau a battu Gros-Fa: 

r 4-0, Gros-Fays alignait: B.) Petit, Ar. 
Ééaslinon et Falmagne; D.) ,Gustin, Bour- 
guignon. et P. Falmagne; Av.) Balfroid, Collas 
Rollin, Lambot et Michi, Résultat communiqué 
par Marcel Falmagne à Gros-Fays. 

Calonne, — Les A.d; S. ont joué à la balle, 
L'équipe de Yseux a gagné par 7-0. Roger 
Yseux, 210, Franco-Belge, 

Namur, son tour, Marcel Dombret, 
, à Namur, nous com= 
munique le résultat du match joué entre Etter= 
beek et l'Etoile de Namur. et dont nous avions 
déjà parlé, Félicitations à ces dévoués qui 
n'hésitent pas à se déplacer, en grande partie 
à leurs frais, hors de leur province, pour por 
ter le drapeau de « Spirou ». 

Chaumont-Gistoux. — Une équipe d'A. d. #8, 


— 


a joué et perdu contre Vieux Sart par 4-2. Elle 
débutait peine et alignait: B.) Materne 
Ar.) Deblander et Sambre ; D.) Noé, Pierre 


Donvil; Av.) Devrooght, Bzra, Conart, Delande 
et Bertrand. Age: 14 ans, Pour conclure des 
matches : Joseph Materne, Grand'route, 

Dilbeek. — L'équipe des Sparta À. d, S. a 
étieue droit FM 
té les me: 
d oué contre 
gagn 6-0. L'équipe cherche 
conclure des matches et invite toutes les 
équipes bruxelloises A. d. S. S'adresser à Jéan 
Pulinckx, 170, rue de la Pêcherie, à Uccle, 
Bruxelles, — L'équipe de Lichtert a joué 
contre une formation de Woluwé. appelée 
SR), nes AE DER Des par 
8-2. Composition du + onze » victorieux ! 
.) Tenninckx; Ar.) Welleman et Durieux ; 
.) Hen::ckx, Médard et Dolo; Av.) Baudes 
wyn, Dassy Lustman, Lichtert et Demarche, 
Communiqué par Léopold Lichtert, 74, rue 
Saint Ghislain. É 3 


leurs. L'éqi 
ere et a 


LE CHAMPIONNAT DE FOOTBALL 
«a SPIROU » 

Deux des quarts de finale sont fixés À, 
Pâques : Etterbeek-Winterslag et Dour- 
Sélection. Le quatrième match n’est pas encore 
fixé. Il oppose, on le sait, Sart à Namur. Le pre- 
rf re entre Templeuve et Gand a déjà 

oué, 

Gand partit immédiatement à l'attaque et 


pold, marqua par son demi-centre. Templeuve éga- 

Cuesmes, — ruse de jeu de balle À. d. S. Fe avant le repos, Au second time, Tem- 
demande des lu Elle comprend : Durieux, pleuve marqua, mais le but fut annulé pour 
Raus, Lardinois, André Arthur et Dieu. Age hors jeu. Le score resta de 1-1, Gand devant 
moyen : 12 ans. Fernand Dieu, 287, Voie de reprendre le train, on ne joua pas d’extra-time. 
Wasmes. On eu tort, alors, de ne pas tirer au sort. La 
Crupet. — L'équipe de Crupet A. d. 8. Direction de u- ne pouvant régler une 


demande des luttes de jeu de balle et lance 
un défi à ses camarades de Cinev. Théo Que- 
vrin, à Crupet. 

Monceau-Charleroi. — Equipe de u de 
balle À. d. S. demande des luttes. Michel Deva- 
leriola, 140, rue Hans, 

Bastogne, — Les A. d. S. de Bastogne, dési- 
reux de fonder une section -sportive peuvent 
s'adresser à Marcel Wesel, 4, rue de la Fontaine, 

Comines. — Une équipe A. d. S. de 


POUR LES JOUEURS DE BALLE 
DE BRUXELLES : 

Notre ami Roger Theeten songe à organiser 
cette saison un championnat de jeu de balle 
sous l'égide de « Spirou », Les À, d. S, que 
la chose intéresse et qui désirent jouer à 
balle cette saison peuvent s'adresser à Roger 
Theeten, 152, rue de Mérode, à Saint-Gilles. 


JE TE v'avais Men 
Dir! TIF EST 
EN DANGER! 


CHAMEAU" 
BELLE FLEUR" 


AT. 


Templeuve alignait: B.} 2 


Gaillet et Latour ; D.) T, G: 


planque, Demeire et Dubrunfaut. 

La sélection de Bruxelles pour rencontrer 
Dour a été faite par Vermeersch et Moulart 
Elle comprendra des joueurs des Marolles, de la 
Folle Equipe d’Evere et du Cénacle. Winter- 
slag nous communique d'autre part que son 
équipe jouera à Etterbeek dans la composi- 
tion suivante : .) Roux; Ar.) Gaillard et 
Mens ; D.) Jonlet, Bajard et Peeters : Av.) Jan- 
sens, Bourgeois, Peetérs R.,, Dehombreux ‘et 
Pauss. Age moyen: 16 .ans. Jean Deprez, 
45, Avenue Marguerite à Winterslag en est le 


mentor comme Paul Moulard, 90; rue de Mé- 
rode à Saint-Gilles, est le directeur de l’équipe 
bruxelloise. KIKE 


Ty As 21GOUILLE mon 
ue PRÉH/STORIQUE ! 

EST UN CRIME CONTRE 
L'HUMANÎTE 


MENE LA ., 
CURIOSTÉ 


VOYEZ-VOUS 
LES ERREURS! 


Fantasio a bu un verre avec 
des maquignons. Il n’en faut 
pas plus pour qu’il nous parle 
avec autorité — nous verrons 
jeudi si celle-ci se justifie — 


des 
CHEVAUX 

Le cheval, a dit Buffon, est 
la plus noble conquête de 
l'homme. Ce fier animal lui 
rend en effet beaucoup de ser- 
vices dans tous ses travaux et 
conserve toujours bélle allure 
sous le harnais. Sans doute 
rencontrons-nous à la campa- 
gne des chevaux avançant tête 
basse, d'un air résigné, usés 
avant l'âge par les besognes 
écrasantes auxquelles ils sont 
soumis ; sans doute sommes- 
nous apitoyés par le spectacle 
de maigres rosses mal nourries 
et attelées parfois à des char- 
rettes trop lourdement char- 
gées. Mais quelle fierté dans 
Pœiïl d’un bel alezan noir 
monté par une amazone! Il 
est digne des destriers des che- 
valiers, ou de ces montures si 
fringantes qu'elles méritaient 
le nom de haquenées juvé- 
niles. FANTASIO. 


RECTIFIONS 
Particle de la semaine 
dernière. 


JUSTIFICATION 
Fantasio a bien résumé le 
but de ses articles, but qu'il 
atteint souvent sans le faire 
exprès. Mais il commet une 
erreur de plus en parlant de 
« bouquet de misère » au lieu 
d'évoquer le « bouc émissaire », 
chassé dans le désert, nous 
apprend la Bible, chargé de 

tous les péchés d'Israël. 


CHERCHEz.MOr DES 
BRINDILLES SÊCHES 


E 


TRÈS. TRÈS 
ME SUIS JAMAIS 
BENTIE Si BIEN ! 


PARFAIT! ALORS, VENEZ, 
UN CANOT NOUS ATTEND : 


T, PAS LE ARS RE 
JEAN 54 


INUTILE ' LES HOMMES DE 
CALVO ONT PRIS LES DEUX 
ANOTS UTILIDABLES. 


NOS MOTS CROISÉS 
DIDACTIQUES 
—CÉSAR— 


Problème 225 


Horizontalement : 


1, Dignité, magistrature 
qu'exerça César avant d’arri- 
ver à la dictature - Forme du 
préfixe E. — 2. Place où le 
peuple romain s’assemblait 
pour discuter les affaires pu- 


bliques - Pronom démonstra-. 


tif. — 3. Unité de poids, de 
monnaie, de mesure, chez les 
anciens Romains - Un des col- 
lègues de César au Consulat, 
— 4, Pris une teinte rose = 
Rivière de l’Asie Centrale, — 


PPAINTENANT JE PARS 

ACÇOMPLIR (14 lUSSION 

D JE REvEnDRA: Dern /| 
Ga cauee 


2 


NWTe 


5. Négation latine - Dictateur 
romain, l’un des plus grands 


capitaines de l'antiquité — 


6. Mot qui, suivi de « Caesar », 
était prononcé par les gladia- 
teurs défilant, avant le com- 
bat, devant la tribune impé- 
riale - Le plus élevé qu'occupa 
César fut celui de dictateur. 
— 1. Corps de troupe, fort 
d'environ 6.000 hommes, du 
temps de César - Période im- 
portante au point de vue his- 
torique, comme, par exemple, 
celle des empereurs romains. 
— 8. Préposition qui signifie : 
en matière de - Deux lettres 
de temple - Le 44 avant J.-C. 
vit la mort de César. — 9. An- 
cienne ville d'Afrique, où César 
anéantit les restes du parti de 
Pompée. — 10. Région qui fut 
conquise par les légions de 
César - Fleuve d'Angleterre, 
qui vit les conquérants ro- 
mains. — 11. Orgueilleux, fier, 
comme le fut César - Article. 
— 12. Celle de César fut mise 
à prix par Brutus et ses cons- 
pirateurs - Ville du Latium, 
rivale de Rome ét détruite bien 
avant César. — 13. Assemblée 
romaine au sein de laquelle 
César fut frappé à mort par 
Brutus - L'un des juges 
d'Israël. 


Verticalement : 


1. Victoire décisive de César 
sur Pompée, en 48 avant J.-C. 
- Dans l’Inde, escalier descen- 

“dant au Gange. — 2. Direc- 
tion d'Ostie par rapport à 
Rome - Prêtresses qui entre- 
tenaient le feu sacré, à Rome, 
et qui intervinrent pour récla- 
mer la grâce de César proscrit 
par Sylla. — 3. Forme du pré- 
fixe E - De bas en haut : celle 
de César prétendait descendre 


d'Enée - Habitation des an- 
ciens Belges, au temps de 
César, — 4, Personnage bibli- 


os: 
VOUS LAISSE LES 
Six ECUS PEUT.ÊTRE 


VOUS ÊTES FOUS: JE VOUS DIS 
QUE LE BATEAU COULE : VOUS 
ALLEZ MOURIR : 


AIS JE SUIS CONTENTE DEMO 
IR! À PRÉSENT. J'ai REPARI 
MES FAUTES... 


POUR RIRE UN PEU 


— Pourquoi es-tu resté une 
demi-heure à la porte, à par- 
ler avec ton petit camarade ? 

— Il n'avait pas le temps 
d'entrer, maman. 


Le maître, — Pourquoi Han< 
nibal a-t-il fait l’ascension des 
Alpes ? 

Un élève. — Parce qu'il ny 


‘avait pas encore de tunnel. 


Solution «du problème paru 
la semaine dernière 


UNE BONNE AFFAIRE 


Le client avait 3 fr. 50 en 
poche en entrant. Il n'a plus 
un sou, mais il a obtenu pour 
12 fr. de marchandises pour 
ses 3 fr. 50 


que qui fut guéri de sa cécité 
par son fils, sur les conseils de 
l'ange Raphaël - Compatriote 
de César. — 5. Canton suisse = 
Collègue de César et de Cras- 
sus au triumvirat, vaincu à 
Pharsale, — 6. Célèbre rivière 
que César n’hésita pas à fran- 
chir, après avoir déclaré que 


le sort en était jeté. — 7. Con- 


currents, rivaux, comme le fu- 
renf César et Pompée - Celui 
de César était le pouvoir 
absolu. — 8. Celle des Césars 
comprend douze grands noms 
- Dictateur romain dont César 
attendit la mort pour rentrer 
à Rome, — 9, Ancienne mon- 
haie ou ancien bouclier, qui 
n'existait pas encore au temps 
de César - Renouvela l'atmos- 
phère - Montagne de Pales- 
tiné, d’où Moïse aperçut la 
terre promise, 10. Titre 
donné, depuis Dioclétien, à 
Yhéritier présomptif de l’em= 
pire romain - Prince troyen, 
auquel la famille de César 
prétendait remonter - Début 


d’édile. 
JAMILUC, 


ENFIN COLOMB QUINEPALOS" 


CARAVELLES : 


É CORRER 
D OT À LOBONNE 


4 
T TROIS CARAVELLES ARMÉE9 EN 
ARE PRES UE ET ME RAMÉ - 
LNENT COLOMB PRISONNIER 2» 


A L à 
PL 
\ + 


Dis-MOI VIEUX BARBU. OHFLE PAUVRE HOMME … ET th CONTINUE 
OÙ EST LAMBASSALEUR À FUMER SA PIPE !/ 
DES GROGNONS © 


CE GUETIEUR POUR- 
RA PEUT-ÊTRE ME 
RENSEIGNER. ! 


RIEN SUR LES TOITS , POUATANT 
LES CLAMEURS CONTINUENT, 
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ERE..NOUD AURIONS 
COURU UN AUTRE 
LDE CERCLE. 


PONDIR...! À 
bd _ Re Fes 


Un peu d'Histoire... 


Les premiers ballons 
dirigeables 


Dès l'invention des ballons — et 
même avant — On chercha à se 
diriger dans des airs, De nom- 
breux essais furent tentés dans ce 
but, mais ils donnèrent peu de 
résultats. Une curieuse tentative 
fut réaliséé par Alban et Vallet, 
les directeurs de l'usine Javel, Is 
construisirent un grand ballon 
éaptif auquel ils adaptèrent des 
palettes pour assurer la direction 
ét une hélice à quatre pales 
pour la propulsion. 

Malgré de grands défauts de 
construction, ils réalisèrent d'inté- 
ressantes manœuvres. 


EN DEUX MOTS... 


Le 21 mars dernier, la centrale 
dé Soignies a organisé une ma- 
gi exposition de Petite Avia. 

Outre les modèles de la sec- 
on pouvait y admirer un 
superbe yacht du modéliste bien 
connu F, S'Jongers. On enregistra 
plus de 500 entrées, soit 1/20 de 
la population sonégienne. Toutes 
nos félicitations aux exposants, à 
fa centrale toute entière.et parti- 
culièrement à André Delhaye et 
aux deux frères Leleux qui se 
dévouèrent sans compter à la 
réussite de cette belle manifes- 
tation. 


tion, 


Les éliminatoires de la ra 
tition nationale du C. S 
bee activement. La Ex 
ale de Liége organise un con- 
cours éliminatoire pour le 9 mai. 
Pour renseignements, s'adresser 
Roger Dardenne, 4, Place Bar- 
lemy Vieillevoye, Liége-Vennes.) 


Le même jour, l’infatigable sec- 
tion de Soignies dispute elle aussi 
son éliminatoire (pour renseigne- 
ments, s'adresser à André Delhaye, 
54, Chaussée du Tour Petit Chà- 
eau). Les lecteurs des environs 


Le cours du 


volet Les Inbicarions Données 


DANS. LE rs me 


sont très ciment invités à 
participer et à assister à ces com- 
pétitions très spectâculaires de 
modèles réduits, 


La centrale de 
organisé, le 21 mars dernier, une 
réunion très réussie. Sous la coït- 
duite infatigable de J.-J, Oblin, 
les Bruxellois forment un noyau 


k Hs gt qui fait honneur au 


C. S, À, tout entier. 


A. D. $.1! 


Qu'attendersvous pour vous ins- 
crire au ©. S. A4., le plus grand 
oupe déjà plus de 

s'intéressant à 
l'aviation et à la marine ? Envoyez 
aujourd'hui votre nom, prénom et 
adresse complète et pseudonym 
aù secrétaire du club. Joignez $ 
francs en timbres ét, par retour 
du courrier, vous récevrez linsi- 
ee la carte d'identité du 


Votre mascotte 
Spirou & Spip 


25 francs au C. C. P,. 362159, 
de J. DUPUIS, Fils et Cie, ou 
joints à {a commande. 


MONDE REDUCTION | 


COIN DES 


AS OT AUX 
LE BRAQUAGE DU 


GOUVERNAIL 


Afin d'éviter d'’inutiles pour- 
suites et permettre au planeur de 
conserver son ascendance, il est 


souvent utile de lui faire décrire 
des orbes régulières durant ses 
vols de durée, Le lancement au 
treuil nécessitant un départ en 
ligne droite, le modéliste français 
Lengelle a ‘imaginé ce gouvernail 
mobile actionné par le crochet de 
lancement, Pendant toute la du- 
rée du départ au treuil, le cro- 
chet, tiré par le câble, maintient 
le gouvernail de direction dans le 
prolongerment de la ligne de vol. 
Aussitôt le planeur détaché, le 
crochet est ramené à sa position 
normäle par un ressort de rappel. 


Chef-Pilote 


PAR LE CONTRÔLEUR BADIN 
À GAUCHE : 


A L'incuinaison 285 TT Esr TROP FORTE 


L'avion Guisse 


VERS L'AÏLE BASSE. 


2 INCLINRAISON Limire . 


5 ‘AVION Re 


LÉGÈRE MENT. 


AS] 


E21 


Bruxelles à 


MODELES 


MARINE. 


La torpille a des origines FINE 
natioriales. Conçue par un ff 
cier de marine autrichien — voici 
quelque 75 ans! — elle fut réa- 
lisée par un Anglais qui en fit les 
premiers essais sur un lac italien. 
Primitivement, la torpille auto- 
mobile mesurait 3 mètres 50 envi- 
+ et pesait environ 150 K£s. Les 
plus récentes dépassent la lon- 
gueur de 8 m. 50 et atteignent les 
2 tonnes! Leur prix de revient 
est d'environ 500.000 francs. Les 
torpilles marines doivent leur 
pre et leur vitesse au 
moteur à air comprimé (une pres- 
sion de 200 Kgs au cm. carré) 
qu'elles contienneñt dans leur 
coque et qui actionne deux hélices 


REDUITS 


Grâce au câb n qui unit le crochet 
et le gouvernail, celui-ci se braque 
automatiquement et son inclinai- 
son est réglable par une butée mé- 
nagée à cet effet (Du M. A. C, F.). 


LE MOTEUR DANS L'AILE 


L'envergure des avions est en 
général plus importante que leur 
longueur, et pour accroître la 
longueur du caoutchouc on a ima- 
giné de loger, le moteur dans l'aile, 
Plusieurs solutions ont été adop- 

. En voici une particulière- 
ment plaisante, Des congés, spécia- 
lement prévus dans les nervures 
de l'aile, laissent passer le mo- 
teur. Un jeu d’engrenage trans- 
met à l’hélice l'énergie du moteur, 


(Du M. À. C. F.) 


tournant en sens inverse, 


artillerlte, 


Deux 


gouvernails et un gyroscope er 
rent la- d 


tenue de. route, Un 


Der LEP Gpraspe LA 
positif spécial règle en outre Ia 
profondeur de plongée, 

Les se sont surtout uti- 


Ére les bâtiments légers de 
surface et sur les sous-marins, . 


“ dont elles constituent l'arme prin- 
cipale, 

Les gros navires de ligne, : à 
pont encombré par Une sup 
structure compliquée, FIStent se 
défenüre et attaquer avec leur 
Aussi peut-on remar- 


quer qu’il y a peu de tubes lance- 
torpilles à bord des grosses unités 
modernes. Sur les petites unités, 
au- contraire, on voit leur nombre 


s'accroiître, et l'on æ voit fré- 
quemment armés de 8 à 10 tubes 
aériens. 


Les sous-marins possèdent, eux, 
des tubes lance-torpilles spéciale- 
ment équipés pour permettre le 
lancement en plongée. 

Le mécanisme du lancement est 
simple, Le tube est fermé à ses 
deux extrémités par des vannes. 
L'une d’elles met la  torpille 
en communication avec da mer, 
l'autre avec l'intérieur du submer- 
sible, - 

Lorsque la torpille est prête à 


on ferme la vanne 


être 
l'autre, 


lancée, 
intérieure et l’on ouvre 
L'eau pénètre dans le tube et une 
charge de poudre amorce le lan- 
cement de la torpille et la mise 
en marche du moteur. Une fois la 


torpille - partie, on referme la 
vanne extérieure, Grâce à. une 
forte pression d'air comprimé, il 
est possible d'expulser l'eau par 
une valve spécialement prévue. 
Dès que le tube est asséché, on 
ouvre la vanne intérieure pour 
recharger le tube. 

Les dégâts provoqués par les 
torpilles automobiles sont consi- 
dérables. Un navire de commerce 
touché par l’une d'elles est. près- 
que toujours hors de service. Les 
bâtiments de guerre, dont l'inté- 
rieur de la coque est divisé en 
cloisons étanches peuvent mieux 
se défendre. Souvent, ils parvien- 
nent à rejoindre leur base, mais 
les réparations importantes qu'ils 
doivent subir les  immobilisent 
toujours pour longtemps. 


G. CEL. 


Un malheur n'arrive 
jamais seul, conclut Fan- 
tasio en constatant, le 
jour où sa maison brüûla, 


qu'il avait oublié son 
mouchoir de poche. Plus 
heureux, je puis vous 


assurer, une fois de plus, 
que les joies nous vien- 
nent aussi par deux : 
aujourd’hui, nous citons 
à Vordre du jour Œil 
de Lynx 7159, secrétaire 
d’Escadrille Marbaisienne, 

qui cinquante filleuls 


devenus À. d. $S. et le 

secrétariat signale lins- 

Œil de Lynx %159, cription. de Cavalier 
secrétaire d'Escadrille Rouge 41.000 entre Œil 


de Faucon 40.999 et Reine 
des Champs 44.001. 

Deux bonnes nouvelles, ma foi, qui ne nous 
étonneront cependant pas, habitués que nous 
sommes aux exploits des recruteurs. Nous n’en 
baverons done pas des ronds de chapeau, selon 
une expression familière à ne pas employer en 
dehors du cercle de nos amis, Fantôme du 
Bengale 34017. Il y a aïnsi beaucoup de mots 
qui, sans être franchement grossiers, choque- 
raient dans certains milieux : le langage des 
cours diffère du langage des camps, et le géné- 
ral Cambronne ne serait pas déshonoré, Gim 
Boum 27185, s'il avait réellement prononcé le 
mot énergique qu’on lui prête. Il y a eu à ce 
sujet bien des controverses, et des témoins ont 
attribué au général Michel la réponse sublime : 
« La garde meurt et ne se rend pas ». Au 
fond, tous ces braves étaient capables de ripos- 
ter de la sorte aux sommations de l'ennemi, et 
si ichel périt à Waterloo, Cambronne fut 
laissé pour mort sur le champ de bataïille, 

Nous l'avons du reste 1ap- 
pelé plus d’une fois, il est dif- 
ficile de vérifier les paroles 
historiques, parce qu'elles 
nous sont venues le plus sou- 
vent par tradition orale et ont 
pu se modifier de l4 sorte 
Vous pensez bien que, dans la 
fureur d’un combat désespéré, 
les grenadiers de la Vieille 
Garde avaient autre chose à 

faire qu’à sténographier les 
déclarations de leurs officiers. 

Si, au cours des temps, se 
perd le souvenir des mots his- 
toriques, il est facile de com- 
prendre que nous n'avons pas 
gardé la mémoire de bien des 
inventeurs : la poudre à canon 
serait due, je l’ai déjà dit, aux 
Chinois, ou au moine Roger 
Bacon, ou à d’autres encore dont le nom s'est 
perdu (dans le fracas des explosions me souf- 
fle Fantasio) Mais nous savons que la dyna- 
mite fut inventée par Alfred Nobel, chimiste 
suédois (1833-1896) qui consacra son immense 
fortune à des prix littéraires et scientifiques, 
Grizzli 39726. Le Français Philippe Lebon (à ne 
pas confondre avec le souverain du même 
nom !) eut le premier l’idée, vers 1798, d'uti- 
liser les gaz provenant de la combustion du 
bois. Dès les premiers essais, il aménagea un 
condensateur, sous forme d’une cuve d’eau où 
plongeait le tuyau conducteur: le gaz se puri- 
fiait en se débarrassant du goudron et de 
l'acide pyroligneux. 

Poussant plus loin ses expériences, Lebon 
obtint une concession dans une forêt près du 
Havre, non parce que l'opinion était gagnée 
à sa nouvelle formule d'éclairage, mais à cause 
du goudron obtenu par ses procédés de distil- 
lation. Le 2 décembre 1804, le jour même du 
sacre de Napoléon, l'ingénieur fut trouvé mou- 
rant dans les Champs-Elysées, à Paris; sa 
veuve, pleine de courage, continua son œuvre, 
en dépit des tracas qui ne lui furent pas 


Marbaisienne… 


Elles nous sont 
venues le plus 

souvent par tra- 
dition orale... 


En toutes circonstances, reste fidèle à 
Spirou, l’ami de toujours. 


épargnés. En 1811. elle montra une maison 
éclairée et chauffée au gaz, et le gouvernement 
reconnut la portée de ses travaux en lui accor- 
dant une rente viagère. A cette époque, les 
Anglais distillaient déjà du charbon pour en 
obtenir du gaz destiné à l'éclairage, mais ï]l 
fallut attendre cinquante ans pour voir se géné- 
ratiser le chauffage, selon le même principe. 
Nous pouvons donc dire que Philippe Lebon 
fut un grand chercheur dont les travaux nous 
sont encore profitables aujourd’hui, malgré Ja 
concurrence de Fée Electricité. Œil de Faucon 
28432 sera sans doute bien aise de savoir le 
nom d'un autre pionnier, Christophe Plantin, 
(1514-1589) qui contribua beaucoup à intro- 
duire l'imprimerie en Belgique, puisqu'il ouvrit 
son atelier à Anvers, dès 1550, Il se fit rapide- 
ment connaître par la beauté des ouvrages sor- 
tis de ses presses. Plantin poussait si loin le 
souci de la correction qu'il affichait les 
épreuves, offrant une récompense aux .pas- 
sants qui y découvriraient une taute Vous 
savez que f'ouvrier chargé de composer le texte 


doivent le privilège d’être 


en caractères d'imprimerie commet facilement 
des erreurs: si-vous en trouvez très peu dans 


- le Journal de Spirou, c’est que le correcteur 


les a dépistées avant le tirage. 
Dans les ateliers où 


‘sont tirés les jour- 
naux quotidiens, Ja LT 
correction est faite 


hâtivement, et le lec- 
teur est parfois ahuri 
par des coquilles di- 


gnes de Fantasio: Le ÿ “AS, 
roi est arrivé avec sa 4 =: 
cuite (suite)  habi- Ww y S 


tuelle. Un discours a 
été prononcé la 
Chambre des dépotés 
(députés) par le si- 


am D = ahuri par des coquilles 


Sais sécateurs dignes de Fantasio. 


(sénateurs). Il y a quelques années, un souve- 
rain âgé étant gravement malade, on put lire 
dans un journal: Le vieux (le mieux) per- 
siste. Une gazette annonça : L'empereur a reçu 
notre ambassadeur et_ l'a dévoré (décoré). Il 
arrive aussi que des lignes sont déplacées par 
inadvertance, et un quotidien français publia 
jadis cette nouvelle sensationnelle : M: aré, 
président de la République, est rentré hier soir 
à Paris. Selon le désir exprimé par le défunt, 
son corps à été inhumé au cimetière du Père- 
Lachaise dans la plus tricte intimité. 

Cette involontaire plaisanterie macabre me 
donne l’occasion de signaler à Sésostris que le 


Le lecteur est parfois 


Les secrétaires des sections d'A. d. $S. 
sont invités à rappeler leur adresse, au 
moyen d’une simple carte postale, 


mot corbillard vient de la-ville de Corbeil. Le 
corbillard était autrefois un coche d’eau, ou 
bateau-diligence utilisé pour transporter en 
ordre principal le pain de Corbeil à Paris. Pen- 
dant une épidémie, il aurait été employé au 
transport des morts et quand l’usage se répan- 
dit des chars mortuaires, le nom de corbillard 
leur fut appliqué. 

Mais laissons ces- sujets attristants et parlons 
un peu. de notre avenir: chaque semaine, je 
reçois plusieurs lettres d'A. d, S. préoccupés du 
choix d’une profession, Je comprends et je par- 
tage leur souci, mais il est bier, difficile, dans 
bien des cas, de donner ‘un avis. Que répondre 
par exemple à Pinochio 30123 qui me demande 


BRUXELLOIS ! 


SPIROU & SPIP 


VIENNENT A VOUS 
AVEC TOUTE LA TROUPE 


DES 
Marionnettes d'Art Parisiennes 


FARFADET 


ANDRE MOONS VOUS PRESENTERA 
LE PROGRAMME DE CHOIX 
QUI A ENTHOUSIASME 
A CHARLEROI, MONS, LA LOUVIERE 
ET AILLEURS 30.000 AMIS, PETITS 
ET GRANDS : 


1) Le Ménestrel, 
2) Le Music-Hall-Spircu, 


RETENEZ VOS PLACES ! 
au 
PALAIS DES BEAUX-ARTS 
pour la séance du 
6 MAI. 
Téléphone : 11.13.74 et 75. 


au 
THEATRE EMPIRE 
pour les séances des 


12 ET 13 MAI. 
Téléphone : 17.57.62. 


quelles seront après la guerre les conditions 
d'engagement sur le navire-école Mercator ? 

Si nous ne nous destinons pas à des çar- 
rières bien définies, médecin, ingénieur, chi- 
miste, le meilleur plan est de pousser nos 
études, de jour ou le soir, aussi loin que pos- 
sible, et de les diriger dans un sens pratique ! 
le monde aura besoin de techniciens, et il y 
aura de belles situations pour tous les spécia- 
listes connaissant leur partie. 

Cynocéphale 37106 rêve du Congo, j'en suis 
sûr, car cette fois il me demande quelles sont 
les richesses minérales de notre colonie. Elles 

1 


Qu'ils soient présents ou bien partis, 
Spirou n'oublie pas ses amis. 


ne sont pas négligeables, l'or, le diamant, le 
radium, dont nous avons le monopolc presque 
total, le cuivre et étain étant d'utilisation 
mondiale. Les mines occupent un nombreux 
personnel blanc, et nous rétrouverons sahs 
doute plus d’un Spiroutiste dans quelques 


“années. 


La carrière de reporter, cinématographique 
principalement, tente aussi bien des lecteurs, 
Capitaine Fred 21647, parrain de Petit Capi- 
taine 37684, benjamin’ du club. puisqu'il est né 
le 12 janvier 1943,. me demande pourquoi les 
journalistes emploient le magnésium ou des 
lampes spéciales qui servent une seule fois, Ce 
système leur permet de produire une lumière 
très vive dans les salles mal éclairées et d'obte- 
nir des photos claires, 

Si Fantasio se faisait reporter, il serait ca- 
pable d'écrire des papiers du genre de celui 
que me transmet l'A. d. S. 14893, ôbstiné à 
admettre le mot parution, que nous emploie- 
rons quand il aura été consacré par l’Académie, 
Woici la relation sensationnelle d’un accident à 


Un drame affreux 


Hier, une voiture iancée au grand galop s’est 
précipitée sur une nourrice chargée de pro- 
mener habituellement deux petits enfants. La 
catastrophe inévitable a été.rendue moins gravé 
par le fait que cette dame avait eu justement 
Vheureuse inspiration de laisser les enfants à 
la maison, Elle-même était d’ailleurs entrée 

un boutiquier quelques instants avant 
l'arrivée de l'équipage. Enfin, il s'est trouvé 
qu'à cette minute, le conducteur, qui était à 
pied, avait rebroussé chemin pour aller atteler, 

Sans ce providentiel concours de circons- 
tances miraculeuses, un honnête père de 
famille, une tendre mère, des frères dévoués, 
des sœurs affectueuses seraient aujourd’hui 
plongés dans le plus profond désespoir. : 

.£t il faudrait l'intervention des pompiers 
pour les en retirer, ajoute Fantasio, qui se croit 
au temps où il collaborait avec X. de Tonpépin 
à la rédaction de « L'Aragne aux Chimères », 
Ce roman, de loufoque mémoire, n’est pas à 
comparer aux œuvres de Molière ou de Ré- 
gnard, deux auteurs français du XVIIe siècle, 
A. d. S. 14893: je ne pourrais guère les oppo- 
ser en quelques lignes, maïs en lisant leurs 
œuvres, nous constaterons que Régnard a plus 
de style, tandis que Molière fait parler ses per- 
sonnages selon leur condition, ce qui est u 
grande ve dramatique pe des cl 
siques tels que Racine et Corneille, 

Je crois rendre service aux dirigeants d’esca- 
drilles et de sections d'A. d. S. en leur signa- 
lant le procédé employé par notre jubilaire 
d'aujourd'hui pour confectionner sans frals un 
cachet. Il en a découpé l'encadrement dans un 
morceau de chambre à air, et y a fixé la 
reproduction de l’insigne du C. S. À. reproduit 
également dans le caoutchouc au moyen d’une 
vieille lame de rasoir, Des lettres empruntées 
à une petite imprimerie lui ont servi à former 
les mots Spirou et Aviation, et le tout a été 
collé sur un bloc de bois découpé à la même 
mesure, 


On est débrouillard ou on ne l'est pas. Je 
gage que si Mortifer 15025 s’en était donné a 
peine, il aurait trouvé tout seul qu’une chicané 
est un système de murs ou de cloisons bar- 


Loin des yeux, loin du cœur... 
Spirou preteste ; il reste attaché à 
tous ses copains. 


rant incomplètement un couloir et forçant à 
aller en zigzag. Une chicane sert souvent d’an- 
tichambre à la chambre noire d’un photo- 
graphe, de façoh à emmé- 
cher l'entrée de toute lu- 
mière. Rappelons à Kobine 
TT 
Pere 
Fee 
Rss 


son 26271 que la photogra- 
phie est due aux Français 
Niepce et Daguerre ; de- 
puis leurs premiers essais 
jusqu'à nos jours des per- 
fectionnements sans nome 
bre ont simplifié la prise 
de vues, je n'ai pas besoin 

d’insister à ce sujet. 
Mais il _ que As de 
. sur un autre point: un 
De facon à empé- À d. S. qui révèle la clef 
toute lumière du langage secre: manque 
**_ gravement à Sa paro'e; 
sans que rien ne justifie ou excuse son étour- 
derie. Nous modifierons cette clef plu tard 
Flèché d’Or 20003, quand il nous sera donné 
de reprendre nos messages chiffrés. En atten- 
dant, appliquons-nous à respecter le Code 
d'Honneur, ainsi que de nombreux copains me 
le promettent en m'écrivant : 41, rue Destrée, 
Marcinelle, C'est du reste la meilleure façon 
de rester dignes de pousser le cri fameux : 

Spirou ami. partout. toujours ! 
ne LE FURETEUR, 


MAS, SOUS LE COUVERT DES ARBRES NAS À 
LES MMUGS CE QGUiSS ENT MLENCIEUSE MENT. 
TOUJOURS PLUS ORES ... 
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QIFN NE BOUGE! SE SUR AUS € SONT 
À SEQRENT-LS ENFULS? DEGON FLE! 


{LE PAYSAGE ! 
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REGARDE © Van QuEUR 

DES KSHATTRYAS ‘Daprf 

LARBRE un DE CES 
Pus 0E Kat ‘ 


JENBRANCHE , 
ADE LA PETITE 


: ERIE LOVE fon AQME 
UMÉLAQUENENT SEC ET 
LHONNC AAGCUL 


CEPENDANT Dar Un 
RAIN PROHE un ELE 
PHANT ROGUE ÉCOUTE 
LES COUPS OŒ PEU ET 
PERÇOIT AVEL Un € 


IRRITATON CROATIE LES EHANATIONS HUMAINES. 


ALLONS À L'AMBASSADE, 
SIRE ,ET LA NOUS TROUVE= 
RONS MON COURSIER PRIVÉ. | 


4 


MONSIEUR L'AMBASSADEUR,JE Ji MAJESTÉ VOUS VALEZ MIEUX 
VIENS VOUS SAUVER , TENDEZ- M01} QUE VOTRE PEUPLE DE 
VOTRE BRAS ! ZiGOTOS, MERCI; 


SPRIAOD S'EST Mis À LARE- 
CHERCHÉ DE L'AMBASSA - 
DEUR DES GROGNONS. 
ENFIN IL LE DÉCOUVRE 
ÉTDÉCIDE DE 5E PORTER 
SON SECOURS. 


nd FT. 


Maintenant, prenons | Moi voudrais lé voir ! 
garde de ne pas tom- { Ca devoir être intéressont ! 
ber entre les mains de n 

ce fameux Fox, 


Si Fox essayer de voler 
tes mille dollars et toi 
réussir à arrêter lui, toi 
gagner récompense. Toi 
avoir alors quatre mille 
È dollars ! 


Fox ! Lui être bien sûr 
bandit dangereux, 
Cavalier Rouge !.… 


Parce que je 
dois aïder la 
Duchesse dans : 
ranch 1 


Pourquoi tol pas 
gagner récompense ?. 


Trois mille, tu veux dire !* 
Tu ferais bien de reteurner 
à l'école { 


Castor !. {I y a là un 
x au bord de la route ! & 


Moi jamais avotr & À Te En 
- à compter autant fi tué par Fo 


d'argent ! & 


On a probablement tiré S M  % Haut les mains, cow-boy #4 

sur fui... Voyons s'il vit s ] Je te déchargerai volon- 

encore | È ; A LE tiers des mille dollars que # 
S 2 tu caches sous ton giletéf 


ON L'A PENDU. VIDONS 
NO$ VERRES \ LE 
VILAIN EST PuNi /! 

(CS 


iL FAUT Qu'is 
$O1T PUNI!À 
L 


LES SPORTS 


LE RENOUVEAU . 
DU CYCLISME ROUTIER 


Nous reprenons aujourd’hui la plume pour 
vous parler de cyclisme, Tout d'abord, recti- 
fions une légère erreur parue récemment ici 
même quand nous avons exposé les catégories 
de coureurs cyclistes. Nous avons dit qu'une 
bonne cinquantaine de coureurs seraient 
appelés à figurer parmi Vélite de nos seniors. 
En réalité, depuis, la L. V. B. a classé une cen- 
taine de routiers en catégorie seniors et une 
grosse vingtaine de pistiers ont également été 
placés au haut du tableau. Nous aurons donc 
125 grands coureurs cette année. C'est plus 
qu’il n’en faut. Nous allions écrire : c’est trop. 


Les débuts de la saison cycliste nous ont 
permis de faire quelques constatations inté- 
ressantes. Depuis. 1940, les grandes épreuves 
routières avaient été rares chez nous. À part 
duelques courses comme le Circuit 
Ja Flèche Wallonne, le Tour des Flandres, 
Joop, etc. nos coureurs n'avaient plus guère 
eu l’occasion de se montrer ailleurs que dans 
des critériums sans grande valeur sportive. Nos 
coureurs n'avaient plus d’engagement en 
France, où ils passaient jadis le plus clair de 
leur temps dans les Paris-Roubaix, Paris-Nice, 
Bordeaux-Paris, Paris-Tours et dans le Tour 
de France, Immédiatement, des coureurs de 
chez nous se tournèrent vers la piste, aban- 
donnant la route. fut le cas de 


Kaers, 
vainqueur d’un Tour des Flandres, d’un Syl-. 


vère Maes, vainqueur d'un Tour ‘de France, 
d'un Romain Maes, de pas mal d'autres. 


Certains coureurs comme Disseaux et Mar- 
cel Kint abandonnèrent presque le sport actif. 
Ce ne fut que dans le Circuit de France, dis- 
puté en fin de saison DE 8 que l'on vit 
Disseaux. Kint avait participé à quelques cri- 
tériums, puis il avait abandonné la route, Ces 
coureurs sont de grande valeur. Ils ont la nos- 
talgie des grandes épreuves internationales 
auxquelles ils ont si souvent participé. Etonnez- 
vous alors que l’occasion manquant pour eux 
de démontrer leurs énormes qualités, ils aient 
AeiEns le cyclisme réduit qui fut le notre 
dépuis, 1 

Mais si le cyclisme routier fut en quel ue 
sorte en léthargie — malgré l’invraisemblable 
nombre de critériums — le cyclisme pistier de 
Belgique s’est considérablement amélioré depuis. 
Alors que précédemment seul Poeske Scherens 
et l'une ou J’autre équipe d’américaine, comme 
Kaers-Debruycker, Buys-Billiet et Charlier- 
Deneef nous représentaient à Fétranger, on a 
vu, depuis 1940, surgir un tas de coureurs de 
grande valeur. Rien qu’en re pure, on a 
assisté à l'ascension d’un Gosselin, d’un Van 
Loveren, d'un Van Steenbergen. Breuski\, 
Cools, pas mal d’autres se sont hissés au pre- 
mier plan et si nos coureurs de demi-fond ne 
montrèrent pas les mêmes qualités, c’est que 
l'on court trop peu chez nous dans cette :pé- 
cialité spectaculaire. 


Les coureurs cyclistes vont toujour: ainsi où 
ils trouvent la meilleure embauche. et dès 
qu'ils se consacrent à une spécialité, ils per- 
cent, font des résultats. Les coureurs cyclistes 
belges sont toujours parmi les maîtres. 

Or. cette année, grâce à de nombreuses inter- 
ventions, on a bp: reprendre l’ancienne poli- 
tique. De nouveau, de grandes courses inter- 
nationales vont être ouvertes à nos coureurs. 
François Neuville, qui gagnr le Circuit de 
France 1942, ne va pas être esseulé sur les 
routes. Presque toutes les grandes courses — 
sauf les courses à étapes vont revoir le 
jour. Et, chose curieuse, la route reprend, * 
nouveau, tout son attrait pour nos coureurs, 

: Dans le Circuit du + Dag », la première 
grande épreuve de la saison, on a vu Marcel 
Kint, l'ancien champion du monde, quasi retiré 
du sport, reprendre le :collier. Mieux, on a 
vraiment assisté à une résurrection du grand 
Marcel. En compagnie de Jules Lowie qui fut 
son camarade d'équipe dans plusieurs Tours 
de- France, Marcel Kint s’échappa a plus de 
cent kilomètres du but, monta les + cols 
flandriens » en tête du peloton et si une stu- 
pe chute provoquée par un chien ne l'avait 
jeté bas de sa machine. il aurait enlevé 
l'épreuve pour la troisième fois. 

On peut dire qu'avec Marcel Kint nous 
avons revu Les meilleures heures de notre 
cyclisme routier. Nous espérons bien que la 
rentrée de Kint sera salutaire, que d'autres 
suivront son exemple et qu ’ainsi nous aurons 
des hommes capables de lutter avec le Fran- 
Çais Emile Idée qui doit être le meilleur rou- 
tier du moment. 


Tir A TROUVÉ TROÏS 


(LETTRES GRAVE SUR 

} CHAQUE EC 

ESSATE DES. 
con8iwafsons 


e, 
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_ LES AVIS DES À. D. S. SPORTIFS, .. 


Schaerbeck-Bruxelles. — (Club de 1to0tball 
A. d. S. dénommé Etoile Verte est formé. Il 
comprend : Detroyer, Vanderborght, Himbe- 
rechts, Bossin, Heivart, Meunier, A. Vander- 


borght, Van Nuffelen, Verhoeven Henoumont 
et Crabé. L'équipe compte 9 A. dd, S. Elle 
demande des matches : R. Van Nuffelen, 6, rue 
Marckelbach. 

Molenbeek-Bruxelles. — Equipe de football 
comptant 6 A. d, S. demande des matches. 
cinq autres joueurs ts prochainement se 
faire membres des A. L'équipe accepte 
des luttes de jeu de bal Fête Pour tout ren- 
seignement :  Josse Speeckaert, 31, rue de 
l'Ecole. = 

Angleur. — Nos A, d. S. Liégeoi:, bien que 
leur mouvement ait été contrarié, on se de- 
mande bien pourquoi, alors qu’ils n’ont aueune 
autre ambition que d'apprendre à jouer au 
football, en camarades, avant de se diriger vers 
les clubs de l’Union lge qui ont toute notre 
sympathie, continuent le bon combat en fa- 

veur du sport amical. Nos camarades d’Angleur 
vont monter un tournoi auquel six équipes sont 
déjà engagées : Val-Benoît, Grivegnée, Renory, 
Longdoz, Chênée, les Vennes. Pour tout ren- 
seignement : Henri Eussen, 13, rue. Bossy, 


eur. 
Schaerbeek-Bruxelles. — Encore un cercle de 
football A. d. S. 1.1 comprend : B.) Mathay ou 
Lalieu; Ar.) De Mayer et Van Broekhuysen ; 
D.) Symoens, Van Camp et H Symoens; 
Av.) Van Camp, Pans, Van Hamme, Vande- 
voorde et Van Staen. Pour.les matches, s'adres- 
ser à Charles Van Hamme, 260, rue du Progrès. 
Age maximum : 15 ans. 

Charleroi. — Un camarade de « Sp'rou » 
avait écrit dernièrement à Claude Dujardin, 
Grand’Rue, 72, à Charleroi pour lui proposer 
d'organiser un championnat de jeu de balle des 
A. d. S. de Charleroi. Malheureusement, Du- 
jardin a égaré cette lettre. Que l'A. d. S. en 
question se métte encore en rapport avec lui, 
ainsi que tous ceux que la chose intéresse 

Petit-Waret. — Equipe de football A. d. ‘s. 
en formation. René Badot, 455, rue Tres, 

Rixensart, — Club de football 4. d. S. 
formation désire encore quelques joueurs 
Lucien Counart 21, rue de l'Institut. 

Genapp Équipe de jeu de balle À, 4. S. 
de “hé. luttes. Elle comprend : 

Legrand, Pa , Baurdaume et Lejeune, Pour 
les luttes. s'adresser à Raymond Lejeune. 1, rue 
des Ecoliers, 

Liége. — Equipe de football A. d. S. est fo-- 
mée. Elle comprend : B.) Wilquin : Ar.) Jac- 
quet et Merchie ; D.) Maasen, Rorive et Reïich- 
ling; Av.) Voigt, Massoz, S S. Rorive, Merchie G. 
et Nivarlet. Elle portera le titre de Fetinne. 
Pour les matches : R. Massoz, 75 Boulevard 
Emile de Laveleye. 

Houderng-Goegnies, — Equipe de Je de 
balle A. d. S demande du joueurs. Robert 
Pilette, 131, rue Scailmont. 

Charleroi. Joueur de demande à 
pure dans une équipe. Paul nee, 7, rue 


Eben-Emael. Equipe de football À. d. S. 
demande des matches. Elle ombre : BE.) Ber- 
Ar.) Valentin et Batty ; D.: Dubuisson, 
Heylen et ;: Av.) Moray, Ha , Hans, 
Blaffort et Mawet. Pour les matches: Théo 
Griday, rue du Village. 

Courcelles. — Equipe de jeu de balle de- 
mande des joueurs et désire conclure des 
matches avec A, d. S, Louis Leton, rue du 


Nord. : 
EQUIPEMENTS SPORTIFS 


Trooz-Liége. Echangerait chämbre à air 
de ballon de football contre collection des 
journaux « Spirou » des années 41 et 42. Jean 
Duts, ne Foret-Village. 

Gembloux. — Souliers de footbali, pointure 
re À céder, Jacques Lacroix, chaussée de Char- 
eroi 

Sovet, — Echangerait timbres-poste de tous 
pays ou une paire de souliers de football 41 
contre une paire de bottines de football poin- 


ture 42 ou 43. Auguste Mari . à Sovet. 
Meix-le-Tige. — Echangerai: tins à glace 
28 contre bottines de ootball Jean Bouvy, 


110, rue d’Udange. 


POUR LES TENNISMEN des 


Rappelons la bonne nouvelle à tous es 
A. d. S. qui désirent jouer au tennis. Le Tennis 
Club Chazal de Schaerbeek leur donne toutes les 
facilités voulues pour pratiquer ce sport, Même 
les débutants sont acceptés. Il n’est pas néces- 
saire de savoir jouer, C’est grâce à l’amabilité 
de M. Léopold Clabots, 74, avenue Gillisquet, 
à Schaerbeek, que nos À. d. S. peuvent béné- 
ficier de cette offre exceptionnelle, 

Bien mieux, étant donné le succès remporté 
par cette annonce auprès de nos À 
Tennis Club Chazal organisera fin de saison nn 


/Avecres s1x 
PREMIÈRES LE 
JE TROUVE" 
MAIS LE RESTE 
NE VA PAS 


en 


le communiqué par Guy Forges, 


tournoi spécial réservé aux A, d. S. et doté 
d’une raquette et d’une boîte de balles. 

Un grand merci à ces sportifs qui ont 
gro Fintérét de notre me réservé 
à tous les sportifs débutants. 


DANS LE HAINAUT : JEU DE BALLE 


Un ge de jeu de balle réservé aux 
À. d. ee d'Ath-Tournaisis et 2 
nage, a. du des amis sera organisé cette 
année. Il aura grande ampleur. Vous voyez que 
le mouvement s'étend. Adressez-voris pour toui 
renseignement à = André Lemaire, 7b, 
sée Brunehaut, à Ellignies-Sainte-Anne, 


LES EXPLOITS SPORTIFS DE NOS A. D. S. 


Mons, — Mons A. d. S. A ve 
4-4 avec Jemappes et 1-1 avec Ghlin. a été 
battu 4-1 par Ghlin. Transmis par Beorses 
Joarlette, 45, rue ne. 

Ciney, Les d. S. ont ué conty 
V'Estudiantine de Ciney. Ils ont ét battus 
après avoir mené au repos par 8-2. ê 
après Cela, a battu Evelette par 5-1. 

A. d. S. demandent des matches contre 
éléments de 16 ans. Autre équipe com 
joueurs de 14 ans. Ecrire à An Lam À 
42, ee du Commerce, En revanche, 
À. d, S. a battu 3 n par 4-0. 

mont, Section 
activité, Elle a joué 5 : 
Signalons que le club de "football ES Yen 
a mis ses installations à la disposition de 
A. d, S. qui seront, qua ils auront un 
appris à jouer, d'excellents éléments pour ses 
équipes officielles. On voudrait rencontrer par- 
tout cette excellente compréhension des choses 
et bien se persuader que nous ne 1aisons > à 
currence à personne, puisque nous dirigeo 
nous-mêmes nos joueurs formés ou à peu p 
es les cercles des grandes fédérations na 
nales. 

Pour conclure des matches avec Libramont : 
Raymond cg | 261, route de 

Calonne, tournoi de tennis À. d. 8. 
est revenu à ie devant Granclaude, Moer- 
man, Drappier, Bargibrand, Valemberg et Hi- 
roux, Transmis par Roger Yseux, 210. Franco- 
Belge, Nos A. d., S. jouent également à la 
balle pelote, 

Tintigny, — Breuvanne Tintigny a joué ru 
football contre Rossignol et a ane PA PA. Ed 
Transmis par Gabriel Balon, tigny 

Ans-Liége. — Nos camarades d’Ans : Fo 
contre Hollogne et gagné par 2-1, Ans-Brouck 
a gagné ses quatre matches jusqu’à présent. Il 
B.) Claes; Ar.) Bodet <t Nossent ; 
Coune et Petit; Av.) Berkams 
Hentar, Schet, Lemmens et Jacquet. Transmis 
par Petit, 58, rue du Ruisseau. 

Hanret-Eghezée. — ph LE résultais de jeu 
de balle de nos A. S. Hanret-Harlue : 8-7, 
Harlue-Tavier : 8-3, Hentt-asiees à 8-2. Trans- 
mis par A. Fronville, 107, rue de la ‘Vallée. 

Liége-Bonne-Femme, — L'équipe des A. .. 8, 
de Bonne-Femme a joué. contre Streu 
À. d. S. et a gagné par 8-2. Transrris par 
nand Renson, 4, avenue Franciscn Terre à 
Liége, lequel demande des matches pour s0n 


équipe. 

Bray-Binche, — Les A. d. S. de Bray ont 
battu Estinnes par 5-1. Au repos: 0-0. 
vainqueurs alignaient : B.) Huylebroeck ; Ar.) 
Bosa et Adam ; D.) Debilde. Legrand et Deles- 
pèce ; Av.) Marcel, Tahir, Delhalle, Gallez et 
De _Schutter. Marcel Delhalle, 33, route de 
Mons, âge: 13 ans et demi, demande à con- 
clure des rencontres pour son équipe, et 
signale qu'il échangerait volontiers une paire 
de souliers de football, pointure 37. contre une 


paire 3 
Samson, — Samson a battu Thon A d. S. 
«par 5-2. Joyeux, Sermon, Meunier Quevrin, 


“Beaujean et Forthomme furent les meilleurs, 
L'Entente Mosane demande des matches (15 ans). 
Robert Moreau, 13; rue de Gramptinne. 

Gand. Les A. d. S. gantois ont joué à 
Sleidingen et, étant incomplets, ont été battus 
par 8-2. Résultat communiqué par Jea: Houie- 
kier, 26b, Boulevard Britannique, 

Antheit-Huy. Résultats de ping-pong 
communiqués par Victor Dubois, a grandes 
Ruelles : Spirou-Eclair : 15-21, o-Nep 
15-21, Hirondelles-Dale : 21-8. 

Qileinseh-Arlon. — Notre ami André y 

üs signale que son équipe a subi une légère 
défaite devait Ubange, mais qu’elle s'est bien 
défendue, Les arrières : les Claudy, Bartholumé 
et Fontaine sont à citer. Heïinsch alignait : B.) 
Ge ; Ar.) Neuberg et Hachy ; D.) Hourt, 

A. Claudy et R. Claudy ; Av.) Chavagne, Fon- 
taine, Bartholomé, : Fontaine et Tornich. 
Pour conclure des matches : A. Claudy, 3, iue 
de Neufchâteau. 

Forges-Chimay. — Les A, d. S ont joué 
contre le Collège de Chimay. Résultat : 2-2, 
111, rue Haute 
Danse. KIKI. 


Bravo Y/ CEST —) 


Tu.es 


JOSE NE REVIENT 


\, 


EBSEZ O COMÉDIE :} 
OUS NE SERIONS PAS IC! 


LES ERREURS! 


Fantasio n’est pas infaillible; 
par étourderie, il laisse se plis- 
sér dans sa copié des choses à 
reprendre. Nous vous dirons 
ee si vous ne l'avez pas 
gouvé, ce qu'il y a à critiquer 
dans 


MEÆETIERS SEDENTAIRES 


Vous n'êtes pas sans ignorer 
qu'il faut travailler pour vivre, 
et vous avez déjà .souyent 
pensé au choix d’une carrière. 
La plupart des jeunes rêvent 
de carrières actives, en plein 
air; ils veulent être marins, 
aviateurs, ou s'expatrier aux 
colonies. Les mamans préfè- 
rent pour leurs enfan des 
professions plus tranquilles, 
celle de fonctionnaire, par 
exemple : dans un bureau, on 
est à l'abri des intempéries, et 
on à Ses vieux jours assurés, 
grâce à la pension. Un bon 
commerce ne leur semble pas 
à -dédaigner, malgré un cer- 
tain risque et les ennuis du 


métier : il faut avoir la tête à 


tout, ne pas garder de. vieux 
stocks, mais commander à 
‘temps, pour avoir un magasin 
bien achalandé, c’est-à-dire 
bien garni de marchandises 


de choix. 
FANTASIO, 


RECTIFIONS 
l’article paru la semaine 
dernière: 

 * CHEVAUX 


Fantasio aurait appris, en 
ouvrant le dictionnaire, qu'il 
n'ÿ a pas d’alezans noirs, l'ale- 
gan étant un cheval de cou- 
leur claire. Il confond haque- 

ée, cheval de dame, et acné, 

Tuption de boutons appelée 
acné juyénile sous une forme 
quiaffecte, les adolescents. 


OUS NE NOUS Y AVIEZ 
1 


riMNoona EST Pass 
!Ipar oessus 8onD 
es - 


© VOYEZ-VOUS NOS MOTS CROISES 
DIDACTIQUES 
— L'AM 


Problème 226 
Horizontalement : 


. Célèbre navigateur qui a 


découvert l'Amérique - De 
gauche à droite, c'est une 
habitation provençale, de 
droite à gauche, c’est un 
oncle d'Amérique. 


. Gros perroquet de l'Amé- 


rique du Sud - Presqu'ile 
du N.-O. de l’Amérique 
septentrionale, dans le pro- 
longement du Canada. 


. Epargne sordide, qui n'est 


pas le propre des milliar- 
daires américains - Syllabe 
d'Amérique. 


[AÏLITI ISERE 
CIENTTE SN [Tele] 
(SIEINIAIT En lof) 


Ce 


LE NAVIRE S'INCLINE OE 
PLUS EN PLUS... S 


au Ÿ 


RIQUE — 


_ 4 One, en Amérique - Pro- 


nom latin, dont l’équiva- 
lent américain est « I ». 

5. Un des Etats-Unis d'Amé- 
rique, dans les Montagnes 
Rocheuses - Initiale et fi- 
nale d'un des Etats-Unis 
d'Amérique, dont la capi- 
tale est Lincoln. 

6. Une des républiques de 
l'Amérique du Sud. 

7. Pronom - Deux lettres de 
Yucatan;-presqu'ile de 
l'Amérique centrale - Ville 
du Pérou. 

8. Lanière de cuir terminée 
par un nœud coulant, dont 
les indigènes de l'Amé- 
rique se servent pour Cap- 
turer les animaux sau- 
vages. : 

9. Amiral de la flotte améri- 
caine pendant la guerre de 
Sécession - Note de mu- 


10: Manifester de la colère, à 
la façon d'un-eheval- pris 
au lasso - Cabanes des 
nègres, en Amérique. 


Verticalement : 

. Pipe à long tuyau des In- 
diens de l'Amérique du 
Nord - Métal précieux qui 
abonde dans l’Alaska. 

2. Fleuve de l'Amérique du 

Sud, dans le Venezuela. 

3. Ce que l’on est après ‘de 
longues étapes à travers les 
sayanes et 
d'Amérique - 
ments - Pronom personnel, 
équivalent du « I », en 
Amérique du Nord. 

4, Nom d’un président des 
Etats-Unis et d'un écono- 
miste américain, connu 
pour son système d’'orga- 
nisation du travail. 

. Ile de l’'Hudson, berceau de 
New-York. 

6. Graminée qui est abon- 

damment produite en Amé- 


er 


or 


ITE: VITE JEAN LE OES- 


POUR RIRE UN PEU 


— Je ne sais pas où mettre 
mon argent la nuit; je dors à 
poings fermés. 2 

— Eh bien! mettez-le dans 
vos mains. 

— Madame m'envoie cher- 
cher de la poudre contre les 
punaises, 

— Pour combien ? 

- — Je ne sais pas. On ne les 
a pas comptées. 


Un grand chasseur de fauves, 
de retour d'Afrique, se voit 
demander pour la dixième fois 
le récit de ses exploits. 

— Comment chassez-vous le 
lion ? lui demande.à table sa 
voisine, une jeune femme Sans 
pitié. 

— Oh! c'est bien simple, 
répond le chasseur. Vous com- 
prenez, le désert est composé 
de sable et de lions. Alors, on 
met le sable dans une grande 

assoire; on secoue, et au 

ond il reste les lions. 
RE D nr 4 

— Qu'est-ce qui t'a semblé 
le plus dur, quand tu as 
appris à conduire une auto ? 

— Les arbres. 


rique - L’Amazone l'est 
dans les Andes - Tel fut le 
régime imposé aux Etats- 
Unis par la loi Volstean 

7. Seule boisson permise eux 
Etats-Unis pendant la loi 
de prohibition - Trois 
lettres de Massachussetts 
ou d’Arkansas, 

8, Initiale et finale de Mas- 
sachussets - Nom de la ca- 
pitale du Brésil et d'autres 
villes américaines. 

9. Ville des Etats-Unis, dans 
lOhio - Dans l’un des 
deux noms de la capitale 
de la Colombie. 

10. Singe d'Amérique, dit aussi 
capucin - Fruit délicieux, 
dont les Américains sont 
friands. JAMILUC. 


TÔT Ou 1arD vous 

TROUVERONS LEURS 
FRACES " LA FAÏN FAIT 

RON LE 4OUP DES BQS 


A DOUTER DE SA 
RÉUSSITE 


Encore un' 
ILVIENT P8R C1! 
Ho LA" Prupence! 


DANS NoTRrE REFUGE 
NOUS SERONS PEUX! 


Y SENOR CAPITAINE, LE | 
\ GOUVERNAIL VIENTD 


L 


F C'EST L'OEUVRE DUNE GOUVERNAIL SAUTE ., JE MES À f. L SOMMA 
MAIN CRIMINELLE ,CAR | EN. DANNE., POUR a Fe RANERA PADE 
LA MER EST CALME fl e é ÿ ss 


 PROFITANT DE CE CONIRETEMD9 
LES RARES PORIUGAISES 


NNENT D5 L AVANCE 


ANDE LACOBA NOTRE PILOTE, À SURPRIS UNE ETRANGE ZE 
JA APPRIS QUE TROIS K_CONVERSATION 


LES RAÏ - 
PARMI LES ÉQUIPAGES... 


ET mATESTE DÉPÉCHONS - 1] fe CE NEST RIENSIRE) Fi} à ms 
! }} Nous. S'ILS NOUS PREN- Ë LES GROGNONS 7. Ÿ, êT À AMBASSADE 
} LANCENT LEURS : 4 3 Es GRAGNON: 


\ TRACTS 


